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AVERTISSEMEWT. 


Ce  volume,  à  une  seule  exception  près, 
ne  contient  que  des  généalogies  de  familles- 
établies  à  Genève  avant  la  Kéformatîon;  il 
en  reste  encore  un  assez  grand  nombre  pour 
le  second  volume,  qui  contiendra  en  outre 
une  grande  partie  de  celles  qui  se  réfugiè- 
rent ici  dans  le  seizième  siècle  :  le  troisième 
sera  rempli  par  le  reste  et  par  celles  du  dix- 
septième  siècle,  et  jusqu'à  nos  jours. On  m'a 
demandé  sérieusement  si  je  n'inscrirois  que 
des  familles  nobles  ou  patriciennes  i  je  ne 
fais  aucune  différence  entre  les  familles  ge- 
nevoises; je  cite  les  titres  de  noblesse  quand 
je  les  connois ,  mais  je  ne  les  recherche  point, 
parce  quils  sont  un  hors  d'œuvre  dans  cet 
ouvrage  tout  national;  je  donne  à  chaque 
individu  la  qualification  qu'il  porte  dans  tes 
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actes  dont  je  fais  les  extraits^  sans  entendre 
par-là  garantir  le  droit  de  cette  qualification  j 
j'ajouterai  que  des  familles,  incontestable- 
ment nobles,  n'en  ont  jamais  pris  la  qualité 
dans  aucun  acte,  et  que  d'autres  l'ont  obte- 
nue des  notaires,  et  quelquefois  des  secré- 
taires d'état,  sans  y  être  autorisés  ni  par  le 
fait,  ni  par  les  réglemens. 

Je  réitère  que  je  recevrai  avec  grand  plaisir 
tous  les  documens  authentiques  qu'on  vou- 
dra bien  me  communiquer. 
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«VIAplTBE  PBE^HIEB. 


Des  personnes  instruites  et  spirituelles  croient 
f:iire  une  chose  très  philosophique,  en  se  mo- 
quant des  généalogies  et  des  généalogistes;  mais 
ta  vraie  philosophie  ne  confond  point  les  foibles 
du  genre  humain  avec  ceux  des  individus  :  ceux- 
ci  sont  du  domaine  de  la  raillerie  ;  les  autres  ap- 
partiennent à  la  physiologie.  La  manie  de  parler 
de  son  nom,  de  ses  ancêtres ,  de  leurs  possessions 
et  de  leur  noblesse,  est  un  travers  de  l'esprit  pure- 
ment aecidenlel;  le  désir  de  connoitré  son  ori- 
gine et  de  la  trouver  honorable  est  une  véritable 
passion  dont  le  germe  est  au  fond  de  chaque  cœur. 
Sans  doute,  il  ne  s'y  développe  pas  toujours;  ily 
reste  souvent  inaelif  et  assoupi,  comme  celui  de 
l'atnour  et  de  la  jalousie ,  dont  tant  de  gens  meu- 
rent sans  avoir  éprouvé  les  effets;  mais  il  existe. 
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et  la  moindre  circonstance  suffît  pour  l'animer. 
Jepourroisen  citer  d'innombrables  exemples,  et 
je  les  choisirois,  de  préférence,  parmi  les  person- 
nes qui,  après  s'être  moquées  du  temps  que,  sui- 
vant elles,  ]e  perdais  à  l'étude  des  généalogies, 
écouloient  ensuite  avec  le  plus  vif  intérêt  ce  que 
je  leur  apprenoîs  de  la  leur  :  je  me  contenterai 
de  consigner  ici  une  observation  dont  la  justesse 
m'a  été  démontrée  par  une  multitude  d'expérien- 
ces :  c'est  que  l'animosité  qu'on  remarque  dans 
tant  de  gens  contre  toutes  les  recherches  de  cette 
nature ,  n'a  pas  d'autre  source  qu'une  vanité 
aigre,  envieuse  et  jalouse,  qui  se  sent  blessée  par 
la  crainte  de  devoir  admettre  des  prétentions 
qu'elle  ne  croit  pas  pouvoir  faire  valoir  pour  son 
propre  compte.  II  n'y  a  rien  au  monde  de  plus 
méprisable  que  cette  répugnance  à  accorder  aux 
autres  ce  qu'on  n'ose  pas  réclamer  pour  soi;  car 
c'est  une  espèce  de  révolte,  aussi  absurde  qu'im- 
puissante, contre  les  dispositions  de  la  Provi- 
dence ,  que  les  petites  colères  des  mortels  ne  chan- 
geront jamais.  Elle  a  multiplié  Ji  l'infini,  pour  eux, 
les  compensations  qui  nivellent,  d'une  manière 
presque  inconcevable,  les  inégalités  qu'elle  a  créées 
pour  rompre  la  monotonie  de  leur  existence.  La  1 
beauté,  la  force,  l'esprit,  l'adresse,  les  lalens,  le  1 
génie,  forment  des  aristocraties  tout  aussi  désa-  -* 
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'  gréables  pour  ceux  qui  n'en  jouissent  pas,  que  les 
richesses,  le  rang  et  la  naissance  :  il  me  semble  qu'il 
y  a  4e  la  bassesse  à.rouloir  diminuer  la  portion  de 
ces  avantages  dévolue  à  son  prochain,  car  on  n'y 
gagne  décidémei^t  rien  pour  soi  ;  c'est  comme  si 
un  borgne  s'acharnoit  à  crever  un  œil  à  tous  ceux 
qu'il  rencontre ,  pour  les  empêcher  d'avoir  quel- 
que chose  de  plus  que  lui,  sans  considérer  que 
l'un  est  manchot,  l'autre  boiteux,  un  troisième 
sourd ,  tandis  que  lui  conserve  l'usage  de  ses  deux 
bras,  de  ses  deux  jambes,  de  ses  oreilles.  La  nais- 
sance est  le  seul  bien  que  possèdent  des  mil- 
liers d'êtres  tout  à  fait  malheureux  sous  d'autres 
rapports  :  elle  est  le  seul  lien  qui  les  attache  à  la 
société  de  leurs  semblables  :  ah  !  ne  le  brisons  pas  !  . 
De  quel  droit  les  priverions-nous  du  seul  appui 
qu'ils  aient  sur  la  terre  ?  Il  est  d'ailleurs  si  doux 
de  pouvoir  trouver  des  dédommagemens  à  toutes 
les  infortunes  qui  affligent  nos  yeux!  Je  ne  cou- 
nois  rien  déplus  consolant  que  de  découvrir  beau- 
coup d'esprit  à  une  personne  d'une  laideur  amère, 
beaucoup  de  talent  à  un  homme  fort  pauvre,  une 
adresse  singulière  à  un  aveugle,  une  grande  in- 
telligence  à  un  sourd-muet;  tous  les  autres  avan- 
tages servent  également  à  compenser  des  défauts 
que  nous  ne  pouvons  heureusement  pas  toujours 
distinguer. 
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JCai  beaucoup  observé  toutes  les  classes  de  so- 
ciétés dont  le  genre  humain  se  compose,  et  )e 
puis  affirmer  qu'il  n'en  est  aucune  qui  soit  exempte 
d'une  portion  de  cette  foiblesse»  si  c'en  est  une,  t 
qui  nous  porte  à  désirer  une  origine  distinguée,  \ 
ou  quelque  chose  qui  puisse  illustrer  noire  nom.  I 
J*ai  vu  des  tfibleaux  généalogiques  dans  plus  d'une 
ferme;  j'ai  vu  plus  d'un  paysan  courroucé  contre 
son  hls,  pour  une  alliance  qui  ne  lui  paroissoit 
pas  assez  honorable;  j'ai  vu  une  servante  faire 
venir  à  assez  grands  frais  de  son  pays ,  un  certi- 
ficat d'origine  et  des  armoiries  peintes  et  expli- 
quées, dont  elle  ne  vouloit  point  faire  usage  pour 
se  marier,  car  elle  éloit  décidée  à  rester  fille  ;  j'ai 
vu,  enfin  ,  tout  un  régiment  de  cancaniers  bohé- 
miens dépenser  quelques  jours  de  solde  à  l'achat  des 
petits  tableaux  blasonnés  qu'on  vend  au  bureau  Bo- 
nacini  à  Milan  :  deux  ou  trois  lettres  de  ditférence 
dans  le  nom  ne  les  arrétoient  point.  Les  Romains, 
ce  peuple  le  plus  dur  et  le  plus  positif  de  la  terre, 
poussoient  cette  passion  à  l'extrême,  et  l'empe- 
reur Napoléon ,  qui  afi'ectoit  d'en  parler  avec  dé-  \ 
rision  ,  a  peut-être  perdu  sa  couronne  et  sa  li-  | 
berlé  pour  avoir  voulu  dire  ;  «  l'Empereur  mon  1 
te  beau -père,  et  le  roi  Louis  XVI  mon  pauvre  | 
■  oncle  B.  Dans  tous  les  pays  du  monde  on  parle 
avec  grand  plaisir  de  ses  parens  nobles  ou  riches 
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faux  neuvième  et  dixième  degrés,  quoiqu'on  pa- 
roisse à  peine  connoltre  ses  cousins  pauvres  et  obs- 
curs. —  Nous  avons  tous  connu  des  personnes 
d'un  grand  génie,  d'un  esprit  très  distingué  et  d'o- 

•■  pillions  éminemment  libérales,  qui  après  avoir 
'  professé  les  principes  les  plus  démocratiques  jus- 
qu'à l'âged'une  entière  maturité,  ont  fini  par  don- 
ner des  preuves  éclatantes  d'une  grande  foiblesse  à 
cet  égard,  OU  vierCromweltécarteloit  les  armoiries  i 
de  six  maisons  avec  les  siennes,  comme  on  pourra  I 
le  voir  dans  mon  armoriai.  EnOn  ,  nous  sommes  I 
tous  faits  comme  cela ,  et  les  raisonnemens  les  plus 
subtils  ne  parviendroient  pas  à  nous  changer  en 
masse:  je  me  soucie  donc  fort  peu  du  ridicule 
qu'on  voudra  jeter  sur  mon  travail,  certain  qu'il 
fera  plaisir  à  un  grand  nombre  de  mes  compa- 
triotes. 

Je  croîs  ne  pouvoir  pas  mieux  terminer  ce 
chapitre  qu'en  transcrivant  l'opinion  et  les  re- 
marques publiées  dans  un  ouvrage  qui  a  prodi- 
gieusement contribué  à  la  destruction  des  inéga- 
lités sociales,  et  que  l'on  n'accusera  pas  de  ten- 
dresse pour  les  préjugés  aristocratiques;  voici  ce 

que  dit  l'Encyclopédie  : 

«  L'étude  des  généalogies  est  d'une  extrême 

a.  importance  pour  l'histoire  :  outre  qu'elles  ser- 

M  vent  à  distinguer  les  personnages  historiques 
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«du  même  nom  et  de  la  même  famille,  elles 
«  montrent  les  liaisons  de  parenté,  les  successions, 
«  les  droits  ,  les  prétentions  n . , .  .  (i) 


(i)  M.  Thierry ,  auteur  extrêmement  distingué  à  d'autres 
égards,  a  introduit  plusieurs  erreurs,  quelquefois  très  graves, 
dans  son  histoire  de  la  Conquête  d'Angleterre  par  les  Normands, 
pour  n'avoir  point  étudié  les  généalogies  des  princes  dont  il 
parle.  C'est  ainsi  qu'il  prétend  que  RaimoDd  Berenger  V,  comte 
d«  ProTCnce,  ayant  laissé  une  fille  unique,  ses  tuteurs  la  Tendi- 
rent avec  le  comté  au  roi  St. -Louis,  pour  son  frère  Charles. 
Bëatris  de  Provence,  femme  de  Charles  d'Anjou,  loin  A'étxe  fille 
unique,  ëtoit  la  cadette  des  quatre  filles  de  ce  comte.  Ses  trois 
toears  ayant  toutes  été  reines ,  <»)nime  elle  le  fut  aussi ,  et  l'aînée 
ayant  été  femme  de  ce  même  roi  St.-Louîs,  M.  Thierry  auroit 
certainement  dil  les  cotwoitre,  et  son  ignorance  sur  ce  point  est 
d'autant  plus  inexcusable,  qu'elle  lui  sert  de  base  pour  affirmer 
un  fait  entièrement  controuvé.  La  Provence  ne  fut  point  vendua 
avec  Béatrix  par  les  tuteurs  de  cette  princesse  :  elle  en  fut  instî-^ 
tuée  héritière  par  son  père. 
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CHAPITBE  II. 


Je  commencerai  ce  chapitre  par  où  j'ai  fini 
l'autre,  par  une  citation  de  l'Encyclopédie: 

M  Si  l'on  avoit  la  généalogie  exacte  et  vraie  de 
«chaque  famille,  il  est  plus  que  vraisemblable 
«  qu'aucun  homme  ne  seroit  estimé  ni  méprisé  à 
«  l'occasion  de  sa  naissance.  A  peine  y  a-t-il  un 
«  mendiant  dans  les  rues,  qui  ne  se  trouvât  des- 
«  cendu  en  droite  ligne  de  quelque  homme  illustre, 
«  ou  un  seul  noble  élevé  aux  plus  hautes  dignités 
u  de  l'état,  des  ordres  et  des  chapitres,  qui  ne 

l"  découvrît  au  nombre  de  ses  aïeux  quantité  de 

W  gens  obscurs,  » 

Il  est  évident  que  ce  passage  doit  s'entendre 
des  tableaux  de  quartiers  qui  contiennent  les  noms 
de  tous  les  ascendaos  des  deux  s'exes  de  la  per- 
sonne à  laquelle  ils  se  rapportent,  et  dans  ce  sens 
il  est  parfaitement  .vrai.  Il  est  même  presque  im- 
possible qu'il  en  soit  autrement,  puisque  les  aïeux 
d'un  individu  qui  ne  remonte  qu'à  la  trente-troi- 
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sième  génération  (comme  ce  fakir  des  déserts  de 
l'Arabie  dont  parle,  à  ce  que  je  crois,  la  Biblio- 
thèque britannique)  formeroient  le  nombre  de 
cinq  milliards  trois  cent  dix-huit  millions,  neuf 
cent  soixante-sept  mille  deux:  cent  quatre-vingt- 
seize  hommes  et  femmes  sur  la  même  ligne,  et 
vivant  par  conséquent  à  peu  près  dans  le  même 
temps.  Sans  doute,  les  mêmes  noms  revîendroient 
bien  souvent,  et  quelques-uns  des  millions  de  fois, 
dans  cette  ligne;  mais  il  reste  assez  de  marge  pout 
an  grand  nombre  de  brigands  et  de  héros  con- 
temporains, sans  parler  de  ceux  qui  fîgureroient 
dans  les  cinq  milliards  trois  cent  dix-huit  millions 
neuf  cent  soixante-sept  mille  deux  cent  quatre- 
vingt-quatorze  personnages  qui  remplissent  l'es- 
pace entre  l'individu  et  ses  trente-unièmes  aïeux, 
et  qui  portent  ainsi  à  plus  de  dix  milliards  et  six 
cent  millions  le  nombre  des  personnes  des  deux 
sexes  dont  il  descend  en  droite  ligne  depuis  moins 
de  mille  ans.  Je  ne  connois  point  de  calcul  plus 
propre  à  faire  envisager  la  chose  d'une  manière 
philosophique  :  il  est  très  piquant ,  sans  aller  aussi 
loin  h  beaucoup  près ,  de  voir  figurer  sur  la  même 
ligne,  dans  ces  tableaux  de  quartiers,  les  ennemis 
les  plus  acharnés,  l'usurpateur  et  celui  qu'il  a  dé- 
pouillé; l'assassin  et  sa  victime:  c'est  ce  qui  se 
trouve  constamment,  surtout  dans  les  tableaux 
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de  quartiers  des  grandes  maisons  de  l'Angtelerre, 
en  ne  les  remontant  que  jusqu'à  l'époque  des  guer- 
res de  succession  entre  la  rose  blanche  et  la  rose 
rouge.  Les  chapitres  les  plus  difficiles  de  l'Alle- 
magne ne  demandoient  que  soixante-quatre  qua- 
tiers ,  c'est-à-dire  le  nom  des  cinquièmes  ayeux 
et  ayeules  du  postulant.  Lés  autres  n'en  deman- 
doient que  seize,  c'est-à-dire  ses  trisayeux  et  tri- 
sayeules.  Le  fameux  cardinal  de  Retz  se  vanloït 
de  pouvoir  prouver  ses  cinq  cent  douze  quartiers. 
Chez  nous,  personne  ne  pourroit  le  faire,  parce 
que  la  plupart  des  familles  existantes  sont  d'ori- 
gine étrangère ,  et  qu'il  faudroit  aller  chercher 
ces  preuves  dans  les  pays  d'où  elles  sont  venues  à 
une  époque  bien  plus  rapprochée  que  celle  de  la 
dixième  génération  :  il  n'en  est  donc  aucune  qui 
ne  trouvât,  dans  ces  tableaux,  des  lacunes  plus  ou 
moins  considérables,  suivant  le  plus  ou  moins 
d'ancienneté  de  celles  auxquelles  elle  s'est  alliée. 
Sans  cela,  ce  genre  de  travail  y  seroit  bien  plus 
facile  qu'ailleurs,  à  cause  du  fréquent  retour  des 
mêmes  noms  sur  la  même  ligne  :  il  y  en  a  fort  peu 
dont  rétablissement  à  Genève  ou  dans  le  canton, 
remonte  au-delà  du  seizième  siècle  :  le  nombre  de 
celles  qui  se  sont  éteintes  est  presque  incroyable. 
Ce  que  l'Encyclopédie  affirme  de  la  probabilité 
que  presque  tout  mendiant  descend  de  quelques 
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grands  seigneurs ,  et  presque  tout  noble  de  quel- 
ques mendians,  pourroit  aussi  s'exempliBer  plus 
facilement  à  Genève  que  parlout  ailleurs.  J'y  con- 
nois  des  gens  qui  ont  été  fort  près  de  la  misère  , 
et  qui  descendent  d'un  grand  nombre  de  souve- 
rains et  d'une  multitude  des  toutes  premières  mai- 
sons de  France.  Ceux  qui,  décorés  de  noms  très 
nobles  et  très  distingués,  comptent  beaucoup  de 
paysans  parmi  leurs  ayeux,  sont  naturellement 
encore  bien  plus  communs.  Genève  ayant  été  ja- 
dis infiniment  plus  commerçante  que  de  nos  jours, 
il  s'y  faisoit  des  fortunes  très  rapides,  qui  condui- 
soient  sans  aucune  difficulté  à  la  noblesse,  vu  que 
.  tout  citoyen,  ou  bourgeois  de  Genève,  pouvoit 
acquérir  des  fîefs nobles,  dans  lesquels  II  étoit  qua- 
lifié de  noble  et  puissant  seigneur.  Il  n'étolt  guère 
moins  fréquent  de  voir  de  grandes  existences  ren- 
versées de  fond  en  comble  pat  des  malheurs  de 
tout  genre,  et  bien  des  gens,  dont  les  ancêtres 
jouoient  un  rôle  brillant  il  y  a  deux  ou  trois  siè- 
cles, ne  sont  pas  même  électeurs  aujourd'hui.  J'ai 
souvent  pensé,  et  je  pense  encore,  que  ce  mé- 
lange de  sang  noble  répandu  dans  la  presque  to- 
talité de  notre  population  influe  fortement  sur  le 
caractère  des  Genevois ,  et  contribue  en  secret 
8  cet  esprit  fier  et  indépendant  qui  les  distingue 
pour  la  plupart.  Il  y  en  a  plus  qu'on  ne  croit,  qui 
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noarrissent  leur  ot^ueil  de  traditions  vénérables 
qu'ils  cachent  avec  soin  à  tout  œil  étranger, 
mais  qui  se  perpétuent  non  moins  soigneusement 
de  père  en  61$.  Parmi  ces  traditions,  sans  doute, 
il  s'en  trouve  d'imaginaires;  mais  je  crois  que 
la  plupart  ont  quelque  fondement.  Je  donnerai 
ici  un  exemple  de  la  facilité  avec  laquelle  elles 
.  peuvent  se  dénaturer  au  bout  de  fort  peu  de  gé- 
nérations, quand  elles  ne  sont  basées  que  sur  une 
transmission  orale.  Dans  le  dernier  siècle  un  in- 
dividu de  bonne  famille,  mais  de  peu  de  fortune, 
prétendoit  être  descendu  des  ducs  de  la  T.  et, 
par  eux,  de  la  maison  royale  de  Bourbon.  On  le 
traita  de  visionnaire  avec  beaucoup  de  raison, 
parce  que  l'admission  à  la  bourgeoisie  du  chef 
reconnu,  et  bien  légalement  constaté  de  sa  famille, 
avoit  précédé,  de  longues  années,  la  naissance  du 
duc  dont  il  croyoit  descendre.  Je  crois  que  sur 
ce  simple  aperçu  on  le  repoussa  peut-être  avec 
trop  d'ironie  :  en  réplique,  il  s'emporta  jusqu'à 
accuser  des  membres  du  Consfi'  -  d'État  de  la 
soustraction  des  titres  qu'il  avoit  jrésentés:  ces 
titres  n'avoient  jamais  exislé  et  'te  consistoient 
qu'en  dt  simples  allégations  de  son  pèi\  ,  Aoni  ',i\ 
n'aboli  pas  été  difficile  de  reconnaître  îi  nuUitc: 
quant  à  lui,  je  suis  persuadé  qu'il  étoii  de  bonne 
foi ,  et  que  le  magistrat  qu'il  soupçonnolt  d'une 
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cabale  jalouse  auroït  pu  lai  faire  sentir  son  erreur, 
s'il  avoit  élé  informé  d'un  fait  qu'on  trouve  dans 
la  généalogie  de  cette  illustre  maison  ;  c'est  qu'une 
demoiselle  de  la  T.,  d'une  branche  bâtarde  ,  mais 
noble  et  distinguée ,  comme  l'étoient  ancienne- 
ment toutes  celles  des  bâtards  légitimés,  avoit 
épousé  un  monsieur  du  même  nom  et  de  la  même 
province  que  le  particulier  auquel  je  fais  allusion  : 
il  me  paraît  très  probable  que  celui  qui  vint  s'é- 
tablir à  Genève  descendoit  de  ce  mariage.  Il  aura 
dit  à  son  fils  qu'il  descendoit  de  laJitmiVe  de  la  T.  ; 
celui-ci  aura  dit  au  sien  qu'il  descendoit  des  ducs 
de  la  T.,  et  le  petit-fils  aura  dit  qu'il  descendoit 
du  duc  un  tel  et  d'une  princesse  de  Bourbon. 

Nous  avons  eu,  dans  la  garnison,  un  homme  de 
très  bonne  famille  qui  descendoit,  par  les  femmes, 
d'un  fils  légitimé  du  roi  René  d'Anjou.  Ne  pou~ 
voit-il  pas  dire  à  ses  enfans,  en  toute  vérité,  qu'ils 
descendoient  du  bon  roi  René  ?  Ceux-ci  nepou- 
Toient-ils  pas  en  conséquence  se  croire  issus  de  la 
famille  d'Anjou  ? 

C'est  pour  obvier  à  des  eirëurs  de  ce  genre , 
que  l'étude  des  généalogies  peut  avoir  une  uti- 
lité reconnue  dans  notre  pays,  où  elles  trouvent 
tant  d'imaginations  ardentes  prêtes  à  les  adopter. 
C'est  encore  pour  un  but  bien  plus  distinct  :  j'ai 
observé  ci-dessus  que  la  très  grande  majorité ,  je 
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dirai  même  la  presque  totalité  des  familles  exis- 
tantes» sont  d'origine  étrangère.  Les  Genevois 
sont  grands  voyageurs ,  et  le  peu  de  ressources 
que  leur  offre  leur  petite  patrie ,  les  oblige  fré- 
quemment à  aller  chercher  fortune  ailleurs.  Ne 
sera-t-il  pas  agréable  pour  eux  de  savoir  dans 
quel  pays  se  trouve  la  souche  dont  ils  sont  sépa- 
rés, et  de  pouvoir  se  faire  reconnollre  dans  l'oc- 
casion par  des  parens  à  même  de  leur  rendre  de 
grands  services?  Les  gens  qui  n'entendent  rien  à 
ces  sortes  de  choses ,  croient  que  personne  au 
monde  ne  peut  prendre  le  moindre  souci  d'une 
identité  d'origine  commune,  lorsque  la  parenté 
est  fort  au-delà  des  degrés  de  cousin-germain.  Je 
puis  citer  trois  exemples  entre  plusieurs  autres , 
qui  prouveront  combien  ils  se  trompent. 

Entre  les  familles  les  plus  illustres  de  Vicence, 
étoit  celle  des  comtes  de  Thiènes ,  dont  quelques 
individus  se  réfugièrent  à  Genève  pour  la  religion 
vers  i55o.  Ils  y  jouissoientde  la  plus  haute  consi- 
dération et  de  richesses  considérables  ,  ayant  ac- 
quis des  terres  seigneuriales  au  pays  de  Yaud. 
Mais  par  la  suite,  des  revers  de  fortune  les  ont 
réduits  à  l'état  de  simples  cultivateurs,  à  Don* 
nadieu;  De  notre  tepnps,  un  comte  de  Thiènes 
d'une  autre  branche,  qui  s'est  bien  soutenue  et 
qui  a  acquis  de  nouvelles  illustrations ,  est  venu 
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rechercher  ses  parens  villageois  ,  parce  qu'il  n'a- 
voit  point  d'hëriliers.  Je  crois  que  la  différence  de 
religion  a  mis  obstacle  à  ses  intenliotis  bienveil- 
lantes, qui  n'en  sont  pas  moins  prouvées  pour  cela. 
Je  tiens  ce  fait  de  M.  l'avoyer  de  Mulinen. 

Les  comtes  de  Lagezza  figurent  parmi  la  pre- 
mière noblesse  de  Vérone.  Il  y  a  fort  peu  d'années 
qu'ils  ont  fait  demander,  à  la  chancellerie  de  Ge- 
nève ,  des  renseignemens  sur  une  branche  de  leur 
famille ,  qui  y  est  établie  depuis  plus  de  deux  cent 
cinquante  ans.  Je  fus  appelé  à  dresser  la  généalo- 
gie du  dernier  rejeton  qui  en  reste,  et  qui  se 
trouvoit  alors  bien  mal  partagé  du  côté  de  la  for- 
tune ,  quoiqu'il  le  fût  si  bien  du  côté  de  la  nais- 
sance. J'ignore  s'il  en  a  retiré  quelque  avantage. 

Feu  M.  le  professeur  Weber  m'a  raconté 
qu'un  nommé  Pignolet  s'adressa  un  jour  à  lui 
pour  ^tre  assisté  :  il  lui  demanda  ses  papiers , 
qu'heureusement  il  avoit  conservés,  et  i(  y  vit 
avec  surprise  qu'il  étoit  de  la  maison  de  Spinola , 
l'une  des  plus  illustres  de  l'Italie,  et  même  de 
l'Europe.  On  écrivit  en  sa  faveur  à  un  cardinal 
Spinola ,  qui  lui  fît  passer  des  secours  assez  con- 
sidérables. 

J'ai  sous  les  yeux  en  ce  moment  une  lettre 
adressée  par  un  autre  cardinal  de  ce  méme'nomj 
évéque  de  Luques,  en  1679,  aux  familles  luquoi- 
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ses  réfugiées  à  Genève  ^  pour  les  conjurer  de  re- 
tourner dans  une  patrie  où  elles  étoient  appelées 
à  jouer  le  rôle  le  plus  brillant.  Il  y  àvoit  alors  près 
4e  cent- vingt  ans  que  leurs  ancêtres  l'avoient 
quittée. 

A  la  révolution  de  France,  lorsqu'on  décréta 
la  restitution  des  biens  qui  avoient  été  confisqués 
ou  séquestrés  pour  cause  de  religion ,  plusieurs 
familles  genevoises  reçurent  des  indemnités  assez 
fortes. 

Pendant  la  réunion  de  Genève  à  la  France,  un 
monsieur  Turrettini  mourut  ab  intestat.  L'héri- 
tier du  côté  de  son  père  étoit  connu  et  préparé  à 
recevoir  toute  la  succession  ;  celui  du  côté  mater- 
nel îgnoroit  totalement  sa  parenté,  et  ne  son- 
geoit  point  à  se  présenter,  lorsqu'un  généal(^iste 
(  M.  Rilliet-Necker)  lui  fit  connoltre  ses  droits,  en 
vertu  desquels  il  reçut  sa  portion. 

Je.pourrois  multiplier  ces  citations  à  l'infini 
mais  je  crois  en  avoir  bien  assez  dit  sur  ce  sujet. 
J'ajouterai  seulement  que  les  généalogies  gene- 
voises auront  un  intérêt  positif  dans  diverses  mo- 
narchies ,  où  il  existe  des  familles  puissantes  des- 
cendues d'ancêtres  genevois ,  ou  issues  d'alliances 
avec  des  demoiselles  de  cette  ville.  Il  y  en  a  en 
Allemagne,  en  Angleterre, en  Hollande,  en  Italie» 
et  surtout  en  France. 
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Cette  considération  m'a  engagé  à  recueillir 
tout  ce  que  )'ai  pu  trouver  sur  l'immense  nombre 
de  maisons  de'  haute  chevalerie,  qui  ont  tenu  h 
"honneur  lè" litre  de  citoyens  de  Genève,  et  orné 
"notre  magistrature  avant  la  réformation  ,  ou  qui 
h'âbilbîent  le  diocèse,  etavoient  des  relations  de 
parënté'ët  d'amitié  avec  les  habitans  de  la  ville. 
11  y  en  a  d'ailleurs  encore  plus  de  rejetons  qu'on 
ne  pense,  dont  les  noms  estropiés  cachent  l'ori- 
gine véritable ,  grâce  à  la  taquinerie  minutieuse 
qui  s'est  attachée  depuis  quelque  temps  à  chica- 
ner les  gens  sur  la  manière  d'écrire  leur  nom,  et 
qui,  tout  en  affectant  un  amour  ardent  pour  la 
liberté  civile,  prétend  dicter  des  lois  jusques  sur 
la  dimension  des  lettres  de  l'Alphabet. 

Il  y  a  eu  constamment  à  Genève  on  penchant 
très  marqué  à  changer  la  véritable  orthographe 
de  son  nom,  pour  éviter  toute  apparence  de  pré- 
tention anti-républicaine.  Les  d'Eysières  se  sont 
nommés  Désire  ;  les  d'Entand  ,  Dentand;  les  d'A- 
cier, i>ass(er,  etc.,  etc.,  fort  mal  à  propos,  sui- 
vant moi,  parce  que  ces  noms  ne  ressemblent  plus 
à  ce  qu'ils  étoient.  Les  de  Léamont,  de  Léaval, 
du  Cimetière,  du  Four,  du  Puis,  du  Nant, 
du  Pan ,  de  Roches ,  des  Arts ,  de  Chapeaurouge , 
de  Chevrens,  de  la  Palud  ,  de  la  Maison,  et  tant 
d'autres,  dévoient  avoir  liberté  entière  pour  chau- 
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ger  le  petit  de  de  leur  vrai  nom  ,  en  un  grand  De 
qui  en  fait  un  monosyllabe.  Il   faut  avoir  bien 
du  temps  de  reste  et  l'esprit  singulièrement  tra- 
cassier,  pour  approuver  ceux-là  et  chicaner  ceux 
qui  ODt  fait  l'inverse  (s'il  en  existe,  ce  que  je 
ne  crois  pas  du  tout).  Cette  malheureuse  pe- 
tite particule  qui  tourmente  si  violemment  de 
très  petits  esprits,    ne  signifie  absolument  rien  > 
de  quelque  manière  qu'on  l'ëcrive.  On  peut  être 
aussi  noble  que  le  Roi,  sans  en  avoir  jamais  fait 
UMge,  et  aussi  roturier  que    le    bourreau ,  en 
l'ayant  de  plein  droit,  aussi  petite  que  possible. 
Les  Lévrier,  Bonivard,  Pecolat,  Berlheiier    et 
aatrés  noms  qu'on  aime  à  nous  citer,  s'intitu- 
bient  noiii?^  quoiqu'ils  fussent  incontestablement 
républicains,  et  ils  trouvoient  tout  naturel  de  voir 
les  comptes  de  leurs  bouchers,  de  leurs  tailleurs,, 
de  leurs  maçons,  signes  avec  un  petit  de,  quand 
leurs  noms  le  requéroient. 
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CHAPITRE  m. 


Je  dois  dire  quelque  chose  sur  les  armoiries  qui 
ont  donné  lieu  à  beaucoup  d'autres  platitudes.  On 
a  prétendu  voir  dans  la  seule  mention  d'un  armo- 
riai, une  espèce  de  conspiration  contre  la  liberté, 
ou  au  moins  contre  l'égalité.  D'abord,  je  nie  po- 
sitivement que  cette  égalité  puisse  jamais  exister 
de  fait,  quoiqu'elle  existe  de  droit;  toutes  les 
criailieries  imaginables  ne  sauroient  changer  la 
nature  des  choses,  et  faire  que  ce  qui  est  ne  soit 
pas.  Or,  il  est  indubitable  qu'un  grand  nombre 
de  familles  à  Genève  sont  nobles  de  race,  et  il 
est  aussi  absurde  qu'injuste  de  vouloir  les  priver 
du  mérite  qu'elles  ont  eu  de  sacrifier  des  préten- 
tions légitimes,  dans  une  moiiarcliie,  à  l'amour  de 
la  liberté  et  de  l'égalité  politique  dans  une  répu- 
blique. On  ne  peut  pas  d'ailleurs  changer  son  ori- 
gine noble,  plus  que  son  origine  roturière.  Il  n'y 
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a  pas  long-temps  qu'il  existoit  encore  des  cultiva- 
teurs du  nom  de  de  Conjignon^  descendus  en 
droite  ligne  mâle  des  anciens  seigneurs  de  haute 
chevalerie  qui  fleurissoient  au  1 3^  siècle:  la  char- 
rue qu'ils  conduisoient  eux-mêmes  ne  changeoit 
rien  à  leur  extraction,  et  il  auroit  fallu  avoir 
l'âme  bien  basse,  pour  se  moquer  de  la  petite  épée 
qu'ils  portoient  à  leur  côté,  seul  reste,  avec  le 
cachet  de  leurs  armoiries  et  une  généalogie  bien 
authentique,  d'une  existence  aussi  brillante  que 
noble  dans  les  siècles  passés. 

Je  dois  obsen'er  ensuite  que  des  armoiries.^ 
quoique  dûment  enregistrées  dans  les  livres  hé-' 
raldiquesde  toutes  les  puissances  de  l'Europe,  ue 
donnent  ancune  espèce  de  droit,  de  priyilége,  ni 
de  prétentions  quelconques.  H  n'y  a  pas  un  cor- 
donnier en  Angleterre  qui  n'ait  les  siennes,  ou 
qui  se  croie  noble  pour  cela.  Ce  n'est  pas  autre 
chose  qu'un  signe  particulier  an  moyen  duquel 
chaque  famille  se  distingue  de  celles  qui  portent 
le  même  nom.  Sans  doute  ,  les  rois  et  les  grands 
de  la  terre  en  font  un  usage  plus  constant  que 
leurs  sujets  ou  leurs  domestiques,  mais  ijs  n'em^ 
pèchent  point  ceux-ci  d'en  avoir. 

Celles  de  plusieurs  familles  genevoises  swtt  bïeu 
authentiquement  constatées  par  les  patentes  des 
empereurs  ou  des  rois  qui  les  ont  données;  d'au- 
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très  le  sont  également  par  des  titres  irréfragat)Ies, 
ui»s  il  en  est  beaucoup  dont  on  ne  peut  prouver 
la  vérité  que  par  l'usage  plus  ou  moins  prolongé. 
Il  f»t  évident  qu'un  très  grand  nombre  de  familles 
réfugiées  ont  dû  perdre  les  leur^  ;  elles  les  ont  soi|- 
vent  remplacées  par  celles  de  leurs  parens  ou  aU 
liés,  quelquefois  même  par  celles  d'un  ami, dont 
on  héritoit  un  cachet;  on  y  faisoït  fort  peu  d'atr 
tention  en  général»  et  il  n'y  avoit  aucun  dépar- 
tement héraldique;  mais  i|  est  si  parfaitement 
faux  que  nos  lois  les  aient  abolies ,  comme  qq  1'^ 
prétendu,  que  feu  M.  le  docteur  Marcet  a  ob- 
tenu (depuis  la  restauration  )  un  certificat  d'ar-r 
moiries  du  Conseil-d'Élat,  qui  certainement  np 
pouvoit  point  le  lui  refuser. 

J'ai  recueilli  toutes  celles  dont  j'ai  trouvé  des 
traces,  et  depuis  qfie  j'ai  conçu  l'idée  de  les  pu- 
blier, j'ai  eu  soin  de  noter  f)ù  j'avois  vu  celles 
que  je  dessinois  à  fur  et  mesure  :  je  ferai  coonol- 
tre  ces  notes;  mais  elles  manqueront  pour  plur 
sieurs  cachets  recueillis  avant  celte  époque.  Je 
n'ai  pas  voulu  les  dessiner  à  la  tête  de  chaque 
généalogie,  pour  ne  pas  renchérir  le  prix  de  cet 
ouvrage ,  mais  )e  les  indiquerai  en  termes  de  bla-: 
son,  qu'il  est  très  facile  de  se  faire  expliquer. 
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IGHAPITHE  IV. 


Um^^rature  n'a  jamais  conféré  de  privilège^ 
Hclusifs  à  Genève;  maïs  ici,  comme  dans  pres- 
que toutes  les  autres  républiques ,  elle  conféroit 
un  litre  d'honneur  a  celui  qui  en  étoit  révêtu  et 
à  ses  descendans  mâles;  ils  étoient  tous  qualifiés 
^les  dans  tous  les  actes  publics  et  particuliers  ; 
lèthagîstrat  lui  -  même  noble  et  honoré  seigneur» 
Assurément,  rien  n'étoit  ptiis  inoffensif  qu'une 
(elle  distinction   pour  toute  récompense  de  ser-: 
vices  gratuits,  et  qui  entralnoient  le  sacrifice  com- 
plet de  la  liberté  d'un  individu.  Il  n'y  a  aucun 
commis  ni  garçon  horloger,  de  nos  jours,  qui 
travaille  autant  qu'un  conseiller,  avant  la  révo- 
lution. Mon  père  étoit  levé  avant  six  heures  du 
malin  ,  et  son  temps  tellement  occupé  jusqu'à  six 
heures  du  soir,  que  très  souvent  ildinoit  debout, 
pour  avoir  plus  tât  fait.  On  conçoit  cela  quand 
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on  songe  à  la  multiplicité  des  attributions  du  Con- 
seil-d'État  à  cette  époque;  aussi  n'imagïnoit  -  on 
point  qu'il  suffit  d'être  riche  ou  de  porter  un  nom 
populaire  pour  entrer  dans  les  charges  ;  on  fai- 
soit  des  éludes  extrêmement  soignées,  et  on  les 
continuoit  >  pour  ainsi  dire,  toute  sa  vie,  au  mi- 
lieu des  graves  occupations  qu'on  s'étoit  impo- 
sées. Un  magistrat  ne  pouvoit  plus  vaquer  à  ses 
affairés  que  dans  les  momens  àes  fériés,  ou  dans 
les  heures  prises  sur  son  repos;  il  se  regardoit 
comme  appartenant  au  public  beaucoup  plus  qu'à 
sa  famille,  et  aucune 'considération  d'intérêt  par- 
ticulier n'étoit  mise  en  balance  contre  ses  devoirs 
administratifs.  Certes,  un  dëvoûment  aussi  absolu 
n'étoit  pas  payé  trop  chèrement  par  un  avantage 
aussi  simple  que  celui  d'une  qualification  distinc- 
tîve  ;  il  ne  coûtoit  rien  à  l'État ,  et  cependant  il 
suffisoit  à  toutes  les  ambitions;  car  l'estime  qu'on 
en  faisoit  y  attachoit  une  grande  valeur  de  con- 
vention; il  facilitoît  d'ailleurs  des  mariages  avan- 
tageux ,  et  la  réussite  des  tentatives  d'illustration 
au  servicedes  puissances  étrangères,  soit  dans  la 
diplomatie,  soit  dans  le  service  militaire,  pour 
lequel  les  Genevois  de  tout  temps  ont  montré  un. 
penchant  décidé.  Enfui ,  cette  simple  qualification 
noble  étoit  admise  comme  preuve  de  noblesse  dans 
tous  les  chapitres  de  l'Europe.  Il  ne  s'agit  pas 
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maintenant  de  savoir  si  cet  état  de  choses  éloit 
bon}  celte  question  est  du  ressort  de  l'histoire,  et 
non  des  généalogies  ;  je  me  borne  id  à  constater 
l'espèce  de  privilège  héréditaire  qui  distinguoit 
les  famiUes  patriciennes  y  et  qui  étoit  si  bien  re- 
connu qu'il  avait  donné  lieu  à  des  réglemens  (t). 
Le  mot  de  patricien  choque  excessivement  ^  je  le 
sais,  les  petits  esprits  qui  s'attachent  avec  fureur 
aux  mots  plutôt  qu'aux  choses  ;  les  hommes  sen- 
sés n'y  voient  qu'une  expression  consacrée  par  l'u- 
sage de  tous  les  temps  et  de  tous  les  pays  ;  il  n'en 
existe  point  d'autre  pour  désigner  les  familles 
dont  les  chefs,  honorés  de  la  confiance  de  leurs 
concitoyens  >  ont  transmis  à  leurs  descendan* 
une  distinction  sans  valeur  politique,  mais  uni- 
versellement reconnue  pendant  plus  de  deux  siè- 
cles et  demi.  Je  m'étois  proposé  de  ne  pas  en  par- 
ler du  tout  dans  cet  ouvrage,  et  de  ne  mettre  que 
le  nom  de  chaque  individu ,  sans  aucune  espèce 
de  qualification ,  pour  lui  donner  un  air  d'égalité 
qui  m'auroit  plu  ;  mais  j'ai  changé  d'idée  en 
voyant  les  efforts  soutenus  qu'on  faisoit  pour 
nous  représenter  au  dehors  comme  un  ramassé 

(i)  D  fat  4ipâté  en  i5S5,  qne  les  fccréuim  de  la  justice  ne 
quàlifieroient  pas  de  nobUs,  mais  seulement  A'égréget  ou  hono- 
rablei,  ceux  des  audilenrs  dont  les  pères  n'auroïent  pas  été 
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4e  vagabonds  de  tous  les  pays,  dont  quelques  in-r 
dividus*  aussi  audacieux  que  ridicules,  cherchent 
à  usurper  des  titres  et  des  distînctîons  incompa- 
tibles avec  notre  véritable  caractère  national.  J'ai 
senti  dès-lors  qu'il  ne  convenoît  pas  de  laisser 
calomnier  ce  caractère  par  ceux  qui  ne  le  con- 
noissent  point,  et  qui  lui  attribuent  une  basse  jar 
lousie  et  une  envieuse  malice,  propres  seulement 
h  quelques  individus  désavoués  par  la  grande  mar 
joiité  de  mes  concitoyens.  Je  crois  être  beau-r 
coup  plus  fermement  républicain  que  ceux  qui 
ne  cessent  de  vanter  leur  républicanisme;  le  leur 
est  dans  des  mots  et  des  injures,  le  mien  dans  mon 
cœur  et  dans  mon  esprit;  c'est  pour  cela  que  je 
ne  crois  point  nécessaire  de  renoncer  à  tous  nos 
antëcédens ,  et  d'effacer  les  noms  et  les  qualités 
de  ceux  de  nos  ancêtres  qui  ont  conquis  la  liberté 
airprix  de  leur  fortune,  et  souvent  de  leur  vie, 
pour  les  égaliser  aux  petits  écrivailleurs  anony- 
mes du  moment  actuel ,  qui  sont  devenus  Gene- 
vois sans  aucune  espèce  de  sacrifice ,  qui  n'ont  ja- 
mais rien  fait  pour  notre  patrie,  et  qui  détestent 
tout  ce  qu'ils  n'Ont  pas,  comme  tout  ce  qu'ils 
ne  sont  pas,  dans  l'opinion  ridicule  que,  s'ils 
parvenoient  à  détruire  l'aristocratie  des  anciens 
services  et  du  véritable  mérite,  ils  primeroient 
par  celle  des  t^lens  qu'ils  se  supposent.  Les  11- 
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bellistes  anonymes  sont  parfaitement  semblables 
aux  brigands  qui  se  cachent  dans  les  buÎHons 
pour  tirer  sur  les  passans ,  et  l'un  d'eux  nous  a 
dunné  dernièrement  la  juste  mesure  de  leur  libé- 
ralité, en  laissant  battre  un  de  ses  amis  à  sa  place^ 
plutôt  que  de  se  nommer  et  d'affronter  lui-même 
le  danger  qu'il  avoit  provoqué. 
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C'est  prëds^ment  parce  que  je  sens  le  plus  prO' 
fond  mépris  pour  ceux  qui  ne  peuvent  souffrir 
les  distinctions  qu'ils  ne  partagent  pas,  que  je 
blâme  aussi  ceux  qui ,  à  l'autre  extrémité  de  notre 
chaîne  sociale,  affectent  des  airs  de  supériorité 
avec  leurs  égaux.  Nous  ne  manquons  pas  de 
gens  très  bien  nés ,  et  charmés  de  l'être ,  qui  pren- 
nent plaisir  à  substituer  des  prétentions  illusoires 
aux  avantages  réels  qu'ils  possèdent,  et  qui  sufli- 
roient  pour  tes  distinguer.  Ils  ont  tort  pour  leur 
propre  intérêt  ;  mais  je  ne  me  crois  point  obligé 
de  les  remettre  à  leur  place ,  comme  on  a  pensé 
que  je  serois  peut-être  tenté  de  le  faire;  je  ne 
saurois  concilier  mes  idées  de  liberté  avec  celle 
de  tracasser  les  autres  sur  des  choses  qui  ne  con- 
cernent qu'eux- mêmes,  et  de  les  forcer  d'être 
heureux  et  raisonnables  à  ma  manière  plutôt  qu'à 
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laleiir.  Cependant,  sans  attaquer  leurs  erreurs, 
je  puis  leur  présenter  une  série  d'observations 
qui  ne  seront  pas  sans  influence  sur  ceux  qui  cher- 
dieot  de  bonne  foi  à  baser  leurs  opinions  sur  la 
vèilé. 

Genève  étoit  une  cité  essentiellement  vouée  au 
commerce  et  à  l'industrie:  les  familles  les  plus 
nobles  prenoient  part  à  ce  mouvement  général, 
elles  citoyens  les  plus  distingués  sous  le  rapport 
delà  naissance,  tout  en  prenant  ta  qualité  de  no- 
bles qui  leur  étoit  acquise,  y  ajoutoient  celle  de 
mSFctïànd',  apothicaire,  pelletier,  etc.-,  tous  lés 
jeunes  garçons  étoient  mis  eu  apprentissage ,  et 
ie  nombreux  testamens  font  foi  de  l'habitude  de 
lear  faire  apprendre  un  métier,  quels  que  fussent 
la  r<H-tune  ou  le  rang  de  leurs  parens.  Pour  ne 
Wesser  personne.  J'en  prendrai  un  exemple ,  entre 
■nlile,  dans  une  famille  éteinte,  et  dont  la  noblesse 
ne  sauroit  être  contestée.  Un  monsieur  Tudert, 
seigneur  de  Mazières,  cousin  du  fameux  chan- 
celier Séguier,  duc  de  Villemor,  dont  une  fille 
épousa  en  premières  noces  le  duc  de  Sully,  petit- 
âls  du  célèbre  ministre,  et  en  secondes,  le  duc  de 
Bonrbon-Verneuil ,  fils  légitimé  du  roi  Henri  IV, 
•vivoità  Genève,  oij  son  grand-père  s'étoit retiré 
pour  la  religion.  Le  6  mai  iG65,  Camille  Bur- 
latnach) ,  sa  femme,  mit  noblff  Jean  de  Tudert, 
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son  fils,  en  apprentissage  chez  un  mattre  hor- 
loger. En  1672,  autorisëe  par  noble  Vincent 
Burlamachi,  son  père,  et  par  noble  et  honoré  Sei- 
gneur Louis  de  la  Rue,  ancien  premier  syndic , 
son  beau-frère,  elle  mit  un  autre  de  ses  fils,  EiOuis, 
au  service  d'Abraham  Pierrot,  marchand,  bour- 
geois de  Nuremberg,  pour  six  ans  (Les  commis 
étoient  alors  encore  nommes  serviteurs).  Il  est  à 
propos  d'observer  que  les  Todert  n'étoient  point 
nne  famille  déchue.  Indépendamment  des  plus  il- 
lustres alliances  en  France,  ils  avoient  une  exis- 
tence extrêmement  honorable  à  Genève,  où  ils 
s'étoient  alliés  à  plusieurs  familles  patriciennes, 
et  des  plus  considérées. 

Cet  usage  ?toit  alors  universel,  à  l'exception 
d'une  ou  deux  familles  réfugiées  fort  riches  et 
fort  peu  nombreuses,  qui  n'avoient  pas  adopté  les 
mœurs  genevoises.  Il  a  duré  jusqu'au  dix-hui- 
tième siècle,  et  toute  la  différence  ostensible  qu'on 
faisoit  dans  un  comptoir  entre  le  fils  d'un  syndic 
et  celui  d'un  artisan ,  consistoit  à  attacher  un  beau 
tuban  au  balai  du  premier,  quand  on  le  lui  pré- 
sentoit  pour  la  première  fois,  pour  balayer  le 
devant  de  la  porte.  Cela  n'empêchoit  point  qu'il 
ne  fût  qualifié  noble  dans  tous  les  actes,  sans  au- 
cu'nè  exception,  où  il  éloit  appelé  à  figurer,  ne 
fût-ce  que  comme  témoin.  11  n'y  avoit  aucun 
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genre  dindastrie  honorable  qui  fôl  repousse  par 
lu  mœurs  de  nos  ancêtres:  une  orpheline  sans 
biens  serroit  comme  chambrière  dans  la  maison 
.  de  quelque  oncle,  parent,  ou  ami  de  son  père ,  et 
ne  voyoit  point  de  honte  à  l'état  de  domesticité 
dont  te  destin  aroît  fait  sa  seule  ressource,  (i  ) 

II  y  a  quelque  chose  d'impie,  aussi  bien  que 
d'absurde,  à  rougir  de  l'ëtat  oîi  la  Providence  . 
nous  a  placés  :  rien  de  plus  louable  que  nos  efforts 
pour  l'améliorer;  l'énergie  nous  a.  été  donnée 
pour  cela;  mais  tant  que  nous  y  sommes,  il  faut 
le  faire  respecter  par  les  autres,  en  montrant  que 
nous  le  respectons  nous-mêmes.  I^s  seuls  mé- 
tiers avilissans  sont  ceux  de  mendiant  et  de  bour- 
reau ;  encore  le  premier  ne  l'eatril  que  lorsqu'on 


(i)  Je  ne  puà  concevoir  le  seas  des  dëclamations  puériles 
contre  l'état  domestique,  voilées  sOus  le  masque  de  la  sympathie. 
U  n'est  pas  plus  honteux  pour  un  paysan  de  porter  la  livrée  d'un 
propriétaire,  qu'il  a  librement  choisi  pour  son  maître,  et  qu'il 
pent  quitter  dès  qu'il  cesse  d'en  être  content,  que  de  porter  un 
nnifoime  qu'on  le  force  d'endosser  malgré  lui,  et  qu'il  ne  peut 
quitter  sans  s'exposer  à  être  emprisonné  et  fusillé.  Assurément 
à  le  mot  d'esclavage  ou  de  lervitude  pent  être  appliqué  à  l'un 
des  deux  cas,  ce  n'est  pas  au  premier,  et  c'est  bien  mal  à  propos 
qu'on  l'insulte  en  prétendant  le  défendre.  Heureusement  nos 
domestiques  ont  trop  de  sens  pour  se  laisser  aigrir  contre  leur 
position  sociale  par  les  harangues  de  ces  tribuns  de  cuisine,  et 
iU  préféreront  toujours  un  habit  él^ant  et  connnode  qu'on  leur 
donne,  à  l'accoutrement  désagréable  qu'on  \tt  force  d'acheter. 
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pourrait  en  prendre  un  autre.  L'épïleptique  qui 
demande  un  morceau  de  pain  qu'il  est  hors  d'état 
de  gagner,  n'est  jias  plus  méprisable  que  le  riche 
qui  sollicite  une  place:  les  sentimens  intimes  de 
l'un  et  de  l'autre  peuvent  seuls- mesurer  l'estime 
qu'ils  méritent.  Gardons-nous  donc  bien  de  re- 
garder avec  dédain  telle  profession  que  ce  soit, 
tout  comme  d'en  prdner  quelques-unes  avec 
extravagance ,  à  l'instar  des  sentimentalistes  de 
la  révolution  ;  ce  n'est  jamais  par  vertu  qu'on  se 
fait  laboureur;  c'est  par  goût  ou  par  nécessité» 
et  nous  ne  devons  pas  plus  de  reconnoissance  à 
ceux  qui  cultivent  la  terre  et  nous  procurent  du 
pain ,  qu'aux  juges  qui  administrent  la  justice 
pour  un  salaire  qu'ils  ont  brigué. 

Ce  qui  convient,  dans  une  petite  république 
comme  la  nôtre ,  c'est  de  regarder  tous  nos  conci- 
toyens avec  la  même  bienveillance ,  quelle  que 
soit  leur  place  sur  l'échelle  dont  nous  nous  ser- 
vons, comme  eux,  pour  notre  bien  particulier 
beaucoup  plus  que  pour  le  bien  général.  Chacun 
y  contribue  de  son  câté ,  parce  que  le  bonheur 
d'une  société  se  compose  naturellement  de  celui 
de  tous  les  individus  qui  la  forment  :  quant  à  l'a^ 
mitié,  à  l'estime,  ou  aux  sentimens  contraires,  ils 
dépendent  de  la  conduite  de  chacun  envers  le» 
autres. 


.invGooj^le 


INTRODUCTION. 


GHAPItaB  TI. 


* 


I<a  plupart  des  Oeneroîs  étoient  roués  an  com- 
merce,  comme  je  l'ai  dit}  les  autres  principales 
sources  de  fortune  étoient  l'étude  du  droit  et  la 
profes^on  de  notaire. 

Les  jurisconsultes,  peu  nombreux  au  quator- 
zième et  quinzième  siècles ,  jouissoient  de  la  plus 
baate  considératioo  :  on  ne  pouvoit  guère  se  couf 
Sacrer  à  cet  état  sans  être  riche ,  à  cause  de  .l'ex- 
trême cherté  des  livres  avant  l'invention  de  l'im- 
primerie} de  la  longue  étude  qu'il  exigepit,  et  du 
temps  qu'on  consumoit,  par  conséquent,  àac- 
qaérir  les  moyens  de  recouvrer  ses  dépenses  ;- 
aussi  alloîent-ik  de  pair  avec  la  haute  noblesse: 
oo  leur  doiuioit  le  titre  de  vénérables  seigneurs; 
on  les  payoit  largement ,  on  les  appeloît  au  Con- 
seil, où  ils  avoient  des  sièges  d'honneur;  on  les 
créoit  même  quelquefois  syndics  sans  qu'ils  fus- 
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sent  bourgeois;  enfin,  c'étoit  les  hommes  les 
plus  respectés  du  pays.  Cette  considération  si  pro- 
fonde diminua  graduellement,  à  mesure  que  ce 
genre  d'étude  devint  plus  accessible;  cependant, 
elle  étoit  encore  très  grande  à  l'époque  de  la  ré- 
formation et  trente  ans  plus  tard  ;  ceux  des  ré- 
fugiés françois  qui  professoient  le  droit  étoietit 
constamment  consultés,  et  leurs  familles  furent 
accueillies  avec  un  empressement  particulier. 

Le  notariat  ne  pouvoit  manquer  d'être  extrê- 
mement lucratif,  dans  un  temps  où  l'on  ne  fai- 
soit  pas  la  .moindre  transaction  sans  l'assistance 
d'un  notaire,  nes'agtt-il  que  d'une  affaire  de. deux 
ou  trois  florins.  Indépendamment  de  toutes  les 
occasions  où  l'on  se  sert  d'eux  aujourd'hui  >  et 
qui  étoîent  beaucoup  plus  fréquentes  alors,  parce 
que,  par  exemple»  les  plus  pauvres  gens  ne  se 
marioient  point  sans  contrat  (i),  et  que  les  plus 
riches  les  faisoient  précéder  d'un  contrat  de  fian- 
çailles; il  y  avjoit  alors  plusieurs  espèces  d'actes 
dont  l'usage  a  beaucoup  diminué  dès  -  lors  ,  et 
d'autres  qui  ne  sont  plus  connus.  Par  exemple , 
tout  ce  qufun  fils  gagnoit  par  sa  propre  industrie 
appartenoit  de  droit  à  son  père  jusqu'à  ce  que 

(i)  Le  cojoaa  m  pauoît  très  souvent  des  mois  et  même  plu- 
sieurs  amiëes  après  le  mariage,  quelquefois  ménie  après  la  mort 
de  l'nm  dm  paidec;  «u  gttî*e.de  tranMction  arec  ses  h^itie». 
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celtrî-ci  lui  en  eût  fait  une  donation  en  fonne-, 
^i  s'appliquoit,  non  à  ce  qu'il  avoit  gagne  jus- 
«]ii'alors>  mais  à  ce  qu'il' gagnerait  par  la  suite; 
c'est  ce  qu'on  nominoît  doiuOion  éPaequU.  Les  cao- 
tionnemens  et  rerers  <ke  cautÏMioeiBnena  étoient 
nombreux  à  l'excès  :  la  dot  d'une  femme,  quelqne 
modique  qu'elkfât,  ne  se-pî^oît  que  rar«nent 
le  jour  du  mariage  ;  elle  ëloit  garantie  par  de 
nombreux  répondans^et  sa  vestitotion  demémev 
La  dot  d'tsabèlle  de  Lîvpon ,  fÎMnme-  de  Rolet 
Gay'  C.  G.,  pe^e-fitl»  de  messire  Henri  de  Ros- 
rinoDr  chevalier,  marine  par  coutrat  d»  4  août 
i4o5>,  n'étoH  que  de  quatre  cents  florins,  et  Ail 
garantiepas  plusieurs  seigneurs  des  eAripons  dent 
la  plupart  étoient  également  garans  dfe  la' restitu- 
tion :  ji'ai'  choisi  cet  exemple  de  préférenee  entre 
pl)isieyrsaafres'rparcec|ueles  maisons  deLtvron 
«t  de  Bossilloà  sont  connues  pour  avoir  été  du 
tout  premier  rang  de  la  noblesse,  et  qu'il- montre 
(comme  nnenuiltitude  d'autres)  les  alliances  que 
les  êitoyens  de  Genève  fermoîent  alors  avee  des 
àiaisens  d'une  îliHstratîon  historiquek 

Les'à^prénïissages,  qu'on  nEnnnoit  assniétisse-' 
Biens,  multiplioient  aussi  beaucoup  les  actes  ;  on' 
ne  pouToit  exercer  un  métier,  sans  avoir  fini 
un  apprentissage,  dont  le  terme  étoit  fixé;  mai» 
^elquefois  le  maître  s'engageoit  à  donner  quit- 
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tance  à  son  apprenti ,  dans  an  tenne  beauceap 

plus  court. 

Les  ventes  de  censé  donnoient  liea  &  one  mul- 
titude de  transactioiu  par  devant  notaire;  l6i 
églises  et  toutes  leurs  chapelles  avoient  constam- 
ment des  fonds  à  placer;  c'étoit  aux  recteurs  ou 
aux  procureurs  de  ces  établissemeos  qu'on,  s'a- 
dressoit  pour  emprunter  de  l'aident,  et  ils  ne  se 
Contentoient  pas  d'une  hypothèque  ;  il  faltoit  en- 
core des  répondâns  pour  les  intérêts  »  amt  la  censé 
annuelle  qu'on  étoit  supposé  vendre.  La  rareté  du 
numéraire  mulHpIioit  aussi  les  obligations  et  les 
quittances  au-delà  de  toute  idée  ;  àè&  qu'il  s*a^ 
soit  d'un  achat  de  quelques  centaines  de  florins» 
on  prenoit  un  grand  nombre  de  termes»  k  chacun 
desquels  il  y  avoit  un  paiement  partiel  avec  quit- 
tance ,  toujours  par  devant  notaire  ^  car  on  n'i- 
inaginoit  même  pas  que  cela  pût  se  ùân  ao- 
trement. 

Les  commissions  d'extentes  étoient  encore  une 
source  considérable  de  profit  pour  Cet. état;  tons 
les  seigneurs  avoient  des  vassaux  qui  tenoient 
d'eux  les  propriétés  qu'ils  habitoient  ou  culti- 
voient,  et  l'on  en  faisoit  la  revue  à  des  époques 
plus  ou  moins  rapprochées.  A  ces  époques,  cha- 
que tenancier  étoit  tenu  de  reconnoître  par  de- 
vant le  notaire  ■  commissaire  d'extentes ,  qu'il 
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tenoit  telle  et  telle  maison  ou  pièce  <^  terre  du 
sngneur,  et  qu'il  lui  devoit  telle  et  telfe  rtfle- 
yance,  ordinairement  payable  à  la  Satnt-Micbelj 
en  aident,  en  chapons,  ou  en  provisions  de  diffé- 
KQte  nature  ;  souvent  aussi  tel  et  tel  service,  au^ 
quel  il  étoît  héréditairement  obligé.  I^orsque  la 
postérité,  et  souvent  la  seule  postérité  mâle,  du 
premier  tenancier  veneit  h  s'éteindre,  l'immeuble 
'etoumoit  -  de  plein  droit  au  seigneur  ;  les  plus- 
procfaes  parens  du  côté  maternel  n'avoient  rien  à 
}r prétendre  :  lorsque  la  ligne  avoit  été  fort  courte» 
et  qu'il  y  avoit  des  parens  du  cMé  paternel  k  un 
iegté  fort  proche-,  le  seigneur  eonseutoit  assez 
volontiers  à  leur  remettre  de  nouveau  le  même 
objet  I  si  l'on  omettoit  de  reccmnoUre-,  pendant 
une  génération,. on  perdoit  la  possession  sans  re- 
tour, à  moins  que  le  seigneur  ne  voulût  bien  ex> 
cuser  cette  irrégularité.  Telle  est  l'origine  de  la- 
plopart  des  droits  féodaux  :  c'étoient  des  redevan- 
ces annuelles  fibrement  consenties  pour  la  remise 
Gon^tionnelle  d'un  terrain  quelconque;  c'étoient 
de  v&itables  baux  à  ferme,  prolongés  indéfini- 
i&ent.  On  n'y  reviendra  probablement  jamais , 
après  Hniâme  pillage  auquel  ils  ont  donné  lieu. 
Les  notaires  étoient  de  plus  assez  fréquemment 
créés  secrétaires  ducaux,  ce  qui  leur  donnoit  la' 
noblesse,  quand  ils  ne  l'avoient  pas  par  leur  nais- 
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sance  i  mais  ils  ëtoient  presque  toa)Ounde  femillcs 
distinguées.  Dans  les  siècles  barbares,  où  pres- 
que seuls  ils  savoient  lire  et  ëcrire,  leurs  fonctions 
étoient  d'une  si  haute  et  si  importante  responsa^ 
bilité  f  qu'on  ne  pouvoit  guère  les  <:on6er  qu'A  des 
hommes  que  leur  position  sociale  mettoit  k  l'abri 
de  toute  tentation  ;  aussi  ëtoient  ~  elles  souvent 
exercées  par  les  membres  de  la  dynastie  régnante, 
dans  les  principautés  lombardes  dltalie;  elles 
étoient  déjà  moins  considérées  à  l'époque  dont  nous 
pouvons  avoir  des  renseignemens  certains,  dans 
notre  pays,  et  surtout  à  Genève,  où  il  y  avoit  de 
très  bonnes  écoles  établies  de  temps  immémorial  ; 
mais  cette  profession  étoit  encore  fort  estimée>  - 
Il  y  avoit  singulièrement  peu  de  médecins  :  à 
peine  en  peut-on  compter  un  ou  deux  par  géné- 
ration :  quand  on  étoit  malade,  on  se  faisoit  soi- 
gner par  des  barbiers,  qui  étoient  toujours  chi- 
rurgiens, et  qui  jouoient,  par  cette  raison,  un 
rôle  bien  différent  de  celui  qu'ils  ont  aujourd'hui. 
C'est  une  circonstance  très  remarquable  que  cette 
rareté  extrême  des  médecins ,  et  il  y  en  a  une 
autre  qui  me  feroît  croire  qu'elle  tenoit  à  la  ra- 
reté des  maladies:  c'est  que  fort  peu  de  personnes 
mouroient  ab  intestat ,  et  que  l'immense  majorité 
destestamens  connus  ne  sont  datés  que  de  peu 
de  jours  avant  la  mort  des  testateurs  ;  la  plupart 
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deceox  qui  lapr^cèdent  de  quelques  années,  sont 
£iib  à  la  veille  d'entreprendre  un  voyage,  chose 
d'un  danger  sérieux  dans  ces  temps-là. 

Les  apottûcaires  étoient  presque  tous  de  fa- 
milln  n^^j&et  riches  ;  indépendamment  des  dro- 
gua qu^ls  vendent  aujourd'hui  >  leur  commerce 
comp^eDoit  aussi  celui  des  chandelles  et  des 
dn^es  qu'on  employoîtauxeoterremens,  et  celui 
des  épiceries.  Quelques-uns  étoient  encore  pâtis- 
tien,  par-dessus  le  marché;  mais  peut-être  n'é- 
tait-ce que  ceux  qui,  ayant  épousé  une  veuve, 
h^tière  d'un  commerce  bien  achalandé  i  le  con- 
Snuoient  avec  le  leur. 

Quant  aux  métiers ,  ceux  de  couturier  (  tail- 
leur) et  de  cordonnier,  paroissent  avoirj  été 
exercés  fort  en  grand.  On  portoit  des  souliers  à 
vendre  en  masse  dans  toutes  les  foires  des  envi- 
rons, et  probablement  dans  d'autres  plus  éloi- 
gnées ,  et  une  rue  de  Genève  se  nommoit  la  rue 
det  Cordonniers.  Les  couturiers  étoient  tellement 
nombreux  et  paroissent  avoir  été  si  riches  >  qu'ils 
travailloient  sans  doute  encore  plus  en  grand. 

Je  n'ai  rien  observé  de  particulier  sur  les  autres 
n>^tiers,  si  ce  n*est  que  les  pétroliers  (chaudron- 
niers) étoient  aussi  fort  riches  et  considérés;  les 
charpentiers  se  nommaient  alors  ckapuis^  et  les 
tDaçons  lathons. 
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Au  reste,  je  n'indiquerai  point  lés  métiers 
qn'exerçoient  quelques-uns  de  ceux  qui  paroltront 
dans  ces  généalogies,  parce  que  cette  circon- 
stance, indispensable  pour  asùster  le  généalogiste 
dans  ses  recherches,  n'est  plus  d'aucune  utilité 
quand  elles  sont  terminées  et  qae ,  surtout,  je 
serois  désolé  de  Cure  de  la  peine  k  qui  que  ce  fût  : 
je  serois  d'ailleurs  inexcusable,  si  j'abasois  de 
l'accès  à  toutes  les  sources  dinrestigations  de  ce 
genre,  pour  punir  par  des  indiscrétioris  volontai- 
res, les  airs  parfois  un  peu  impertînens  de  quel- 
ques personnes  qui  se  croient  supérieures ,  parcf^ 
qu'elles  sont  moins  instruites;  je  trouve  qu'on  ne 
peut  en  être  blessé  que  quand  on  manque  de  la 
fiertéqui  sied  k  tout  homme  d'honneurvcépen-^ 
dant ,  je  conçois  qu'ils  échauffent  la  bile  de  ceux 
qui  he  sont  pas  assez  gais  pour  en  rire. 
-  il  est  nécessaire  d'observer  que  Genève  ayant 
fréquemment  suivi  les  erremens  des  républiques 
italiennes,  avec  lesquelles  elle  étoit  en  grande  re- 
lation, il  est  probable  qu'elle  adopta  là' loi  qui 
forçoit  chaque  citoyen  à  être  membre  d'un  corps' 
de  métier  (comme  c'est  encore  le  cas  h  Londres) 
poor  pouvoir  parvenir  aux  chargeii  niunicipales.  ' 
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Les  fiiin^Ues  étoient  jadis  incomparablemeôt 
plus  nçmbreuses  que  de  nos  jours;  mats  U  popor 
lation  n'en  ^ugmentoit  pas  pour  cela,  parce  que 
la  mortalité  étoit  aussi  incomparablement  pluf 
conâdénd>le.  Daniel  Favre,  S.  de  Châteaurieux; 
dont  la  première  femme  étoit.une  demoiselle  da 
Jaucourt,  d'une  des  plus  illustres  maisons  do 
France ,  en  eut  douze  enfaos  en  seize  ans  ;  pois 
il  en  eut  encore  sept  en  treize  ans.  d'une  demoi-' 
selle  Jaqaemet}  sa  seconde  femme  :  je  crois  que 
de  ces  dixrneuf,  à  peine  trois  parvinrent  li  l'âge 
de  se  marier.  —  Un  de  ses  ancêtres,  FrançoiS' 
Favre,  premier  conseiller-d'état  de  cette  famille  « 
eut  pour  le  moins  onze  enfans,  tous  mariés}  ce- 
pendant, il  ne  reste  plus  aujourd'hui  que  M.  Favre* 
Bertrand.  On  avoitle  temps  d'en  faire  beaucoup j' 
parce  que  les  £nnmes  se  marioient  beaucoup  plus 
jeunes  que  de  nos  jours ,  et  le  plus  fréquemment 
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de  quinze  à  dix-sept  ans  ;  et  puis  le  reuvage  n'é- 
toit  .jamua  long.  On  étoit  souvent  remariée  au 
bout  de  trois  mois  >  quelquefois  plus  tôt  ;  il  parolt 
cependant  qu'il  y  avoit  un  terme  fixé  par  la  loi, 
car  j'ai  vu  la  requête  d'une  veuve  au  Conseil 
(vers  i54o),  demandant  la  permission  de  se  re- 
'  marier  »  «  attendu  qu'il  y  a  DEJA  cinq  mois 
qu'elle  est  veuve.  >  Plus  une  femme  avoit  eu  de 
maris,  et  plus  elle  trouvoit  de  facilités  à  se  rema- 
rier, parce  que  l'augment  de  sa  dot  alioit  en 
tiFçissant,  de  telle  .manière  que  si  elle  avoit  I« 
bonheur  d'en  enterrer  quatre ,  sa  fortune  étmt 
plus  que  quintuplée,  indépendamment  des  dona- 
tions entre-vifs,  des  legs,  des  cadeaux  qui  étoîent 
arrivés  dans  l'intervalle  et  qui  l'augmenloienten- 
core  considérablement.  Aussi  en  abusoient-elles 
assez  souvent,  et  quelquefois  au  point  que  le 
Conseil  se  croyoit  obligé  d'intervenir  et  d'arrêter 
les  annonces,  t  attendu  qu'elle  tst  viaUe  et  qu'il 
est  jeune  compagnon,*  Le  cas  dont  je  transcris 
ces  mots,  étoit  celui  d'une  dame  âgée  de  plus  de 
9oixaote-dix  ans,  qui  vouloit  épouser  un  commis 
du  défunt,  qui  n'en  avoit  pas  vingt-cinq,  ye  crôîs.^ 
On  eut  toutes  les  peines  du  monde  i  empêcher 
cette  union  ridicule. 

Au  reste,  les  femmes  avoient,  en  général,  be- 
soin de  ces  avantages,  car  on  ne  leur  donnoif 
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que  fort  peu  de  chose  en  les  mariant  :  tout  allint 
aux  fils»  qui-  partageoient  ordinairement  par 
égales  portions,  et  bien  des  hommes  laissraeat 
leur  héritage  &  leurs  frères,  quoiqu'ils  eussent  des 
fiUes  mariées.  II  parolt  cependant  qu'elles  avoient 
une  légitime,  caril  y  a  assez  de  transactions  pour 
des  augmentations,  ou  comme  on  les  nommoit, 
des  méliorations  de  dot,  réclamées  des  héritiers* 
J'ai  TU  un  contrat  de  mariage  d'une  famille  très 
puissante  de  nos  jours,  oii  la  demoiselle  avoib 
neuf  âorios  de  dot  et  trois  florins  de  joyaux.  Cé- 
toit  en  1 487.  J'en  ai  vu  un  autre  ou  c'étoit  le  mari 
qui  apporta  deux  cents  florins  dans  la  maison  de 
sa  femme ,  demoiselle  noble*  Messire  Amédée  de 
Viry,  chevalier,  noble  Jean  de  Viry  et  vingt-deux 
autres  furent  garans,  en  i43o,  de  ladot  de  Jean* 
nette  Guignet,  femme  de  Jean  Gervais  de  Sise-, 
gnin,  de  douze  livres,  dont  quarante  sols  furent 
payés  d'avance.  Il  ne  faut  pas  en  conclure  que 
c'éloit  là  à  peu  près  ce  qu'on  donnoit  à  une  fille 
en  la  mariant  :  la  différence  à  cet.  égard  entre  fa- 
milles alliées  et  amies,  étoit  immense,  surtout  plus 
tard:  deux  demoiselles  de  la  même  société  et- 
proches  parentes ,  avoiént  l'une  six  cent  florins , 
l'autre  dix  mille;  l'une  huit  mille,  l'autre  cent- 
vingt  mille:  je  parle  de  différentes  époques  avant 
le  dix-huitième  siècle ,  oii  l'on  trouve  à  peu  près 
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la  même  proporlkm^  ou  poar  mieux  dire  la  même 
di^ropbrti<ni  :  la  richesse  étoït  beaucoup  moins 
considérée  que  le  nom. 

Je  pourrois  nudtiptier  les  traits  de  ce  getire,  mais 
ctmime  Us  sont  da  domaine  de  l'histoire  et  qu'il 
enparoitra  ungrand  nombre  dans  Toes  Matériaux 
historùfuest  je  naebome  à  ceux-ci  éa  cet  endroit, 
d'autant  plus  qu'il  me  teste  encore  diverses  par- 
ticularités à  ajouter  sur  ce  qui  a  plus  particuliè- 
rement rapport  aux  génëalogies. 

Ondonnoit  assez  fréquemment  le  même  nom 
de  baptême  à  plusieurs  fils  et  à  plusieurs  fiHës. 
Jean  Maillard ,  qui  testa  en  i5o4>  aroit  quatre 
fils  nomméâ  Jean.  On  lés-distinguoit  par  les  sur- 
noms de  Jean  l'alné ,  mëan  Jean  »  Jean  le  cadet  et 
Jean  des  moulins  i  ce  cas  est  fort  rare;  mais  pour 
deux  fils,  c'étoit  extrêmement  comm  un ,  et  cela  em- 
brouille  beaucoup  de  généalogies.  Une  autre  cause 
de  confusion,  c'est  qu'on  avoit  assez  souvent 
deux  noms  de  famille ,  et  quelquefois  jusqu'à 
tnns  :  par  exemple,  de  Leyssu,  aUas  Privessin, 
aUas  J^od.  Les  doublés  noms  venoieiit  le  plus 
ordinairement  d'on  second  mariage  de  la  mère  ; 
ses  enfans  du  premier  lit  étant  élevés  avec  les 
autres,  on  les  iiommoit  tous  de  même  pendant 
qu'ils  étoient  jeunes,  et  par  la  suite ,  tantôt  d'une 
mamère^  tantôt  dË  l'autre. 
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L'orthographe  n'étoit  point  fixe  pour  les  noms 
de  famille  :  un  frère  mettoit  deux  lettres  là  où 
l'autre  n'en  mettoit  qu'une:  par  exemple,  plur 
sieurs  Lullin  se  sighoient  Lolin ,  la  plupart  arec 
deux  l.  Certains  notaires  f  surtout ,  estropicnent 
les  noms  de  la  manière  la  plus  barbare,  et  inet- 
toient  Canard  ppur  Canal ,  Chauâàt  pour  Chaufr 
fard.  Poupe  pour  Stoppa,  Coquelimbert  pou^ 
Guglenberg,  etc. ,  etc.  Les  ministres  n'étoient 
guère  plus  exacts,  et  l«urs  registres  étoient  sou- 
vent fort  difficiles  &  déchiffrer.  Ces  registre» 
datent  de  l'année  t&5o,  et  toutes  les  familles  é.ti>T„. 
blies  à  Genève,  à  cette  époque ,  peuvent  y  remon- 
ter Teur'ascebi^.nce  sa^s  autre  difficulté  que  celles 
que  je  viens  de  fignaler.  Pour  aller  plus  loin  ,  il 
faut  avoir  recours  aux  minutes  des  notaires ,  aux 
terriers  ou  livres  de  reconnoissaoces  et  aux  testa- 
mens  et  contrats  de  mariage  en  parchemin,  qui 
ont  été  conservés  en  gnind  nombre,  ainsi  que  les 
réglemens  d'hoiries,  partages,  quittances  de  dot, 
etc.,  etc.  Pour  toutes  les  pièces  du  quinzième 
siècle  et  antérieures,  il  y  a  une  autre  difficulté, 
c'est  l'écriture  :  deux  t,  un  u,  un  n,  ne  peuvent 
se  distinguer  que  par  une  espèce  d'Instinct:  le  v 
n'étoit  représenté  que  par  un  u;  voilà  donc  quatre 
variantes  pour  une  seule  lettre:  in,  ni,  ui,vi,  iu, 
m^  en  voilà  ^x  pour  une  autre,  et  quand  ces- 
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lettres  se  trouvent  rapprochées,  on  ne  sait  plus 
où  l'on  en  est  :  par  exemple,  il  y  a  eu  en  i4G8 
un  syndic  noininé  Claude  Rarunel  y  dont  j'ai  ru 
le  nom  dans  une  foule  d'actes ,  sans  pouvoir  ima- 
giner si  c'étoit  Rammel  »  Ranimel,  Raminel,  Ra- 
nuveli  Rainivel,  Rannuel,  ou  quelque  autre  com- 
binaison formée  par  ces  six  barres  toutes  sem- 
blables :  je  penchois  pour  la  première  version , 
parce  que  nous  avons  eu  un  peu  plus  tard  des 
Bamel  dans  la  magistrature  »  lorsqu'enfin  je  trou- 
vai son  nom  écrit  avec  un  o  au  lieu  d'un  u ,  Ra- 
vonel  (i).  C'est  ici  le  moment  d'observer  que  l'o  se 
prononçoit  ou>  et  qu'on  écrivoit  Tornier,  Former, 
Bordoa  f  au  lieu  de  Tciurnier,  /bumier,  bourdon. 
Je  rt'en  dirai  pas  davantage,  pour  la  même  raison 
qui  m'a  arrêté  plus  haut}  c'est  que  ces  observa- 
tions auront  une  place  nécessaire  dans  la  partie 
de  mes  Matériaux  historiques  relative  au  lan- 
gage. D'ailleurs,  cet  ouvrage  devant  se  composer 
de  plusieurs  volumes,  je  pourrai  ajouter  en  sup- 
plément à  l'un  d'eux  ce  que  je  Irouverois  encore 
digne  de  iremarque,  en  rédigeant  les  généalo^es, 
J'aurois  désiré  pouvoir  les  ranger  en  ordre 
alphabétique  pour  la  commodité  des  lecteurs; 

(i)  C'est  ce  qui  a  induit  en  erreur  tons  nos  écrtTains  sur  le 
nom  de  Bonivard,  qui  ne  doit  avoir  qu'un  n,  et  auquel  ils  en 
doionenl  deux. 
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.mais  cela  aaroit  ^té  désagréable  pour  eux  à  d'au- 
tres égards:  ce  premier  volume,  par  exemple, 
n'auroit  pu  contenir  qne  les  noms  commençant 
par  42,  è  et  c,  de  sorte  qu'il  n'auroit  eu  que  peu 
d'intérêt  pour  un  très  grand  nombre  de  personnes, 
tandis  qu'en  mélangeant  toutes  les  lettres,  chaque 
volume  en  intéressera  un  nombre  à  peu  près  égal: 
d'ailleurs  le  répertoire  alphabétique  de  chaque 
partie  sera  suivi,  à  la  fin  de  l'ouvrage,  par  un 
répertoire  général,  qui  donnera  toute  facilité  pour 
trouver  chaque  généalogie  i  sa  place.  Je  voulois 
aussi  toséréri  sans  retard,  celles  qui  m'ont  été 
communiquées,  ou  pour  lesquelles  on  m'a  témoi- 
gné plus  de  curiosité,  et  je  le  ferai  également  par 
la  suite. 

Ce  premier  volume  a  été  relardé  par  des  inci- 
dens  et  des  considérations  qui  m'ont  engagé  à 
changer  mon  plan  presque  en  entier  :  les  autres 
ne  se  feront  point  attendre  aussi  long-temps. 

J'ai  cru  utile  de  donner  la  généalogie  des  prin- 
ces Lombards  de  Salérne ,  pour  montrer  comment 
se  sont  formés  la  plupart  des  noms  de  famille, 
qui  ne  sont  pas  des  noms  de  terres,  de  métier,  de 
localité,  ou  des  sobriquets.  On  y  verra  ce  qu'on 
pourroit  sans  doute  exemplifier  dans  beaucoup 
d'autres  qui  remonteroient  aussi  haut,  c'est  que 
chaque  famille  avoit  un  nom  de  baptême  favori. 
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qui  se  donnoit  k  un  fils  de  chaque  génératîoti  dans 
chaque  branche;  lorsque  les  familles  devinrent 
nombreuses,  on  les  distingua  par  l'appellation  des 
Gaifier  ou  Gaifre^  comme  dans  ce  cas,  des  Albert 
ou  Aliberts,  des  Sigismondt,  des  Richards,  etc. 
Une  multitude  de  noms  SG«it  aussi  des  noms  de 
baptême  sans  qu'on  s'en  doute  en  général,  soit 
parce  que  ces  noms  ne  sont  plus  en  usage  de  nos 
jours,  soit  parce  qu'ils  ont  été  corrompus:  par 
exemple,  Eynard,  Âchard,  Aubin,  Mugnier,  Bou- 
chard, Saladin,  Roland,  Rigand,  Borel,  Bon,Fazy, 
Gallois,  Garnier,  Gervais,  Guigon,  Humbert, 
Vautier,  Loup,  Merlin,  Ramu>  Vancher,  etc., 
etc.,  etc.,  étoient  autrefois  des  noms  de  baptême. 
Alibert  est  une  corruption  d'Albert,  Ardin ,  d'Af' 
douin;  Berthet,  de  Barlhélemij  Colart,  de  Nico- 
las; Franc,  de  François;  Galley,  deGalois;  Galtâîs, 
de  Gaïfi*e;  Gîrod,  de  Girard;  Guilterme,  de  Guil- 
laume; Gaudin,  de  Rigaud;G.uigonat,  deGuigues, 
etc.,  etc. ,  etc.  Le^  et  le  w  sont  la  même  lettre, 
on  ne  sait  trop  pourquoi;  ^  etu  de  même;  b  etf, 
/  et  r  sont  constamment  confondus  dans  tes  an- 
ciennes chroniques,  et  cette  observation  identl&e 
beaueoup  de  noms  qui  paroissent  dissnnblabies  à 
la  première  vue.  J'ai  pensé  que  bien  des  gens  se- 
roient  curieux  de  connoltre  l'étymologfe  ■  d«:  leur 
nom,  dont  le  plus  soDvent:ils  ne:9e^oatent-paB, 
et  je  l'ai  indiquée  lorsqu'elle  m'ëtoit  connue. 
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J'auroîs  désire  pouvoir  mettre  ces  généalogies 
dans  UD  ordre  chronologique  pour  qu'elles  ser- 
vissent de  pendant  et  de  clef  aux  Matériaux  his- 
toriques dont  la  publication  doit  être  simultanée; 
mais  ce  travail  extrêmement  pénible  auroit  pro- 
longé des  retards  dont  on  m'a  déjà  fait  de  justes 
reproches:  d'ailleiirs'son  utilité  n'auroit  été  que 
passagère,  en  attendant  les  volumes  qui  doivent 
suivre.  J'ai  donc  préféré  insérer  dans  ce  premier 
volume  les~généaIogies  d'un  intérêt  général,  celles 
des  fondateurs  de  notre  république,  et  de  ceux 
qui  lui  ont  donné  le  plus  de  lustre  par  leurs  écrits: 
si  elles  ne  remplissent  pas  complètement  le  pre- 
mier volume,  j'y  ajouterai  celles  des  familles  dont 
l'établissement  à  Genève  remonte  au  delà  de  l'é- 
poque de  la  réformation  :  celles  qui  ne  sont  pas 
encore  prêtes  seront  insérées  dans  les  volumes 
suivans. 

Voici  l'explication  des  abréviations  et  des  si- 
gnes dont  je  me  suis  servi; 
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Ambau'  AmkuMâeur.  f.  fili  on  fille. 

Aud'  Anditeur.  ITeu.  fiU  ou  fille  de  feu. 

Ane"  Ancien,  kth*  habitant. 

h"  Baron.  héf  «niT.  héritier  uniTenel. 

Il'  Bourgeois.  hop.  Iiopitalicr. 

B.  G.  Bourgeois  de  Genëre.  L.  Coiiseil  des  Cinquante. 

C.  Citoyen  de  Génère.  LX.  Conseil  des  Soixante. 
C"  Comte.  laar.  marié  ou  mariée. 

C.  G.  Cilojen  de  GenèTC.  N.N.  personne  doDt_  on  ignore 
"  HJ.  Conseil  des  Deux  Cents.         le  nom. 

ëtân*  Chanoine.  n.  né  ou  née. 

Chap*  Chapitre.  No.  Aoble. 

Chat"  Cbolctain.  qnitt"  dof  quittance  deUle, 

Cohér'CohéritierouUérilièr&rec'"  reconnoisunce. 

Cons"  Conseiller.  reg.  cons.  rqpstm  du  consdL 

Cos.  ConseigBBur.  S.  seigneur 

D.  Dame.  s.  a.  sans  alliance. 
D,  C.  B.  Député  nu  Conseil  s.  e.  sans  enfàns. 

Représentatif.  s.  p.  'sans  postérité. 

1)'  Dr.  Docteur  en  droit  S.  V.  Saint- Victor. 

1>'  Méd.  Docteur  en  méde-  Sp.  Spectable» 

cine.  Très'  Trésorier. 

E^  Egrege.  rir'  Tivant. 

bp.  épousa.  *}"  mort,  morte. 

Les  cilifires  romains  indiquent  les  degrés  de 
filiations  en  commençant  à  l'individu  depuis  le- 
quel elle  est  prouvtîe. 

Les  cilifires  arabes  indiquent  lesenfansde  cfaa- 
cuu  de  ces  degrés  principaux,  ordinairemeut  par 
rang  d'âge. 

Les  lettres  sont  pour  les  enfans  de  ces  en^aos, 
quand  la  postérité  s'est  arrêtée  à  eux. 
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■naW .  an  latin  Hugo ,  Hmgomit: 

-^iiciEHNE  famille  noble  et  sans  conlretKt  la  plus 
illustre  de  Genève,  puisqu'elle  a  produit  Besan- 
ÇOD-Hugues,  le  père  de  la  pairie  et-  le  fondateur 
<le notre  indépendance,  deuxautres syndics  avant 
la  réformation,  deux  chanoines  de  Saint-Pierre-, 
dont  l'un  fut  cardinal,  et  deux  chninpigns  à-  la 
iiataille  de  Morat  :  il  y  a  toute  apparence  (jue  Ja- 
gus  Hugues,  recteur  de  la-  haute  école-  à  Basie, 
en  i474)  éloH;  leur  frère. 

Pierre  Hugues,  de  Copponex,  fut  reçu  B.  G. 
le  i3  septembre  1 42g ,  pour  sept  florins  :  îl  y  hàr 
bitoit  déjà  auparavant. 

Révérendissime  Messire  Guillaume  Hugues, 
chan*  de  Génère,  cardinal   du  litre  de  Saint- 
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Marcel,  est  conaa  |*ar  les  livres  décomptes  du 

chapitre  en  i448. 

Jean  Hugues  contriboa  en  1457  pour  20  flor. 
à  un  emprunt  de  la  ville.  Ayant  épousé  la  fille 
unique  de  Rolet  Arnaud,  cons"  de  la  vUle,  mais 
natif  de  SIrassberg,  au  canton  de  Zurich,  il  paroît 
qu'il  alla  s'y  éiablir.  Ses  fils  Jean  et  Conrad  sont 
comptés  parmi  les  Zuricois  qui  combattirent  à  la 
bataille  de  Morat,  en  1476,  et  ils  sont  constam- 
ment qualifiés  Allemands  dans  une  multitude  d'ac- 
tes passés  à  Genève  pour  la  succession  de  leur  grand 
père  maternel  et  autres.  L'ainé,  Jean,  presque 
toujours  nommé  Anzo,  pour  Hanz,  diminutif 
dit  Johannes,  en  Allemand,  étoit  déjà  revenu  Ji 
Genève  en  1479  '•  il  «st  cité  comme  témoin,  cette 
année,  à  une  vente  faite  par  Ayma  Gonteret, 
veuve  de  Jean  Lossier,  aux  Altariens  de  la  Made- 
laine.  En  1497  il  étoit  du  Conseil  des  Gnquaute 
et  à  la  tête  d'une  députation  des  pelletiers,  dont 
le  commerce  étoit  immense  à  celte  époque.  Les 
deux  frères  étaient,  en  1 5oo,  conseillers  de  la  coii- 
frérie  de  l'Assomption ,  fondée  par  les  pelletiers  à 
la  Madelaine:  l'assemblée,  pour  le  choix  d'un 
commissaire  d'extentes,  se  tint  dans  leur  maison 
le  5  février  de  cette  année,  en  présence  de  Pierre 
Pelissîer  et  Conrad  WycUch,  d'Allemagne,  leurs 
serviteurs.,  c'est-à-dire  leurs  .commis. 
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En  1493,  Pierre  Hugues  et  Anloaiftia  femtne» 
ffeu  Jean  du  Prat,  alias  Jaquier*  furent  témoins 
à  une  recoanoissance  d'Ântoiae  Arbaleste. 

Ëa  i465,  vénérable  Pierre  Hugues ,  bacheCer 
eu  lois,  étoit  chargé  de  la  procuration  de  No.  et 
£gr'  Antoine  Bolotnier,  très'  gén'  4^  Savoie. 

£q  1 52^»  Antoine  Hugues,  grand  jurisconsulte, 
étoit  procureur  fiscal  du  duc  de  Savoie. 

Armes  :  une  eroix  pleine  dont  le«  émaïuc  sent 
iacoonus. 

L  Pierre  Hugues  reçu  B.  G.  i^ag.. 
IL  Jean  Hugues  viv*  à  Genève  ;  1457 ,  ép.  la  fitle 
unique  de  Rolet  Arnaud,  cons*''  dont 
il  eut: 
i.Iean^  dit  Hans  et  Aiizo  Hugues,  du  L,  marié 
avec  Roletle*  ■  •  ■,  viv*  en  1496-,  dont  il 
ne  parolt  avoir  eu  qu'une  ûUe  nommée 
Denise,  viv*  i538. 
3.  Conrad,  qui  suit., 
ni.  Conrad  assista  à  la  bataille  de  Morat  avec  les 
troupes  de  Zurich,  en  1476,  et  revint 
à  Genève,   où  il  fut  cons^''  eu  i5o3*. 
syndic  en  i5o8  et  iBio. 

Ép.  Andrée ,  î.  de  Girardin  Blancman- 
tel,  syndic,  et  de  Louise  ■•*-,  avant 
1498.  Il  en  eut: 
!•  Besançon ,  qui  suit. 
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S.  Guillaume,  dont  l'article  suivra  après  celui 
de  sou  frère , 

3.  Antonia,  femme  de  No.  Denis  Dada. 

4.  Une  autre  Slle  mariée  avec  No.  Jean  Baud, 

syndic. 
IV.  No.  Besançon  (il  écrivoit  Bezanson )  Hugues , 
S.  de  Perolles,  près  de  Fribourg,  cons*"^ 
«11  i5i8,  ambassadeur  à  Fribourg  et  à 
Berne  à  plusieurs  reprises  (1),  prem' 
syndic  i5:î8  f  i533.  On  vendit  une 
grande  partie  de  ses  biens  pour  payer 
les  dettes  qu'il  avoit  contractées  en 
Suisse  (a). 

Ep.  Ciauda,  f,deNo.  JeandeFernex, 
syiidic^etdeNo.  GuillemettedelaRîva, 
de  Vigon;  elle  se  remaria  après  sa  mort 
avec  No.  Domaine  Franc,  cens*'",  et 
mourut  le  11  novembre  i55(, ayant  eu 
de  son  premier  mari; 
1.  Denis >  qui  suit: 


(1)  Rég.  dn  Cous.  4  juia  iKag.  <■  Arrêté  de  prier,  et  si  ceU 
ne  Guffit  pas,  de  recommander  à  Besançon  Hugues  d'accepter 
l'ambaMade  en  Suisse,  qu'il  refuse,  et  de  dresser  on  protest 
contre  lui,  s'il  la  faut.  » 

(a)  Sa  terre  de  Peroltes  fut  employée  au  même  usage:  ses 
îuubA^wdes  le  ruinoient  coinplètemeiit,  et  sa  santé  en  étoit  aussi 
ccuellement  éprouTée. 
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2.  Conrad,  dian*  de  Saint-IHenre. 

3.  François,!  s.  p. 

4*  Jeanne,  femme   de  No*  Jean  du  Molard 

(quitt«  dot^  i544)- 
5.  Antoaia  femme  de  No.  Lonis  Franc,  syndic» 
fils  de  son  beau-père. 
Y.  No.  Denis  Hugues>  ch&V^  de  Jussy,  i55i» 
f  36  février  iSSa»  ép.  1"  Jeanne  Ex- 
chaquet  l'atnée,  veuve  de  No.  Nicolas 
du  Bouchet,  t,  de  Michel  Ëxchaquet , 
B.  G.,  t  aS  mai  i55o. 

a"  Marguerite  d'Orsiéres,  veuve  de 
No.  Claude  de  Chateauneuf,  lient*  de 
la  justice,  f.  de  No.  Pierre  d'Orsiéres, 
premier  syndic,  et  de  Louise  Teste:  il 
l'épousa  le  sS  novembre  1 55o  et  n'en 
eut  point  d'enfans. 

II  eut  du  premier  lit  r 
i>  No.  Louis  Hugues  qui  suit. 
»<  Qaudine  Hugues,  héritière  universelle  de 
son  frère  et  de  la  branche  ainée,  épousa 

i"  Le  i9mai  i555,No.  Etienne Ban- 
diéres,  auditeur,  f  1571; 

2*  No.  Thomas  Maniglier  ; 

3"  Le  a3  avril  1576,  Na  Claude  An- 
drion,  syndic.  Elle  eut  du  premier  et  du 
dernier  lit  des  enfans  qui  seront  men- 
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lionne  dans  lea  généalogicf  Baodîères 
et  Aiidrion. 

Vi.  No.  Louis  Hugues  testa,  le  3  avril  i5^7,  en 
faveur  de  sa   sœur    unique  Claudine, 
.      femne  de  No.  Etienne  Bandières,  lais- 
sant à  celui-ci  un  legs  de  3oo  écus;  mais 
.    il  se  maria  et  eut  un  fils. 

Ép.  Perceraude,  f.  de  74o.  Marin  Mail- 
let, S.  deLivron,  veuve  de  Noi  François 

<  Goule,  et  remariée  avec  Gabriel  Rins~ 

quevand.  Elle  étuit  veuve  de  son  second 
mui'en  1,573,  et  en  eut  un  fîls: 

'  '1.' Louis  Hugues,  présenté  au  baptême  le  22 
.lévrier  1 570  par  No.  Louis  franc  :  il  pa- 
rott  qu'il  mourut  en  bas  âge ,  car  sa 
tante  Claudine  hérita  de  tous  les  biens 
de  son  père. 

IV.  No.  Guillaume  Hugues,  S.  de  la  Feuillade , 

du  chef  de  sa  première  femme,  syndic 

"  en- 1537  et  1 533,  cetle  année  (fils  de  No. 

.•  Conrad   Hugues   et   d'Andréa    Blanc- 

mantel). 

Ep.  1°  Michée  Baud,   dame  de  la 
Feuillade,  f.  de  No.  Claude  Baud  C.  G. 
'     ■  s^'-Jeannon  ■  ■••  f  jôlmai  i555. 

'  Il  eut  du  premier  lit  : 
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1.  Claude,  qui  suit. 

2.  Besançonne,  fbm.j'en  l547  >  de  No.  Pierre 

Symond,  C.  G. 
3.AmédéaouMye,  fem.,en  i545,  de  No.  Pierre 
Savoye,  C  G. 
V, No.  Claude  Hugues,  S.  de  la  Feuillade,  des 
LX.  en  1537,  t  a5  mars  1569,  âgé  de 
60  ans. 

Ép.  Ântoina»  fieu  Claude  Mazet,  qui 
vivoit  avec  lui  en  i554*  et  reconnut 
à  l'évéché,  cette  année, pour  une  mair 
son  au' Bourg-de-Four ,  qui  passa  à 
Sara  Bufife,  femme  de  Sire  Ferouille 
Rigaod. 

It  en  eut  trois  filles: 
1'  Etienna,  bat.  i3  sept.  i55i,  prés,  par  Ant* 
du  Viliard. 

2.  Pernette   »      9  juin  i555      »       »  P"  de 

Launay. 

3.  Marie       »    19  Mars  1559     »       »     Gnt- 

.gues  Pacquet. 
J'ai  fort  peu.  parlé  di  Besaqçon  Hugues  dans 
MUe_généalogie,.parce  que  c'est  le  principal  per- 
sonnage de  notre  histoire,  et  que.  sa  correspon- 
dance, que  je  publierai  en  entier  dans  mes  Mo' 
iériaiis  hîstort'çues,  le  fera  bien  mieux  connoltre 
^u'uR  article  biographique  quelconque. 
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Je  place  la  généalogie  de  Philibert  BertheHer 
h  la  suite  de  celle-  de  Besançon  Hugues ,  parce 
que  ce  fut  lui  qui  contribua  le  plus  à  former  dans 
Genève  cet  esprit  de  républicanisme  auquel  nos 
ancetresdurentlearindependanee.il  ne fautpoint 
en  conclure  que  ce  fut  un  personnage  de  noélo- 
drame ,  conspirateur  à  grandes  phrases  et  à  grands 
gestes:  il  étoit  simple  et  naturel,  gaî,  plaisant 
même,  et  d'une  philosophie  aussi  douce  que  pro- 
fonde; il  aimoit  la  vie,  mais  sans  craindre  la  mort^ 
que  la  pusillanimité  ne  peut  éviter  et  qu'elle  rend 
seulement  plus  amère.  Son  caractère  indulgent  et 
sociable  ,  son  esprit  vif  et  les  grâces  animées  de 
sa  conversation  lui  avoîent  attaché  toute  la  j^eu- 
nesse  genevoise,  ou  pour  m'exprimer  avec  plus 
d'énergie  suivant  le  langage  dii  temps  ,  tes  en/ans 
de  Genève,  car  c'est  ainsi  qu'on  nommtMt  ceux  qui 
étoient  en  âge  de  porter  les  armes.  Il  se  servit  de 
son  influence  sur  eux ,  pour  leur  inspirer  des  sen- 
timetis  analogues  à  la  hauteur  de  ses  idées,  et  il 
y  réussit  d'autant  mieux  qu'il  était  lui-même  en- 
traîné par  les  siens ,  et  ne  faisoit  que  céder  à  la 
ptule  (le  son  génie.  Quand  il  avoil  Quelque  projet 
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à  comtnunïquer  -à  ses  jeuBes  amis ,  il  sifilott  en 
passant  sous  leurs  fenêtres,  et  ils  desceodoient 
aossiMt.  Ce  fut  ainsi  i]u'il  forma  la  fameuse  réa- 
nion  tie  «  Qui  touche  Fun  »  touche  Vautre-t  *  dont 
les  conséquences  furent  bien  plus  importantes 
^'il  ne  l'avoit  peut^tre  prévu  lui-même.  J'ai 
fort  de  nommer  cette  union  fameuse ,  puisqu'il 
n'en  est  pas  question  dans  les  histoires  de  Génère 
connues  jusqu'à  ce  jour  ;  mais  j'ose  croire  qu'elle 
le  deviendra  parmi  nous,  lorsque  j'en  aurai  pu- 
blié les  détails  dans  le  second  volume  des  Maté- 
rimshistorigues.  Toute  cette  partie  de  nos  an- 
nales a  été  tronquée  et  défigurée  d'une  manière 
HHX)ncevabIe>  parce  que  les  auteuts,  qui  s'en  sent 
Occupés,  n'ont  point  cherché  la  vérité  dans  ses 
véritdiles  sources,  mais  dans  des  chroniques  men- 
soDgères et  calomnieuses,  dont  la  malignité  s'est 
étendue  jusqu'à  des  circonstances  d'un  intérêt  pu- 
rement personnel.  C'est  ainsi  qu'on  a  représenté 
Berttelier,  non -seulement  comme  un  vieux  li- 
bertin, espèce  de  ci-devant  jerune  homme»  mais 
comme  de  fortune  fort  médiocre ,  et  des  plus 
petits  citoyens,  sous  le  rapport  de  sa  position  so- 
■^ale.  Tout  cek  est  également  faux  1  Berthelier 
étoit  d'une  famille  noble,  ainsi  que  sa  femme,  et 
ilavoit  même  une  origine  beaucoup  plus  itluslre 
^  la  plupart  de  ses  compatriotes,  car  il  descen- 
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doit,  suivant  toutes  les  apparences,  de  la  maison 
de  Rogemont,  de  haute  chevalerie,  dès  le  miiieu 
du  12^  siècle»  dont  Guichenon  a  donné  la  gé- 
néalogie. 

Jean  de  Rocheoiont,  chevalier,  fut  capitaine 
des  Genevois  en  1375.  Entre  autres  enfans,  il 
eut  Àmblard  de  Rogemont,  Damoiseau ,  viv^  en 
iSS^,  qui  prit  le  surnom  de  Griogatlet,  et  itit 
probablement  chef  d^une  famille  de  ce  nom,  éta- 
blie à  Genève  dès  1429  >  et  Olivier  de  R^emont 
S.  de  la  Tour  de  Priay ,  qui  prit  le  surnom  de 
Berthelier.  Un  oncle  de  leur  père ,  Guillaume  de 
Rogemont,  S.  de  I^enthenay  et  d'isinave   avoit 
pris'le  surnom  de  Corne,  qui  devint  aussi -celui 
d'une  des  familles  les  plus  distinguées  de  Genève. 
Michel  Berthelier ,  surnommé  Chéron  ,  B.  G. 
mort  avant  148g ,  avoit  laissé  une  veuve  nommée 
Isabelle,  et  une  fille  nommée  Claudia  qui,  auto- 
risée par  sa  mère  et  par  Henri  Berthelier,  son 
cousin ,  épousa,  le  8  juin  de  cette  année,  François 
ffeu  Pernod  Meslral  d'Ëstaux. 
I.  Antoine  Berthelier  ,    de    Vîry-le-Grand ,  fut 
reçu  B.  G.  en  i464,  et  noyé  secrète- 
ment, dit -on,  par  ordre  du  duc  de 
Savoie. 
IL  Philibert  Berthelier  étoit,  en  1470,  curateur 
de  Pierre  fFeu  No.  Aymé  Lévrier, 'dont 
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le  fils  fut  aussi  martyr  de  la  Jtberté. 
ni.  No.  Philibert  Berthelier  reconnut  au  Clia- 
pitre  en  i5o3  ,  avec  cettequatification, 
que  les  chanoines  de  Saiot-Pien-e-,  très 
fiers  de  leur  noblesse ,  ne  lui  auroient 
point  accordée ,  s'il  n'y  avoit  eu  droit: 
il  (ut  fait  chât°  de  Peney .  en  i5i3 
et  périt,  martyr  de  la  liberté,  en  i5ig. 
Il  éloit  aussi  bourgeois  de  Friboorg. 
Ép-NcAmblarde  du  Grest,  qui  se  remaria 
avec  BeeançonduMur.Ilçn  eut  deuxfiU: 

!■  Philibert,  qui  suit. 

2.  FrançoisrDaniel ,  dont  l'article  suivra  celui 
de  son  frère. 
IV.  No. Philibert  Berthelier,  sécrétai re-d'état, per- 
sécuté par  le  parti  fanatique,  eu  iâ55* 
fut  obligé  de  s'expatrier. 

Ép.  Louise. 

dont  il  eut  : 

1.  Philiberte  fera,  i  )  de  V^"  Brunet,  hab';  2) 

de   François  Bergier    dit  foideau ,  de 
Cluny,  habit*  de  Genève,    i5g6.   - 

2.  Louise,  née  le  6  avril  iSSs. 

IV.  No.  François -Daniel  Berthelier  ,  filleul  de 
Bonivard ,  second  fils  du .  martyr ,  fut 
maître  de  la  Monnoye  et  mourut  en 
i556»  laissant  cinq  en  fans  sans  fortune. 
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^p.  No.  Antoina,  f.  de  No.  Ami  Bandières, 
syndic ,  et  de  Pernette  de  Lestelley 
dont  il  eut  : 

1.  Esther,  fem.  de  No.  Michel  de  Fernex*  par 

contrat  du  i6  janvier  i566;  elle  eut 
45o  fl.  de  dot  (dont  loo  fl.  provenoient 
d'un  legs  de  No.  Jean  Bandières ,  son 
oncle)  et  5o  fl.  pour  ses  robes  nuptiales. 

2.  Louise ,  née  le  3  décembre  1 55o  >  femme 

de  P'*'  Mutilliet  C  G. ,  par  contrat  du 
3i  dëc^nbre  ]568,  semblable  à  celui 
de  sa  sœur. 

3.  Pierre  qui  suit. 

4.  Jean,  né  le  7  septembre  i553. 
5..  . 

V.  Pierre  Berthelier ,  né  le  3  janvier  1  SSa ,  parott 
s'être  retiré  à  Gex,  d'après  les  notes 
suivantes  i 
1596.  Françoise,  femme  deP"  Berthelier,  de 

Gex. 
]6o3.  Philippe  Berthelier  B*  de  Gex. 
1624*  Léonard   Ska  V  Berthelier ,    habit*, 
et  Pernette  sa  femme ,  ffeu  Humbert 
Beroud. 
19  mai  ï63g,  mariage  de  David  Durand,  maître 
maréchal  ,    habit*  de    Genève ,    avec 
Jaqueline  ffeu   P'*  Berthelier ,  B*  de 
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Gex ,  et  d'une  sœur  de  David  Bomanet, 
cousine  de  Paul  Berthelier ,  et  filleule 
de  Jaques  Ramel  de  Vesancy.  Elle  se 
constitue  ses  droits  et  3oo  fl.  gagnés  en 
salaires  au  service  de  ses  maîtres.  Con- 
trat passé  le  20  dit  ,  chez  No.  Jean 
Mestrezat  C  G. ,  de  la  maison  duquel 
elle  est  sortie  épouse. 

16  août  t684 ,  mariage  de  Pierre  Seu  V^  Buffet 
avec  Etienna  fièu  Thomas  Berthelier, 
habit*. 

29  juin  1691 ,  mar.  de  Louis  ffeu  Jean  Pelegot , 
natif,  avec  Jeanne  ffeu  Gabriel  £er- 
thelier  de  Gex. 
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Ce  nom  est  si  connu  de  tous  ceux  qui  oot  la 
-  moindre  teinture  de  notre  Iiistoire,  et  surtout  de 
ceux  qui  ont  lu  la  chronologie  historique  des 
comtes  de  genevois  par  M.  Lévrier,  de  la  naéme  fa- 
mille, que  je  puis  me  dispenser  de  tout  préam- 
bule. 

Armes  :  voyez  la  fin  de  l'article. 

I.  No.  Aymé  Lévrier  avait  épousé  Marie qui 

étoit  remariée  en  1470  avec  Jean  Ro- 
bert ,  notaire.  Il  en  eut  : 

1.  PierreTqui  suit. 

2.  Probablement  un  autre  fils,  père  de  Nô.  Jean 

Lévrier  C.  G.  mort  en  i522«  dont  je 
pailerai  ensuite. 

II.  No.  et  Egrége  Pierre  I^evrier  C.  G.  sous  la  cu- 

ratelle de  Philibert  Berthelîer  B.  G.  en 
1470,  cons"  en  1478  et  1481 ,  secré- 
taire ducal  et  procureur  fiscal  de  t'évé- 
ché  en  14B4,  syndic  en  i4g6,  vivoit 
encore  en  1 617. 

Ep.  I  :  une  fille  de  Jacques  Arbales- 
tier,  vivant  en  i479* 

2.  Aogeline ,  sœur  de  No.  Louis 
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Egorfa,  fieu  Jean  Egorfa,  encore  vivante 
en  1S24. 

Il  eut  du  second  lit  : 

i<  Révérend  Messïre  Amédée Lévrier,  juge  des 
Excès,  martyr  de  la  liberté  en  i534> 

2.  No.  Jean  lévrier,  qui  suit  : 
m. No.  Jean  Lévrier,  héritier  de  son  frère  avec  sa 
mère  en  iSa^,  le  24  avril,peufi/>ré«  «a 
mort  y  fut  élu  en  1527  pour  soulager 
&nri  Pollier,  dans  sa  place  de  capitaine 
du  Molard,  député  en  Suisse  en  i52g, 
syndic  en  1 53o  ,  retenu  k  la  maison  de 
ville  y  le  8  octobre  de  la  même  année , 
pour  être  sorti,  contre  les  défenses,  à  la 
tête  d'une  troupe  de  gens  armés,  insti- 
tué héritier  par  No.  Louis  Egorfa  son 
oncle,  en  i548,  et  mourut  cette  an- 
née ou  la  suivante,  ses  deux  fils  étant 
alors  sous  la  tutelle  de  No.  Guillaume 
de  Fernex. 

Ép.  Guillaume  F.  de  N.  Perrin  de  la 
Mare  et  de  Bonne  Pricaz ,  sœur  de  No. 
Etienne  de  la  Mare ,  S.  de  Vanzier,  ami 
intime  de  Besançon  Hugues  et  des  frères 
Tacon,  qui  avoit  épousé  Yoland  de  Gin- 
gins,  et  sœur  aussi  de  la  femme  de  No. 
de  Jean  Philippe,  capitaine  général  et 
syndic.  11  en  eut: 


nïQp^le 


rG  LEVRIER. 

I.  Jean  Jaques,  qui  suit. 

s.  Jean  François,  qui  vivoit  en  i557. 

3.  Humberle ,  femme  de  Henri  Pernod  ou  Per- 
noud,  mère  de  Amblard,  François,  Lan- 
celot  et  Françoise  Pernod,  substitues 
par  le  testament  de  leur  oncle. 
IV.  No.  Jean  Jaques  Lévrier  reconnut  en  i56i 
pourriiéritage  de  son  pèreetde  son  oncle 
Ami,  et  testa  le  1 1  août  i  S-jo ,  en  faveur 
de  sa  sœur  Uumberf  e ,  à  laquelle  il  subs- 
titua les  enfans  Pernod,  ce  qui  prouve 
que  tous  ses  enfans*  et  probablement 
aussi  son  frère ,  étoient  morts  avant  lui  : 
il  eut  cependant  encore  une  fille  née 
157,. 

Ép,  le  î4  août  i553,  Nicolarde,  f.  de 
No.  François  LuUin  et  de  Mye  Jaillet, 
dont  il  eut  : 

1.  Françoise,  bat.  i5  avril  i556,  f  =4  février, 
i56o. 

a.  Jean,  bat.  29  août  1557. 

3.  Jaques;  bat.  10  septembre  i56i. 

4-  Antoine,  bat.  24  janvier  i563. 

5.  David ,  bat.  i  g  sept.  1 568. 

6.  Jeanne,  bat.  16  mars  1571. 
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En  i533,  Jean  du  Crest  C.  G.  tuteur  des  en- 
fans  de  feo  No.  Jean  Lévrier  C.  G.  intenta  un  pro- 
cès à  Messîre  Henri  Fusier,  prêtre.  Le  père  et  la 
mère  de  ses  pupilles  étoient  morts  de  peste  peu 
après  Pâques  1623,  laissant  quelques  enfans  et 
beaucoup  de  richesses,  dont  ledit  Fusier  est  ac- 
cusé d'avoir  emporté  une  partie,  étant  entré  de 
nuit  dans  la  maison,  avant  l'expédition  des  lettres 
de  tutelle,  au  moyen  de  la  clef  qui  étoît  en  sa  pos< 
session.  C'est  probablement  de  l'un  de  ces  enfans 
que  descend  l'historien. 

Un  Lévrier  de  Genève  étoît  châtelain  de  Chaii- 
rnont  en  1571  :  son  cachet  représente  un  lévrier 
à  la  course. 

L'ancien  sceau  des  Lévrier  établis  à  Nyon  por- 
toit  un  lévrier  assis  sur  trois  copeaux  de  monta- 
gnes. 

Les  armes  de  la  branche  Françoise,  dont  est 
l'historien ,  sont  :  fascé  d'argent  et  de  gueules  de 
six  pièces,  au  chef  de  gueules  chargé  d'un  lévrier 
d'ai^ent  passant.      

II  y  avoit  à  Genève,  en  i565  un  nommé  Bal- 
Ihazar  Lévrier  qui  ne  me  paroît  pas  avoir  été  de 
latnêrae  famille.  Il  épousa,  1°  i565  .Efienna  Gac- 
Cfln;  2"  1671  ,  GuiliaumaMoury. 
Il  eut  du  premier  lit  : 
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j.  Jeanne,  bat.  i8  juillet  i56S. 
Et  du  second  : 

2.  Marie,  bat.  1573. 

3.  Abraham,  bat.  1578. 

4.  Sara,  i58i. 

5.  Marie,  i583. 

6.  Pierre,  i585. 


Le  1 6  octobre  i6o3,  Pierre  Dunant  épousa  Ber- 
narde  Lévrier. 

r^e'  3o  janvier  1688,  Jean  Gaspard  ffeu  David 
Duval,  citoyen,  épousa  Jeanne  fiêu  Urbain  Lé- 
vrier de  Crassy. 

Le  i3septembre  778,  Henri  f.  de  Charles  De- 
nis Lévrier,  de  Nyon,  épousa  à  Saint-Gervais , 
Catherine,  fille  de  Jean  Pierre  Matha. 


I.  Michel,  fils  de  Pierre  Lévrier,  de  Saint-Maixent 

en  Poitou,  épousa  le  g  septembre  1702, 
Susanne  f.  de  Franc*  Cotteret,  hab*  et 
laissa  deux  fils  : 

1.  Pierre-André,  qui  suit. 

2.  Daniel ,  dont  l'article  suivra  celui  de  son 

frère. 

II.  Pierre-André  Lévrier,  natif,  épousa  le  16  sep- 
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lembre  1 73i,  Andrienne  f.  d'Etieiiiie  Pa- 
tron, dont  il  eut  : 
1.  Jeanne,  femme  :  (  i.'  1760,  de  Cba*  I^ouis, 
tfeu  Cha*  Gérard  Subi,  natif  d'Aubonne; 
2  )  de  George  ffeu  Odet  Jaquenoud ,  ci- 
toyen. 
3.  Jeanne  Catherine,   fem.  (1766)  de  Jean 
François,  f.  de  Philippe  Marchand,  na- 
tif. 
3.  Jean,  ou  Jean  Pierre,  qui  suit  : 
IH.  Jean  lierre  Lévrier ,  natif,  épousa  le  8  avril 
1765,  Jeanne  Pernette  ,  ffeu  Pierre  Vi- 
vien ,  citoyen,  dont  il  eut  : 
l'Antoinette,  femme  {  1783)  de  Jean  Pierre 
Hercules,  f. de  Jean Loui»  Ferrier ,  nati  t 


II- Daniel  Lévrier,  f.  de  Michel,  natif,  éjiousa  le 
6  décembre  17^8,  Anne,  ffku  Vincetit 
Acier,  dont  il  eut  : 
I- Jeanne  femme   (17G4)  de  Jean  ffeu  Anl" 

Pascal!. 
a.  Jeanne-Marie,  femme  (  1779)  de  Pierre  f. 
de  Ja*  Bore!. 
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La  famille  Bandières  est  une  de  celles  qui  ont 
le  plus  de  droits  aux  souvenirs  reconnoissans  des 
Genevois  ;  car  Jean  Bandières  fut ,  après  Besan- 
çon Hugues,  celui  de  son  temps  gui  contribua  le 
plu«  à  l'indépendance  de  Genève ,  et  l'un  de  ses 
derniers  rejetons  fut  tué  en  la  défendant  la  nuit  de 
l'escalade.  Elle  a  produit  deux  conseillers-d'état, 
.^..  ,  dont  un,  capitaine-général  et  syndic. 
'^i^Lr  Je  ne  connois  point  ses  armoines  :  une  famille 
du  nom  de  Bandira ,  en  Italie,  portoit  parti  par 
barre,  argent  et  gueules  à  la  bannière  d'or  placée 
en  barre  chargée  d'un  aigle  impérial  de  sable ,  cou< 
ronné  d'or. 

L  Pierre  Bandières,  deCorlier,  y  possédoit  des 
biens  en  i4oo,  et  vivoit  encore  le  24  oc- 
tobre 1 438.  On  lui  connott  trois  fils  (Un 
Pierre  Bandière  étoît  conseiller  en  1 409). 
j,  Girard,  qui  reconnut  au  chapitre  pour  son 
père  et  ses  frères,  en  i438,  et  avec  son 
neveu  Jean,  en  i483; 

2.  Ëlienne,  qui  suif. 

3.  François,  vivant  en  i438. 

11.  Etienne  Bandières,    reçu  B.  G,    i445»  viv' 
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encore  en  i46i,  ép.  Claudia,  f.  de  Re- 
naud Gonteret ,  C.  G.  et  de  Catherine 
Cerisier ,  de  SeysseL  Elle  étoit  nièce  de 
Messire  Eustache  Cerisier ,  ordinaire-  ' 
ment  nommé  Eustache  de  Seyssel,  juris- 
consulte, premier  syndic  en  i4i5,  et 
elle  vivoît  encore  en  i^So,  veuve  alors. 
Ils  eurent  : 

1.  Jean,  qui  suit. 

2.  Louis,  qui  vendit  le  19  juin  1480,  avec  sa 

mère  et  son  frère,  une  maison,  rue  de 
la  Boulangerie.  ,    , 

m.  Jean  Bandières,  l'un  des  principaux  fonda.» j^»;' 
teurs  de  la  liberté,  fut  cons^  en  1627 
et  i528. 

Il  épouea  en  premières  noces  une 
femme  dont  on  n'a  pu  découvrir  le 
nom;  elle  devoit  être  sœur  d'Ànloina 
du  Prat,  femme  en  premières  noces  de 
P'^  Hugues,  en  secondes  d'Antoine  Gau- 
thier, B.  G.  et  en  troisièmes  du  Sire  Con- 
rad Victich,  B.  G.,  qui  fit  «n  iS^s  une 
donation  à  No.  Amied  Bandières,  son 
neveu ,  de  deux  poses  de  terre  à  CoUonge 
60usBellerive,eten  1645,  une  donation 
aux  enfans  de  son  dit  neveu.  Elle  étoit 
fille  de  Jean  du  Prat.  Jean  Bandières 
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épousa  en  iecondes  noces  Madelaine,  C 
de  No.  Etienne  Nerga,  veuve  en  pre- 
mières noces  de  Perrin  Bernardet,  et  en 
secondes  de  Raymond  Testu;  elle  testa 
le  22  mai  iSig. 

Il  prit  une  troisième  alliance  avec  une 
femme  nommée  Jeanne,  mais  dont  o» 
ignore  le  nom  de  famille;  elle  vivoit 
avec  lui  en  i520  et  i524*  U  °^  laissa 
qu'un  fils  du  premier  lit, 

No.  Amied  Bandières,  qui  suit: 
IV.  Noble  Amied  (Ami)  Bandières,  l'un  des 
plus  zélés  défenseurs  de  la  liberté,  fut 
blessé  d'un  coup  de  poignard  par  M.  de 
Pontverre,  lorsque  celui-ci  fut  arrêté  et 
tué  en  iSag.  Il  fut  cons*'  en  i533, 
capitaine  général  en  i534,  syndic  en 
i535et  iSifi  f  et  mourut  en  i544* 

Première  femme:  Jeanne,  f.  de  Rai- 
mond  Testu  et  de  Madelaine  Nerga,  sa 
belle-mère;  elle  testa  en  sa  faveur  le 
22  mai  1 52g,  le  même  jour  que  sa  mère, 
et  mourut  sans  enfans. 

Seconde  femme,  Perette,  f.  unique 
de  No.  Nicod  de  Lestelley  et  de  Jeanne 
Luysel ,  nièce  de  No.  Louis  de  Lestelley, 
syndic  en  i52i.  lien  eut  six  enfans: 
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I.  No.  Jean  Bandières  viv'  en  lâSo*  iSS?. 
3.  No.  Louis  Bandières>  viv*  i55o,  tSgs,  ép. 

Andrée,  f.  de  No>  Jean  Rosset  et  de 

Lydie  Pelissari. 

3.  No.  Hugues  Bandières,  qui  suit. 

4.  No.  Etienne  Bandières ,  dont  l'article  suivra 

celui  de  son  frère. 

5.  Antoiiia,  femme  de  No.  Thomas  de  la  Rive, 

t  -SSy. 

6.  Antoina ,  femme  de  No.  François  Daniel 

Berthelier,  maître  de  la  monnoie ,  veuve 
en  t556. 
7.Clauda,  femme  1}  de  Michel  de  Poméranie  z); 
de  Pierre  de  Baffort. 
V.  No.  Hugues  Bandières,  du  CC.  i55a.  B*  de 
Strasbourg,  t  i58g. 
Ép.  Jeanne,  f.  de  No.  Etienne  de  Cha- 
peaurouge  et  de  Jeanne  Exchaquet  la 
Cadette,  dont  il  eut: 

1.  Jean,  ne  i553,  dont  l'article  suit. 

2.  Louis,  né  i556. 

3.  Amy,  né  1557. 

4.  Louis ,  né   1 558 ,  dont  l'article  suivra  celui 

de  Jean. 

5.  David,  né  iSSg. 

6.  Judith,  née  1 564. 

7.  Etienne,  né  i565. 
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8.  Élizabetli.née  i566. 
g.  Abraham,  né  i568. 

10.  Pernette,  née  1670,  femme 'de  lierre  Bory, 

B*  de  Coppet. 

11.  Marie,  née  1571,  femme  de  Pierre,  fiêu 

Alexandre  Coin ,  de  Mizoine ,  en  Dau- 
phiné. 

12.  David,  né  1572. 

i3.  Anne,  née  1575,  fem.  de  Pierre  Meurier. 
i4<  Judith,  née  1677,  fem.  de  Jean  Fromental. 
i5.  David,  né  157g. 

16.  Jeanne^  née  1S81. 

17.  Louise,  née  i585,  testa  le   4  novembre 

1608. 

18.  Élizabeth,  née  1587,  fem.  de  Jean  Coin. 
VI.  No.  JeanBandières,né  i553,  du  CC.  lÔSa, 

ép.  i)  1579  Isabelle  ,  f.  de  No.  Jean  des 
Fossés  et  de  Dina  Le  Fort,  morte  à 
l'âge  de    18  ans,  le  9  juillet  t58o  2); 

j583,  Jaquema,  f.  de Richard  et 

de 

Il  eut  du  premier  lit  : 

1.  Jeanne,  f  s.  a.  le  18  avril  i6i4»  âgée  de  2S 
ans,  et  du  second: 

3.  Françoise,  née  i584* 

3.  Jeanne,  née  i586. 

4.  Hugues,  né  i588. 
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yi.  No.  Louis  Bandières  (fils  puîné  de  No.  Hugues 
et  de  Jeanne  de  Chapeaurouge),  né 
1 556  du  ce  1 590 ,  tué  à  l'escalade  le  1 3 
décembre  1602. 

Ép.  Madelaine,  f.  de  No.  Etienne 
Maillet,  S.  de  Cholex,  et  de  Janine  du 
Désert*  dont  il  eut  : 

1.  Jaques,  né  159t. 

3.  Pierre,  né  1593. 

3.  Philibert,  ué  1595. 

4'  Gabriel,  né  1597. 

5.  Une  fille,  née  1600,  pas  nommée  au  bap- 

tême. 

6.  Étienna,  née  posthume,  5  jours  après  la 

mort  de  son  père,  le  17  decr.  1602. 


V.  No,  Etienne  Bandières ,  fils  cadet  de  No.  Ami 
Bandières  et  de  Pernette  de  Lestelley, 
auditeur  1570,  mort  le  12  janv.  1573. 
Ép.  le  19  mai  i555,  Claudine,  f.  de 
No.  Denis  Hugues  et  de  Jeanne  Excha- 
quet.  Elle  se  remaria  en  secondes  noces 
avec  No.  Thomas  ManigHer,  et  en  troi- 
sièmes avec  No.  Claude  And rion,  syndic, 
ayant  eu  de  son  premier  mari  six  en- 
fans. 


.invGooj^le 


26  BANDIÈRES. 

1.  Etienne,  né  i56o. 

2.  Michel,  né  i56i. 

3.  Marie,  lemme  i)  de  Philibert  Tacon ,  C.  G., 

dont  elle  fut  divorcée  2};  de  Pierre 
Favre  deMassongier,  née  iSGs; 

4.  Pernette,  née  i563. 

5.  Jeanne,  née  i566. 

6.  Jaques ,  viv*  en  1 568  sous  la  curatelle  de 

No.  Jaques  Manlich  son  parent  et  son 
parrain  (  né  1 667  ). 

6.  Jeanne,  née  i568. 

7.  ÉtiennaBandières,  née  le  i4  octobre  1670, 

femme  i)  le  2  février  1589  de  Louis 
f.  de  Girard  Yuichard  ;  2)  de  Sire  Fer- 
réol  Rigaud,  B.  G.  qu'elle  épousa  le 
12  octobre  iSgo,  et  dont  elle  eut  une 
fille  unique  mariée  à  No.  Jean  Gatiffe  , 
conseiller -d'état.  Elle  mourut  le  16  fé- 
vrier iSgS. 
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U  famille  de  ce  nom  ëtoit  une  des  plus  ancien- 
nes et  des  plus  distinguées  de  Genèv^e;  sa  généa- 
logie est  embrouillée  par  U  singulière  habitude 
de  donner  le  même  nom  de  baptême  à  plusieurs 
fils:  on  trouve  dans  celle-ci  trois  frères  du  nom 
de  Pierre ,  et  ce  nom  et  celui  de  Jean  reviennent 
àchaque  génération.  Il  existoit  en  1419  une  place 
notninée  ala  TaconiSy  la  halle  de  Tacon,  ce  qui 
feroit  présumer  qu'ils  avoient  une  halle  à  eux: 
ils  paroissent  avoir  feit  un  commerce  immense , 
et  possédé  de  grandes  richesses,  dont  une  partie 
étoit  en  fiefs  nobles.  Aussi  eurent-ils  des  alliances 
illustres,  telles  qu'avec  les  de  Map,  de  Godon, 
de  Montchabody  de  Courtelary ,  Maillard,  etc.  ï* 
capitaine  Jean  d'ËrIach ,  de  Berne,  écrivit  plu- 
liears  lettres  au  Conseil  en  iSsg,  i53o  et  i534 
pour  leur  recommander  les  enfans  de  feu  No.  Jean 
Tacon,  abbé  (c'est-à-dire  Capitaine  général)  de 
»  ville,  dont  la  femme  étoit  sa  cousine.  Nobles 
Pierre  et  Jean  Tacon  furent  des  premiers  k  re- 
chercher l'alliance  de  Fribourg:  c'étoient  les  in- 
^"ues  amis*  ainsi  que  Besançon  Hugues,  de  la 
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famille  de  la  Mare  :  ils  furent  présens,  tous  deux, 
au  mariage  de  No.  Etienne  de  la  Mare  S.  de  Van- 
zier  (  beau-frère  de  Jean  Lévrier  et  de  Jean  Phi- 
lippe )  avec  No.  et  généreuse  Yobnd  f.  de  No.  et 
puissant  S.  Amédée  de  Gingins,  S.  de  Beaumont 
et  de  Yille-la-Grand,  le  i3  juillet  i5i7.  Pierre 
Tacon  avoit  été  nommé  exécuteur  testamentaire 
avec  Antoine  Pécolat  par  No.  Perrin  de  la  Mare , 
père  de  cet  Etienne,  en  i5o5. 

Une  branche  de  cette  famille  repoussa  la  ré- 
formation,  et  fut  obligée  de  s'expatrier:  celle  qui 
adopta  les  nouvelles  idées  religieuses  et  se  fixa  à 
Genève ,  s'est  éteinte ,  a  ce  que  je  crois*  dans  le 
dernier  siècle. 

Armes:  d'azur  au  croissant  d'argent  surmonté 
d'une  étoile  d'or.  Elles  se  voient ,  entre  autres , 
au  testament  de  Philibert  ffeu  Roland  Tacon,  du 
24  mai  1687. 

L  No.  Tacon,  dont  le  nom  de  baptême  est  incon- 
nu, peut  avoir  été  Jean  Tacon  B.  G< 
qui  se  rendit  caution  envers  la  commu- 
nauté, en  1^58,  pour  un  four  qu'elle 
admodioit  à  Jaques  Bellot,  de  Bresse, 
habitant  à  Lausanne,  et  Antoine  Bai- 
mond,  d'Yvrée. 

Il  eut  au  moins  trois  fils: 
I.  Jean,  dont  l'article  suit. 
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2,  Pierre  doat  l'article  suivra  celui  de  son  frère. 

3.  Un  autre  tils  dont  le  nom  de  baptême  est  in- 

connu y  et  dont  l'article  terminera  cette 
généalogie. 
II.  Jean  Tacon  C.  G.,  cens"'  en  1477,  re- 
connut à  l'évêché  avec  son  frère  Pierre 
en  1 46 1  »  et  monrut  avant  le  s  juin  1 48g. 
Il  eut  trois  fils  : 

1.  Odet  qui  suit  : 

2.  Claude  Tacon  C  G.  testa  le  20  août  i.SoS. 

Ép. ,  avant  le  2  juin  1 489,  Michée  f.  de 
Jean  de  Rup  et  de  Rolelle*  ■  •  •  avec  la- 
quelle il  passa  un  acte  sous  cette  date 
(  Frepier  Nov.  ). 

Il  n'en  eut -qu'une  fille  : 

1.  Marie  Tacon,  héritière  universelle  de  son 

père,  femme  de  No.  Odet  Cheiielat. 

2.  Gervais  Tacon,  exécuteur  testamentaire  de 

son  frère  Claude  avec  Jean  Tacon  son 
cousin  germain,  en  i5o5,  n'avoit  alors 
qu'une  fille. 
A,  Catherine  nommée  dans  le  testament  de 
son  oncle. 
in.  Odet  Tacon  B.  GJ  testa  le  10  août  i5o3.  or- 
donnant sa  sépulture  devant  sa  chapelle, 
dans  le  cloître  du  couvent  des  frères 
prêcheurs.  II  avoîl  reconnu  au  fief  de 
6 
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Goudre'e,  en  1 485,  pour  une  maison  qu'il 
poss^doit,  rue  de  la  Poissonnerie. 
11  laissa  un  fils  et  deux  filles  : 

I.  Jean  qui  suit. 

3.  Hugonine, 

3.  Péroné  lie. 

L'une  d'elles  épousa  Job  de  Villes  C  G. 

IV.  No.   Jean  Tacon ,  cons''    iSog,  abbé,  soit 

capitaine  général  de  la  ville,  tué  en 
1 5^9  en  un  village  près  d'Hermance.  Il 
demeuroit  à  Cornavin  en  i5o8,  lorsque 
Jean  de  Villes,  son  neveu,  lui  fit  une 
donation  de  biens. 

Ép.  1.  Une  demoiselle  de  Courtelari, 
cousine  du  capitaine  bernois.  No.  Jean 
d'ËrIach. 

2.  No.  Amblarde  fièu  spect.   Jean 
Vuyctich,  doct.  méd. ,  veuve  d'Égrége 
Nicolas  Favre,  dit  Coulàvin. 
Il  eut  du  premier  lit  : 

I .  Pieire ,  qui  suit. 

3.  Barbe. 

3.  Françoise. 

La  maison  de  ces  orphëlios  fut  piUée  en  1 53o, 

i  Cornavin. 

V.  No.  Pierre  Tacon  et  ses  sœurs  étoient  en  1 53o 

sous  la  tutelle  de  Jean  Tdoon,  cousin  de 
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leur  père.  Il  resta  catholique,  et  perdit 
ainsi  ses  droits  de  citoyen,  n'ëlant  qua- 
lifié qu'habitant  de  Genève  en  1 596. 

£p.  Marguerite  f.  de  No.  Pierre  d'Ar- 
Jod  et  de  Mai^ueiite  de  Chateauneuf, 
dont  il  eut.- 

1.  Marthe. 

2.  Péronne. 

3.  Marie. 

11.  Ne.  Pierre  Tacon,  frère  de  Jean  dont  la  pos- 
térUé  vient  d'être  détaillée,  reconnut  à 
l'évêché  avec  lui  en  1461 ,  et  seul  en 
1467.  H  mourut  avant  le  20  août  1487, 
et  demeuroit  en  sa  maison,  rue  de  la 
Cité. 

£p.  Jeannette  Regard ,  qui  vivoit  en- 
core 1488,  et  dont  il  eut  : 
ï-  Pierre  l'aîné  qui  suit. 

2-  Pierre  le  jeune,  dont  l'article  suivra  celui 

de  spa  frère. 

3-  Pierre  le  troisième,  âgé  de  plus  de  20  ans, 

et  de  moins  de  25,  le  20  août  1487, 
forma  ce  jour-là  une  association  avec 
ses  frères  :  j'igiiOre  s'il  eut  postérité. 

4-  Jaque»,  âgéde  plus  de  30  ans, en  i487,éloit 

établi  .à  Lyon  en    i.5o5,  suivant  le  tes- 
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tament  de  son  cousin  Oaude  Tacon.  On 
ne  sait  s'il  eut  postérité. 

5.  Hiigonine,  fena  :  i"  de  Pierre  de  Joye,  ou  de 
Joex  C.  G.  des  L.  ^  avec  qui  elle  vivoît 
en  i^S?)  ^^  ^o.  Durand  ffeu  No.  Jean 
Rubin  de  Sallencbes.  Cont*.  du  14  avril 
i4g6.  Elle  eut  i^ooo  il.  de  dot. 
III.  Pierre  Tacon  l'alné  reçut  te  20  août  14B7,  la 
quittance  de  ses  frères,  et  fornna  avec 
eux  une  association  de  commerce,  dans 
laquelle  il  versa  9,239  fl. ,  y  compris 
X  5oo  fl.  de  la  dot  de  sa  femme. 

Ep.  Jaquema  •  •  •  •  qai  vivoit  avec  lui 
en  1487,  et  dont  il  eut: 

1.  Pierre  Tacon,  vivant  en  i523, 

3.  Jean  Tacon,  tuteur  des  enfans  de  No.  Jean 
Tacon,  capitaine  général,  son  cousin, 
en  iSâOt-étoit  alors  en  disgrâce  à  Ge- 
nève. M.  d'Ërlach  demanda  im  sauf-con- 
duit pour  lui ,  afin  qu'il  pût  aller  à  Berne 
pour  les  affaires -de  ses  pupilles.  Il  pa- 
Toît  qu'il  s'expfliria. 


111.  No.  Pierre  Tacon  le  jeune,  fils  puîné  de  No. 
Pierre  Tacon  et  de  Jeannette  jEVegard , 
âgé  de  plus  de  zh  ans,  1467,  versa  avec 
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ses  frères  cadets,  la  somme  de  iO|865  fl. 
dans  l'association  avec  l'aîné,  et  vivoit 
en  i5oo. 

Ép.  1°  No.  Catherine  Godoii,  dont  la 
dot  fut  de  2,5oo  écas  d'or. 

2."  No.  Jeanne  de  Montchabod,  qui 
fit  en  i543  une  donation  à  Claudia  Ta- 
con  sa  betle-fîlle»  en  considération  de 
ce  qu'elle  n'avoit  eu  que  la  dot  de  sa 
mère,  et  aussi  de  ce  que  No.  Roland 
Tacon  son  fils  éloit  flans  la  disgrâce  de 
la  seigneurie  et  ne  demeuroit  pas  au 
pays. 

Il  eut  du  premier  liti 
!•  Claudia  fem.  de  No.  Jean  Bouvier  habit'  à 

Gex,  avec  qui  elle  vivoit  en  i523. 
2-  Boiand  qui  suit: 
'V.  No.  Roland  Tacon  reconnut  aux  fiefs  deCon- 
fignon  et  de  Monfort  pour  ane  multi- 
tude d'immeubleç;  en  i53o,  mais  devint 
un  des  plus  violens  partisans  du  parti 
épiscopal,  et  fut  condamné,  comme  tel, 
par  contumace.  II  avoit  une  fille  natu- 
relle nommée  Pernelte,  fem.  de  Pierre 
Tavernier,  mentionnée  avec  son  mari 
dans  la  donation  de  No.  Jeanne  de  Mont- 
chabod, àClaudiaXacon  i543. 
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II.  Tacun,  frère  de  Jean  et  de  Pierre^  eut  un  (ils  : 
I.  Jean  qui  suit. 

III.  Jean  Tacon  ,  nommé  exécuteur  testamentaire 

par  Claude  Tacon  son  cousin  germain  , 
le  20  août  i5o5»  avec  Gervais  Tacon 
frère  du  testateur,  eut  un  Bis  nommé  : 
I.  Jean,  qui  suit. 

IV.  Jean  Tacon  vivant  en  iSaS,  rue  des  Alle- 

mands. 

Ëp.  Jeanne  f.  de  No.  Jean  Maillard; 
elle  testa  le  17  août  iSisen  faveur  de 
son  mari,  et  fut  mère  de  : 
I.  Aymé  Tacon  qui  suit: 

V.  Aymé  Tacon,  du  GG  en  iSag  des  LX  i537, 

testa  le  9  mars  1570.  Il  demeuroit  en 
sa  maison  sur  le  pont  du  Rhône. 

£p.  No.  Ballon,  sœur  de  Gabriel  Bal- 
lon et  de  Humberte  Ballon  femme  de 
Guyot  Coponex.  Il  en  eut: 

1.  Roland,  qui  suit. 

2.  Pernette,  femme  de  Pierre  Galifie  C.  G.  du 

ce,  dont  elle  n'eut  que  deux  filles,  et 
qui  se  remaria  avec  Jeanne  Pictet. 

3.  Jaquema,  femme  i"  de  Jean  Fusier  ;  a"  de 

Léger  Bonivard,'B,  G.  Elle  n'eut  point 
d'enfans,  et  laissa  la  moillé  de  son  bien 
k  Ayma  et  Félye  GalifFe,  filles  de  sa  sœur 
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Pernette,  par  son  teslamsat  du  39  mai 
1571. 
4-  Mich^e,  |le  u  mai  i55i. 
VL  RolanH  Tacon  héritier  universel  de  Bon  père» 
du  ce  1571, 1 1575. 

Ép.  1*^  No.  Michée  Anabler  qui  vivoit 
encore  en  1 563. 

2^  le  i^''  août  i563,  Claudine  f.  de 
No.  Michel  de  Bougy ,  de  Coppet. 
Il  eut  du  premier  lit: 

1.  Jeanne ,  née  et  morte  1 55i . 

2.  François,  né  iSSa. 

3.  Jaques,  né  i553. 

(.  Philibert,  né  i555,  qui  suit. 

5.  Ayma,  née  i557,  femme  d'Ëustache  Gui- 

donnet,  f  iSyS. 

6.  Henri,  né  i558. 

Et  du  second  lit:. 
7.,  Pierre,  né  i564- 

8.  Marie,  née  i566. 

9.  Jean,  né  1569. 

10.  Pierre,  né  1571. 

11.  Etienne,  né  1572,  dont Tarticle suivra  celui 

de  son  frère. 
Vil.  Philibert  Tacon  testa  le  24  mai  1587. 

Ep.  37   avril  157g,  Marie  f.  de  No. 
Etienne  Bnndières  et  de  No.  Claudine 
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Hugues,  dont  il  fut  divorcé  ^  et  qui  se 
remaria  avec  Pierre  Favre  de  Masson- 
gier.  II  en  eut: 
1 .  Marie,  née  22,  bat.  26  octobre  1 58i. 
VU  Etienne  Tncon,filsde  Roland  et  de  Claudine 
de  Bnugy. 

Kp 

:  dont  il  eut  : 

1.  Henri  Tacon,  qui  suit. 

2.  Louis,   dont  l'article  suivra   celui  de   son 

frère. 
VIII.  Henri  Tacon. 

Ép.  le  10  octobre  1626,  Marie  f.  de 
feu  Claude  du  Verger  >   habit%  et    de 
Marie  Sanguet  Cont'  5  octobre   1626 
Is.  de  Monlhoux  Nov. 
1.  Louise,  née 29  août,  bat.  4 septembre  1627. 
VllI.  Louis  Tacon,  fils  d'Etienne  et  de.... 
demeurant  à  Colex. 
Ép.  i"  Susanne  f.  de  Isaac  Marcet  et 
de 

2"  Jeanne   f.  de  Michel  de  Carro , 
veuve  de  Louis  Prévost  de  Bossy  Cont^ 
Is.  de  Monfhoux  Nov.  i64i>  i5  mars. 
Il  eut  du  premier  lit  : 

1.  Jeanne  qui  testa  le  7  janv.  1695,  s.  a. 

2.  Jeatme  Louise  fem.  de  Henri  Prévost. 
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3.  Susanne,  née  i6a5,  fem.  de. . . . 

et  du  second  lit: 
i.  Gaspard  Tacon  qu!  suit. 
5.  Louis,  bapt.  le  1 6  janr.  1 6^2. 
IX.  Gaspard  Tacon,  dont  la  bourgeoisie  fut  re< 
connue  de  deux  cents  ans,  vivoit  en 
16^5,  1699. 
Ép.  Jeanne  Taudy. 
Gaspard  Tacon  C  G. 
Ép.  Jeanne  f.  de  Pierre  de  la  Corbière 
C.  G.,  le  25  juillet  1710.  Il  en  eut: 
Jeanne,  femme  de  Louis-Isaac  fièu  Samuel 

Gutknecht,  natif  mar.  3  août  1749' 
I.  Mai^uerite-Françoise  fem.  de  Jaques  ffeu 

Jean  Plantier,  lyaS. 
2-  Anne  fem.  de  Pierre  f.  de  Jaques  de  Harsu, 

1703. 
^-  Françoise,  nat  zS  juin  1686,  fem.  de  Jean 

Charles  ffeu  Isaac  Bataillard,  1 722. 
4*  Jeanne  Gasparde,  fem.  d'Alphonse  Maudry 
C.  G.  1717.  Elle  lesta  le  3  nov.  1720 
{ Grosjean  Nov.  ). 
S-  Jean  Jaques,  né  1688,  dont  l'article  suit; 
(i)  Jaques  Tacon,  fils  de  et  de. . . . 

^'J  ïe  n'ai  pu  trouver  la  filiation  de  a  Jaques  Tacon  :  il  parait 
l""  demeuroit  à  Colex,  et  qu'il  se  maria  à  la  campagne.  On 
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Ép.  Ëtiennette  f.  de Mus- 

sard  et  de dont 

il  eut  : 

I.  Etienne,  né  i658. 

a.  Anne  Marie,  née  1661. 

3.  Robert,  né  1664. 

4*  Louis,  né  1666. 

5.  Jean  Gaspard,  né  167 4. 

6.  Jaques,  né  1675. 

7.  Jeanne  Etienne,  née  1676. 

coRDoit  le  nom  d«  sa  femme  par  le  baptême  de  leurs  enfâns  né» 
à  Génère. 
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J'aurais  bien  désiré  de  pouvoir  donner  une  gé- 
néalogie exacte  de  cette  famitle ,  la  plus  ancienne 
de  toutes  celles  qui  ont  produit  les  fondateurs  de 
notre  indépendance ,  mais  )'ai  été  forcé  d'y  re- 
noncer pour  le  moment,  parce  qu'elle  sufiîroit 
à  elle  seule  pour  occuper  très  laborieusement 
pendant  des  mois,  à  cause  de  la  multitude  de 
branches  qu'elle  avoit  formées  ou  de  familles  qui 
portoient  le  même  nom.  II  y  en  avoit  ji  Genève, 
à  Peicy ,  à  Lancy ,  à  Bonne ,  à  Dralliens ,  à  Fanso- 
nay,  à  Genthod,  à  Langin-la- Ville,  à  Vernier,  à 
Pouilly,  à  Veigy,  à  Ayre-la- Ville,  à  Cboully,  à  Mey- 
rins ,  à  Carraz,  et  les  trois  quarts  d'entre  eux ,  au 
moins ,  se  uommoient  Pierre  ou  Jean.  Je  me 
borne  actuellement  à  la  famille  établie  dans  la 
ville  dès  les  temps  les  plus  reculés,  mais  elle  offre 
encore  des  difficultés  extrêmes;  je  vais  donner  ce 
que  je  sais  de  positif  sur  la  filiation  de  Jean  Baud, 
beau-frère,  collègue  et  ami  de  Besançon  Hugues; 
après  quoi  je  transcrirai  toutes  les  notes  qui  me 
paroissent  clairement  appartenir  à  la  même  sou- 
che, sans  que  j'aie  pu  découvrir  leur  véritable 
place. 
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Il  ne  faut  pas  confondre  cette  famille  avec  celle 
(les  BaiU/,en  latin  Baillivi,  dont  je  parlerai  ailleurs. 

Armes  :  coupé  ;  au  i  un  aigle  éployé  ;  au  2  un 
bœuf  passant.  On  les  voit  à  une  lettre  de  Claude 
Baud,  S.  de  Trocbes,  au  conseil,  en  i5<(i. 

I.  Michel  Baud,  syndic  deGen,ève,en  IS09. 

II.  Pierre  Baud,  f  avant  1297,  eut  au  moins 

quatre  fils, 
j.  Michel,  qui  suit. 

2.  Pierre,  professeur  en  lois ,  1297»  chanojne 

en  j3o6,  testa  le  jeudi  lendemain  de  la 
Saint -Martin  1327,  en  faveur  de  ses 
frères  Michel  et  Baimond  et  de  son  ne- 
veu Jean ,  fils  de  Félésia  de  Nernier. 

3.  Baimond  Baud,  physicien  (médecin),  re- 

connut en  1297  avec  son  frère  Jean  et 
au  nom  de  leurs  autres  frères  ^  pour 
l'héritage  de  leur  père,  et  en  i334  avec 
son  frère  Michel,  pour  une  maison  aux 
Barrières.  , 
IV.  Jean  Baud,  viv*  en  1297,  f  en  1327,  père 
d'un  autre  Jean  ,  viv^  en  1327  ,  dont  la 
mère  étoit  Félésia  de  Nernier. 

III.  Michel  Baud ,  cohér''  de  son  frire  Baimond , 

pour  un  tiers. 

Ép.  unefiUe  de  Henri  Trombet,  sœur 
d'Etieime,  qui  lesla  le  33  mai  i368  , 


,G(H>i^lc 


BAUD.  4 1 

en  faveur  de  son  neveu  François.  Il  en 
eut: 
!•  François  Baud ,  C  G. ,  qui  vivott  en  i368 , 
et  qui  avoit  ëpousé  JNo.  Yolande  de 
Monfort,  d'une  des  plus  illustres  mai- 
sons du  pays;  il  en  eut  des  enfans  qui 
moururent  peu  après  lui,  de  sorte  qu'elle 
devint  son  héritière  ;  elle  se  remaria  avec 
No.  Humbert  Provana  de  Châtillon  (i) 
et  testa  le  17  juin  1^17 ,  en  faveur  de 
No.  Hugues,  S.  de  Monfort ,  son  cousin. 

^'     filichaud,  qui  suit. 

^     marguerite,  femme  de  Messire   Girod  de 
Yalier,  jurisconsulte,  dont*  elle  étoit 
veuve  en  1374- 
^-   ^ichaud  Baud^  C.  G.,  f  avant  1426, 
Ép.  Agathe-  ■  •  ■  dont  il  eut; 

'*     François  Baud,  C.  G.,  viv*  i436. 


*•  '"Permet  Baud ,  de  Carraz,  C.  G.  i557 ,  neveu 
de  Guillaume  de  Carro, 

Ép.  Marguerite,  ffeu  Vincent  Lam- 
bert, maréchal  héréditaire  de  la  cour  de 

\^j  Probablement  fils  de  Humbert  Provana,  Vidomnê  de 
*^*Te,  en  i345,  pour  I«  comte  de  5«Toîe. 
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l'évéque,  sypdic  en  iSa;.  Elle  lui  ap- 
porta cette  charge  en  dot ,  étant  fille 
unique.  Il  en  eut  trois  fils  : 

1.  Pierre ,  .qui  suit 

2.  Girard. 

3.  Nycod. 

IL  Pierre  Baud,  notaire,  cons'^'de  la  ville,  en  i  S^^* 
syndic  en  1 4a8>  reconnut  en  1 4o3  à  l'évé- 
ohé,  pour  sa  franchise  avec  l'ofiice  de  ma- 
réchal. Cette reconnoissaoce  se  trouvera 
dans  4nes  Matérùaix  historiques.  Il  re- 
connut aussi  au  chapitre  pour  le  four 
de  la  Madelaine ,  hérité  de  Vincent  Lam- 
bert, son  aïeul  maternel.  Il  devoit  cinq 
sols  de  rente  pour  l'anniversaire  de  sa 
mère ,  et  dix  sols  pour  ceux  de  ses  deux 
frères,  ce  qui  fait  présumer  qu'ils  étoient 
morts  sans  eufans. 

Ép.  Rolette,  fieu  Nicolet  de  la  Cour 
de  Russins  ,  nommée  aussi  Rolette  de 
■  Russins,  damoiseau  qui  vivoit  avec  lui 
en  i3ga  et  déjà  en  iSSg*  II  laissa: 
I.  Jean  Baud,  qui  suit: 

m.  Jean  Baud,  C.  G.,  fils  unique,  ou  du  moins 
héritier  universel  de  son  père ,.  en  1 434, 

.  -  vendit,  le  i^' mai  de  cette  année,  son 

four  de  ,U  D^odekine  et  te^ta  k  (o  fé- 
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vrier  i44d>  ordonDBDt  sa  sépulture  à 
la  Madelatne ,  près  de  l'autel  de  Sainte- 
Catherine  la  Vierge ,  sous  la  pierre  qu'il 
a  fait  postf  et  où  il  a  fondé  la  cfaapelle- 
nie  du  Saint-Esprit  j  il  l'a  déjà  dotée  de 
200  fl>  •  et  lui  donne  encore  une  mai' 
son  de  firancalleu,  dans  ta  rue  tendant 
de  la  p<»te  des  Tavel,  à  la  Madelaine. 
Ép.  Henriette*  *  *  * ,  enceinte  lors  du 
testament  de  son  mari.  Il  en  avoit  eu 
les  enfans  suirans ,  dont  il  nomme  les 
fils  ses  héritiers  universels  avec  le  pos- 
thume} si  c'en  est  un,  leur  suhstituaot 
les  filles  : 

1.  Pierre»  le  premier  né. 

2.  Jean,  qui  suit. 

3.  Pierre,  le  second  né,  notaire,  marié  ^ec 

Guitlauma ,  fièu  Etienne  de  Bonenc ,  ou 
Bovenc; 
4-  G uillemette, l'aînée. 

5.  Guillemette ,  la  puînée. 

6.  Clandine. 

7.  Nycolette. 

8.  Jeannette. 

IV.  Jean  Baud,  marchand  ferretier,  C.  G.,  testa 
le  27  avril  1466 ,  en  faveur  de  ses  fils , 
auxquels  il  substitue  ses  fiUes ,  sous  la 
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tutelle  de  No.  Jean  de  Moyron ,  maître 
d'bôtel  de  l'évéque ,  leur  oncle  utérin , 
qu'il  nomme  exécuteur  testamentaire 
arec  Besançon  Dorières,  son  gendre.  Il 
monrut  en  1470. 

Ép.  i)  une  femme  enterrée  au  cime- 
tière de  N.  D.  la  neuve  ; 

2)  Aymonette ,  sœur  utérine  de  No. 
Jean  de  Moyron ,  maître  d'hùtel  de  l'é- 
véque. II  en  eut  de  celle-ci  : 
I.  Pierre,  f  avant  1478; 
a.  Jean,  qui  suit; 

3.  Petit -Pierre,  cohér'  de  son  père,  viv*  en 

,48j. 

4.  Étiennette,  femme,  en  1466,  de  Besançon 

Dortères,  qui  fut  syndic  en  1477; 

5.  Mermette,  à  qui  son  père  laisse  200  fl.  de 

dot. 
y.  Jean  Baud,  cohér'  de  son  père  en  1478»  mar- 
chand ferretier,  viv*  en  i5oo,  en  in- 
divis  avec  son  frère  Pierre ,  le  cadet , 
sont  qualifiés  nobles  dans  leur  recon- 
noissance. 

Ép dont  il  eut  : 

1 .  Jean ,  qui  suit. 

2.  Claude,  S.  de  Floret  et  de  la  Feuillade,  dont 

l'article  suivra  après  celui  de  son  frère. 
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Vf.  No.  Jean  Baod  (il  signoit  Bous  ) ,  syndic  en 
i5i9,  lïtzZi  capitaine  des  artilleries  de 
cette  ciié,  l'un  des  fondateurs  de  notre 
iadépendàncet  mourut  le  1 9  mars  i  S^g. 
n  avoit  contracté  solidairemeot  avec 
Besançon  Hugues,  son  beau-frère,  des 
dettes  considérables  en  Suisse ,  pour  Je 
bien  de  la  ville,  et  entre  autres,  4oo 
écus  à  No.  Mich.  Augspui^er  de  Berne. 
Ép.  Anne,  f.  de  No.  Conrad  Hugues, 
Syndic  et  d'Andréa  Blancmantel,  dont 
il  eut  : 
i>  Pierre ,  qui  suit. 

2.  Jean,  f  s.  e.  après  iB^z; 

3.  Laacelot  testa  le  i4  février  iSfia*  en  sa  iq^- 

son  de  Ghilly ,  en  Chablais,  et  confirma 
son  testament  le  g  mars  suivant.^ 

II  lègue  huit  coupes  de  froment  en 
pain ,  trois  coupes  de  fèves ,  un  char  de 
vin  rouge  et  vingt  fl.  pour  la  pitance 
aux  pauvres  qui  seront  présens  à  ses  fu- 
nérailles, et  laisse  1000  fi.  à  Claudine, 
sa  fille  naturelle,  qu'il  a  eue  de  Clau- 
dine Antoinette,  fieu  Bernard  Renaud 
Verrière  de  Mercorens,  outre  3oo  ft. 
pour  ses  robes  nuptiales,  et  institue  ses 
deux  sœurs  héritières  universelles,  nom- 
7 
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vttant  exécuteurs  testamentaires  »  Nô' 
Claude  Franc  et  François  Donzel ,  ses 
pareng  et  amis. 
4>  Jeanne ,  femme  de  No.  Claude  Franc. 
5.  Michée ,  femme  de  Sibuet  (  ou  Sibois  )  Grif- 
ferat. 
Vir.  No.  Pierre  Baud,  duCC.  i535, 

Ép.  Aymëe ,  f.  et  hérit"  de  Jean  Guy- 
net  le  jeune,  dont  il  eut  : 

1.  Pernette,  femme  de  Pierre  de  )a  Bne. 

2.  Jeanne,  femme  de  Gralien  Bel ,  viv'  i562. 

3.  Maiie ,  femme  de  Gabriel  de  la  Mer. 


VI.  No.  Claude  Beud,  S.  de  Troches,  de  Floret 
et  de  la  Feuillade,  fils  de  No.  Jean  Baud, 
marchand  ferretier ,  C.  G.,  tint  le  parti 
de  l'évéque  et  se  retira  dans  sa  terre  de 
Troches,  enChablais. 

Ép.  :  I  )  une  fîlle  de  No.  Jean  de  Lancy, 
sœur  de  No.  Aymon  de  Lancy,  dont  il 
étoit  tuteur  en  i5o8; 

a)  No.  et  gen*^  Françoise ,  fiëu  No.  et 
puîss*'  s.  Jean  Goyet  et  de  No.  Pernette 
Viennois,  cont'  du  7  janvieriBaa. 

Il  eut  de  la  première  : 
1.  Michée  Baud,  dame  de  la  Feuillade,  femme 
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de  Mo.  Guillaume  Hugues,  syndic  ;  et 
du  second  lit , 
3.  Pierre  Baud ,  viv*  en  t55i. 


1 536.  Pierre,  fieu  Claude  Baud,  C.  G., 
convaincu  d'avoir  trempé  dans  la  con- 
spiration du  3o  juillet  1 534  avec  No. 
Percival  de  Pesme,  eut  la  vie  sauve  h  la 
pressante  recommandation  de  mes- 
sieurs de  Berne,  mais  fut  privé  de  tous 
honneurs  civils,  avec  défense  de  por- 
ter épée  ni  couteau,  sinon  pour  couper 
du  pain,  et  ne  sortir  de  la  ville  sans  li- 
cence. 

i566.  Sire  Claude,  ffeu  Guichard 
Baud,  B.  G.  et  No,  Marie  Varro,  sa 
femme,  ffeu  No.  Loub  VarTo,  B.  G.  don- 
nent quittance  à  No*  Jean  Baptiste  et 
Pierre  Varro,  ses  frères,  et  à  No.  Clau- 
dine Fabri,  leur  mère,  pour  3oo  éous 
d'or  au  soleil  et  quatre  accontremens 
nuptiaux. 
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Entre  toutes  les  familles  que  la  superslîtion  ou 
l'intolérance  éloignèrent  de  Genève,  à  l'époque 
de  la  rëformation  ,  il  n'en  est  aucune  que  nous 
devions  plus  regretter  que  celle-ci.  La  fondation 
d'une  école  publique  par  François  de  Yersonex, 
en  i4^9y  fut  sans  doute  le  premier  de  tous  tes 
bienfaits .  et  nous  en  jouissons  encore  dans  ses 
immenses  résultats  ;  ce  ne  fut  cependant  pas  le 
seul:  la  ville  se  trouvant  dans  la  plus  grande  dé- 
tresse en  1476*  et  ne  sachant  où  prendre  de 
l'argent  de  la  rançon  promise  aux  Suisses  pour 
éviter l'itssaut  et  le  pillage  dont  ils  nous  avoient 
menacés ,  Ayraon  de  Versonex  ,  fils  de  François , 
prêta  toute  son  argenterie  pour  y  contribuer.  Il 
profita  ensuite  de  son  intimité  avec  l'évéque, 
pour  obtenir  de  lui  une  Charte  précieuse  pour  les 
citoyens,  reconnoissant  qu'ils  ne  pouvoient  être 
obligés  à  aller  combattre  hors  de  la  banlieue. 
Franc*  de  Versonex  avoit  aussi  fondé  un  hôpital. 
De  telsservicesn'àaroientjamaisdûêtre  oubliés:  ils 
le  furent  cependant,  au  milieu  de  l'agitation  ex- 
citée par  nos  dissentions  religieuses  et  politiques. 
Marin  de  Versonex ,  pelit-fils  d'Aymon ,  étoit  un 
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jeune  houune  Uèsboraé,  d'un»  imagination  ar- 
dejile  et  facile  à  ébranler  :  son  attachement  à  la 
croyance  qu'il  avoit  appris  à  regarder  cotnme 
source  aoique  de  son  salut  étemel ,  son  extrénie 
aftclion  pour  son  cousin  de  Pesmes,  son  profond 
respect  pour  la  souveraineté  de  l'évèque,  que 
les  esprits  les  plus  hardis  affectoient  de  vecoii- 
Qoître  comme  inattaquable  ,  l'entraînèrent  dans 
<I«s  démarcfaes  .icréflécbies ,  qui  ne  prouvent  pas 
le  plus  léger  degré  de  perversité  :  il  fut  condamné 
et  ses  biens  forent  confisqués^ 

Lesdogmes  incompréhensibles  ont  un  inconvé- 
BJeotdont  il  ne- faut  pas  se  dissimuler  la  gravité  : 
ta  interdisant  le,  doute  et  le  raisonnement  sur 
ce  ^i  les  concerne  ^  ils  établissent  entre  les  opi- 
nions divergentes-  une  barrière  qui  ne  s'ouvrira 
jimaîs  :  on  la  franchit ,  niais  on  ne  la.  passe  pas; 
c'est-à-dire  qu'il  y  a  des  conversions,  mais  point 
de  rapprochem^t.  Leur  influence,  sous  ce  rap- 
port, ^t  en  sens  inverse  de  celle  de  la  morale, 
tï'c'est  pourquoi  les  sectaires,  en  général ,  ite 
Ia  prêchent  point  et  s'attachent  exclusivement 
aux  dogmes  qu'ils  veulent  faire  triompher  :  un 
).i<Uiwt  secret  les  averti,.  Sfuis  qu'ils  s'en  dou- 
tant, qu'ils  doivent,  pour  faire  des  prosélytes, 
^adressecà  rimaginatiun.et  éviter  soigneusement 
loiit  appel  à  la  raison  :  aussi  ont-ils  bien  pins  de 
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prise  sur  les  femmes  quç  sur  les  hommes  ;  mais , 
à  l'ëpoque  dont  il  s'agît ,  HgnoraBce  et  la  super- 
stition rendoient  les  deux  partis  acharnés  i  hf 
ruine  l'un  de  l'autre,  et  dans  dé  pareils  momea» 
toutes  les  violences  paroissent  légitimes  i  cm> 
qui  l'emporte. 

I.  Etienne  de  Gex,  dit  de  Yersonex,  et  Pernette 

sa  femme,  vivoieot  en  i3o6.  Yersonex 
est  un  village  du  pays  de  Gex ,  entre 
Maconnex  et  Yitlars-Notre-Dame. 

II.  Perooet  de  Yersonex  C.  G.,  asnsta  le  i6  sep- 

tembre i33G  au  testament  de  Girard 
Sautiev ,  de  Jussy  C  G.  ;  il  reconnut 
au  Chapitre,  le  ii  mars  ï3jB t  pour 
une  maison  en  la  Rivière ,  à  côté  de 
celle  de  Mermet  Naquat,  et' ne  vivoit 
plus  en  i3q4- 

m.  Mermet  de  Yersonex  G.  G.  reconnut  en  i3g4 
à  la  Prévôté,  pour  la  soccession  de  son 
père.,  et  vivoit  encore  en  i4o6. 

lY.  François  de  Yenonex  C  G.,  >4t3,  l'un  des 
exécuteurs  teébimentaires  du  chanoine 
Amédée  d'Arenthoa ,  1 427 ,  et  du  oba- 
noine  Nycod  le<Parcheminier,  i4'Q, 
fonda  I'EmIc  de  Génère ,  le  3o  jan- 
vier de  cette  année ,  et  vivoit  encore 
en  i46a.  '    , 
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Èp.  Aleiie,  f.  de  VincenC  Crochon 
C.  G.  et  de  Hugoaette  Naqaat ,  dont 
'  m  eut  deux  fils. 

I  de  Vecsonex  C  G. ,  qui  reconnut  au 
diapitreen  t433i  avecsonfrère  Aymon, 
pour  la  «uceesnon  de  leur  grand'mère 
inaterneUe,  Hagoaette  0eu  Mermet  Na. 
quat(5yii.cni38o).lliiitcofis.en  1480. 
3.  Ayroon  qui  suit. 
V.  No.  Aymon  de  Versonex  ,  cohér*'  de  sa 
grand'mère,  1^33,  S/odic  en  i465, 
prêta  sou  ai^enterie  h  la  ville  en  1476  > 
et  ne  TÎvoitplus  en  1407*  H  ^toit  con- 
seillnr  de  l'évéqae  Jeau-Louis  de  Savoie , 
qui  le  nomme  son  cher  compère,  dans 
on  acte  passé  dans  sa  maison,  le  22  no- 
vembre 1477  >  pour  exempter  les  ci- 
toyens de  porter  les  armes  hors  de  la 
ville  et  de  sa  banlieue,  parce  qu'on  leur 
aveit  demandé  d'aller  se  battre  contre 
Iw  Suisses. 

Ép.  Ho.  Jeanne  Forrîer,  qui  testa, 
étant  veuve,  l«9.janvier  1 507.  Il  en  eut: 

1.  Jean- Louis  qui  suU. 

2.  Keive,   dopt  l'articte  cuivra  celui  de  son 
frèri. 

3.  Antoine,  dont  l'artide  suivra  cdui  de  Pierre. 
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4.  Antoîna,  fem.  de  No.  François  \1ennois. 

YL  No.  Jean-Loaîs  de  Yenonex ,  filleul  de  Vé- 
réque  Jean-Louîs  de  Sarae^  B*  de  Ge- 
nève et  de  Lausanne,  iwinJeTéodredi 
après  la  fête  de  sainte  Lucie,  i5i8» 
laissant  la  moitié  de  ses  biens  h  ses 
frères,  et  l'antre  moitié  seulement  à  sa 

,  fille,  arec  un  legs  à  son  fila  naturel, 

Benoit. 

Ép.  Marie,  fem.  de  No.  Pierre  de  Sou- 
tens  et  de  Jeannette  Prondon ,  dont  il 
eut  une  fille  unique. 
I.  Françoise ,  fem.  de  No.  André  Guat  C.  de 
Génère  et  dç  Lausanne.  Elle  transigea 
le  20  mars  iSai  avec  ses  oncles,  sur 
la  succession  de  son  père  :  leurs  arbitres 
furent  V"  de  la  Baume,  coadjuteur  de 
r£véché.  No.  etSp.  Franc*  de  Ternier, 
chevalier  Hugues  de  Rougemont,  S.  de 
Yerneau,  Messire  P^  Sautier,  chanoine 
de  Genève,  et  Messire  Jean-JLouis  Ble- 
cheret,  D'  D':  laphis  grande  partie  de 
l'hoirie  était  au  Pays  de  Yaiid. 

YI.  No<  Pierre  de  Yersonex,  cousin  et  associé  de 
No.  Jean  de  Pesraes  (fils  puiné  de  No. 
Aymon  de  Yersonex  et  de  Jeanne  For- 
rier)  fut  cons"  en  i5i8. 
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Ép.    1.  N.  N. 

s)  Alix,  veure  de  No  Octoman  Aygre  B'  de 
Friboui^  €t  de  Gepève,  qu'il  épousa 
en  1 520. 
Il  eut  du.  premier  lit: 

!•  No.  Marin  de  Versonex  qui  suit* 

2.  Jeanne. 

3.  Louise*  t  9  mars  i5i3,  fem,  de  No.  Jean 

Maillard  C.  G. 
TIL  Mo.  Marin  de  Yersonex ,  condamné  pour 
son  attachement   au  parti  de  l'érë- 
que  i533* 

Ép.  Peronette  ffeu  No.  Octoman  Ay- 
gre,  B"  de  FriboOrg  et  de  Genève,  et 
de  sa  belle-mère,  viv'  avec  lui,  iSBz. 
^  No,  Antoine  de  Yersonex  (  3*  fils  d'Aymon  ) 
vendit  ses  fiefs  à  la  ville,  i5o8,  et  fut 
condamné  ensuite  ,  comme  étant  du 
parti  ducal. 

Ép.  Jeanne  fièu  No.  Michel  Montyon, 
premier  syndic,  et  de  Guillemette  de 
Cusinens  :  elle  étoit  veuve  de  Girard  de 
Betro  a  G. 
Il  en  eut: 
"■  Hobert  qui  suit. 
2-  Philiberte. 
*  ■'Ho.  Robert  de  Yersonex,  viv'.  i533  ,  sub- 
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stitué  par  le  testament  de  No.   Pierre 
MontyoasoD  oncle,  i5ig,  t^™l  i553. 

Ép 

I.  No.  Urbain   Montyon  qui  sait  : 
yilL  No.  Urbain  Montyon,  demeurant  à  Bes- 
siège,  i558. 
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n  me  semble  convenable  de  placer  entre  ks 
généalogies  des  fondateurs  de  notre  indépen- 
dance^  celle  de  Tillustre  citoyen  h  la  mémoire  du- 
quel nous  devons,  probablement  en  grande  partie» 
sa  restaoration  (i).  Je  ne  donnerai  point  ici  la 
biographie  d'un  individu  qui  appartient  si  com- 
plètement à  l'histoire  :  les  circonstances  encore 
inédites  de  sa  vie  et  de  sa  mort  trouveront  leur 
place  dans  mes  Matériaux  historiques  ;  je  me  bor- 
nerai, en  cet  endroit,  k  donner  la  généalogie  de 
sa  famille  qui  a  constamment  rendu  des  services 
à  la  république. 

Elle  est  originaire  de  Cotii  en  Piémont,  où  elle 
jouoit  un  rôle  distingué  avant  de  venir  s'établir  à 
Genève. 

Coni  étoit  jadis  une  de  ces  villes  libres,  dont  on 
prétend  qu'elles  renoncèrent  à  leur  indépendance 
avec  plus  d'empressement  qu'elles  n'en'avoïent 

(i)  Nona  la  devons  cArevait  uuai  ■  l'BttaclmMnt  dost  l'ù»- 
pératricemèM  houorolt  oon  aecrëuire,  M.  VioUier;  maù  on  peut 
doater  qu'elle  eût  accordé  ce  poste  à  un  Generois,  saiu  la  bîen- 
vàllance  qoe  le  nom  de  Le  Fort  asaoroit  i  ses  compatriotes  eK 
Kossic. 
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mis  à  l'acquérir,  et  dont  la  population,  réduite  à 
un  dixième  de  ce  qu'elle  étoit  sous  le  régime  de 
la  liberté,  jouit,  en  conséquence,  d'une  tranquil- 
lité parfaite.  «  L'humanité,  »  dit  M.  le  marquis 
de  Costa,  «perdit  à  leur  afiranchissement;  mais 
«l'industrie,  la  civilisation,  les  lumières  y  gagné* 
«  rent  beaucoup;  quelques-unes  possédèrent  une' 
«  population  dix  fois  plus  grande  qu'elles  ne  l'ont 
«  eue  depuis  :  Yvrëe  eut  4o,ooo  habitans ,  Asfî 
«  120,000,  Chieri  à  proportion.»  (Yol.  ï,  p.  70.) 
C'est  dire  assez  clairement  que  l'humanité  a  dû.' 
gagner  à  leur  asservissement ,  mais  que  l'indus-  '- 
trie,  la  civilisation,  les  lumières  y  ont  beaucoup 
perdu  ;  ce  qui  n'est  pas  fort  encourageant  pour 
les  républiques  qui  seroient  tentées  de  chercher 
un  maître  dans  l'intérêt  général  de  l'humanité. 
11  est,  au  reste,  très  piquant  d'entendre  M.  de 
Costa  parler  avec  franchise  de  la  liberté  des  villes  ■ 
qui  n'en  ont  plus,  tandis  qu'il  nie  celle  de  Genève  ' 
précisément  parce  qu'elle  l'avoit  conservée.  Il 
parle  même  de  leur  forme  de  gouvernement,  de 
la  force  qu'elle  leur  donnoit,  et  du  respect  qu'elles.' 
imprimoient  à  la  plus  haute  noblesse  de  leur 
temps,  avec  une  espèce  de  chaleur  de  sentiment 
qui  pourroit  surprendre,  sans  une  observatibtr 
que  le  célèbre  Edmond  Burke  a  consignée  dans, 
un  de  ses  discours  ou  de  ses  écrits:  c'est  que- le 
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m^  homme  qui  s'enivre  d'admiration  pour  les 
vertas  et  la  dignité  républicaines,  en  lisant  l'his- 
toire ancienne,  ferme  son  livre  pour  aller  s'occu- 
ptr  f<»rt  tranquillement  de  ce  que  lui  commande 
le  d^oûment  le  plus  aveugle  au  pouvoir  absolu. 
Ces  disparates,  dans  le  même  individu,  entre  les 
sentimens  qae  la  nature  a  donnés  à  tous,   et  la 
conduite   que  l'intérêt   dicte  à    quelques-uns, 
Ploient  extrêmement  remarquables  dans  les  au- 
teurs français  antérieurs  à  la  révolution,  et  ont 
puissamment  contribué  à  la  rendre  atroce,    en 
écartant. toute  espèce  de  principe  fixe  de  l'esprit 
et  du  cœur  de  ceux  qui  s'en  sont  mêlés  avec  le 
plus  d'activité  ;  car  il  y  avoit  en  eux  un  tel  amal- 
game d'enthousiasmé  pour  la  liberté  et  de  respect 
pour  la  force,  qu'il  ne  pouvoît  en  résulter  que 
confusion  et  anarchie.  On  professoit  hautement 
Une  véritable  adoration  pour  les  traits  les  plus 
''évoltans  de  l'histoire  romaine  attribués  au  répu- 
'^lîcanisme,  et  l'on  se  passionnbit  également  pour 
'^  génie  des  conquêtes,  qui  est  celui  du  despo- 
tisme le  plus  brutal  :  le  résultat  ne  pouvoit  être 
luece  qu'il  a  été;  assassiner  les  forts,  et  écraser 
'esfoibles. 

Cette  longue  digression  parotira  peut  être  hors 
"C  propos  dans  une  généalogie;  mais  je  tiens  à 
**ire    observer   que    l'homme  supérieur  trouve 
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toujours  sa  (^ace  partout,  tandis  que  le  pràon^ 
lueox  ne  trouve  la  sienne  nuUe  put.  Eleré  daâ* 
une  république  et  dans  le  sanctuaire  du  calvi- 
nisme, François  Le  Fort  devint,  sans  intrigae  et 
sans  bassesse,  l'ami  d'un  autocrate  chef  d'une 
antre  religion;  tout  comme  l'illustre  président  de 
la  Grèce,  très  zélé  pour  cette  religion,  et  jadis 
ministre  d'un  monarque  absolu  ,  est  devenu  l'ami 
des  citoyens  d'une  république  protestante  et  dé- 
mocratique, et  travaille  maintenant  à  en  organi- 
ser une  toute  différente.  C'est  que  le  génie  puise 
ses  opinions  politiques  et  religieuses  dans  l'ordre 
général  de  l'univers  ;  les  petits  esprits  en  cher- 
chent dans  leur  position  individuelle  :  c'est  l'axe 
autour  duquel  ils  tournent  constamment  sans 
avancer  d'un  pas,  et  leurs  yeux  fixés  intérieure-? 
ment  sur  ce  mince  pivot  prennent  sa  circonfé- 
rence pour  celle  de  la  nature  entière. 

Armes  :  Les  anciennes  armoiries  des  Le  Fort 
éboicnt  d'azur,  à  l'éléphant  d'ai^ent,  passant  de- 
vant un  palmier  aussi  d'argent,  sur  une  terrasse 
de  sinople.  Cimier  une  étoile.  On  les  voit  aux  tes~ 
tamens  du  syndic  Isaac  Le  Fort  en  i65i,  et  de 
sop  fils  Jaqftes,  père  de  François ,  en  1674* 

'Depuis  les  concessions  impériales,  elles  por- 
tent :  d'azur,  à  l'éléphant  d'or  caparaçonné  d'une 
housse  chargée  d'un  aigle  impérial ,  portant  une 
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toor  d^argent.  Au  lieu  d'une  tour,  le  syndic  Ami 
Le  Fort,  frère  de  François,  portoit  en  1696  un 
cliâteau  de  trois  tours  ;  celle  du  milieu  un  peu 
plus  lai^e  et  plus  haute  ^  ajourée  d'une  porte  et 
deux  fenêtres  i  les  autres  d'une  porte  plus  petite 
et d'one  fenêtre  ;  mais  son  testament ,  en  1 700 , 
porte  les  armes  telles  que  ci-dessus ,  avec  l'aigle 
impérial  sur  1«  housse  et  une  tour.  La  branche 
actuellement  existante  porte  coupé  au  i  )  ;  Le 
Fort  comme  ci-dessus  ;  au  2)  D.  à  l'ëtendart 
posé  en[bande  et  :flottant  en  face. 
L  No.  Etienne  Le  Fort,  aussi  nommé  Ijffort, 
capitaine  de  cuirassiers  au  service  de 
Savoie  en  1496* 

Ép>,  Marie  Picard,  ou  Le  Picard, 
dont  il  eut  au  moins  deux  fils. 
!•  Élienne  qui  suit. 

2.  Un  autre,  père  de  No.  Gasparin  Le  Fort, 
dit  Picard,  citoyen  de  Coni,  y  vivant 
en  i566. 
Il*  No.  Etienne  Le  Fort,  dit  Picard,  possédoit  h 
Coni,  place  de  Saînt-Ambroise,  une 
maison  avec  magasin  et  portiquet  que 
ses  fils  vendirent  en  1 566  à  leur  cousin 
Gasparin,  pour  6a5  écus  de  8  fl>  i  elle 
appartenoit  à  l'ainé,  mais  étoit  substi- 
tuée aux  autres. 
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Ép.  Gothina,  dont  on  ne  connolt 
pas  le  nom  de  famille»  et  doot  il  eat  : 

1.  No.  Isaïe  Le  Fort,  dit  Ficardo,  viv*  à 
Goni  en  i566. 

3.  No<  Jean  Damîan  Le  Fort*  qui  suit. 

3.  No.  Jean  Antoine,  dont  l'article  suirra  ce- 

lui de  son  frère. 

4.  No.  Jean  Baptiste  Le  Fort,  viv*  en  1669. 

5.  Anne. 

6*  Franque. 

L  No.  Jean  Damian  Le  Fort  ratifia  en  ]566  la 
vente  faite  à  Coni  par  son  frère  aîné; 
h  cause  du  fidéicommis. 

Ép.  Jeanne  ffeu  No.  Jean  Ferra  le 
jeune,  et  d'Andcee  Gerbel,  dont  il  eut 
deux  en&D8  morts  en  bas  âge  et  une 
lîlte  morte  à  26  ans  en  1607. 
III.  No.  Jean  Antoine  Le  Fort,  n.  i5t7,  f  12 
août  tSgo,  reçu  B.  G.  en  i565. 

Ép.  Marguerite,  f.  de  Sire  Barthélémy 
Miol  et  de  Catherine  Bonel,  dont  il 
eut  I,  2,  3,  4  enfans  morts  en  bas  âge. 

5.  Isaac  qui  suit. 

6.  Catherine  n.   1677  f  i6i4.  femme  d'Abel 

Senebier,  du  CC. 

7.  Jacob»  dont  l'article  suivra  celui  de  son 

frère. 
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8.  Sara  n.  i586  t  i635,  femme  de  Jean  B" 
Curtd,  du  ce. 
IV.  No.  Isaac  Le  Fort,  n.  le    19  «oût    i574.  du 
ce.  i6o3,  conseiller  tG^a»  syndic  1649» 
t  23  0ct.  iGSa. 

Ép.  le  1 5  août  1 599  Sara  -f.  de  Jeaa 
Vimar  de  Lyon ,  dont  il  eut  : 
I.  Jean,  quisiiit. 
2.  Daniel,  dont  la  postérité  sera  détaillée  après 

celle  de  Jean. 
3<  Marie,  n.  i6i5  t  19  arril  iGSg,  femme  de 

Jean  Cropet. 
^•Jaques,  dont  la  postérité  sera  détaillée  «près 

celle  de  Dadiel. 
Et  lo  autres  enfans  f  en  bas  âge.-     ■ , 
^-  No.  Jean  Le  Fort,  n.  26  sept.  1 60a  ■f  z  ftov.  i63o. 
Ép.  Sara  f.  de  Jean  Bap**  Rocca  du 
ce  et  d'Anne  Taruffa,  dont  il  eut. 
^-  Jean  Antoine,  n.  1637, du  CG.  i652,t  i655. 
2'  Etienne,  n.  1639  f  i63o. 

^'  No.  Daniel  Le  Fort,  n.  37  août  1607 ,  du  CC. 
i638  fag  juillet  i65o. 

Ép.  le  23  nov.  i634  Judith^  de  Ko. 
Etienne  ÏUlliet,  syndic^,  et  deCatlie- 
rine  Favre^*  dont^il  çut  : 

8 
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I.  Anne,  n.  16^7  f  1700  fem.  1 ,  de  No.  Jean 

Liffort,  syndic,  z  de  Jeaa  Lullin,  aussi 

syndic. 
3.  Daniel ,  qui  suit. 
3.  Marie,  n.  1644  t  '703>  fename  en  1676  de 

No.  François  Lombard,  du  CC. 
Et  4  autres  eitfans  morts  jeunes. 
VL  IHo.  Daniel  I^  Fort,  né       août  1641  du  CC. 

iSgSt  aojct.  1684. 

Ép.  16  juin  1667  Judith  f.  No.  Jean 

Gallatin,  des  CC,  et  d'Anne  Fr anconts , 

dont  il  eut) 
I.  Judith,  n.  1669  t  1689,  femme  (  iti86)  de 

No.  Jean  Jaq.  GoIIadon  du  CC. 
z.  Marie,  n.  1673  f  170g  fenune  de  Daniel  Le 

Jeune. 

3.  Alexandre)  cfui  suit. 

4.  Anne  Marthe,  n.  1681  f  1709  femme  (t7o3) 

de  François  Benjamin  Pacbe,  du  CC. 

5.  Françoise,  n.  1683  f  '745»  femme  (1709) 

de  No.  Jean  Antoine  Sarazin,  du  CC 
Et  6  autres  enfans  morts  s.  a. 
VIL  No.  Alexandre  Le  Fort,  n.  4  janvier  1678 

■f  1750,  du  ce,  1709. . 

Ép.  le  ai  déc.  1706  Louise  Renée 
f.  de  No.  Théodore  Grenus,  syndic,  et 
de  Marie  Lullin,  dont  il  eut  : 
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!•  Abraham  qui  suit. 
£t  3  autres  enfans  morts  jeunes. 
Vin.  No.  Abraham  Le  Fort,  n.  3  mai  171 1 ,  du 
ce.  1746,  chevalier  du  Saint-Empire 
Romain  t  10  mai  1783. 

Ép..le  II  juin '1755  Louise  f.  de  No. 
Jean  Louis  Aoriol,  de  Castres  en  Lan- 
guedoc, dont  il  eut  : 
'■  Olympe,  n.  lySS  f  1806  femme  de  Jean 

François  Boissier  j-  1811. 
^'  Jaques  qui  suit. 

3-  Caroline,  n.  i758t  1761. 

4-  Jeanne  Marie,  n.  1761  fs.  a.  1800. 
*  Jeanne  Louise,  n.  1 764* 

^^'  No.  Jaques  Le  Fort,  n.  le  i"  wpL  1757, 
prof,  en  droit  1783,  duCC.  1785,  pré- 
sident de  la  cour  criminelle  1 800,  mem- 
bre du  corps  législatif  i8o4,  de  la  lé- 
gion-d'honneur, président  du  tribunal 
civil  181 1,  conseiller- d'état  i4  octobre 
i8i4t  8  mai  1826. 

Ép.  I  )  le  2  nov.  1784  Louise  Ga- 
brielle  f.  de  Jean  Louis  de  Tournes  et 
de  SaraLulIîn  f  21  avril  1788;  2)  24 
mai  1 790  Antoinette  Marie  Jeanne  f.  de 
Gé^éon  Mallet,  C  G. 

Il  a  eu  au  premier  lit  un  fils  unique: 


■  ,Go(v^[c 


6i  LE   FOBT. 

1.  Jean  Louis  qui  suit. 

Et  du  second: 

2.  Françoise  Elisabeth,  a.  1791  f  1792. 

3.  fjouise. 

4.  Caroline  Olympe  t  1826. 

5.  Jean  T^ouis  Alfred ,  n.  20  déc.  i8o5>' 

X.  No.  Jean  Louis  Le  Fort,  né  24  mars  1 786, 
D.  en  droit  t8o8,  D.  C.  R.,  conseiller 
d'état. 

Éj>.  3i  mars  1812  Adélaïde  Louise  H'i- 
losia  âfeu  Sp.  Frédéric  Mestrezat,  mi- 
nistre;  et  de  Jeanne  Aubert  dont  il  a  : 

1.  Jaques  Frédéric,  né  8  mai  181 3. 

2.  Louise  Marie  Mathilde  n.  10  janv.  1816. 

3.  Charles  Guillaume,  n.  8  juillet  1821. 


V.  No.  Jaques  Le  Fort  (fils  d'Isaac  et  de  Sara 
Vtmar  ),  né  i5  avril  1618,  du  CC 
1642  t  18  août  1674. 

£p.  le  20  mars  i64o  Françoise  f.  de 
No.  Pierre  Lect ,  et  de  Marie  Anjor- 
rant,  dont  il  eut  : 

1.  Andrienne,D.  i64o'\  1678,  fem.de  Sp.  Louis 

Tronchia ,  prof,  théol. 

2.  Ami  qui  suit. 

3.  Isaac  dont  l'article  suirm  la  postéritéd'Atni. 
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4-  Marie*  n.  ti46  f  i653- 
5.   Eve,n.  1649!  lySofem.  1670  de  No.  Théo- 
dore Barlamachi  du  CC 
6.   Michée,  n.  i652  f  ly-fS  fem..  No.  Léonard 

Chouet,  Cens*'  1670.' 
7-   J'aqiies  dont  Tarticle  suivra  la  postérité  d'I- 

saac. 
S-    Pr^nçoJs  dent  rartictb  suivra  après  la  pos- 
térité de  Jaques. 
9-   I-ouis,  n.  etf  i658. 
*■'•   r^o.  Ami  Le  Fort,  n.  21  avril  1642,  syndic- 
.t684>    envoyé  à    la  cour    de  France 
1687  et  1696,  cré'é  chevalier  du  Saint- 
Eropîre  romain  1698  f  i4  j"'"  '7'9* 
Ép.  le  16  août  166G  Madfeùioe  f.  de- 
No.  el  Sp.  Philippe  Mestrezat,  prof.  en. 
théol.,  et  dé  Madelaine  de  la  Rue»  dont 
il  eut  : 
■'--■«uî's  qui  suit. 
^*     **Jerre  dont  l'article  suivra  celui  dte  son  frère^ 
■^«an  Aimi  dont  l'article  suivra  la  poslérité 
de  Pierre. 
^'  *^aac  dont  l'article  suivra  là  postérité  de  JeaD 

_  Ami. 

Et 

y  autres  enfiirts  f  jeunes. 

^"*    ÎSo.  Louis  Lefôrt,  n.  16  avril  i668,  du  CC. 
1693,  Çons""  1719,  syndic  1 722,  S.  lieu- 
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tenant  de  justice,    envoyé  à  la  cour  de 
France  f  lo  févr.    1748- 

Ép.  2$  décemb'  1693  Marguerite  Pé- 
rëal,  dont  il  eut  : 

1.  George,  n.  et  f  1695. 

2.  Madelaine,  n.  1697  t  1784  &ni.  deNo*  Jean 

François  Rilliet. 

3.  Louise,  n.  1701  f  1769  fem.  1726  de  Jean 

Jaques  de  Tournes. 


VII.  No.  Pierre  Le  Fort  (  fils  d'Ami  et  de  Made- 
leine Mestrezat  J,  né  24  mars  16761 
lieuten.  gén.  au  service  de  IVussie,  che- 
valier de  l'ordre  de  Saint-Alexandre 
Niefsky.coloneldu  régiment  de  son  nom, 
Ambass'  extraordinaire  dans  plusieurs 
cours ,  t  dans  sa  terre  de  MoUenhagen 
en  Mecklenbourg  le  18  mai  i764< 

Ép.  I  )  le  37  janv.  1713  Elisabeth 
Justine  f.  de  S.  £xc.  Adam  de  Weide, 
général  d'infanterie  au  service  de  Rus- 
sie et  chevalier  de  Saint-André  ;  2  } 
Sophie  Amélie  f.  de  N.  de  Barner  Seign. 
de  Jantzkon  en  Mecklenbourg,  le  23 
mai  1 7 1 7. 


.invGooj^le 


LE  FORT.  67 

ITeut  du  premier  lit  ; 
i>  Justine  Elisabeth,  n.  à  Pétersbonrg  1714» 
fem.  1747  de  François  de  Henirich,  du 
Holslein,   Cons«'    provînc.  du  duc   de 
Mecklenbourg  Schwerin. 
Et  du  second  lit  : 
-•  Catherine  Sophie,  n.  1718  fem.  du  capitaiur 

de  cavalerie  von  der  Hardt^ 
3*   Anne  Elisabeth  f  s.  a. 
4*   Amadeus  qui  suit. 

^*  I*i  erre  dont  l'article  suivra  celui  Je  son  frfrcw 

VIIL  j>^j^  Amadeus  Le  Fort,  né  h  Moscou   14 

sept.  1723,  capitaine  dans  tas  gardes. 

du  ctu-ps  dn  roi  de  Pologne,  ^leeteur 

de  Saxe,  retiré  du  service   en  1746*. 

•     t  33  février  1755. 

Ép.   t6    avril  1754  Sophie  Williel- 

mine  de  Barn«r,  sft  couâne,    £  aînée- 

du  capitaine  de  Barner,  S.  de  JantzkonL 

ou  Gantzkon,  dont  il  n'eut  qu'une  611e  : 

'*    ^phie AEsélie^n.  1765. 


^*^**.  J<«.  Pierre  U  Fort  (fiUde  Pierr*  et  de 
Sopdiie  Amélie  de  Barner),  né  à  Moscou 
le  i^''  nov.  1724,  lieuten^  au  service  de 
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Prusse,    retiré  en    17491    écuyer   du 
Margr'  de  Braodeboui^. 

Ëp-  3o  iuîo    1 75$  Christine  Soucie 
Saloroé  de  Jasmund,  dont  il  eut  : 
j.  Christophe  Pierre,  né  1767  à  Mecklenbout^ 

2.  Louis  Frédéric  Amadeus,  né  175^  f  lySg* 

3.  Liouis  Cliarles  Auguste  qui  suit. 

4- 

IX.  No.  Louis  Charles  Auguste  Le  Fort,  né  à 
Marien  ,  terre  de  son  père  dans  1«  Meck- 
lenbouig,  le  16  mars  1760. 

Ép.  Marie  Louise  Elisabeth  SpHtger- 
ber,  dont  il  a  eu  : 
.  1.  Henriette  PerrettQ  Jeannette  Sophie,  née 

2.  Louise  W'ilhelmine  Caroline  Frédërique  , 

née  1792. 

3.  Pauline  Charlotte  Julie  Jeannette,  née  1794 

f  s.  a.  1810. 
4-  Charles  Pierre  Jean,  né  1796* 
5>  Auguste  Pierre  David  Jean,  né  1797* 

6.  Julie  Henriette  Léopoldine,  née  i799> 

7.  Emma  Henriette  Susanne  Charlotte,    née 

1801. 

8.  Sophie  Elisabeth  \yi1helmine,'n.  et  f  1806. 

9.  So|>hie  Angélique  Marie  Wilbelmine,  n.  et 

■  t  i8o5..., 
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lo,  Aune  Mark  Willieimine*  née  1807. 


TIL  No.  Jean  Ami  Le  Fort  (fils  d'Ami  et  de 
■  Madeleine  Mestrezat),  né  i3  novemb. 

i683,  du  ce,  1714   t   10  m<i*  i74<> 
D.-M. 

Ép.   3o  septembre    1708   Elisabeth 
Cropet,  dont  ileut  : 
I.  Madelaine,n.  17 11  f  1773  fem.  de  Théodore 
Ferrier,  dont  elle  eut  une  fiHe>  Elisa- 
beth mariée  à  Jean  Louis  de  Loys. 

2.  Marguerite,  11.  1712  f  1781  fem.  de  Jean 

Roques,  du  ce. 

3.  Ami,  n.  1713,  du  CC.  capitaine  k  Genève 

1 1764,8.  e.  d'Andrienne  f.  deNo.  Louis 
Frédéric  Bonet,  syndic. 

4.  No.  Louis  Le  Fort,  n.  1733,  du  CC.  1768, 

Cous'' 1768,  syndic  1775  et  177g  fs.  a. 
1785. 

5.  No.   Guillaame.Le  Fort,  n.  1726,  D.-M. 

t  s.  a.  ]  763. 
£t  6  autres  enfans  t  jeunes. 

VIL  No.  et  Sp.  Isaac  Le  Fort,  frère  du  précédent, 
né  1 1  mars  1 685,  pasteur  et  doyen  de 
l'église  de  Genève  f  aS  mars  1763. 
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Ép.  2$  février  1714  Sasanne  f.  d'An- 
dré Le  Maire  et  de  Marie  Rilliet,  dont 
il  eut  : 
I.  Marie, n.  1714!  ^7^7  fem.  de  Jean  Antoine 
Martin. 
2.  Marc  qui  suit. 

Et  4  autres  enfans  f  s.  a. 
VIII.  No.  Marc  Le  Fort,  n.  17  Dovembre  1728, 
du  ce.  1758,  auditeur  1767  f  '796* 

Ép.  10  juillet  1757  Marie  Elisabeth 
£^  d'André  Falquet ,  dont  il  eut  : 

1.  Sasanne,  n.  à  Marseille  17 58  f  s.  a.  i8i4- 

2.  Jeanne  Louise,  n.  I759  fera,  en   178$   de 

Charles  François  Begoz,  ou  Bègue,  éta- 
bli à  Perroy. 


VL  No.  Isaac  Le  Fort  (filsde  Jaques  et  de  Fran- 
çoise Lect),  né  27  novembre  l6'44*  du 
ce.  1 67 1,  auditeur  1 690  t  '  7  ^  ï* 

Ép.  I)  1669  Sara  f.  de  No.  Aymé 
Pelissari,  ancien  auditeur-,  2)7  )anv. 
1675  Elisabeth  f.  de  Nicolas  Baulacre 
et  de  Susanne  Chouet. 
IL  eut^du  premier  lit  : 

1.  Jaques. 

2.  Isaac. 
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3.  ^.jmé  qui  suit. 

4.  Pierre. 

5.  Jean  François. 

Et  du  second  : 

6.  Renfe,néei677  \i']4^£Bm.  de  Renée  Brière 

S.  du  Martheray. 
7-  Guillaume. 

S>  Jean  dont  l'article  suivra  celui  de  son  frère. 
VIL  No.  etSp.  Aymé  Le  Fort,  n.  27  novembre 
167 1,  avocat,  1 1743. . 

Ép.  I)  1696  Jeanne  Elisabeth  f.  de 
No.  Jean  Antoine  LuIIin   et  de  Fran- 
çoise  Grenus;    a  )    ^5    octobre  lylS» 
Benée  Lullin  veuve  de  No.  Isaac'^  Du- 
pau,  f.  de  No.  Pierre  Lullin  et  de  Made- 
laine  Burlamachi. 
Il  eut  du  premier  lit  : 
'■  Françoise,  n.  1697  fem.  1720  de  No.  Marc 
Louis  Michéli  S.  de  Dulit. 
Et  du  second  : 
^  Sara,  n.  1720  f  1801,  fem.  17^1  de  Jacob 

Brière. 
^*  Marie,  n.  I723  f  1723. 
^^1-  No.  Jean  Le  Fort  (fils  d'Isaac  et  d'Elisabeth 
Baulacre,  sa  seconde  femme),  n.  ai  juin 
l685,   Cons'  privé  du  roï  de  Pologne 
électeur  de  Saxe,  et  son  envoyé  extraor- 
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dinaire  en  Russie,  «beralter  de  Saint- 
Alexandre  Nefsky,  f  à  Dresde  1739. 

Ép.  à  Berlin  le  7  juillet  1715  Frédé- 
rique  Louise  f.  de  No.  Josoé  de  Saint- 
Sauveur,  baron  de  Montbel,  et  de  Jus- 
tine Pbilippiae  EUsabelfa,  baronne  de 
Loe^  dont  il  eut  : 

1.  Pierre  Frédéric  dont  l'article  suivra  celui 

de  son  firère. 

2.  INerre  qui  suit. 

"p.        '   j   Jumeaux  nés  à  St.-Pétersb.t  jeun. 

Vin.  No.  Pierre  Le  Fort,  né  4  sept.  17 19,  grand- 
maltre  des  cérémonies,  général  major 
au  service  de  Russie,  chevalier  de  l'or- 
dre de  Sainte-Anne ,  retiré  du  service 
en  1766  f  à  Moines  t796. 

Ep.  3  septembre  1 749  Mariamne  Ca- 
roline Elisabeth,  comtesse  de  Schmet- 
tau,  f.  du  Md-maréchar  comte  de 
Schmettau,  dont  il  eut: 

1.  Henri  Jean  Frédéric,  né  1753  lieutenant  au 

service  de  Russie  I  779.   ■ 

2.  François,  né  17S4  t  *•  *• 

3.  Stanislas-Auguste,  né  I75S,  lieutenant  aux 

gardes  de  Pologne. 

4.  Elisabeth  Marguerite,  née  à  Var$oviei767, 
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chahoiiiesseiidu  Saint-Sépulcre,  femme 
(  1 787  )  de  No>  Jeaû  Aimé  Sartoris. 

Vm.  No.  Pierre  Frédéric  Le  Fort,  né  à  Paris  17 
mai  1716,  colonel  en  France,  chevalier 
de  l'ordre  milîlaire  f  i3  mars  i  763. 

Ëp.  23  avril  1 753  Caroline,  baronne 
de  Falkenhayn,  dont  il  eut  : 

I.  Frédéric  Antoine  Henri,  colonel  et  maré- 
chal de  camp  en  France  f  s.  a.  1792. 

3<  Caroline  Renée,  née  I755,  chanoinesse  du 
SainUSépulcre  f  i«o8. 

3>  Charles  Auguste  Philippe,  né  i  767,  colonel 
de  dragons  f  i  794  s.  a. 

"!•  Louise  Sophie  Éléooore,  née  I758,  chanoi- 
nesse de  Wallde  en  Danemark,  femme 
de  Frédéric  de  Mauclère. 

^*  Christine  Henriette  Wilhelmine,  née  I760 
fem.  de  Pierre  Rodolphe  Bontems.C.  G. 

^'  Catherine  Charlotte  Amélie  Wilhelmine,  née 

1762  fem.  de  Louis  Scipion  Jean  Hap- 

tiste  Marie  La  Gorce,  divorcée  1 797. 

^  Louis  Dagobert  Adolphe  Emmanuel    né 

1764,  officier  au  régiment  de  Nassau. 
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VI.  No.  Jaques  Ijb  Fort   (fils   dé  Jaqaes  et  de 

Françoise  Lect)»  né  zS  août  i653  f  22 
décembre  1732,  du  CG.  1680. 

Ép.  10  juin  1687  Susanne  f.  de  Ja- 
cob Bonnet  dont  il  eut  * 
I.  Jean  Jaques,  né  1688,  capitaine  de  grena- 
diers dans  les  gardes  russes  f  s.  3.  i  756. 
.2.  Renée,  née    1696  fetn,  de  David  Possel,  f 

,78,. 

3.  Jean  qui  suit. 

4.  Sara  Renée,  née  i7o3ts.  a.  1753,  et  3  au- 

tres enfans  f  s.  a. 

VII.  No.  Jean  Le  Fort,  né  29  juin  1698  f  4  octo- 

bre 1749. 

Ep.  27   décembre    1742  Marie  f.  de 
de  La  Combe,  dont  il  eut: 
I.  Germain  qui  suit. 
Et  deux  autres  enfans  |  jeunes. 

VIII.  No.  Germain  Le  Fort,  né  6  septem.  i744' 

Ép.  28  août  1768  Andrienne  f.  de 
Pierre  Adolphe  de  Malapert,  B.  G. , 
dont  il  eut  : 

1.  Louis  Henry,  né  1773  f  s.  a.  1825. 

2.  Jeanne-Louise,  née  1774  fem.  1796  d'Aimé 

Gandy. 

3.  Jeanne  Louise  Madelaine,  née  1776,  femme 

1797  de  Jean  François  MaUet. 
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4.  Darid  Jean  Htiiri,  né  18  avril  1778. 

5.  Anne  Susanne  Benée   Abbertine  Perrette, 

née  1780,  mariée  le  4  février  1818  avec 
Jean  Jaques  Faton. 
Et  deux  autres  filles  f  en  bas  âge. 

VI.  No.  François  Le  Fort  (  fils  de  jaques  et  de 
Françoise  Lect)i  né  3  janvier  i656, 
command'  en  chef  des  premiers  gar- 
des du  corps  de  l'empereur  Pierre  I" 
Alexeyévitch  ,  général  et  amiral  de  ses 
troupes  et  flottes»  président  de  tons  ses 
conseils,  vice-roi  de  Novogorod,  am- 
bassadeur et  plénipotentiaire  dans  les 
cours  de' l'Europe,  f  '2  avril  1699  a 
Moscou,  où  l'empereur  ^donna  lui- 
même  ses  obsèques,  et  y  assista  en  per~ 
sonne. 

Ép.  1678  f.  de  François 

Soubai,  ou  Ghouas,  colonel  au  ser- 
vice de  Russie,  dont  il  eut  Henri  qui 
suit  : 
Vil.  No.  Henri  Le  Fort,  né  1784,  lieutenant  des 
gardes  de  S.  M.  l.  de  toutes  les  Bussies, 
t  d'une  fièvre  chaude  en  février  1708  , 
h  19  ans,  enterré  auprès  de  son  père, 
par  ordre  de  l'empereur. 
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IV.  No.  Jacob  Le  Fort  (  6l^de  Jean  Antoine  et 
de  Mai^uerite  Illiol)»  né  i4  septembre 
i58i,  du  ce  1620,  t  aGmars  i655. 
Ép.  Elisabeth  ù  de  sire  Remî  Tron- 
chia  et  de  Sara  Morioj  dont  il  eut  : 

1.  Sara,  née  1610  f  s.  a.  1690. 

2.  Marguerite ,  née  iGiSf  > 665,  fem.  d'Abra- 

ham Le  Conte, 

3.  Théodora,  née  i6i4  f  1686,  fem.  de  Renaud 

Faguitlon  de  La  Renaudière. 

4.  Marie,  née  i6ig  f  1677,  fem.  d^Hippolite 

Noël,  C.  G. 

5.  Elisabeth,  née  1622  f  i638,  s.  a. 
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Les  frères  Yandel  jouèrent  un  rdie  très  dis- 
tingué i  Genève  et  en  Suisse,  pour  notre  indépen- 
dance: ce  sont  des  personnages  tout  à  fait  histo- 
riques de  cette  grande  époque. 

Il  paroUroit  par  leurs  armoiries  qu'ils  se  nom- 
moient  auparavant  Vandelis,  mais  je  ne  tes  ai  ja- 
mais vus  appelés  autrement  que  Vandel,  ou  Wan- 
del,soil  Vandelli,  au  géniliflatin,  d'où  l'on  aura 
peut-être  formé  le  calembourg  de  Vandeslys. 

Armoiries  :  Un  van  à  vanner  du  milieu  duquel 
s'élèvent  trois  \ys  feuilles  et  fleuris.  Elles  se 
voient  à  un  grand  nombre  de  lettres.  La  branche 
^i  Claude  les  écarteloit  de  celles  de  du  Fresney 
Chuil  qui  sont  d'or  à  une  fleur  de  lys  de  sable. 
Pierre,  syndic  en  i548,  et  Hugues,  son  frère, 
*'oient  pour  cachet  un  cigne  le  col  passé  dans 
"ne  couronne  :  ce  sont  les  armes  de  Godon,  avec 
5"!  ils  étaient  peut-être  alliés  (  d'azur  au  cigne 
"aident,  la  couronne  fleuronnée  d'or);  mais 
*vec  des  émaux  différens,  ce  pouvoient  être  les 
^Di-8  propre  :  Hugues  Vandel ,  ambassadeur  en 
**i8se  en  1 539,  ^ vi^  's  v^"  ^^  I^'  'y^t  ^t  le  cachet 
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porte  ses  initiales  en  haut,  et  sur  les  bords  de  l'écu 

les  lettres  H.  I.   M.  T.,  dpnt  j.e  ne  comprends 

pas  la  significal  ion.  V.  l'Armoriai. 

I.  No.  et  Egr'  Claude  Vandel  de  Sept  Moncels , 
au  diocèse  de  Lyon,  reçu  B.  G.  le  g 
mars  1487  pour  9  fl.,  avoit  un  onqle 
nommé  Jaques ,  qui  fut  reçu  B.  G;  le  5; 
octobre  i4g2  pour  10  fl.,  et  qui  laissa, 
un  fils  nommé  Pierre,  dont  je  ne  con- 
nois  pas  la  postérité. 

Claude  ép.  No.  Mie  du  Fresney  ou  du 
Fresnoir  Chuît,  d'une  très  noble  famille 
alliée  à  celles  de  Menthoii ,  de  Genost, 
de  Cliâtillon  et  autres  du  premier  rang 
en  Savoye,  ï,  de  No.  François  et  nièce 
et  héritière  de  No.  Martin ,  fieu  Fran- 
çois du  Fresney  de  la  paroisse  d'Arbti- 
signy,  dont  il  eut  : 

1.  Robert,  qui  suit. 

2.  Pierre    dont   l'article  suJrra  celui  de  son 

frère. 

3.  No.  Hugues  Vandel ,  très  fréquemment  em- 

ployé pour  les  négociations  avec  la 
Suisse,  se  retira  à  Berne.  Il  avoit  épousé 
No.  Barbe  de  Grasswyl ,  veuve  de  No. 
Jaques  Wyss  de  Berne,  tige  de  la 
grande  maison  des  Wyss. 


.invGooj^le 


"^  vANDEL.  -  WAHDEL.  79 

4-  T'humas  Vuidd,  prêtre,  procureur  fiscal  de 

l'évéché,  embrassa  la  rëformation,  et 
épousa  Claada  ffea.  No.  Jenn  TruiU 
let,  vidomne  de  Genève,  remariée 
après  sa  mort ,  avec  Jearr  du  Murgier, 
B.  G.  J'ignore  s'il  en  eut  des  enfans. 

5-  ^rhetle  fem.  de  No.  et  Egr*  Mathieu  Car- 

rier, Gons'. 
n.  3*0;  Robert  Vandei',  secrétaire  d'élat,  syndic 
en  iSsg,  employé  dans  toutes  les  af- 
faires importantes  de  son  temps. 

Ép.  I  )  Péronnelle  (Feu.  No.  Perrin 
de  la  Mare  en  i5i6;  3)  Plitliberte,  f. 
-  de  N.  BouChin  de  Beaune. 

Je  ne  sai»de  laquelle;  maïs  je  croirais 
que  c'est  de  la  seconde  qu'il  eut  : 
''  ^Thomas  Yandel  qui  reàonça  n  la  bourgeoi- 
sie en  iSSy,  à  son  retour  d'Italie,  «en 
«  considération  de  ce  que  son  Oncle  n'a- 
«  voit  aucun  accès  à  la  ville  pour  n'a- 
«  voir  pas  voulu  entièrement  abandon- 
«  lier  tous  ceux  de  ses  parens  et  grands 
«  amisqui  Soient  chassés.  »  Il  se  retira 
à  Berne. 


*«  No,  pJeiT-e  Vandel-S.  de  Sacouex  (outre  Arve) 
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et  du  Fresney,  âgé  de  a8  ans  en  i535, 
Cons"  en  i54o ,  syndic  en  i548,  perdit 
tout  crédit  à  Genève,  et  n'y  eut  même 
plus  aucun  accès,  comme  on  vient  de 
le  voir  par  l'articte  4e  son  neveu  Tho- 
mas, pour  n'avoir  pas  voulu  abandon- 
ner entièrement  ses  amis  et  paréos  per- 
sécutés. 

Ép.  No.  et  généreuse  D.  Amblarde  de 
Novasella,  veuve  et  tutrice  de  ses  en- 
ians  en  1567.  11  en  eut  : 
I.  No.  et  puissant  S.  Philibert  Vandel  S.  de 

Saconex  en  partie. 
3,  No.«t  puissant  Philippe  Yandel  S.  de  Sa- 
conex et  de  Grayzier  qui  épousa  Per- 
nette  ffea  No.  Jean  Corne  et  de  Clau- 
dine de  la  Tboy, 
J'ignore  si  ces  deux  frères  laissèrent  quelque 
postérité  :  ils  furent  du  nombre  de  ceux  qui  du- 
rent se  consoler  de  la  perte  de  leur  patrie  en  ré- 
pétant les  vers  de  Virgile  :  Sic  i>os  non  poèts. 
Tous  les  auteurs  conviennent  de  la  part  que  leur 
père  et  leurs  trois  oncles  eurent  à  l'affranchisse- 
ment de  Genève  ;  ils  adoptèrent  aussi  les  nouvelles 
idées  religieuses  ;  mais  le    parti    intolérant  les    ' 
proscrivit,  parce    qu'ils    avoient   conservé   de 
l'attachement  pour  ceux  de  leurs  anciens  col- 
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I^ues  et  alliés  dans  la  grMnie  cause  ils  la  liberté 
qui  oe  lui  pkisoient  pas» 


'•  Pierre  Vandel  le  cadet,  arnsî  nommé  pour  le 
distinguer  de  son  frère  Pierre  l'alné, 
reeteur  de  Joulens  et  de  Merges,  qui 
«TWt  une  maison  à  la  rue  des  Chanoi- 
nes, est  connu  par  le  testament  de  cet 
ecclésiastique  i5o9,  pav  lequel  son  fils 
est  nommé  cohéritier.  Il  étoit  aussi 
frère  de  Claude  ci-dessus. 
^  Pwrre  Vandel,  cohéritier  de  son  oncle  Pierre 
ifiog,  rivott  encore  en  tS^i. 

Ép.   Louise    fiêu.  Laurent  Neyvod  , 
dont  il  eût; 
'*  Jean  qui  épousa  Benoite  ffeu.  Robert  Brois- 

sant  (  Breissant  ). 
*  "^ues  C  G.  t  s.  e.  de  Pereevaude  f.  de  No, 
Jean  de  Malboisson,  dont  la  dot  fat 
restituée  en  1 536. 
_     *   ïl«bert  qui  suit. 
'"•  Ho.  Robert  Vandet. 

Ep.  No.  Pernett«  Gerbel,  dont  il  eut  : 
•^ean  qui  suit. 
^^icbée  sous  la  tutelle  de  Samuel  Maleon- 
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tent,  son  oncle,  épousa  en  1609 Fran- 
'  vois  ffeu  Jaques  de  Bougy. 
IV.  No.  Jean  Vandel. 

£p.  Philiberte  ffeu.  No.  Paul  Voisin 
et  de  Philiberte  Varro,  dont  il  eut  : 
I.  Pierre. 
3.  Jaques. 

3.  Jeanne  fem.  Mo.  Jean  de  Fernex  C.  G. 
4*  Marguerite  fem  :  1  )  de  No.  Marc  de  Bougy  ; 

a  )  de Neyrod. 

5.  Etienna  fem.deNo.Amblard  d'Aillé. 
6.'  Marie  fem.  de  Pierre  Lullîn. 

7.  Catlierine  fem.  d'Antoine  de  La  Combe. 

8.  Philibert. 

Je  ne  sais  lequel  des  Tandel  eut  un  fils  nommé 
Claude,  père  de  Jean,  qui  épousa  en  i588  Marie 
f.  de  Pierre  Mutin  et  de  Jeannette  Ardin. 
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tesia  ea  i639(  scelie  ion  testament  «Ton  cadiet 
qull  nomow  le  «eo,  et  qui  porte  deux  lions  af- 
frontés, sonnoatés  cfaacim  d'one  étoile,  et  smi- 
tenant  une  épée  en  pal;  nuis  c'est  le  seul  que  je 
sache. 

Plosiears  membres  de  celte  &aiiQe  signoient 
ZuJin  avec  nn  seul  /,  et  entre  autre  Françon  en 
i53o)  chef  de  tons  les  nôtres,  maïs  l'usage  des 
deux  /  a  prévalu,  et  est  aojoard'biii  le  seul  ad- 
mis. 

Le  nom  vîeot  évidemment  du  vill^e  de  LuUin  , 
ou  la  jGrange-Lullin,  sitaé  en  Chabl^,  entre 
Boëge  et  Tbonon. 

Guichard  ffeu  Perret  Lullin  de  la  Grange,  C.  G. 
en  1357,  sous  la  tutelle  dlsabelle  Bailly,  sa  mère, 
me  paraît  éire  la  véritable  tige  de  la  famille.  Il 
possédoit  une  maison  dans  la  paroisse  de  Saint- 
Germain,  et  un  coin  de  terre  à  Plainpalaîs,  qui 
dévoient  lui  être  venus  d'un  partage  avec  les  de 
Bourdigny. 

Jaqiiemet  Lullin  de  Genève  possédoit  dans  le 
même  temps  une  maison  au-dessous  de  la  porte 
du  Marché,  dont  je  n'aî  pu  trouver  l'identité 
avec  celle  que  posséda  un  peu  plus  tard,  dans 
je  même  lieu ,  Humbert  Lullin,  tige  incontestable 
de  la  famille,  par  lequel,  faute  de  preuves  asse^ 
positives  pour  d'autres  degrés,  je  commencerai 
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cette  généalogie.  D'autres  l'ont  commencée  à  Gi- 
rard de  LuUin,  syndic  en  i343,  qui  avoit  ausù 
une  maison  dans  la  même  rue;  mais  elle  apparte- 
Doit  à  Béatrix  de  Postella  sa  femme ,  qui  n'eut 
poiat  d'enfans,  et  dont  les  biens  passèrent  à  ses 
frères. 

l  Hombert  Lullin ,  G.  G.  rivoit  en  i  $76.  En  1 4o3 
il  reconnut  à  l'évéché»  et  l'on  voit  qu'il 
possédoit  deux  maisons  contigues  dans 
la  rue  tendant  de  la  porte  du  Marché 
au  pont  du  Rhône.  Le  21  janvier  i^o?* 
il  reconnut  au  chapitre  pour  trois  poses 
de  terre  au  territoire  de  Meynes  :  dans 
cette  reconnoissance»  il  est  nommé 
Humbert  Rosset  alias  Lullin.  Il  fut  l'un 
des  témoins  au  testament  de  No.  Gi- 
rard de  Saint-Germain,  Damoiseau,  le 
8  mai  i4o3,  et  à  celui  de  No.  Robert 
de  Saint-Germain  son  frère,  le  3o  août 
i4i6. 

Il  épousa  deux  femmes  dont  je  n'ai 
point  trouvé  le  nom;  mais  la  seconde 
étoit  mère  de  Franc*  Siciliat ,  alias 
Roux  (Rufi),  qui  épousa  sa  fille  Péro- 
nette  en  secondes  noces.  Il  paroit  donc 
que  ce  fut  de  la  première  que  vinrent 
ses  enfans  : 
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1.  Meraiet  Liillin,qui  suit. 

2.  Përonette  femme  i)  de  Guicbatvl  fiainjr, 

syndic  ;  2)  de  François  Sicilîat ,  aliiu 
Roux.  Gtnchard  Bailiy,  fils  détienne 
Bailly  et  de  Jeannette  de  Farçes  ,  tré- 
sorier pendant  plusieurs  années  etsya- 
die,  étoit  un  des  partieuliers  les  pluà 
riches  de  la  ville ,  et  mourant  sans  en- 
fans,  il  laissa  une  fortune  considérable 
à  sa  femme  et  à  l'Hdpital  de  Versonay, 
nommant  pour  exécuteurs  testamen- 
taires Jaques  de  Pesmes  et  Mathieu 
d'Espagny,  tous  deux  nohles,  Mermet 
Luilin  son  beau -frère,  et  le  premier 
syndic  de  Genève  quel  qu'il  fût,  son  tes- 
tament est  du  8  mai  1 435. 
IL  Mermet  Luilin  C.  G.  fut  conseiller  de  la  ville 
en  i4i8.  II  demeuroit  dans  la  paroisse 
de  Saint- Germain,  suivant  le  grand 
acte  de  1420,  et  reconnut  en  1420,  i43[ 
et  144^  pour  la  maison  de  son  père  >  une 
pièce  de  quatre  poses  en  la  Forêt,  et 
une  autre  maison  en  la  grande  rue  du 
Lac.  Le  i5  février  i445,  il  vendit  une 
grange  près  de  la  ville,  rue  d'Asseter- 
nens  sur  le  chemin  d' Arve  :  je  pense  que 
cette  grange  pouvoit  avoir  été  bâtie  sur 
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le  tiens  de  pose  que  Gruiohard  Lutltn 
possédoit  au  territoire  de  Palais,  et 
que  cette  rue  d'Asseternens  avoit  été 
établie  depuis  1357.  Si  ce  ffùt  pouvoit 
être  mis  hors  de  doute ,  il  scfoU  presque 
évident  que  Humbert  Lultin  étoit  fils 
de  Guichard  fils  de  Perret,  ce  que  le 
nom  de  Guichard  donné  k  son  fils  atné 
rend  déjà  très  probable. 

Il  eut  au  moins  quatre  enfans  : 

I.  Guichard  reconnut  au  fief  de  Mategnin  en 
i479ayecson  frère  Raimond,  ses  neveux 
fils  de  Robert,  et  les  de  Rugo  de  Bre- 
tigny,  pour  une  vigne  de  trois  poses 
indivise  entre  eux.  Ép.  Jeannette,  "  "  , 
qui  testa  le  22  septembre  iSog  en  fa- 
veur de  Humberte  Jacod ,  sa  petite- 
fille. 

Il  en  eut  deux  filles  : 
A.  Jeannette,  femme  de  Jean  Jacod,  B.  6. 
S.  Thomassine,  viv*  en  i485,  f  avant  sa 
mère 

3.  Robert,  qui  suit. 

3.  Raimond  reconnue  à  l'évéché  en  1460  et 
au  fief  de  Mategnin  en  1479*  '1  étoit 
en  1 479  curateur  de  Henri ,  tfeu  Petre- 
mand  Paget,   pour  lequel  il  reconnut 
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au  fief  de  Coudrée.  Il  étoit  da  L ,  en 
1457, 

Ép.  N.  N...,  dont  il  eat  une  fille 
unique. 
A.  Jeanne,  femme  de  Micballet  Blanc. 
4.  Guillermette ,  femme  de  Jaquemet  Neyrod. 
III.  Robert  Lultin  du  L  en  1462,  reconnut  à  Vé- 
véché  avec  ses  frères,  en  t46o.  Le  3 
janvier  1 463  il  fut  témoin,  avec  son  frère 
Raimond,  au  testament  de  No.  François 
Magnin,  damoiseau,  qui  avoit  été  syn- 
dic en  1432.  Il  ne  vivoit  plus  en  i47> 
Ép.  N.  N. . .  dout  il  eut  quatre  fils  : 
1.  Jean,  qui  suit. 

'  2.  Guillaume  épousa  Catherine,  fièu  Jean  Lect. 
cont.  mar.  du  6  juillet  iBos;  il  parolt 
qu'il  n'eut  point  d'enfaos. 

3.  André,  f  s.  p. 

4.  Pierre  Lullin ,  âgé  de  55  ans,  en  1 S24 ,  con- 

sul de  la  confrérie  de  l'Assomption  à  la 
Madelaine  en  i5oo.  Dans  uae  enquête 
juridique  de  i534>  il  est  qualifié  com- 
mendable,  titre  qu'on  dondoit  alors  aux 
conseillers  ;  dans  cette  enquête  et  dans 
'  une  autre  de  la  même  année  ;  il  est  dit 
Agé  de  €0  ans  environ  ,  ce  qui  feroit 
5  ans  de  moins  que  d'après  celle  de  1 524, 
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mais  on  sous-entendoit  toujours  «  ou 
plus»  (ja/ro^f/ure).  11  témoigna  en  fa- 
veur de  No.  Percivalde  Pesmes,  comme 
ayant  bien  connu  ses  nobles  père  et  mère 
et  son  ayeul  paternel. 

U  ép,  Mai^uerite. . , .  dont  il  eut  une 
-   fille: 
^'  Luquine,  femme  de  Jean  Levet,  de  Ville 
en  Michaille,  B.  G. 
»,  JeanLuIlin  reconnut  en  1479  au  fief  de  Ma- 
tegnin,  pour  lui  et  pour  ses  frères,  en- 
core  mineurs.  Le    i*'   janvier    i4s^t 
il  vendît    1 5  s.  de  rente  annuelle  à  la 
chapelle  de  Saint-Christophe  à  Lancy. 
En  i55o,  il  ètoit  prieur  et  procureur  de 
la  confrérie  de  l'Assomption ,  à  la  Made- 
laine,  et  le  29  août  i5t6,  il  fonda,  avec 
Jaquemet  de  Rugo  et  Jean  R<^ier,  la 
chapelle  de  N.  Tt.  et  Saînt-Jean-Bap- 
tisle. 

Ép.  Catherine»  f.  et  h."  d'Angelin  de 
Vellis,  Allemand,  B.  G.  (on  appeloît 
fous  les  Suisses  Allemands);  Angelin 
de  Vellis  étoit  prieur  de  la  confrérie 
du  Saint-Esprit  en  1478  et  fut  l'un  des 
fondateurs  de  la  chapelle  de  la  Trinité, 
à  Saint-Gervais  ,  la  même  année. 
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Jean  LulUn  et  Gatherâe  de  Vellis, 
curent  deux  fils  : 

1.  Jeaa,  qui  suit. 

3.  François,  dont  la  postérité  sera  détaillée 
après  celle  de  son  frère. 
Y.  No<  Jean  Lallin  ,  ambass'  aux  ligues  avec  Mo. 
Besançon  Hugues,  Jean  Philippe  et  Ami 
Girard,  en  i53o,  Syndic  i538,  fut  du 
nombre  des  fugitifs  en  i54o,  n'ayant 
sans  doute  pas-vonla  embrasser  la  ré- 
fortnation. 

Ëp.  i)  Barde  Ëmbler,  dent  il  ne  pa- 
rait pas  avoir  laissé  d'enfans. 

2)  Françoise,  f.  de  commaadable 
Henri  PoUier,  conseiller ,  qu'il  laissa  tu- 
trice de  ses  fils,  f  34  juin  i554. 

Il  en  eut  : 
I.  No.  Jean  Lullin,  marié  le  i"  avril  i554  avec 
Marie,  f.  de  Claude  Mnreschal  de  Co- 
longes-la-Cluse  (remariée te  1-9  janvier 
i56i  ,  avec  Amblard  de  Fossal),  dont 
il  eut: 

A.  Jaques,  né  1557. 

B.  Charlotte,  née  iSSg,  f  1S60. 

2.  No.  Hugues  Lullin,  fugitif,  noyé  dans  l'Arve, 

1559. 

3.  No.  Claude  LuUin  ép.  le  8  juin  1 56 1 ,  Jeanne, 

ffeu  Claude  Griffon ,  dont  il  eut: 
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^,  Jeanine  i562. 
B.  Etienne,  ne  i563. 
€.  Jeanne,  née  i564. 

D.  Étizabeth,  née  i566 ,  f  de  peste,  2  sep- 

tembre 1571.  (Isabelle,) 

E.  Mye,  née  1569,  f  1578. 

F.  £sther,qée  1571. 

G.  Jean,  né  iS?^. 

H.  Marie,  née    1576,   femme   (18  juillet 
i6o3)  de  Mathieu,  f.  de  Bastien  Magîs- 
ter,  démontais. 
/.  Jean,  né  i58i. 
4>  Humberte,  femme  (le  i3  septembre  iSSi) 
de  No.  Henri  Savoye,  C.  G. 

5.  Pernette,  femme  1)  de  Conrad  Hobert  (au 

Huber),  Allemand,  fi.  G.,  i544,  2)  (n 

janvier  i55i)  de  No.  Mathieu  Spon, 

B.  G. ,  avec  qui  elle  vivoit  1 555.  Elle 

eut  pour  sa  dot  i^  poses  de  terre  aux  Bougeries. 

6.  Anne  (fièu.  Jean  Lullin)  ép.  37  avril  iSGg 

J"  il  de  Henry  Brunemeyer. 
y.  No.  François  Lullin,  fils  de  Jean  «t  de  Cathe- 
rine de  Vellis,  fut  conseiller  en  i536, 
et  envoyé  en  Suisse  à  diverses- reprises. 
11  contribua  beaucoup  avec  son  frère  à 
l'établissement  de  notre  indépendance. 
Il  vivoit  encore  en  1 556. 
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Ép.  Mye  f.  de  No.  Claude  Jaillet  de 
Givrins,  dont  il  eut  : 

I.  Pierre,  qui  sait, 

3.  Micolarde,  fetn.  i)  de  No.  Jean-Jaques  Lé- 
vrier, i4  août  i553;  2}  de  No.  Loup 
Tissot,8  juin  1S72. 

3.  Marguerite,  fem.  de  No.  Jean  ffèu  No.  An- 
toine Gerbel,  9  f<évrier  i55G. 

4'  Jaques  dont  la  postérité  sera  détaillée  après 
celle  de  lierre. 

5.  Jean  dont  la  postérité  sera  détaillée  après 
celte  de  Jaques. 

€.  Antoine  dont  la  postérité  suivra  celle  de 
Jean. 

7.  Jeanne,  f  i55i. 

8.  Jaqueline,  née  i5  nov'*  i554. 

VI.  No.  Pierre  Lullin  ,  conseign.  du  comté  de 
Tournay ,  qu'il  vendit  en  1 565  avec  ses 
frères. 

Ép.  i556.  Huguine  f.  de  No.  Jean 
Chrestien  S"  de  Rougemont,  et  de  Cfau- 
dine  Jaquier.  Elle  se  remaria  en  1570 
avec  No.  Pierre  Ghenelat,  qui  fut  pre- 
mier syndic,  et  mourut  le  10  décem>>, 
i5g7,  ayant  eu  de  son  premier  mari. 

1.  Etienne,  né  1557. 

2.  Antoina,  née  i558,  ép.  i5-jS    No.  Fran* 

Vilain,  B**"  d'Aubonne. 
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3.  Louis,  né  i55g. 

4.  Un  fils  mort-né  i56o. 

5.  François,  né  i563. 

6.  Jean,  le  jeune  qui  suit,  né  1567. 

7.  Louis,  né.  i568< 

8.  Pierre,  né  1569,  dont  la  postérité  suivra 

celle  de  son  frère  Jean. 

9.  Jaques,  né  1570. 

Vn.  No.  J€anLulltn,Ie)eune,né  iS67,aud'  1598, 
Cons*'  Secret*  d'Etat,  f  i3nov.  1609, 
rue  des  Chanoines. 

Ép.  1598  Marie  ffeu  Eustache  Vi- 
gnon  ,  remmée  ,  après  sa  mort  arec 
No.  V"  Mus.  Il  en  eut: 

1.  Antonîa,   liée  1600. 

2.  Pyramus ,  qui  suit. 

3.  Théodore,  né  i6o4' 

4.  Sara ,  née  1 606 ,  ép.  i  (1 624  No.  P'*  Dansse  ; 

s)  i636  Daniel  du Bary. 

5.  6.  deux  enfans  morts  en  bas  âge. 

VIII.  No.  Pyramus  Lullin,  né  i6o3  du  CC.  et  juge 
de  S'  Victor  1642,  t  1644.  Ep.  Elisa- 
beth Bonnet ,    dont  il  eut  : 

1.  Pierre,  né  i632. 

3.  Léonard,  né  i638. 

3.  André,  né  1640,  qui  suit. 

4.  Elisabeth,  Déei634,  ép.  i6^j  Abraham  f. 

de  Jean  Dumont.  10 
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IX.  No.  André  Luilin  C  G.  propriétaire  à  Veicy 

et  à  Peney ,  testa  le  6  jmnritt  1710. 
Ep.  Anne  Jadith   Foumeret ,   dont 

il  eut  : 
1.  Susanne,  née  1666  fem.  de  Fran*  Silrestre. 
3.  Barthéletni,  né  16691  qai  suit. 
3.  Jean-Antoine. 

X.  No.  Barthétetni  LnUin  ,  né   1669. 

Ép.  EKaabetti  t  de  Vincent  TovrtaA  ^ 
de  Lyon. 


VII.  No.  Pierre  LulIin ,  né  1669  (fib  de  Pierre 
et  de  Huguine  Chrestien,  Cons"'  161 2, 
syndic  iGsiS,  testa  17  octobre  t636(  t 
1639. 

Ép.   i594-  Anne,  £  de  Goill™*  de  la 
Chanaz  et  d'Anne  Paschal  dont  il  eut  : 

1.  Jean»  né  i€oi. 

2.  Pierre,  dit  )'alné,  né  1603,  marié  en  1687 

avec  Elis'^  ,  f.  de  P«  Hurlaud. 

3.  Jaquema,  née    1597,!  i63o  ;   fêm.  de  No 

Guill"*  Franconis. 

4.  Anne,  femme  de  No.  Louis  Varro  ,  raar. 

i6i3. 

5.  Siira,  née  i6o3. 

6.  François ,  'dont  l'article  suit. 
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7.  Aiidrienne,  née  i6ie' 
Vm.  No.  F"  Lulliii,  du  ce.,  1623. 

Ép.  1627  Susanne,  f.  de  No.  Michel 
Boset  et  de  Judith  de  N'ormandie,  dont 
il  eutï  ■  ... 

1.  Sara,  fem,  de  No.  Pierre  LuUin,  le  jeune, 
Cous". 


VI.  No.  Jaques  LuUîn ,  fils  de  François  et  de 
Mye  Jailtet,  f  â^  d'environ  38  ans, 
le  23  mai  iSjS. 

Ép.  1 566 ,  Françoise  f.  de  Thonas 
Ddfour,  hab*  à  Cliambeisy ,  remaniée, 
après  sa  mort,  avec  No.  Jean  Blondel. 
D  en  eut  : 
u  Marie,  née  1567. 

2.  François,  qui  suit,  né  1 568. 

3.  Tbonoas,  né  1573,  viv'  en  i633. 

4.  Jeanne^  fem.  (iSgo)  de  Geo.-Ktto. 

5.  Jaques,    né  1575. 

6.  Aotoinelte,  fem.  (1607)  de  Jaq.,  fiUide 

P**  Taponnkr. 
VU.. François  Luilin,  f  3o  août  1617. 

Ép.  iSgà  Jeaiine,'  &   de  No.    Jean 
Bitrj^  f  i63o  à  53  an«.  Il  en  eut; 
I.  Jaques,  qui  sujt 
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a.Jeaime,  n*  iGoi,  fem*  ^  1625) de  Jean  ,  f. 

de  -Jean  Ne«U 
3.  Eslher,  n.  i€ia,  f  i65o,  fem,  d'Etienne 

de  Luc,  et  3  mitres  enfans  f  en  bas  âge. 

VIII.  No.  Jaques  Lullin ,  né  1 599 ,  capit'  de  la 

garnison. 

Ép.  Jeanne  Bouquet,  dont  il  eut  dix- 
sept  enfans  en  21  ans,  tous  morts  en 
bas  âge,  ou  s.  a.  excepté  i.  Jaques  qui 
suit. 

IX.  No.  Jaques  Lullin,  né  i645,  ép.  1672  Marie 

fieu  Jean  de  la  Rue,  C  dont  il  eut  : 
I.  Françoise,  n.  1673. 


VI.  No.  Jean  Lullin ,  dit  l'atné  (  fîls  de  François  et 

de  Mye  Jaillet)  conseigneur  du  comté 

de  Toumay ,  du  CC. 
Ép.   17  juin   1370  Jeanne  ffeu  No. 

Michel  de  Châteauneuf,  f  le  3i  janvier 

i63o,  âgée  de  j5  ans.  Il  en  eut: 
I.  Gabriene,née  i5?4,t  "644,  fem.  i  (iSgS 

de  Thomas  Pilliod;  2)   i6o5  d'Etienne 

Duplex  B.  G. 
3.  Jeanne,  n.  1576. 
3.  Etienna,  n.  1577,  f  '635,  fem.  de  Daniel , 

f.  de  George  Grangier. 
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4.  Peroette,  iui58o^ 

5b  Jean^  qui  suiU 

6.  Aymé,  n.  i585^ 

•}.  Jeanne,  n.  i5S9^ 

8.  Marie,  n.  iSgs.,  fera,  de  Sp.   David,   fit) 

de  apecl.  Michel  BarthoJ,  luimstre. 
t^..  Louis,  né  iSfjâk 
io.Jeaa-Franç,ois,.D^  tjSot--^ 
VIL  No*  Jean  Lullln,  le  jeune,  ni  iSSa-,. capitaine 

de  5o  chevaux  l^ers  e»  France-,   puis 

auiliteur,.  f-  6  avril  1627. 
Ép*  Françoise ,  t  d'Etienne  Dktpîex 

(  1 603 } ,  ilont  H  eut  r 
t.  Etienne  t  né  1610,  qui  épousa  Jeanne  de 

BaiJ^ 

2.  Danie^,  né-  i&izt 

3.  David,  né  i6i5,   qui  suit.: 

4.  Pierre,  né  161  H,  dont  TarticU  smiura- Ta 

postérité  de~80n  frvre^ 

5.  Gabriel,  oé^  »&2^4,^ 

6.  Française,  née  posthume,- 16^7 ,  fiësS*. 
VIII.  No.  David  LuHin^ 

Ep<  t648  Susanne,  t  de  Pierre  Des- 
prés ,  dttnt.  il  eut  :. 

1.  Jean  qui  swk.. 

2,  Pierre,  viv*.  1701..  -  . 
iX.  No.  Jean  [^lio^ 
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Ép.  Marie-Madetaine,  fieà  No.  André 
Reviltiod  et  de  Jeanne  de  Juge  >  dont 
il  eut: 
I.  Ezéchiel  qui  suit. 

X.  No.  Eze'chiel  Lullin,  du  CC. 

Ép.  Il  mai  i732,Fran**-EBther,  ffeu 
No.  Gnbriel  Humbert,  dont  il  eut: 

1.  Françoise-Esther-Marie,  née   1733,    ép. 

10  juillet  1757 

2.  Paul  qui  suit. 

XI.  No.  Paul  LuUin,  né  1734,  du  CC. 

Ép.  i3  juillet  1760  Marie-Cath",  f. 
de  J"-Jaq.  I^ong,  dont  il  eut: 

1.  Madelaïne,  n.  1761. 

2.  Marie-Françoise-Thérèse. 

3.  Jean-Jaq.-Pierre  ,  qui  suit. 

4.  Marguerite. 

5.  Jean-Antoine. 

XII.  Jean-Jacques-Pierre  Lullin,  né    1767,  D. 

C.  R.  1814. 

Ép £  de Morin,  dont  il  a  : 

I.  Faul-Élieée  qui  suit. 

XIII.  Paul-Élisée  Lullin,  auditeur,  1828. 

Ep.  Susanne,  f.  de  Charles  -  Marie 
Dunant,  D.  C.  R.  dont  il  a: 
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VIII.  Ko.  Pierre  Liilli»  (.£,4e  Jean  «t  de  Fcan*' 

Duplex)  né  i6i5. 
Ép.  i65i  Judith,  f.  d'Auguslm  Qiwîuet  et    de 
Pernette  Graugiet,  doat  U  eut  :. 
.  I.  AugusUo  >  lié  i€5i. 

2.  Jeaone-Pernelte ,  Of  l653^ 

3.  Jean  ,  né  i654- 

^  Louise,  née  i6iS6<  ,     . 

&.  Madelaine,  née  1659^ 

VI.  No.  Antoine  Lulliu  (  t  de  Frauçoîs  et  (fe- 
Mye  Jaillet  )  conseigneuf  de  Touruay», 
du  ce.,   1697 

Ép.  i  )  3o  ipat  i56S,  Jeanne  (le u  No. 
Jeau-Louls  Favre»t  "^  J"'"  ï58i ,  a  ) 
3i  décembre  i5&i  M^ieffeuNu..Micliek 
Comle. 

11  eat  du  pcenuer  Ut  ^ 
,1.  Jeanne,  if.  iSja.. 
2,  Jeaq,  fléi575. 

Ei  du  seconde 
..   3.  Jeflnne»  p, 'i583. 

4.  Françoise,  n.  1 585^, f '.1646,    ép.  i)    iffoi 

Daniel  P^tac;,  2)  %€34  „N«:-  Ay«i.é  Éfeu  ■ 
N9.  M9i:in  G^Uatin.,    , 

5.  Maiiâ,  néç  loôfî,  étouffée  accidenté llement 

par  sa  nourrice  ,  1587.- 
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6.  Jeanne,  n.  i588. 

7.  Pierre  qui  suit. 

8.  Jeanne*  n^e  1593. 

9.  Catherine,  née  1596. 

10.  Jeanne,  née  1698,  f  i634  ,  fem.   de  No. 

Jean  de  Normandie,  1617. 
ti.  François,  né  t6oo. 
VU.  No.  Pierre  Luilin,  né  1590,  Kctél*  des  ap- 
pellations  1619  ,  cons"*   i6a4f  syndic 
1637  ,  t  »654. 

Ép.  1624  Marguerite,  f.  de  No.  Jean 
de  Normandie ,  t  28  fév.  i65o,  dont 
il  eut: 

1.  Jean,  né  i6i5. 

2.  Marie»  n.  1 6 1 7 ,  fem.  de  Jean  Buisson  C.  G.  ,t 

en  couches,  1637. 

3.  Jean,  né  1619,  <iuî  suit. 

4'  Pierre,  né  1621 ,  dont  la  postérité  sera  dé- 
taillée après  celle  de  Jean. 

5.  Michel,  né  1624,  f  d'une  chute,  1628. 

6  Jean- Antoine ,   dont  la  postérité  sera  dé- 
taillée après  celle  de  Pierre. 

7.  Domaine,  né  i63o,  dont  la  postérité  suivra 
celle  de  Jean  Anl*. 
VIIL  No.  Jean  Lullin,    né  1619,  cons"   i655, 
syndic    i66r,  envoyé  en  France  1667, 
testa  1676,  fia  même  année. 
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Épw  1  )  Catherioe ,  f.  de  No.  Jmq- 
Louis  Calandrinî  et  G"*  Tutreltinî  a) 
Anne ,  C  de  No.  Duiid  Le  Fort  el  de 
Judith  RiUiet. 
Il  eot  du  premier  Ut  : 

I.  Pierre  qui  sait. 

2.1saac,f  s. e.d'AndrienaeFarre, épousée  i68t. 

3.  Ësther-Madelaioe,  fem.  de  No.  Jean  Trem- 

blejr,  aad'. 

4.  Marie*  fem.  de  No.  Théodore  Grenus,  syndic. 

5.  Anne-Cath  '",  fem.  de  No.  César  de  SauMure. 

6.  Camille ,  fem.  de  No.  Jaq.  Dansse. 

7.  Renée,  fem.  de  Sp'-Etienne  Yautier,  aud'. 

8.  Jaques ,  f  avant  son  père. 

g.  Jean-Antoine,   dont  la  postérité  sera  dé- 
duite après  celle  de  son  frère. 
£t  du  second  lit  : 
10.  Judith ,  fem.  de  No.  Jean-Jaques  Rigot. 

II.  Marc,  dont  la  po^érité  icrd  détaillée  après 

celle  de  J^-Ànt". 
IX  No.  Pierre  Lutltn  ,  né  1646»   Cons'   t685. 
Syndic  1697,  f  1717. 

Ép.  1)  Madelaine,  ife.uNo.  Nicolas 
Rurlamachi ,  1 67  3  j  s)  Alexandrine  Fatio 
de  Duitlier. 
Il  eut  du  premier  lit  : 
I.  Judith,  née  1674. 
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3.  Jean  qui  suit. 

3.  Renée,   n.  1678*  fem.  iCgS^del^o.  Isaac, 
'■  ffeu  Jean-Ant*  piipaii. 

4-  Marie,  n.   1679,  fem.  1G97  de  No.  Jean- 
Jaq.,  f.  de  Barlli*' Lect. 
Et  du  second  lit  : 
'    5.  Sara ,  nëe  1691.  ' 

6.  Anne-Madelaine,  née  1696. 

7.  Pierre,  né  1697. 

■    8.  Marie- Aitnée,  née  1703. 
X  No.  JeanLultin,  né  1676,  cons*'  i7i9.  syndic 
1728,  t  1742." 

Ép.  le  7  HTril  170a  Sara,    f.  de  No. 
Alexandre  Ritlieti  dont  il  eut:    . 
■  I.  Judith,  n.  1703. 

2.  Susanne ,  n.  1704.)  fem.  (1731)  d'André 

ffeu  P"  Falquet. 

3.  ï^ierre,  ne  1707. 

4.  Renée,  n.  1709,  fem,  (1744)  de  No.  Fran- 

çois ,  f.  No.  JeaH  Rocca. 

5.  Jean-Antoine,  n.  1711. 

6.  Pierre ,  n.  1713,  qui  suit,- 

7.  Sara,  a.  1,715. 

Xi.  No.  Pierre  LuHin,  cbns"«ecrét' d'état  1762. 
Ép.3i  août  174-g  Sara,  f. de  No.Isaac 
Rilliet,  dont  il  eut  : 
I.  Marie- Aimée ,  n.  1751. 
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XX.  No.  Jean-Antoine  I^liii  (f»  de  Jeai)  et  de 
Catherine  Cnlandrinî  )  ,  testa  le  i6  dé- 
cembre 1707,  léguant  cinq  mille  six 
cents  écus  blancs  aux  établissemens  de 
.charité,  soixante  raille  écus  i  sa  fille» 
la  chaîne  et  médaille  d'or  que  son  père 
«voit  reçues  du  Roi  de  France  en  1661 , 
à  son  fîls  aine ,  et  des  legs  k  beaucoup 
de  personnes. 

Ép.  Anne-Madelaine,£  de  David  C^ipip 
et  de  Théçdprft  Thellusson*  dont  il  eut: 

1.  Jean,  né  1692.  .1 

2<  Ami ,  né  i^Q^  t  qui  suit.  .        .  . 

3.  Marthe,  néifoi. 
X.  No.  et  Sp.  Ami  Lullîn ,  pasteur  à  la  FuKtçrie , 
prédicateur  distingué  ,  professeur  en 
histoire  ecclésiastique,  recteur  de  l'a- 
cadémie, né  1695,  t  18  déconibvi756. 
On  a  de  lui  un  rolume  de.  sermons»  pu- 
bliés après  sa  mort,  avec  son  portrait. 
Ep.  le  28  août  i73jf  Susaone  ÂW 
bertioe ,  ffeu.  No.  Fran'  de  Langes  de  Lu- 
tiières,  dont  il  eut  trois  enfans  morts 
avant  lui,  savoir  : 

I.  Marie  Charlotte,  0.  1735,  fem.  de  Jean- 
Jaques-Aodré  Boissier 

3.  Jean-AntQiuej.  1)4  1726. 
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3.  Antoine- Loais ,  né  1729. 


IX.  No.  Marc  LuUin,  fils  du  syndic  Jean  et  d'Anne 

Le  Fort ,  sa  2"  femme. 

Ép.    if>98  Sara,  f.   de  Jaq.-Fran* 
'   Fatio  et  de  Marie-Aymée  Lect,  dont 
il  eut: 
I.  Marie-Aymée,  n.  lyot  >  fem.  1722  de  No. 
Isaac  Rilliet ,  f.  de  Robert 
■    2.  Pierre,  n.  i7o3. 

3.  Françoise ,  n.    1704»   fem.   1724   ^^   No. 

Antoine  ffeu.  Jacob  de  la.  Rive. 

4.  Jean-Antoine,  o.  170$,  du  CC 

5.  Marc_,  né  1706. 

6.  Jean ,  né  1 707 ,  du  CC. 

7.  Gabriel,  né  1709,  qui  suit. 

8.  Charles,   né   1715,  colonel  au  .service  de 

Hollande. 

X.  No.  Gabriel  LulUn ,  né 

Ép.  Olimpe,  f.  de  No.  André  Gai- 
latin  (le  28  août  1740J,  dont  il  eut: 

1.  Anne,  n.  1741  »  fem.  16  mars  176a  de  No. 
André,  f.  de  J»  Fr«  Pictet. 

3.  Sara,  n.  1742,  fem.  28nov*'  1762  de  J^-L', 
ffeu  J^-Ja*  de  Tournes. 
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3.  Lucrèce,  n.  1750,  fem.  i5  janv'  1775  de 
Mo.  baac  Pictet ,  syndic ,  f.  *de  Jaques , 
et  trois  fils  morts  sans  alliance. 


VIII.  No.  Pierre  Luilin  (  Bis  du  syndic  Pierre,  et 
de  Margu^  de  Normandie),  né  1621  , 
conseiller  1678,  f  '^79* 

Ép.  Sara ,  f.  de  No.  François  LuUin 
et  de  Susanne  Roset,  dont  il  eut  : 

1.  Marguerite,  fem.  de  Jaq.  Cramer. 

2.  Louise,  fem.  de  Jean  Sales  167g. 

3.  Catherine  ,  fem.  de  No.  Jean-I^éopold  de 

Senarclens ,  S.  de  Clarmont. 
4*  Susanne,  fem.  de  Sp*  Urbain  du  Molin. 

YIII.  No.  Jean-Antoine  LuMin  (  Gis  du  syndic 
Pierre ,  et  de  Marg'*  de  Normandie  ) , 
né  mars  1627  ,  S.  de  Dardagny,  Con- 
fignon  ,  Châteauvieux ,  la  Corbière  et 
Chalex,  cens"  1680,  syndic  1688,  f 
1708. 

Ép.  Françoise,  fem.  de  No.  François 
Grenus  et  de  Rose  Ausset ,  dont  il  eut  : 

1.  Rose,  née  i65(. 

2.  Jean  ,  né  i655. 

3.  Blichel,  n.  i656  qui  suit. 
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4.  Jean-Ant',  iië  16^7»  f  jeune. 

5.  Elizabelh,  n.    i658,  fem.  No.  Jean-Pierre 

Trembiey  1675. 

6.  Jaques,  n.  1660. 

y.  Pierre,  n.  1 66  i,f  jeune. 

8.  Ami,  n.  i663,  dont  l'article  suivra  celui 

de  son  frère  Michel. 
Q.  Marie,  fem.  de  No.  Jean  fiuîsson  i684> 
10.  Pierre,  n.  i665. 
I  ].  Françoise  ,  n.  1667  ,  f  jeune. 

12.  Jean-Antoine,  n.  1668. 

1 3.  Charles,    n.   1669,   dont   l'article   suivra 

après  la  postérité  de  son  frère  Ami. 
i4*Susanne,  n.  1670. 
_  i5.  Ciiarlotle,  n.  1671 ,  fem.  (1692)  de  No. 
Gabriel ,  f.  de  Marc  Conrad  Sarasin  S. 
de  la  Pierre. 

16.  Françoise,  n.  1673,  fem.  (1690)  NcFran" 

f.  d'Isaac  Piolet. 

17.  Jeanne-Elizàbeth,  n.  1674,  feifl.  (1694) 

Aymé,  fils  de  No.  Isaac  Le  ï'ort. 

18.  Jean-Louis,  né  1675. 

19.  Anne,  néft  1676,  fem.  de  Nt>.  Jean  Trem- 

ble/ ,  Jlls  de  Micbel. 

20.  Jaques,  né  1679.  ' 

21.  Sara,  née  i683. 

Toutes  ses  filles  eurent  120  ttiilïe  fl.'^  dot. 
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IX.  No.  Mtchet  Lullin ,  né  i656. 

Ëp.   1680  Catherine   Siau   No.  Jean- 
Louis  Calandrini ,  dont  il  eut  : 
f.  Jean-Jarfues. 
3.  Jean-Antoine  qui  suit. 
3.  Madelaine. 

Et  d'autres  enfans  f  s.*." 

X.  No.  Jean^Antoine  LuUin. 

'  Ép.  Gatherins ,  f.  de  No.  ^Trembley , 
dont  il  eut  ; 
I .  Elisabeth ,  n.  1713. 


IX.  No.  Ami  Lullin,  né   i663.  du  CC. ,  lesta 

iQ  avril    1701  (fils  de  J^-Ant'  et  de 

F"«   Grenus). 
Ép.  1688  Marie,  f.  de  No.  P"  Per- 

driau  ,    cons"'' ,  et  d'Andrîenne  de  la 

Rive,  dont  il  eut  :  -  ..i 

I.  Elisabeth  ,    n.    1690,   ép.   26  avril    1710 

Etienne  Banquet,  h.  G. 
i.  Jean-Antonae ,  n.  i6gi ,  qui  suitt 
3.  Àndritinrie,  n,  1694. 
4>  ik>rothée^  n.  1695. 
5.  Bfirthélemi  j  n.  1696,  dont  l'arfitle  suivra 

celui  de  s«n  frère. 

X.  No;  Jean-Antoine  CuUin  V  n.  1691  ,  du  CC. 
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Ép.  1722  Philippe-Marthe,  f.  de  No. 
Claude  Claparède , .  cons'"  du  roi  de 
Prusse  ,  B.  G.  ,  dont  il  eut  : 
I.  Jean  -  Louis  qui  suit,  et  quatre  autres  en- 
fans  f  5.  a. 
XI.  No.  Jean-Louis  Lullîn ,  cap"''  au  service  de 
France,  et  chev'  de  l'ordre  militaire, 
nommé  Lullîn  de  Vercourt. 

Ép,  177O  Anne,  £de  Jean-P"  Jolivet, 
dont  il  n'eut  qu'un  fils  f  s.  a. ,  avant  lui. . 


X.  No.  Barthélemi  Lullin  (fils  d'Amédée  et  de 
Marie  Perdriau),  né  i696'> 

Ep dont  il  eut  : 

I.  An  toi  ne- Barthélemi. 


IX.  No.  Charles  Lullin,  S.  de  Châteauvieux., 
Dardagny ,  Confignon ,  la  Corbière  et 
Chalex  (fils  du  syndic  Jean-Antoine  et 
de  Françoise  Grenus),  futcons**  17.14» 
syndic  1735,1  janvier  1761. 

Ép.  3o  juin  1 692  Marlhe ,  t  de  No. 
Michel  Humbert,  cous"',  et  d'Anne- 
Marie  Saladin  (son  père  lui  constitua 
3oo  mille  fl.,  et  la  dotdesa  femme  fut 
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de  I20  mille  A. ,  con*  i3  avril  i6g3).  H 
en  eut  ; 

1.  Michel  qui  suit. 

2.  Anne-Marie, n.]699,feni.(  1 7 i9)de Pierre, 

f.  J^-Jaq*  Bonnet. 
X.No.  fiCchel  LuUin,  S.  de  Châteauvieux,  etc.  etc., 
3o  sept.    169S,  cons^'    1738  ,  syndic 
1740,  premier  syndic,  f  1781. 

Ép.  22  sept.  i73oSusannej  f.  d'An- 
toine Saladin  ,  dont  il  eut  : 
I.  Antoine  qui  suit. 

3.  Marthe,  bat.  1 72^,  fem.  de  No.  Jo-B'*»  f.  de 

Benj"  Micheli. 
3.  Jean-Louis,  n.  1725,  f  s.  a. 
4>  Jaques-André,  n*  1728,  dont  l'article  sui- 
vra la  postérité  dé  son  frère. 
XI.  No.  Antoine  Luilin  de  Château  vieux,  né  1721, 
capit'  au  service  de  France  1744* 

Ép.  à  Ctiesne,  le  2h  juillet  1751, 
Renée,  f.  de  No.  Jean-Marc  de  la  Rive, 
dont  il  eut: 

1.  Charles-Jean-Marc  qui  suit. 

2.  Michel,  dont  l'article  Suivra  celui  de  son 

frère. 
XIL  Charles-Jean-Marc ,  Luilin  D.  C,  R. ,  com- 
mandeur de  Compesières,  lieut*  col' 
d«  la  milice. 
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£p.  Madelaine,  f.  de  Mo.  Gaspard 
Joly,  syndic»  dont  il  a  eu: 
I.  Antoinelte-Michëe,rein.  de.. ..  Fînguerlin. 

XIL  Michel  LulKn,  bat.  4  iév.  i-jS^.  (ûls  d'An- 
toine et  de  Renée  de  la  Rive). 

Ép.  Amélie -Christine,  f.  de  No. 
Charles  Pictet  et  de  Marie  Dunaot, 
dont  il  a  ea  : 
I.  CharleS'JMichel,  chef  du  burean  ides  étran- 
gers, soit  alien  office,  en  Angleterre,  où 
il  s'est  marié) 
3.  Adolphe,  f  8.  a- 

3.  Caroline-Jeanne-Amélie,  Cem.  de  No.  Henrt- 

Isaac-Mnx.  de  Budé. 

4.  An  loi  nette-Caroline- Marie  ,  fem.  de  Jacob 

Beaumont,  D.  C.  R. 

5.  Anne-Charlotte- Adélaïde,   fem.  de  Jean- 

Gabriel  Eynard ,  D.  G.  R. ,  bienfaiteur 
de  fa  Grèce. 

XI.  No.  Jaques- André  Lullin  de  Châteàuvicux 
(f.  du  syndic  Michel,  et  de  Susanne 
Saladin),  né  172B,  lieutenant-général 
auservice  de  France,  colonel  du  régi- 
ment de  son  nom,  chevalier  grand' 
croix  de  l'ordre  du  mérite. 
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Ép.   i6  juin   1771  Madelaliu! ,  f.  de 
Sp.  Jacob  Vernet ,  pasteur  et  profes- 
seur* dont  il  a  eu  : 
I.  Jacob-Frëdérîc  qui  sail: 
XII.  Jacob-Frédéric  Lullia    de  Châteauvieux  , 
D.  C.  R. ,  auteur  de  plusieurs  ouvrages 
célèbres  su^  l'agriculture  et  la  politique. 
Ép.  Marie-Jeanne-Elisabeth,    E^  de 
No.  Isaac- Fabri ,  '  cons" ,  et  de  Marie- 
Françotse  de  Carro  ,  dont  il  a  eu  : 

1.  Michel  Théodore,  captt'  aux  Gardes  suisses 

en  France. 

2.  Blanche-Catherine,  Eem.  de  No.  Jean-Edouard 

Naville,  syndic. 


VIII.  No.  Domaine  Lullin  (fils  du  syndic  Pierre 
et  de  Margu"  de  Normandie)  des  LX. 
Kp.  Antoinette,  £  de  No.  Paul  de  la 
Maisonneuve ,  et  d'Anne  Morlot  (  le  29 
nor.  t.664  I  ^  Chesne  ) ,  dont  il  eut  : 
.   I.  Jeanne  Françoise,  n.  i666> 
a.  Pierre  ,  n.    667. 

3.  Pierre,  n.  166g. 

4.  Renée,  n.  1671  ,  £em.  d%  Théod' ,  f.  de 

F«  du  Haroel,  C.  G. 

5.  Jaques ,  qui  suit. 
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G.  Marie,  n.  1674* 

'7.  Miellée. 

8.  Michel,  marié  eo  1720  avec  Anne-Marie, 

f.  d'André  Le   Maire   &   G. ,  dont  il 

n'eut  point  d'«nfans. 

IX.  No.  Jaques  Lullin,  s.  1673,  du  CC.  testa 

le  2.  nor.  lySi. 

£p.  17  mars  1705  Sosanne  ,  £.  de 
Sp.  Jean  Sales  et .  de  Louise  LutUa , 
4oat  il  eut: 

1.  Jean-Louis  qui  suit. 

2.  Renée,  n.  1707,  fem.  de  No.  et  Sp.  Jean- 

Louis  Calandrini ,  syndic  et  prof. 

3.  Pierre,  n.  1712. 
4-  Susanoe,  n.  i7i8< 

X.  No.   et  Sp.  Jean -Louis    Lullin ,    pasteur  , 

né  1705. . 

Ép.  Il  août  1743,  Charlotte  Cathe- 
rine ffeu.  Jean  Boissier,  dont: 

1.  Ami  qui  suit. 

2.  No.  Jean-Antoine  Lullin ,  né  1 7^9 ,  marié 

en  1794  avec  Jeanne -Michée,,  f.  de 
No.  Claude  -  Philippe  Claparède ,  pre- 
mier syndic,  dont  il  eut  une  fille  unique. 
'  d}CarolineLullin,  fem.deSp,  Fran'' 
Samuel-Béat-Louis  Gaussen ,  pasteur  à 
âatigny. 
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3.  Ursule*  nie  f}44* 
XI.M«.AiniLulUn,né  1748/pretiuer syndic  i8i4> 
Ép.  1}  i773Marie-Loui£e,  f.  de  No. 
Léonard  Boisson  et  Marie  fiertrandv 
3)  17&3  Louke,  f.  de  Pierre  Aubert».  doat  il 
n*eut  point  d'eofans. 
Jl  eut  du  premier  lit: 
I  »  CharleS'L^onard  qui  suU> 
X.  N(k  Charles-Léonard  LuHia»  né^  i7fii>  con- 
seiller, secrjt'-d'iétat. 

Ép.  Sophie,  f.  de  Jaques  Diodati» 
D.G.  R.a  et  de  Sophie  de  Morsier,  dont 
il  a: 


3.  ■ 

J'ai  {enu  a  ffonder  eetf e  généarogie  aussi"  eoni'^ 
plète  ^u'il  »'a  éié  possible,  d'abord  parce  que- 
c'est  celte  de  la  plus  ancienne  Emilie  genevoise ,. 
«t  que  par  la  multitude  de  sas  branches  elle  inté- 
resse plus  de  personnes  qu'aucune  autre,  ensuite 
pourqu'on  pètseËure  une  idée  approximative  du 
travail  d'un  généalogiste- 1  encore  ne-  peut-on  en. 
concevoir  que  très  fbiblement  tas-  difficultés  suc 
cet  aperf».  Le  grand  nombre  des  mêmes  noms  de 
baptême  qui  se  retrouvent  à  chaque  génération, 
demande  une  attention  extrême  et  très  fatigante. 
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Il  faut  observer  qu'il  y  avoit  à  Genève  encore 
d'bulres  Lullin  venas  poslëneurement,  les  uns  de 
Remorentin,  les  autres  de  St.-Cei^ue;  je  croirois 
volontiers  que  ces  derniers  étoïent  issus  de  ta  bran- 
che de  Jean ,  qui  s'expatria  en  1 54o  environ  ;  ifiais 
n'en  ayant  aucune  preuve,  je  ne  les  ai  pas  mis  ici. 
Ils  pourront  trouver  leur  place,  ainsi  que  les  au- 
tres, dans  on  des  volumes  suivans. 
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Le  nom  de  Favre  est  porté  par  tant  de  famil- 
les qui  n'ont  aucun  rapport  entre  elles,  qu'il  est 
nécessaire  de  distinguer  chacune  par  le  lieu  de 
son  origine.  Il  y  en  avoit  à  la  Roche,  àGreilly 
(on  leur  a  conservé  leur  nom  latin  de  Fabri),  à 
Piron,  à  Thoiry,  à  Faramand,  à  Divoune*  à  Be- 
gnins,  à  Sergy,  à  Gissier,  à  Corlonay,  à  Cluses, 
à  Jussy,  à  St.  Julien,  à  Russin,  qui  tous  ont  se- 
journé  à  Genève,  et  à  Genève  même  plusieurs 
familles  différentes.  Celle  dont  je  m'occupe  ac- 
tuellement est  originaire  d'Ecliallens,  au  pays  de 
Vaud,  mais  établie  à  Genève  long- temps  avant 
la  réformation. 

François  Favre,  i''  conseiller  d'état  de  cette  fa- 
mille fut  un  des  fondateurs  de  notre  indépendance: 
il  aimoit  ardemment  la  liberté  et  la  vouloit  en- 
tière; ce  qui  le  mit  aux  prises,  ainsi  que  s%&  nom- 
breux enfanE,.avec  le  parti  des  moines  défroqués 
qui  prétendoient  gouverner  Genève  ;  ils  ârent  tout 
au  monde  pour  le  trouver  ou  le  mettre  en  défaut, 
afin  de  pouvoir  le  condamner  et  se  partager  ses 
dépouilles  qui  en  valoieat  bien  la  peine  :  ils  l'ac- 
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cabloieot  d'injures  du  haut  de  la  chaire  et  les 
prodiguoîent  également  à  ses  filles,  moins  patien- 
tes que  lui  :  on  les  ciloit  en  justice  pour  le  moin- 
dre propos  contre  les  étrangers,  qu'elles  haïssoieot 
cordialement,  et  avec  raison. 

En6n  on  profita  de  l'affaire  de  son  gendre  Amé 
Perrin  pour  le  faire  arrêter;  mais  Messieurs  de 
Berne  intervinrent  en  sa  faveur  avec  tant  d'effi- 
cace, qu'il  fallut  le  libérer  presque  aussitôt.  Il 
étolt  Irop  connu ,  et  trop  considéré  en  Suisse,  pour 
qa'on  pût  être  impunément  inique  à  son  égard. 
La  rage  de  ses  adversaires  s'assouvit  sur  la  mé- 
moire de  son  fils  Gaspard,  qui  fut  condamnée  et 
ses  biens  confisqués,  pour  des  legs  à  ses  plus  pro- 
ches parens ,  sous  prétexte  qu'ils  étoient  ennemis. 
Le  peuple  fît  .si  peu  de  cas  de  cette  infâme  sen- 
tence ,  que  le  fils  de  Gaspard  fut  toujours  reconnu 
citoyen,  et  parvint  ensuite  à  la  charge  de  pre- 
mier syndic.  On  trouvera  beaucoup  de  .détails 
assez  singuliers  dans  mes  Matériaux  histori- 
çues  (i).  Je  me  borne  à  présent  à  signaler  Fran- 
çois Favre  comme  un  de  nos  meilleurs  patriotes 
et  sa  famille  comme  une  de  celle  qui  nous  ont 


(i)  Vojee  aussi  ceux  qns  M.  Grmm  a  coiiNg)t£s  dans  sea 
fngaieai. 
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donné  le  plus  grand  nombre  de  bons  citoyens  et 
de  dignes  magistrats. 

Armes  :  d'azur  à  la  face  d'or,  accom- 
pagnée en  chef  d'une  rose  d'argent  et 
en  pointe  d'un  fer  à  cheval  du  même. 

I.  Guillaume  Favre  étoit  propriétaire  k  Eschal- 

leas  vers  i45o  et  fut  père  de  Jean  qui 
suit  : 

II.  Jean  Favre  reçu  B.  G.  le  24  décembre  1 5o7 

pour  60  fl.  (  à  cette  époque  la  bourgeoi- 
sie ne  se  payoît  ordinairement  que  8  fl., 
mais  les  gens  riches  payoient  beaucoup 
plus  que  les  autres}»  f  i525,ép.  en  1480 
Jeanne  de  Poypon  alias  Nepla»  dont  il 
eut: 
I*  Vénérable  Pierre  Favre  ly  Dr.,  chanoïnede 
Lausanne. 

2.  Jeanne,  femme  de  Didier  Jaquet. 

3.  Antoine  qui  suit. 

4>  François  dont  l'article  suivra  celui  de  son 
frère. 

5.  Jean  marié  avec  Jaquema ,  f.  de  No.  Louis 

Plonjon,  syndic,  et  de  Marguerite  Ay- 
gre ,  dont  il  parolt  qu'il  n'eut  pas  d'en- 
fans. 

6.  Taquema  femme  de  No.  Jean  Gentil. 
lU.  Antoine  Favre,  des  LX 1 S37. 
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la  mémoire  fut  condamnée  et  les  bïeos 
confisqués  pour  des  faits  legs  à  ses  beaux- 
frères,  f  i556. 

Ép.  ig  juillet  i553  Louise  f.  de  No. 
Léger  Mestrezat  et  de  Louise  du  Four, 
dont  il  eut  : 
'•  Jean  qui  suit. 

^"    Jeanne  femme  de  No.  Pierre  Dopuis  1 B75. 
'  -^o.  Jean  Favre,  premier  syndic,  f  i  65  ans 
1621, 
Ép.  Catherine  fleu.  No.  Jean  Sève  » 
de  Lyon,  et  de  Catherine  de  la  Doy, 
dont  il  eut: 
*     -^rai  qui  suit. 
^*     •'ean,  conseiller-d'état ,  dont  l'article  suivra 
la  postérité  de  son  frère  Ami. 
"     -Jaques  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 
son  frère  Jean. 
*■     ^^therine,  femme  de  No.  Etienne  Rlllietf 

VI      IV,  '>"'^°' 

*^o.  Ami  Favre,  S.  de  Dardagny  et  de  Confi- 

gnon,  néiSgi,  Cons*'  1628,  syndic  1626, 

premier  syndic  ■(■  i653. 

Ép.  i)  i6j5  Michée  f.  de  No.  Daniel 

Roset  et  de  Jeanne  Franc. 

3)  Marie  f.  de  No.  Jacob  Anjor- 

rant,  premier  syndic,  veuve 
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de  No.  Pierre  Lect,  S.  de  Coa- 
fignoQ. 
Il  eut  de  la  première  un  fik  aniqae> 
I.  Daniel  qui  suit. 
TII.  No.DanielFavre,duCC.à  iGans.aud'à  i9. 
Ep.  4)  22  juin  1647  Edmée  f.  de  No, 
Pierre  de  Jaucourt  et  de  Françoise 
'     d'Anlezy,  petrte-fille  de  Louis  de  Jau- 
court et  dTEIiz*  de  la  Tremooille^ 
a)  1666  Elizabeth  ffeu.^ Mathieu  Ja-_ 
quemet,  du  Dauphin^.  Il  eut  du  pre- 
inîerTîh  *""  ' 

1.  Marie  Aymée,  n.  1648. 

2.  Anne  Catherine,  n.  16S0 

3.  Jean,  n.  i65i. 
^,  Jacob,  n.  i6S2k 

5.  Tjouise,  n.  i653. 

6.  Madelaine Christine,  n.  i6H4>- 

7.  Jean^  n*  i656. 

8.  Daniel,  n.  iGSy. 

9.  Jean  Pierre,  n.  i65g. 

te  Jean  Rodolphetenu  sur  les  fonts  de  baptême 
par  Jean-Rodolphe  Mey,  baillif  de  Nyoo, 
pour  Messieurs  de  Berne,  16B1. 

11.  Frédéric,  n.  1662 

12.  Jaques,  né  1664* 

Et  du  second  Ut  : 
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i3.  Elisabeth,  n.  1666,  mur.  1684  avec  Jaqucc  C 

de  Jaques  Dunant*  C  O. 
14.  Hélène,  D.  1667. 
i5.  Sara^n.  i66g>  f  jeune. 

16.  Mat^uerite,  n.  1670. 

17.  Charlotte,  n.  1671* 

18.  Jeanne  Françoise*  n.  1674* 

19.  Sara»  D.  167g* 


TI.  No.  Jean  Favre  (fils  de  Jean  et  de  Catherine 
Sève)  Con8«et  Trés"-G^n'  i654  ,  f  la 
même  année. 

Ép.  i)  1624,  Jeanne  f.  de  No.  Michel 
Boset  et  de  Judith  de  Normandie;  2) 
Hélène  ffeu.  messire  Pierre  Durcot,  B*^ 
de  Ja  Grève,  S.  de  la  Boussière,  de  St.- 
Denis,  de  Boutebols  et  de  St.-Aubin. 

Il  eut  de  la  première  : 

1.  Jean  qui  suit. 

2.  Jeanne  femme  de  No.  Jean  Sarrasin. 

3.  Sara  femme  de  No.  Pierre  Piclet 

4*  Ami  qiû  testa  le  9  août  1688,  f  8.a. 
VII.  No.  Jean  Favre. 

Ép. 

I  )  François. 
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VI.  ?4o.  Jaques  Favre  (5U  de  Jean  et  de  CalIie- 

rineSéve),  Cons*'  eu  t6a5,  syndic  1661, 

t  1662. 

Ép.  Françoise  f.  de  No.  Jacob  Anjor- 

rant  premier  syndic>  et  de  Marie  Fa- 

rre  du  Lac,  dont  il  eut: 

1.  Jean  Jaques,  qui  suit. 

2.  Eve  femme  No.  Pierre  Sarrasin,  conseiller. 

3.  Andrienne  femme  No.  Etienne  Turretini. 
Vil.  No.  Jean-Jaques  Favre,  Cons"  et  Irésorieiv 

générai  eu  1667,  f  1669. 

Ép;  Mai^uerite,  sœur  de  No.  Simon 
Piètre  de  la  Croix,  lequel  r^sidoit  en 
i665  au  château  de  Bresse,  paroisse  de 
ChaVeyriac ,  au  bailliage  de  Bresse.  Il  en 
eut: 

I.  Simon  Pierre,  né  i635  f  jeune. 

a.  Jaque>>  né  16S4  qui  suit. 

3.  Marie,  née  i655. 

4.  Jacob,  né  i658,  dont  l'article  suivra  celui 

de  son  frère. 

5.  Jean.. 

6.  Bartbélemi.  -_ 

7.  Susanne. 

8.  Louis. 

g.  Andrienne  femme  deNo.  Guillaume  de  Budé, 
S.  de  Fernex. 
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VIII.  No.  Jaques  Favre,  S.  de  la  Gara>  né  i654, 

Cons^  en  1695,  syndic  i703>  Premier 
syndic. 

Ép.  1683  Dorothée,  f.  de  No.  Jean- 
Louis  Calandrinî  et  de  Marie  Hertner, 
dont  il  eut  : 

f.  Jacob  qui  suit. 

2.  Marie,  fetn.  de  No.  Gabciel  Rilliet 

IX.  No.  Jacob  Favre  »  premier  syndic. 

VIII.  Jacob  Favre  (flls  du  conseiller  Jean  Jaques 

et  de  Marguerite  de  la  Croix),  né  16S& 
Ép.  16  avril  1691»  Louise  t  de  No. 
Pierre  Sarrasin. 

1.  Pierre  qui  suit* 

IX.  No.  Pierre  Favre,  né  iGgS. 

Ép.  1)  1722  Saraf.  de  Gédéon  Mal- 
let,  t  à  37  ans,  18  novembre  1 727  ; 

2)  i733Su5anne,ffeu.  Jean-Pierre 
Jotivet. 
Il  en^  du  premier  Ut  : 
i.  Andrienne,  née  1727. 
£t  da  second  : 

2.  François  qui  suit. 

X.  No.François  Favre,  n.  I736,  établi  à  Marseille. 

Ép.  Marguerite,  f.  de  Guillaume  Fu- 
zier  Cayla,  dont  il  a  eu  : 
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I.  Gaillaume,  qui  suit. 
3.  Pierre,  né  1773. 

3.  Anne  Caroline  Susanne  Is^ielle,  n.  i78o. 
XI.  Guillaume  Favre»  né  1"  juin  i770>  D.  C  R. 
1814. 

Ép.  Catherine,  f.  de  Jean  Bertrand  et 
Cath°^  Martin,  dont  U  a  : 


IV.  No.  Domaine  Faire  (fils  de  François,  cens'') 

du  ce.  t  âgé  de  46  ans,  le  i3  janr.  1 585. 
Ép.  Nicolarde,  f.  de  No.  Mathieu  Man- 
lich  et  de  Clauda  Pollïer ,  dont  il  eut  : 

1.  Louis  qui  suit. 

2.  Mai^uerite,  fem.  (  1 57g)  de  No.  Jean  Sarrasin. 

3.  Susanne,  fem.  No.  Franc*  de  Chapeaurouge. 

4.  Étienna,  fem.  i)  de  No.  Michel  d'Arlod  ;  2)  de 

No.  Jean  Chenu. 

5.  Marie  fem.  de  No.  Etienne  du  Yillard. 

6.  Abel. 

V.  Noble  Louis  Favre  des  LX  f  1640* 

Ép.  Esther,  f.  de  No.  Michel  Roset, 
premier  syndic,  et  de  Claude  de  Roches, 
dont  il  eut: 
I.  Louis  qui  suit. 


.invGooj^le 


FAVRE.  135 

2.  Dorothée,  née  1590,  fem.i)  de  Hugues  de 
Croso  ;  a)  de  Jaq.  Vuaillet,  proc"^  du  Roi 
au  bailliage  de  Gex. 
VI.  No.  Louis  Favre,  né  iSgS,  f  >644- 

Ép.  1626  Jeanne  f.  de  Daniel  Yuaillet, 
cons"  et  proc'  du  Roi  au  bailliage  de 
Gex. 
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Ce  nom  a  été  estropié  comme  tant  d'autres  ; 
on  l'écrivoit  communément  Offichet,  Aufîchet, 
Officier,  et  souvent  on  y  substituoit  le  nom  de 
baptême  du  père  de  celui  dont  on  vouloit  parler, 

^■le  nommant,  par  exemple,  Boniface  Peter.  Celte 

'vfc"**"*  ^  ^O""'  P^u  séjourné  à  Genève;  mais  son 

•é)aur  y  a  été  singulièrement  utile.  Elle  étoit 

.  originaire  de  Gessenay,  où  Boniface  Hoffischer 
avoit  conservé  des  relations  qui  nous  furent  ex- 
trêmement avantageuses  pour  la  guerre  avec  le 
duc,  comme  on  le  verra  dans  mes  Matériaux  his- 
toriques. Je  n'en  parle  ici  que  sous  ce  rapport,  car 
ce  que  J'en  puis  dire  d'ailleurs  ne  sauroit  guère 
se  nommer  une  notice  généalogique. 

I.  Pierre  Hoflîscher  étoit  prieur  de  la  confrérie 

du  Saint-Esprit,  des  Allemands  (suisses) 

en  i5ii.Il  eut  deux  fils: 
I.  Boniface  qui  suit. 
a.  Guillaume  nommé  avec  son  frère  en  i5i3 

et  ).522. 

II.  Boniface  Hoffischer  fut   député  à  Fribourg 

pour  les  affaires  de  la  ville,  et  c'est  dans 
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ses  lettres  au  G>nseil  que  j'ai  trouviî  son 
véritable  nom.  Il  fut  aussi  une  des  vic- 
times du  parti  intolérant  en  i54o< 

Ép.  par  contrat  du  22  janvier  i522, 
Claudia  f.  de  Lancelot  Gaillard,  B*  de 
Seyssel,  qui  lui  apporta  1,400  fl.  de  dot 
et  200  fl.  en  vétemens  nuptiaux.  Il  en 
eut  des  enfans,  qui  furent  chassés  de 
Genève  avec  sa  femme  et  ses  domesti- 
ques, après  qu'on  l'eût  obligé  i  prendra 
la  fuite.  Il  étoit  du  nombre  de  ceux  qn'on 
a  condamnés  sous  le  nom  d'Artîchanz-, 
parce  qu'on  vouloit  s'en  débarrasser  à 
tout  prix:  c'étoient  ceux  qui  faisoient 
le  plus  d'ombrage  au  parti  rigoriste,  et 
leurs  biens  étant  considérables,  on  s'en 
empara  par  le  moyen  inique  de  la  confis- 
cation, déclarée  illégale  par  ces  mêmes 
franchises  pour  lesquelles  ilsavoient  versé 
leur  sang  et  dépensé  leurs  patrimoines. 
Les  partis  sont  morts;  la  vérité,  quoique 
tardive,  finit  par  se  faire  jour,  et  par 
remettre  chacun  à  sa  place.  Triste  con- 
solation pour  de  si  noires  ingratitudes  ! 
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C'est  encore  une  des  familles  qu'on  peut  réunir 
sous  la  bannière  de  'Sic  vos  non  vobis».  Peu  de 
gens  avoient  fait  autant  que  Michel  Sept  pour  la 
ville  t  et  il  en  fut  bien  indignement  récompensé. 
Armes  :  Une  croix  dont  la  traverse  est  posée  en 
biais ,  et  le  pied  entrelacé  par  la  lettre  S.  Chaque 
individu  mettoit  l'iniliale  de  son  nom  de  baptême 
eu  dessous,  comme  on  peut  le  voir  à  l'Armoriai. 
I.  Baltbazar ,  aussi  souvent  nommé  Baptizard 
Sept,  hab*  de  la  paroisse  de   Sainte- 
Croix,  fut  reçu  B,  G.  le  4  juillet  i477t 
possédoit  en  1487  des  biens  procédés  de 
l'héritage   de  Pierre   ffeu   Antoine  de 
Veyrier. 

Ép.  Jeanne veuve  en  i5i8,  vi- 
vant encore  en  i5zQ> 
Il  en  eut  : 

1.  Michel  qui  suit. 

2.  Antoine  nommé  dans  une  reconnoissance 

de  son  frère  i  BSy. 
IL  No.  Michel  Sept,  syndic  1629,  fréquemment 
employé  comnie  député  en  Suisse,  pre- 
mier syndic  en  i534. 
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Ep.  Pernette  ffea  No.  Jean- Louis 
Ramel ,  syndic,  dont  il  eut  :  — - 

".  Jean-Baptiste  Sept,  conseiller  i55iel  54, 
banni ,  marié  avec  Clauda  f.  de  No. 
Claude  Bonna  dit  Pertemps,  syndic. 
3<  Jean-Bal thazar  Sept,  auditeur  et  des  LX  en 
i554,  marié  avec  Andrienne  f.  de  N(k 
et  PiMss'  Seign'  Jean  de  TJvron,  conseî- 
gneur  de  Marval,  Chalex,  Dardagny  et 
Russin,  S.  de  la  Tour  de  Vey  et  de  San- 
tonet  en  partie,  et  de  No.  Paonne  Je 
la  Bottière. 

^-  IVlicbel  Sept  sous  la  tutelle  de  sa  mère  ea 
1^44  Avee  ses  frères ,  banni ,  et  ses  biens, 
confisqués,  viv*  en  1555. 

^*  -^ntolna  femme  de  No.  Pierre  Bonna,  syndic^ 
par  contrat  du  3o  juillet  1537. 

**.*'®^ti  Sept,  des  L  en  i53o,  âg.é  de  soixante  ans 
en  1524,  devait  être  frère  de  Balthazar. 
Ép.  Mye  ffeu  Etienne  Dufour  B.  G.,. 
laquelle  testa  le  26  jaiHet  iSig,  en  fa- 
veur de  son  mari,  lui  substituant  les 
filles  d'un  premier  lit,  à  ce  qu'il  parolt. 
Il  en  eut: 
'     t\o!ande  Sept. 
,    *     Guillaume  Sept.. 
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T^e  nom  de  Jean  Pécolat  a  été  avili  d'uD  côté 
par  des  historiens  qui  l'ont  représenté  comme 
une  espèce  de  boufTon  de  société,  parasite  et  invité 
seulement  pour  ses  bons  mots;  il  a  été  illustré 
d'auire  part,  et  célébré  comme  celui  d'un  mar- 
tyr de  la  liberté  par  ceux  qui  ont  raconté  qo*il 
e'éloit  coupé  la  langue  pour  ne  compromettre 
personne  à  la  torture.  Les  deux  versions  sont  - 
également  fausses,  et  de  soties  inventions  de  Bo- 
nivard.  Les  deux  procès  de  Pécolat  ont  été  con- 
servés, et  je  les  publierai,  au  moins  en  extrait^ 
dans  mes  Matériaux  historitjues.  Il  n'y  est  pas 
question  de  ce  fameux  trait  de  langue  coupée. 
Toute  cétie  partie  de  noire  histoire  a  été  brodée 
des  plus  impudens  mensonges  par  Bonivard,  et 
prouve  le  cas  qu'on  doit  faire  de  sa  chronique.  Il 
y  a  autant  de  faussetés  dans  l'histoire  du  procès 
de  Berlhelier. 

Pécolat,  loin  d'être  un  héros  si  extraordinaire , 
chargea  très  gravement  ses  amis,  quand  on  l'ap- 
pliqua à  la  torture:  il  n'y  a  pas  de  quoi  lui  en 
faire  de  trop  sérieux  reproches,  parce  que  per- 
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sonne  ne  pouvoit  résister  à  de  sï  horribles  tour- 
fnens;  mais  il  ne  falloit  pas  lui  prêter  des  actions 
béfoiquesj  uniqement  ponr  rendre  l'évoque  Jean 
deSavoye  plus  odieux.  Cet  évéqpe  ne  le  fit  point 
leiiir  à  la  corde  devant  lui  lout  le  temps  de  son  di- 
oer;  il  n'assista  à  aucun  de  ses  interrogatoires, 
et  ne  dinoit  pas  dans  le  lieu  oii  l'on  infligeoît  la 
torture.  Bonivard  délestoit  Jean  de  Savoye  parce 
qu'il  l'avoit  supplanté  dans  l'abbaye  de  Pignerol^ 
et  il  a  inventé  toutes  ces  circonstances,  «t  bien 
d'autres  pour  se  venger  de  lui. 

Mais  Pécolat  n'étoit  point  un  pauvre  hère  ré- 
duit à  dire  des  bons  mots  pour  accroclier  un 
dîner.  Sa  famille  avoit  constumment  siégé  dan& 
le  Conseil  dès  le  commencement  du  lâ'^  siècle, 
et  son  frère  et  lui  jouèrent  un  râle  assez  distin- 
gué, indépendamment  du  Fameux  procès. 
là  Pierre  Courtilliel  dit  Pécolat ,  syndic  en  i4o9> 
étoit  neveu  de  No.  Jean  de  Rossillon  , 
qui  le  nomma  héritier  avec  sa  veuve  ^ 
avant  i^oS,  il  vivoit  encore  en  i^^S- 

Ép,  Jeannette  £  de  Perret  4'Avignon 
B.  G.  Il  en  eut  : 
I.  Renaudin  Courtilliet  dit  Pécolat,  vivant  en 

,  i43o,  et  probablement 
3.  Etienne  Pécolat,  conseiller  i474»  q"'  laiss» 
une  fille,  Hugonelte  femme  de  Jaque» 
Roljin.. 
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3.  Jaquetnet  Courtilliet  dit  Pécolat,  qu!  épousa 
Michée  f.  de  Pierre  de  Faucigny  dit 
Monlhoux,  C.  G. 
*4'  Jpan  Courtilliet  dit  Pécolat,  qui  suit: 
IL  Jean  Courtilliet  dit  Pécolat,  C.  G.  testa  le 
4  octobre  1478:  il  avoit  des  maisons 
rue  de  la  Poissonnerie. 

Ép.  Jeannette. .,  .qu'il  substitue  & 
ses  enfans,  nommés: 

1.  François,  vivant  en  i494  ^^  i5o5,  père  de 

Péronelte  iSog. 

2.  Antoine,  qui  suit. 

3.  Guillaume. 

4*  Jeanne  testale  25  février  i5i8  femme  i)  de 
Baudissard  Balard,  dont  elle  étoit  veuve 
en  i5o8;  s)  de  Pierre  Antoine  notaire 
apostolique;  3)  de  Jean  Vincent  D'' Méd. 

III.  Antoine  Pécolat,  syndic  eh  i5o4>  paroissien 

de  la  Madeleine  i5o5,  ép.  Jaquemette.... 
nièce  de  Messire  Claude  Fusier,  chape- 
lain, dont  il  eut  : 

1 .  Jean  Pécolat,  qui  a  donné  lieu  à  cet  article, 

du  L  en  iSsâ  et  26. 

2.  Etienne  Pécolat  qui  suit. 

3.  Féronette,  femme  de  No*  Claude  Etienne 

Bérenger,  huissier  ducal. 

IV.  No.  Etienne  Pécolat,  trésorier  des  biens  des 
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condamnés  (mammelucs)  en  i53o,  des 
L  en  15.26. 

£p.  Madelaine  Corneille,  dont  il  eut: 
ï>  Claude, 
a.  Louis. 
3*  Jean. 
*■  Jeanton. 
5-   Antoine. 

Ces  cinq  frères  étoient,  en  i54o ,  sous  la  tuletle 
oe  N^o.  et  Egrf  Urf)ain  d'Avonex  et  de  Jean  Ba- 
'^rd  C.  G. 
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II.  No.  Jean  de  la  Mare,  fils  puinë  de  Janin,  fut 
syndic  i5i3,  conseiller  i5i8,  et  vivoit 
encore  en  l524* 

Ép.  No.  Gasparde  Deifîlia  Magnîn ,  d« 
Cliambéry,  dont  il  eut: 

1 .  No>  Jean  Antoine  de  la  Mare. 

2.  No.  Pierre  de  la  Mare,  demeurant  à  Mar- 

linge  en  i56l 

Ep.Clauda,Favre  veuve  de  No.  Claude 
Pertems:  Elle  vivoit  avec  Lui  en  i544) 
et  c'est  probablement  de  ce  mariage  que 
desceiidoît  No.  Pierre  ffeu  No.  Jean  Bap- 
tiste de  la  Mare ,  natif  de  Chambéry , 
demeurant  à  Marlinge,  marié  par  con- 
trat du  9  juin  1597  avec  Marie  ffeu  Sp. 
Laurent  de  Normandie,  veuve  de  No. 
Jean  François  Pitard. 
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11  y  a  eu  à  Genève  plusieurs  familles  de  ce 
nom,  qui  n'avoient  aucun  rapport  entre  elles. 
Elles  pourront  toutes  trouver  place  dans  cet  ou- 
vrageimais  celle  dont  je  vais  donner  la  généalo- 
gie est  distinguée  par  le  conseiller  Jean  Aubert, 
massacré  à  Bonne,  en  i58g,  au  mépris  d'une  capi- 
tulalion. 

L  Jean  Aubert,  de  Langres  fut  reçu  B.  G.  i4g3; 
il  laissa, 
1.  Henri  qui  suit. 
II.  No.  Henri  Auberlj  Cens"  iSSy,  syn^c  1649, 
Lieut*  1557 1 1576. 

Ép.  i)  Gauda  Marquet; 

2)  Etienna,  fem.  de  No.  Louis  Gautier; 

3)  Françoise,  f.  d'Egrége  Nicod  Roux. 
Il  eut  du  premier  lit  : 

1.  Pernette,  femme  de  Claude  Pillet. 

2.;  Michée,  femme  i)  de  Jean  du  Péril;  2)  de 

Pierre  Saxod. 
3.  Michée,  femme  de  No.  Girardin  Gesson  de 

Fernex. 
Du  second: 
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9UPAV,  «ntrafoii  Dn  VAM,  en  lirtin  da  Pane. 


Lucain  Dupan  II  du  nom,  ayant  été  du  nombre 
des  Genevois  qui  préparèrent  les  voies  de  notre 
indépendance,  en  recherchant  l'alliance  de  Frî- 
bourg,  je  le  place  parmi  les  fondateurs  de  la 
liberté,  (juoique  son  âge  très  avancé  à  l'époque 
des  grands  mouvemens  ne  lui  permît  plus  d'y 
jouer  un  râle  bien  animé  ,  puisqu'il  avoit  95  ans 
àl'époquedesa  mort  en  1 53 1.  Son  fils  Claude  fut 
On  des  personnages  les  plus  distingués  de  la  Ré- 
publique ,  parce  qu'il  embrassa  la  réforrnatktn 
avec  ardeur,  et  fut  un  des  amis  de  Calvin.  Dès- 
lors  cette  famille  a  produit  un  très  grand  nombre 
de  magistrats  fort  distingués  par  leurs  talens.  Mi- 
chel Dopan,  frère  de  Lucaïn,  fut  du  parti  ducal 
en  1527;  mais  ses  enfans  suivirent  celui  de  la 
République, et  son  pelit-fils  Jacques  fut  tué  à  la 
bataille  de  Châtelaine  en  tSgi. 

Armes  :  écarlelé  ;  au  1  et  4  coupé  ;  au  i  du 
coXipé  de  gueules  à  la  claye  d'or;  au  2  du  coupé 
d'nzur  à  2  bandes  d'or;  au  3  et  4  de  l'ëcartelé 
d'azur,  à  la  fasce  abaissée  d'or,  supportant  un 
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7.  Barlbélieniit  prêtre,  eut  une,fiUe  naturelle, 

nommée  Andretle.    . 

8.  Philippe, 
g.  George. 
i(s  Janine. 

III.  Jean  du  Fan  testa  le  7  avril  i4g8. 

Ép.  Marguerite  Cotti,  sa  cousine  ger- 
maine ,  fille  de  Pierre  Cotti ,  de  Vigon , 
et  de  Catherine  Dupan  :  elletesta  le  1^*'  fé' 
vrier  1 5o  i  devant  Antoine  Bey,  notaire, 
à  Vigon.  Le«  Dupaq  héritèrçnt  de  son 
chef  la  chapelle  dts  Cotti ,  fondée  par 
son  père.  —  Sea  enfans  Ploient  : 
I.  Lucain  qui  suit. 

3.  Séraphin  du  Pau  épousa  Pétrin»  de  Beys , 
dont  il  eut  : 

a.  Barthélemi  qui  fit  une  branche  à 
Vigon. 

b.  GoArcdo. 

c.  Stéphanie. 

3.  François  épousa  Marguerite  de  Beys.- 

4.  Biaise. 

5.  Michel,  auteur  d'une  branche  genevpise, 

qui  se  trouvera  à  la  fin  de  cette  généa- 
1(^. 

6.  Antoine,  chanoine  de  Turin,  i5i8. 

7.  Thomassine,  femme  de  Silanio  de  Nigri. 
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'i*  Aotonia,  femme  de  BerUn  fiaqd. 

Vi'  Lucaîa  du  Pan  a"  du  nom,  reçu  B.  G>  1488» 
et  B*  de  Fribooi^  ea  iSq?,  du  CC  et 
diLfiX  t  i53i  âgé  de  g5  ans. 

£p.  Marguerite  f.  de  No*  Léon  Rellott 
de  Carignan,  et  d'ÉIéonore  de  Celéran  : 
elle  testa  le  1  o  août  ■  5 1 7  (  No.  Margue* 
rite  femme  de  No.  Lucain  du  Pan  )  de- 
yant  Bichardet ,  notdre,  en  faveur  de 
son  mari ,  dont  ell^  eut  t 
>•  Claude  qui  luit. 

%  Andréa  femme  de  No.  Àmi  Gerraix. 

3.  Përonette. 

4*  Rolet,  prêtre. 

^*  Jean,  vicaire  de  la  chapelle  de  la  Concep- 
tion à  Vigon,  iSzt. 

'6-  Pétrelipe  testa  à  Genève  en  i5i3,  devant 
Biphardet  notaire,  en  faveur  de  son  fils 
Amédée ,  elle  ne  nomme  pas  son  mari. 

7*  Pierre-aean,  du  GG  i535  t  «•  e.  de  Mau- 

rise  Fornéri* 
^»  Louise. 
3-  Amanda  femme  de  Michel  Vpisin  B.  G. 

*o.  Pierre,  religieux  cordelier,  embrassa  la  ré- 
formation en  i535. 
'    ï4o.  Claude  Dupan,  zélé  protestant,  du  CC 
i535,  conseiller  1^4^,  syndic  i546,  5o. 
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Tr^rier  1 55i ,  syndic  de  recbêf  et  ca- 
pitaine de  la  Fusterie ,  da  pOnt  dtt 
Rhône  et  de  la  Cité  i554,  lieutenant 
■  555  t  i566<  Le  2  mars  tSsS,  sa  mai- 
son d'Annemasse  fut  brûlée  par  les  Sa- 
voyards. 

Ép.  1)  Aiitoina  f<  de  No.  Jean  Aubier 

de  Massongter ,  t  9  i^^i  >^62  *  =))  J'^3""^ 

*  •  ■  •  morte  i*'  6^t«nibre  1 586  en  sa 

maison  aux  Barrières^ 

Il  eut  du  premier  lit  : 

I.  Antoina  femme  i)   de   François  Harval; 

3)  i573,de  Jean  Boulardi 
a.  Jean  qui  suit. 

3.  Marthe  femme  de  Pierre  Bernard. 
Vl<  No.  Jean  Dupan  s"-  du  nom ,  filleul  de  Calvin , 
duCG  i574,ConsP'i5«8,  syndic  1590, 
premier  syndic   161 8  f  4  Septembre 
i€3o,  âgé  de  87  ans. 

Ép.  1)1566  Française  feu  Pierre  Fe- 
ternat;  3)  le  28  avril  1574  Anne  f.  de 
Pierre  Veyras;  3)  i6o3  AréthuseOudée 
veuve  d'Etienne  de  la  Grange. 
Il  eut  du  premier  lit  : 
1.  Jaques  f  s  a.     '  ' 

Et  du  second  : 
2i  Remette  née  1579. 
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3^  Jeanne  femme  d'Âbrahain  ffeu  Julien  Ee- 

.     vrat,  en  t6o4< 
4  Mie  femme  de  Je«&  DesJEe. 
5^  Abraham ,  qui  suit. 

6.  Isaac,  né  i58& 

7.  Pierre,  né  iSBq*. 

8.  No*  Jacob.  Dupau,  né  i>595  du  CC  1622, 

Proc'  Gén*'  i635,  Con»**"  i637,  trésorier 
164,8»  syndic  16461  premier  .syndic 
1678,  lieutenant  i653,  etc. ,  f  s.  e.  de 
Marie  f.  de  No.  Âmi  de  la  Corbière. 

9.  Pïuilinc,  D^e  15917 

VU.  No.  et  Sp"  Abraham  Dupan*  ministre  à  Gex 
et  à  Genève,  testa  le  l8  novembre  1660 
i:iii68. 

Ép.  Marie   f^   de  Pierre  Thomeguex 
E!  de  Gex.  et  de  Qauda  Girod . 
dont  il  eut  : 
r.  Jean  qui  suit.  j   /■  f  ■ 

2>  AeéthUBe  femme  da  Spi  Pierre  cfe  ta  Fon- 
:  (aine,  ministre.  ' 

.  3.  Marie  femme  de  No<  Jean  Mestrezat. 

4.  Gabriel. 

5.  Jean  Antoine  dont  la  postérité  sera  détaillée 

.    après  cette  de  Jean. 

6.  Jacob,  dont  la  postérité  suivra  celle  de  Jean- 

Antoine. 
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Ylll.  No.  Jean  du  Pan  3*  du  umn,  né  1608',  ffro- 
fesseurdepliilosaphie  i63i,duCC  i649> 
CoQS^  i65o,  syndic  i655»  lieutenant 
i66d,  premier  syndic  1675»  f  1684. 

Ép.  Sara  C  de  No.  Jean  Galiffie»  Gons^ 
et  de  Jeanne  Rigaud,  t '^  '4  Daara  1644 
âg^e  de  3a  ans ,  il  en  eut  ;         - 
1.  Abraham,  qui  suit. 
».  Ami,  né  i634* 

3.  Jean-Louis ,  né  t635. 

4.  Jaooh,  né  i636. 

5.  Gabriel,  né  1640,  du  CG  i665,  châtelain 

1667  1 1668  8.  a. 

6.  Judith,  née  i64a. 

7.  Robert ,  dont  la  postérité  sera  détaillée  après 

celle  d'Abraham. 
IX.  No.  Abraham  Dupan,  né  i633,  du  CC  iGôâ 

t  i663. 

Ép.   1660  Renée  f.  de  No.  Vincent 

Burlamachi:  elle  se  remaria  en  1666 

avec  Nicolas  Baulacre,  ayant  eu  de  son 

premier  lit  : 
I.  Jean,  qui  suit. 
a.  Vincent,  né  i66s. 
3.  Jacob,  né  i663,  du  CG  1698,  testa  en  1 707 

et  1709,  ép.  Anne  Clat,  dont  il  n'eut 

qu'un  &ls,   mort  en  bas  âge.  U  avoit 
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une  fille  naturelle  nommée  Jeanne,  qui 
fut  légitimëe,   et   qui    épousa   André' 
Bonna. 
X.  No.  Jean  du  Pan  4*  du  nom,  né  1661  du  CC 

Ép.  Marie  f.   de  No.  Pierre  Rllliet, 
trésorier  général,  et  de  Sara  Trembley, 

dont  il  eut  : 

1.  ^ra,  née  i685;  femme  d'André  Mallvl. 

2.  Susanne ,  née  1691,  femme  de  No.  Louis- 

Frédéric  fibnet,  syndic. 


IX.  No.  Robert Dupan  (fils  de  Jean  3'  et  de  Sara 

Galifie)  né  1644,  du  CC  i€-}^,  auditeur 
1676,  procureur  général  1680  f  >684' 

Ép.  Marthe  f.  de  No.  André  Reviltiod 
et  de  Jeanne  de  Juges,  dont  il  eut  : 

1.  Sara,  née  1669,  femme  en  i684  de  No.  Bar- 

tbélemi  Galtatin. 

2.  Ami,  né  167 1< 

3.  Jacob,  qui  suit. 

4.  Michée-Charlotte,  famuM  de  No.  Jean-Louis 

Calandrini. 

5.  Eve,  née  1679,  f*^»^™^  d^  ^o*  Jean-Pierre 

Gallatin. 

X.  No..  Jacob  Dupan ,  du  CC  1 7o4»^t>()ifeur  1 70B, 
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G)ns*'  1732*  trëserier    lyâS»  syndic 

1736  t  1739- 
Ép.  Éléonore  Brière  »  dont  il  eut  : 
I.  Aym^e-Madelaine ,  femme  de  Jean-Jaques 

Jolivet. 
s.  Lonke-Éléonore  >  née  1 7 1 1 . 
3*  Barthëlemi  qui  suit. 

4<  Marc  dont  la  postérité  sera  détaillée  après 
celle  de  son  frère. 

5.  Ève-Michée,  née  1717  femme  17^9  d'Etienne 

Mallet  dont  elle  eut  le  célèbre  auteur 
politique  Matlet-Dupan' 

6.  Jacobt  du  ce  1758,  qui  épousa  une  pari- 

sienne dont  il  eut  deux  filles:  l'aînée 
mariée  k  un  M.  André,  i  Paris,  l'autre, 
Dorothée  femme  en  I785de  Jean>Louis 
Lamande. 

j.  Jean-François ,  dont  la  postérité  suivra  celle 
de  Marc. 

8*  Renée  femme'  de  No.-  Marc-Antoine  Lom- 
bard. 
XL  No.  Bartbélemi  Dupan,  né  1 7 1  z,  du  CC I746, 
Cens*'  I757,  syndic  I76L 
Ép.  1743  Marie  Gallatini  dont  il  eut: 

I.  Baithélemi,  né  Jy44' 

3.  André-Patrick,  qui  suit. 

3'  Jean-Antoine,  né  i?^?* 
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,.    4-  Lonise-Renée  n.  1754  f  1811. 
^■No.Aiiaeé'EMridE  Dopan,  né  l746du  CC, 
1775. 

Ép Bouer,  dont  il  eut  une 

fille  unique. 
1-  •    ....  femme  de  Jaques  de  Combes. 


^''  No.  Marc  Dupan  (f.  de  Jacob  et  d'ÉMonore 
Briére),  né  i7i5>du  CC  1752, colonel 
an  service  de  Hollande,  f  1786. 

Ép.  I  )  Hélène  Cath»*  f.  de  No 

baron  de  Rengers  ;  a  )  CWre  Renée  fem. 

de Blanchet. 

H  eut  de  la  première: 
''   Xjlbiane  Nîcasia,  née  1748»  fem.  de  Jean- 
Louis  Gourgas. 
**  '3'eanne  Madelaine,  née  lySo. 
*    Oacob  Lamoral,  qui  suit  : 
'   ^3^4o.  Jacob  r^moi-al,  né  1753,  capitaine  aux 
gardes  suisses  en  Hollande,  avec  rang 
de  colonel,  du  CC   1785,  cons"  1791. 
Trés'gén*  1792. 

Ép.  1784  Mariamne  Âlexandrine  Sa- 
Tasin,dontil  a  eu: 
*Jean-Marc  Dupan,  avocat,  D.  C.  R. 
^*      -Alexandrc-Jean-Louls,  major  d'artillerie. 
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3.  Jean-Baptiste-Anne  Ferdinand. 


Xt.  No.  Jean-Franç*  Dapan  (filsde  Jacob  et  d'É- 
léonore  Briére),  né  1728,  du  GC  1764. 
Ép.  Sasanne  Gabrielle  Piaget ,  dont  il 
eut: 
I.  Sasanne,  n.  1760. 
a.  Amie-Hélène,  n.  1764* 

3.  Jacob  qui  suit 

4.  Jeanne- Gabrielle,  d.  1772. 
XIL  Mo.  Jacob  Dupan,  aé  1765* 

Ép.  1793,  à  St.-Domîngue,  Rose-Jus- 
tine RainadoU)  dont  il  a  eu  : 

1.  Jean-François-Amëdée,  né  1799. 

2.  Gabriel -Mcolaâ- Ferdinand,  aé  1801. 

3.  Gustave,  aé  i8o3. 

4-  Ami  Lamoral  Edouard,  né  i8o5. 

5.  Jean-LouiS'Étîenne,  né  181 1< 


VIII.  No.  et  sp.  Jean-Antoine  Dupan  (  fils  d'Abra- 
ham et  de  Marie  Thom^uex),  né  1620, 
reçu  D'  Dr.  à  Orléans,  et  avocat  au  Par- 
lement de  Paris,  du  CC  1646,  audit' 

.    -    i648,  proc'gén' i656,  t  »696. 
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Ép.  1648  Judith,  L  de  No.  Robert 
IVembley,  qui  testa  le  6  jliia  1701,  et 
dont  il  eut  : 

1.  Daniel  qui  suit* 

2<  Antoine  t  f  s.  a. 

3.  Marie,  n.  i653,  fem.  de  No.  Jaques  Pictet, 
premier  syndic. 

4-  Jaques,  né  i655. 

5.  Renée,  m  1657. 

6.  Marc,  né  1660,  dont  la  postérité  suivra  celle 

de  son  frère  Daniel. 

7.  Elisabeth,  née  i663. 

'  8>  Jean,  dont  la  postérité  suivra  celle  de  Marc 
9.  Pierre,  né  1667. 

10.  Isaac,  né  167 1,  do  CCi6g8,lieut' au  service 

de  France,  f  1699  s.  e.  de  Renée  Lulltn. 

11.  Antoine,  frère  jumeau  dlsaac 

1X<  No.  et  Sp.  Daniel  Dupan,  ministre,  né  i65i. 
Ép.  i67ÔMai^uer(teHuguetan,dont 
il  eut: 
I.  Jean  qui  suit. 

3.  Jaques,  établi  en  Hollande,  né  1684. 
3.  Mai^uerite,  née  1G87,  fem.  (1607)  de  No. 
Jacob  Saladtn. 
X.  No.  Jean  Dupan^  né  1683,  du  CC  1709,  proc' 
génj  1735,  t  1757. 

Ép.  i7i9JudithCoIladon,dontileut: 
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.  .1*  LonMerMargueritK,  <jés  1700^ 
.  3.;  Marguerite- Marianoe»  née  1 721,  lem.  174$ 
de  No.  Béné- Vincent  Vial  de  Beaamont. 

3.  Jacob»  n.  1735. 

4-  Renée,  D.  1726* 

IX.  No.  Marc  Dupan  (f.  de  Jean-Antoine  et  de 

Judith  Trembley),  né  1660,  duCCi6ft8, 
audif  1690,  cons"  1698,  syndic  1706, 
lieut'  1 70?) premiersyndic  1 726,  f  1 728. 
Ép.  1687  Louise,  f^  de  No.  Jean- 
Louis  Calandrini  et  de  Marie  Hertner». 
dont  il  eut: 

1.  Jean-Louis  qui  suit: 

i.  Julie,  née  i6gi ,  fem.  de  No.  Jean-Alphonse 
Turrettini. 

3.  Marthe,  n.  1696,  fera,  de  No.  J^-L'^Ccatner.. 

4.  Marie,  n.  1701,  fem.  de  No.  Isaac  de  Budé. 

5.  Jean ,  enlevé  à  Thonon  par  ordre  du  roi  de 

Sardaigne,à  l'âge  de  treize  ans,  fut  cha- 
noine il  Annecy,  et  prieur  de  <$>'-Beson, 
près  de  Pont  Beauvoisin. 

X.  No.  Jean-Louis  Dupaii,  né  1689,  du  CC  1714» 

audif  1723,  cons*'  1738,  syndic  1738,^ 
lieut*  1739,  premier  syndic  1746,  en- 
voyé à  Paris  1738,  f  1766. 
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Ép.  17^1  Marthe,  f.  de  David  Gyai- 
'  nier  et  de  Marie  Gautier»  dont  il  eut: 

1.  David,  né  1732. 

2.  Louise,  néç  1735,  fem.  (1756)  de  Charles 

Théophile  ffea  André  Yeroet. 
3.  François^  né  1737. 
4.  Jeanae -Marie,  n.  1745,  fem.  fjB^dt  Paul- 
Henri  Mallet. 


IX.  No.  Jean  Dupan  (f.  de  Jean-Antoine  et  de 

Judith Treitibley),né  i665, du  ce  1693, 
audit'  1697,  proc'  gén*  1705,  f  '72'* 
Ép.  I  )  Susanne  de  Cbapeaurouge. 
2.)  Marie  Perdriau. 

11  eut  du  premier  lit  : 
I.  Jean-Louis  qui  suit  : 

X.  No.  Jean-tivuis  Dupan,  dit  le  jeune,  né  1698, 

du  ce  1728,  cons"  1739,  t' 
'    Ép.  Angélique  Cramtr  de  Brandis, 
dont  il  eut  : 
I.  Pierre  qui  suit: 
XL  No.  Pierre  Dupan  S.  de  Brandis,  né  1726, 
vendit  la  seigneurie  de  Brandi»  à  la  Ré- 
publique. 
-     ^  rSp.  1754  Marie  de  Saussure,  dont  il 
mil 
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I.  George-Pierre  qoi  suit. 
3.  Jean-Louis-Gabiîel,  né  i756>t  ••  a.  i8i5. 
XII.  Na  Geoige-Pierre  Dupan,  oé  i>jS4i  du  GC 
178a. 

Ép.  1783  Jadith-SoMUine-Françoise 
Rigot,  dont  il  a  eu: 

1.  Aotoine-Cbarles  qiM  auit.  ^■ 

2.  Loaise  Petronille,  feok  de. . . , .  Hicole. 

3.  Jeanne- Louise-Augusta. 

XlIL  Antoine-Charles Dupan, né  1792,0.  CR.^ 
audltear. 

Ép.  Julie,  t.  de  No.  Horace- Louis 
Mîcheti,  syndic,  f  1B38,  dont  H  a  : 


IX.  No.  Jacob  Dupan  (f.  de  Jean-Antoine  et 
de  Judith  Trembley),  dd  CG  1640,.  f 
1668. 

Ép.   i64o   Aune,  f.  de  No.  Michel 
Rilliet  et  de  Marie  Gallatin,  dont  il  eut: 

1.  Isaac,  né  1648* 

2.  Louis,  né  i65i.  ,•    , 

3.  Abraham  qui  suit. 

4.  Marthe,  née  1691. 

X.  No.  Abraham  Dupan,  né  1646^  du  CC  1675. 
Ép.  I  )  Françoise  du  CoBomun. 
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2)  Anne  Bordier.  , 
11  eut  du  premier  lit  : 

1.  JeaAoe,  née  1674. 

Et  du  second  : 

2.  Harie,n.  1690,  fem.  i7i8de  Daniel Naville. 

3.  Antoinette,  n^  t692< 

4.  Pierre-Marc  ï  .  ,     ^  » 

5.  Judith  )  '"■"'""■  "*  '«93- 

6.  Anne,  n.  \6q4- 

•j.  Abraham,  né  1699* 
8.  Marc,  né  1705. 


lY.  Michel  Dupan  (fils  de  Jean  1^  et  de  Mirgûer*"^ 
Colti)futreçu  B,G.  leSdécemb.  i5o5 
pour  vingt  fl.;  il  embrassa,  à  ce  qu'il 
paroit,  le  parti  ducal,  étant  au  nombre 
des  condamnés  en  1 527. 

Ép.  Pernette,  f.  de  No-  Guillaume 
Roget,  venve  de  No.  et  Égr'  Gkiide  Ma- 
reachal,  dont  ileuti 

ï.  Phitiberte,  viv*  i5i8. 

2.  Pierre-Paul  viv*  en  1 5^7,  époosa  Jaquema 
Blanchard,  qui  testa  étant  veuve,  le  9 
septembre  1574,  ayant  survécu  à  tous 
ses  enfans,  savoir: 
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a.  Jean. 

b.  Piem. 

c.  Jeanne,  fem.  1 566  de  Jean  Avril  (toil: 
d'Afry). 

d.  Aymtfe,  fera.  i566  de  Launnt  TilL 

e.  Andrée,  fenii<  i567  de  Simon  Four- 
nier. 

y.  Louise. 

3.  Aymon  duPan,  viv'en  1 547  >  qui  de  Glauda 

sa  femme  ne  laissa  qu'une  allé 

nommée  Perrine. 

4.  Amblard  qui  suit. 

5.  Louise, fem. de LouisChapeUa,B* deCham- 

béry. 

V.  Amblard  du  Pan,  viv*en  1547.  Ép.  Jeanne  ft 

de  No.  Pierre  Vernaz,  dont  il  eut  : 
1.  François, 
a.  Ayma. 
3'  Jaques  qui  suit. 

4.  Besançonne,fem.  de  Jacob  Goudart. 

5.  Pierre,  né  i553. 

VI.  Jaques  du  Pan  tué  à  la  bataille  de  Châtelaine 

159.. 

Ép.  1)  Jeanne  Simon;  2)  Jeanne  Le 
Maistre  1589. 

Il  eut  de  la  première  : 
I.  Antoine. 
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3*  Anne,fem.dePierreManny,deGo[itainine. 

4.  Marie,  fem.  de  Jean  Verpillières. 

5.  Gabriel 

6.  Marie,  fem.  de  Jean  Baudet. 

Et  de  la  seconde  : 

7.  Jean,  tige  des  JDupan  de  Berne. 
8*  Jeanne,  fem.  de  Jacob  Noyré. 


14 
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Les  Servion  (i)  o'wit  existe  que  peu  de  temps  à 
Genève;  mais  leur  existence  y  fut  brillante  et 
utile.  Henri  Servion  fut  premier  syndic  et  ambas- 
sadeur de  la  Cité  près  de  l'Empereur.  Jean,  soa 
fils  fut  également  l'un  et  l'autre,  et  c'est  à  lui  que 
l'on  doit  l'institution  des  seaux  pour  les  incendies, 
achetés  et  entretenus  aux  frais  de  la  communauté, 
ce  qui  est  assurément  un  grand  bienfait,  et  d'au- 
tant plus  méritoire  qu'il  parait  en  avoir  fait  toute 
la  dépense  première. 

Armes  : 


Mermet  Servion,   du  Crache,   viv*  en   i344» 
paraît  avoir  été  la  tige  de  cette  famille  ;  mais  je 

n'en  ai  pas  vu  de  preuve. 

I.  No.  Henri  Servion,  cons"  i^io,  syndic  i^^^i 
premier  syndic  1426,  député  à  Ratis- 
bonne  pour  les  affaires  de  la  Cité ,  testa 
le  18  novembre  1435. 


(1}  Mal  nommëi  Sermon  par  le»  historiens. 
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£p.  Amblarde  ffeu  No.  Jean  Bouchet, 
viv*  encore  1466,  dont  il  eut: 
I.  Jean  qui  suih 
II.  No.  Jean  Servion,  cons''  i42g>  syndic  i446» 
premier  syndic  i458.  1461  député  vers 
l'Empereur  à  Ratisbonne  i44i* 

Ép.  r)  Jeannette  fiêu  Nantermet 
Glena,  C.  G; 

3)  Guigonne  f.  de  No. . . .  veuve  i  Soa» 
dont  il  eut  : 
I.  Henri  qui  suit. 
m.  No.  Henri  Servion*  C.  G.  mourut  s.  a.  avant 
sa  mère  qui  avait  hérité  de  lui  en  i5o2. 
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pour  36  sous  h  un  don  gratuit  fait  au 
comte  de  Savoie;  il  était  trésorier  de  la 
ville  en  1376,  fut  reçu  B.  G.  en  iSyg 
pour  dix  fl.,  cons"''  en  i385>  syndic  en 
i4o6,  et  vivoit  encore  en  i^ai. 

Ep.  Agathe viv*  en  1421  »  dont 

il  eut  : 

1.  Pierre  qui  suit. 

2.  Michel,  dont  l'article  suivra  après  la  posté- 

rité de  son  frère. 

3.  Une  fille  mariée  avec  Jean  Le  Turc,  mère 

de  Antoine  Le  Turc,  à  qui  Michel  de 
Fer,  son  oncle,  légua  une  grange  et  un 
curtil,  de  la  valeur  de  5oo  A. 

4.  Une  autre  mariée  avec de  Becîo. 

II.  No.  Pierre  deFer,  syndic  1427,  premier  syn- 
dic 142g-  1446  employé  à  diverses  négo- 
ciations pour  la  ville,  viv*  encore  i44>)' 
Ep.  No.  Aymonetle  du  Château  ou 
de  Castro,  viv*  avec  lui  le^  juin_i449, 
dont  il  eut  ; 

1.  Michel  qui  suit. 

2.  Jean,  dont  l'article  suivra  celui  de  son  frère. 

3.  Lyonette. 

ni.  No.  Michel  de  Fer,  secrétaire  de  vidomnat 
en  i43[. 
Ép.  Marie,  T.  ai  No.  Mermet  du  Saix, 
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syndic,  et  de  Henriette  Maillet,  dont 
il  eut  : 
I.  No.  Jean  de  Fer,  habitant  à  Salanches  en 

»479- 
3.  Henriette,  fem.  de  No.  Guictiard  Guat,  syn- 
dic (v.  Guat). 


m.  No.  Jean  de  Fer,  fils  cadet  du  syndic  Pierre 
et  d'Aymonette  de  Castro,  vivoit  en 
i465,  et  éloit  mort  en  1487. 

Ép.  N.  N dont  il  eut: 

1.  No.  Jeanne  de  Fer,  fem.  de  No.  et  puiss'  L' 
de  Bellegarde  S.  de  Moolagny  près  d'An- 
necy, 


II.  No.  Michel  de  Fer,  Damoiseau,  fils  second  du 
trésorier  Arsias,  fut  trésorier  de  Savoie 
en  i4^4>  maître  d'hâtel  duduc  Amédée 
1435,  et  testa  en  i448  en  faveur  de  ses 
deux  filles  et  de  son  frère  par  égales  por- 
tions. Il  mourut  au  mois  de  septembre 
de  cette  aimée. 

Ép.  No.  Ancellesie  de  Bueix,  qui  testa 
le  7  mai  144^,  et  dont  il  eut  (elle  avoit 
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de  grands  bieas  k  Palleysuel,  Billens  et 

Aubonne)  : 
I .  Péronette,  fem.  de  No.  Antoine  LHoste  S.  de 

St-Cergue,  B.  a 
».  Amédéa,  fem.  i)  de  No.  Jaqaes  de  fÉtable; 

a)  de  No.  Antoine  Bolomier,  avec  qui 

elle  vivoit  en  i447* 
w^rmes;  d'azur  à  deux  bandes  d'or. 
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JI.  No.  Guichard  Guat,  syndic  i463}  i^yo- 1'  Y 
a  plusieurs  mandats  munis  de  sa  signa- 
ture en  cette  qualité. 

Ép.  Henriette,  f.  de  No.  ^Ilchel  de 
Fer  et  de  Marie  du  Saix,  dont  il  eut  : 

1.  André  qui  suit. 

2.  Jean,  f  <*•  3*  ^^^  frère  André  ayant  hérité 

de  lui  i488. 

3.  No.  Aymen  Guat,  qui  épousa  Collette 

dont  il  eut  : 

a.  No.  Léodegaire  Guat ,  viv*  en  1 524* 
m.  No.  André  Guat,  syndic  en  i4g6  et  1499* 
testate  10  mai  de  cette  année,  et  mourut 
bientôt  après.  Le  19  sept.  1488  il  fit 
avec'sa  mère,  alors  veuve,  une  donation 
de  biens  à  vénérable  Messire  Jean  de 
Acia,  curé  de  Marly,  leur  parent,  de 
toute  leur  part  dans  l'association,  à 
Rome  et  ailleurs,  dont  il  a  été  parlé  dans 
le  préambule,  et  ce  en  considération, 
tant  de  leurs  liens  de  consanguinité,  que 
des  services  qu'il  avoit  rendus  à  feu  No< 
Guichard  Guat,  à  Pierre,  son  frère,  à 
ladite  Henriette  et  à  son  fils.  Il  fut  député 
au  Duc  en  1497  pour  lui  demander  le 
rétablissement  des  foïres. 
Ép.  le  31  janv.  1487  Âmédéa,  f.  de 
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No.  Nantermet  Festi  et  de  Madelaine  de 
Piligny.  Le  contrat  de  mariage,  du  27 
sept.  1 488  est  conservé  dans  les  minutes 
de  Favier  net".  Elle  est  qualifiée  noble' 
et  puissante^  dans  une  reconnoissance 
du  17  juin  i5i 2  à  la  prévôté,  et  testa 
le  22  août  i322  devant  Jean  Lavenay,  - 
not",  ayant  eu  : 

I.  No.  André  Guat  qui,  ayant  embrassé  le  parti 
du  duc  de  Savoie,  fut  obligé  de  s'expa- 
trier en  1 527.  Tous  ses  biens  furent  con- 
fisqués, quoique  MM.  de  Berne  écrivis- 
sent en  sa  faveur  au  Conseil  en  i537. 
Il  s'étoit  retiré  à  Lausanne,  dont  il  étoit 
aussi  bourgeois,  et  où  il  vivoit  encwe 
en  1642. 

Ép.  Françoise,  f.  unique  de  No.  Jean- 
Louis  de  Versonex ,  aussi  B.  G. ,  et  de 
Lausanne,  et  de  Marie  de  Soutens,  dont 
j'ignore  s'il  eut  des  enfans. 

s.  No.  Jean  Guat,  viv*  en  i5i2  et  i525. 

3.  Stéphanie,  fem.  1)  de  François  Gatiffe,  B, 
G.;  2)  No.  Perrin  PeyroHer,  syndic,  du 
parti  ducal.  Elle  porta  en  dot  à  son  pre- 
mier mari  des  biens  francs  situés  à  Cg- 
logny,  et  une  maison  sur  le  pont  du 
Rhône,  à  Genève.  Son  second  mari  fuJ 
obligé  de  s'enfuir  en  1526. 


^1  ht  Google 


FESTl  OU   FESTA.  167 


Cette  famille  a  été  illustrée  par  Nicod  Festi, 
Vidomne  de  Genève,  auquel  M.  Grilliet  a  consacré 
un  article  fort  honorable  dans  son  Diclionnaire 
de  Savoie.  Sa  maison  ayant  dû  son  élévation  et 
une  partie  de  ses  richesses  à  celle  des  ducs  de 
Savoie,  les  descendans  de  Nicod  suivirent  le  parti 
ducal  t  et  furent  obligés  de  s'expatrier  au  commen- 
cernent  de  la  guerre ,  après  avoir  joué  un  rôle  bril- 
lant à  Genève  pendant  un  peu  plus  de  cent  ans. 

Péronod  Guigues>  dit  Festa  de  la  paroisse  de 
Vitra,  vîvoit  en  iSSg. 

François,  Jean  et  Jean  ffeu  Richard  Festa,  de 
Vitra,  vivoienten  1 388  et  i3g2. 

firmes  :  de  gueules  à  trois  besans  d'argent,  2  et  l. 

Cimier  :  un  aigle  éployé  de  gueules,  chargé  de 

trois  besans  d'argent  2  et  r. 

I.  Égr^  Jean  Festi,  notaire  impérial,  vivoit  à  Sa- 

lanches  en  1379. 

Ép.  N.  N.  dont  il  eut  Nicod,  qui  suit. 

IL  No.  Nycod  Festi ,  qualifié  Magnifique  Seigneur 

dans  quelques   actes,  fut  d'abord  en 

i4io  secrétaire  de  l'évéque  Jean  Ber- 
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trând^qui  le  choisit  ensuite  pour  un  de 
ses  exécuteurs  testamentaires  ;  il  fut 
aussi  son  procureur  et  son  commissaire 
par  patentes  du  i3  décembre  1414.  Le 
duc  de  Savoie  le  nomma  de  son  Conseil 
en  1443  i^t^l'^voit  déjà  nommé  Vidomne 
en  i44^*  II  fut  encore  du  Conseil  épis-"- 
copal  en  14S0,  cons^'  de  la  ville, 

Ep.  Àymonette,  f.  de  Na  Nantermet- 
Glena,  syndic,  veuve  en  premières  no- 
ces de  Jean  Barrai  f.  de  Simon  de  Bonne, 
viv*  encore,  veuve  de  son  second  mari 
en  1460.  It  en  eut: 

I.  Nantermet  qui  suit. 
ni.  No.  Nantermet  Fesli,  syndic  en  1467,  cons" 
1471,  t  avant  1487- 

Ep.  No.  Madelaine,  f.  de  No.  Louis  de 
Pitigny,  remariée  après  sa  mort  avec 
No.  Nicolin  de  Liga,  premier  syndic.  Il 
en  eut: 

I.  No.  Louis  Festi,  cons"  1487,  eut  des  diffé- 
rens  avec  le  Conseil,  pour  la  poursuite 
desquels  il  obtint  en  1496  des  provisions 
de  l'empereur  ou  roi  des  Romains.  Jean 
de  Chalon  écrivit  au  Conseil  pour  lui 
recommander  un  arrangement  amiable. 
La  duchesse  de  Savoie  écrivit  contre  lui 
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h  Jean  de  Chalon ,  vers  le  même  temps. 

2.  No.  Andrë  Festi,  âgé  de  plus  de  16»  et  de 

moins  de  20  ans  en  1 487»  châtelain  de 
Nyon  pour  le  duc  de  Savoie,  aa  com- 
mencement des  troubles. 

3.  Jeanne,  fem,  de  No.  Amblard,  ffeu  No.  Gai- 

gues  de  Veigy,  C.  G.  (Cont.  mar.  23 
sept.  1 487,  Favier  notaire. 

4.  Amédéa,  fem.  (le  21  janv.  1487)  de  Noble 

André  Guat,  syndic,  (Cont.  mar.  da 
27  8ept.  i488).  (Y.  Guat.) 


■v,Go(v^[c 


Cette  famille,  connue  en  Savoie  sous  le  nont 
de  de  GlennCy  éloit  fort  ancienne  à  Genève;  mail 
elle  s'y  éteignit  dès  le  milieu  du  quinzième  siècle, 
en  finissant,  comme  une  multitude  d'autres  fa- 
milles genevoises ,  par  quatre  filles. 

I.  Guillaume  Glena  étoit  veuf  de  Jaquemetto  de 

Chaloes  (de  Chalex)  en  1296.  C'est  par 
sa  femme  qu'il  avoit  le  droit  de  Cité. 

II.  Aymonod  Glena,  C.  G.  vivoit  en  i34o  et  en- 

core en  1357. 

Ép.  Leone,  f.  de  Guiguet  Marescal, 
cous'^'",  et  de  Jeannette  de  Bourdigny, 
dont  il  eut  Nantermet  qui  suit. 
m.  Nanlermet  Glena,  premier  syndic  r385,  viv' 
encore  en  1 4^3,  fondateur  de  la  chapelle 
de  St.-Jean-Baptiste  à  la  Madelaine. 

Ép.  N.  N.  dont  il  eut  quatre  filles  co- 
héritières, savoir: 

1.  Aymonetle,  fem.  1)  de  Jean  Barralde  Bonne; 

3)  de  Messire  Nycod  Fesli,  Yidomne  de 
Genève. 

2.  Alcsine,  fem.  de  Louis  Evrard. 
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3.  Jeannette,  fetn.  de  No.  Jean  Servîon,  pre- 

mier syndic,  f  s.  e. 

4.  La(]uine,  fenu  de  No.  Jaques  de  Pesmes. 
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C'étoU  une  très  illustre  famille  de  Savoie,  dont 
Guichetion  a  donné  la  généalogie  pour  les  bran- 
ches qui  y  sont  restées.  Celle  qui  se  domicilia  à 
Genève  s'y  est  éleitite  avant  la  réformation,  après 
trois  générations  de  syndics. 

Armes  :  écartelé  d'or  et  de  gueules.  Cimier  :  un 
globe  chargé  d'une  écarlelure  semblable.  Sup- 
ports :  deux  lions  de  gueules ,  armés  d'or.  Devise  : 
Xfon  mobile  saxum. 

Le  i^''  mars  i34B,  Humbert  fieu  Rodolphe  du 
Saix  testa  en  faveur  de  Jean  ffeu  Péronet  du  Saîx  , 
B*  de  Bonne,  son  cousin  j  ît  fait  mention  de  feu 
.Messire  Nycod  du  Saix,  son  frère. 

En  iSyi  et  i375  vivoit  à  Genève  la  veuve  de 
Guillaume  du  Saix,  qui  contribua  pour  six  sous 
six  deniers  à  la  collecte  pour  un  don  au  comte  de 
Savoie,  et  treize  sous  aux  fortifications.  Elle  étoit 
de  la  paroisse  de  St-Germain,  et  probablement 
mère  de  Mermet  du  Saix,  qui  en  étoit  aussi,  et 
par  qui  je  commence  la  filiation ,  faute  de  preuve 
pour  ce  premier  degré. 
I.  Égrége  Mermet  du  Saix,  de  Passier,  nol''%  vîv* 
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à  Génère  en  iS?^*  f"'  cons"  en  iSgS, 
syndic  en  i3g5  et  i3g7< 

Ép.  Henriette,,  sœur  de  Messire  Ay- 
mon  Maillet,  jurisconsulte  et  premier 
syndic,  veuve  d'Antoine  Varut,  f.  de 
Etienne  Maillet,  B'  de  Versoye,  et  de 
Broysette  de  Sovernier,  dont  il  eut  ; 

1.  Humbert,  sous  la  tutelle  de  sa  mère  en  i4o3. 

2.  Amédée  qui  suit. 

3.  Marie,  fem.  de  No.  Michel  de  Fer.  (V.  de  Fer). 
II.  No.  Amédée  du  Saix,  Damoiseau,  syndic  et 

député  vers  le  duc  en  i432  avec  le  pre- 
mier syndic  François  de  Veyrier,  signoît 
Amé  dou  Sex.  Sa  quittance  pour  huit  fl. 
frais  de  cette  ambassade  existe  encore. 
H  fut  syndic  de  rechef  en  1 458  et  i46i, 
et  testa  le  i5  avril  1476. 

Ép.  No.  Philiberte  de  Rossillon ,  morte 
avant  son  mari ,  nommée  dans  son  tes- 
tament, dont  il  eut: 

1.  No.  Pierre  du  Saix.  A  l'époque  du  testament 

de  son  père,  il  parcouroit  depuis  plu- 
sieurs années  les  diâérens  royaumes  de 
l'Europe. 

2.  Jean  qui  suit. 

ni.  No.  etégrége  Jeandu  Saix,  D'oeil  droit,  pre- 
mier syndic  en  1478,  cons"  i479>  '4^o, 
1487,  viv'  encore  en  i4g6.  i5 
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Ép.  No.  Jeanne  de  Pesmes»  remariée 
après  sa  mort  avec  No.  et  puiss*  Louis- 
Frédéric  S.  de  Fernex.  Il  n'en  eut  pas 
d'eafansf  car  elle  testa  en  faveur  de  son 
second  mari. 
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■Z ,  en  lalÎB  ds  Saxo. 


Cette  famille  ne  parolt:  pas  aroir  é\é  la  même 
que  la  précédente,  quoiqu'elle  por(e  le  m£me  nom 
latin. 

I.  Perrin  du  Soex,  B.  G.  fut  père  de  Jean  qui  suit. 

II.  Jean  du  Soex,  B.  G.  étoit  en  1461 ,  sous  la 

tutelle  de  Pierre  Mulilliet,  nofS  et  fut 
père  de  Petit  Jeâo  qui  auît. 

III.  Petit  Jean  du  Soex,  B.  G.,  rivoit  en  i485.  et 

fut  père  de  Jean  qui  suit. 

IV.  Jean  du  Soex,  cons"  en  i5i5,  et  hdpitalier. 

Ép.  Péronnette ....  tutrice  eu  1624 
des  enfans  Donzel.  II  en  eut. 
I .  Jaquema  du  Soex ,  fetn.  i  )  de  No.  Jean  Don- 
zel; 2)  de  No.  Michel  Guilliet,  S.  de  Mon- 
thoqx,  cons",  chef  du  parti  épiscopal. 


Abagaire,  ou  Bègue  du  Soex  vivoit 
en  1527  avec  Jeanne  sa  femme.  Rai- 
monde  sa  fille  et  Henri  son  fils. 


Aymon  du  Saix,  B.  G.  viv'  en  i465. 
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Ép.  Jeannette dont  la  taè  -^ 

Guicharde  ffeu  Nycolet  Escoifier,  B.  C^ 
étoit  en  1 44^  veuve  de  Jaquot  Revillioi""'^ 
hab'  de  Genève.  Il  en  eut  une  fille  nom""^ 
mée  Mathîa,  fem.  d'Égrëge  Pierre  Por-^ 
rai,  not',  B.  G.  en  i5oo. 


Vénérable  Messire  François  du  Sux 
étoit  chanoine  de  St-Pîerre  en  i474< 

Rév'  père  Hugues  du  Saix,  Protono- 
taire apostolique,  recteur  de  l'église  pa- 
rois«ale  de  Balayson  i5oo. 

No.  etpuiss^  Boniface  du  Saix,  chev% 
S.  de  Ryneaz,  baillif  de  Foucïgny  en 
i438. 
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Le  nom  de  cette  noble  famille  lui  veiroit  de  t» 
terre  d'Orsières,  grand  village  et  paroisse  de  la 
vallée  d'EnIremonts  au  bailliage  de  St.-Maurîce 
en  Vallaisi  elle  a  été  l'une  des  plus  distinguées  de 
notre  ville^  long-temps  avant,  et  quelque  temps 
après  ta  réformation  :  il  n'en  est  aucune  dont 
l'existence  ait  été  plus  brillante  pendant  deux  siè- 
cles qu'elle  s'est  soutenue  avant  de  s'éteindre. 

Armes  :  un  griffon  ailé  tenant  une  tour  entre- 
ses  pattes.  Cimier  :  un  griffon  ailé. 

Cachet  de  No.  Pierre  d'Orsières,  châtelain  de 
Peney  i542. 

Il  y  avoit  à  la  Fusterie  une  tour, nommée  la 
Tourd'Orsières.ÉIienned'Orsières  étoît  commis- 
saire du  chapitre  en  i3S6.  François  d'Orsières, 
Damoiseau,  étoîl  lieut*  du  \idomne,  et  cliâlelain 
de  Genève  eu  i385. 

i>  Vénérable  Messir-e  Baimond  d'Orsières,  juris- 
consulte, reçu  B.  G.  pour  les  services 
qu'il  avoit  rendus  à  la  communauté  et 
aux  citoyens,  en  1 4o2  premier  syndic  en 
i4o3,  14169  '4'9i  ji'ge  de  la  terre  de 
Ternier  et  Gaillard  i4t4  et  i4^'r 
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Ëp.  Jeannette  Bonivard,  veuve  d^ 
Girard  Compos,  C.  G.,  fc  de  No.  Jea/^ 
Bonivard»  C  G.,  et  d'Alésle  SimiUy,donf 
il  eut  : 
1,  Jean  qui  suit. 

3.  Hiigonine,  fem.  de  Pierre  Paernact,  secré- 
taire ducal. 

3.  Aymonelte. 
II.  Ko.  Jean  d'Orsières,  institué  hérit"  univ. 
par  le  testament  de  sa  mère,  du  1 1  déc. 
i442>  ftit  cons^  i458i  premier  syndic 
i465,  1470,  1474  et  1476,  t  1478. 

Ép.  i)  Jeannette,  f.  de  No.  Amédée 
de  Tingeron,  syndic,  et  de  Mathia  Albi, 
ou  Blanc. 

2)  Ko.  Guigonne  de  Begnins,  veuve 
de  No.  Guyot  de  Lonnex,  avec  la  con- 
dition du  mariage  d'un  des  fîls  d'Orsières 
avec  Claudia  de  Lonnex  sa  fille  du  pre- 
mier lit,  qui  n'eut  pas  lieu. 
IL  eut  de  la  première: 

1.  Amédëe  viv*  en  1473,  f  avant  i485,  s.  e. 

2.  Amblard  qui  suit. 

3.  Pierre,  dont  l'article  suivra  celui  de  son 

frère. 

4.  Jeanne ,  f  s.  a.  a£  intestat. 

5.  Jeanne-Baptistine,  fem.  de  No.  Pierre-An- 
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toine  De  la  Btve.  Elle  avoit  eu  1000  â. 
de  dot.  Elle  demanda  aoe  augmentation 
à  ses  frères  en  1 485  poar  sa  portion  de 
l'héritage  de  leur  père,  de  feu  No.  Jean- 
nette de  Tingeron  leur  mère,  et  144 
ducata  avec  j  d'une  maison  sise  en  la 
Rivière,  pour  sa  part  de  la  succession 
de  sa  sœur  Jeannette.  Elle  obtint  i4oo 
florins  par  sentence  arbitrale  de  leurs 
amis  communs. 
6.  No.  Jean  d'Orsières ,  mis  le  isnov.  1478SOUS 
la  tutelle  de  No.  Aymon  d'Amancier, 
épousa  Colette,  f.  de  François  -  Bidal , 
dont  il  ne  paroit  pas  avoir  eu  d'enfans: 
il  vivoit  avec  elle  en  1 5o6. 
IIL  No.  Amblard  d'Orsîères,  syndic  en  14Ô8, 
viv^  encore  en  1509. 

Ep<  No.  Guillauma  de  Navi,  dont 
il  eut: 

Jeanne,   fem.    d'Anserme   Jugurin , 
viv*  en  iSog. 


Ifl.  No.  Pierre  d'Orsîères  (fils  du  syndic  Jean  et 
de  Jeannette  de  Tingeron),  l'un  des 
otages  donnés   aux   Suisses  en   i477> 
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syodic  en  ■  49 1 ,  premier  syndic  en  1 5o.^& 
i5iOi  i5i2»  i5i4*  iSiB,  i5i6  et  i53.=s- 
Ép.  Np.  Louise  Teste,  vît*  en  iSiv  ^ 
dont  il  eut  : 

1.  lierre  qui  suit. 

2.  No.  Perciral  d'Orsières,  f  avant  i538. 

Ép.  GuîUemette»  f.  de  No.  Michel  De 
la  Rive  et  de  Françoise  de  l'Orme^  dont 
il  eut  : 

o.  Aniblarde,  fem.  (t538)  de  No.  Mi- 
chel Yarro. 

5.  Amand ,  f  s.  e. 

3.  Hugonin,  chanoine  de  Genève,  avoit  été 

recommandé  au  chapitre  par  le  Conseil, 
en  i5i5  pour  la  première  vacance  qui 
auroît  lieu.  En  1 535  le  parti  fanatique 
l'accusa  d'avoir  voulu  faire  empoisonner 
Farel  et  Viret ,  et  cette  odieuse  calomnie 
a  été  répétée  par  les  historiens,  quoi- 
qu'il ait  été  reconnu  innocent  et  ac- 
quitté. 
4'  Bartholomée,  fem.  1)  de  Claude  Kichardet, 
syndic  ï  2)  de  Jean  Achard.  Elle  voulut 
se  remarier  en  1557,  âgée  de  70  ans 
avec  un  jeune  homme  de  26  ans;  mais 
on  le  lui  défendit.  Elle  testa  le  i^*^  déc. 
i564. 
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5.  Mai^aerite,  fem.  1)  de  No.  Claude  de  Qiâ- 

teauneuf,  lieut^  de  la  justice;  2)  de  No. 
Denis  Hugues,  i55o  (v.  Châteauneuf). 

6.  Louise,  fem.  de  Jean  Verlioz. 

IV.  Ko.  Pierre  d'Orsières,  diât"  de  Peney  iS^a, 

cons*'  i556. 

Ép.  Amédéa  ffeu  égr*  Claude  Rouph, 
dont  il  eut: 

1.  No.  Jean -Philibert  d'Orsières,  qui  épousa 

Marie  fieu  No.  André  Duc. 

2.  Aymé  qui  suit. 

3.  Une  fille  mariée  avec  No.  Jean  Vertîer, 

nommé   curateur  de  son  beau -frère 
Aymé  en  1673. 

V.  No.  Aymé,  ou  Aymon  d'Orsières»  mineur  eu 

1673. 

Ép.  No.  Anne  de  Coofignon,  viv'  en 
iSgS,  dont  il  eut: 
I.  Théodora,  fem.  d'Ami  De  la  Combe,  C.  G. 
cont.  du  29  nov.  iSgS,  mantelier  nof. 
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BB  U  UTB,  M  Uaim  de  tUffta. 


La  famiUe  De  la  Rive  ëtoit  domiciliée  h  Mon- 
dovi  avant  de  s'établir  k  Genève  d'une  manière 
permanente;  mais  je  crois  qu'elle  est  originaire 
du  pays>  et  qu'elle  y  avoit  des  propriétés  dès  tes 
temps  les  plus  reculés^  Les  comtes  de  Fenil  se 
sont  fait  honneur  de  la  reconnoltre  pour  une  bran- 
che de  leur  maison  qui  est  originaire  de  Vïgon; 
mais  je  croit  qu'ils  ont  été  dans  l'erreur  à  cet 
égard.  Il  y  a  eu  efiectivement  au  quinzième  siècle 
une  branche  des  délia  Riva  de  Vigon,  établie  à 
Génère,  et  admise  k  la  bourgeoisie;  mais  elle 
n'avoit  évidemment  aucun  rapport  avec  ceux  de 
Mondovi  :  il  en  existe  un  contrat  de  mariage  et 
un  testament,  qui  mettent  l'affaire  hors  de  doute, 
suivant  moi ,  pour  deux  raisons  très  fortes  :  la  pre- 
mière, c'est  que  le  notaire  ayant  écrit  le  nom 
comme  celui  des  citoyens  de  Genève  qui  lui  étoient 
plus  connus,  on  le  lui  fit  changer  :  la  seconde, 
c'est  qu'il  n'y  est  fait  mention  d'aucun  des  De  la 
Bive  de  Genève,  qui  auroienl  sûrement  été  men- 
tionnés comme  témoins  au  contrat,  ou  comme 
exécuteurs  testamentaires  dans  l'autre  acte,  s'ils 
avoient  été  pareus.  Les  deux  familles  étant  éga- 
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leoient  utiles  >  la  chose  est  assez  indifférente  pour 
l'une  et  pour  l'autre  ;  mais  je  crois  que  si  elles  ont 
une  même  souche,  ce  qui  est  non-seulement  pos- 
sible, mais  très  vraisemblable,  et  presque  certain 
par  la  ressemblance  des  armoiries,  elles  doirent  la 
chercher  beaucoup  plus  haut  que  le  quinzième 
siècle  f  et  plutdt  dans  ce  pays  qu'en  IHémont.  Je 
m'appuie  pour  cela  sur  le  grand  nombre  de  tra- 
ces qu'on  en  trouve  dans  nos  archives,  et  qui  re- 
montent par  degrés  jusqu'au  douzième  siècle. 
Voici  celles  que  j'ai  recueillies: 
1 1 48*  Mathieu  de  Ripa  et  Pierre ,  son  frère ,  men- 
tionnés dans  un  acte  de  t'évéque  Re. — . 
i2go,  1291.  Trois  actes  de  Nicolas  de  St.-Joire, 
dit  De  la  Rive  (^de  Rippa)  ffeu  Martin  De 
la  Rive,  C.  G. 
21  juillet  i358.  Extrait  du  testament  d'Amédée 
De  la  Rive  (^de  Rippd)  de  Fansonay  (au- 
jourd'hui Foncenay)  léguant  à  l'église  de 
Fansonay  une  censé  d'an  quart  de  froment, 
que  lui  doit  Rabelle,  femme  de  Roson  Cutey 
de  Gier  (aujourd'hui  Gy), 
1893.  Nycolet  De  la  Rive  {de  Rippa)  de  Gissïer, 
habitant  de  Genève,  est  témoin  à  un  acte 
de  Mo.  Yolande  de  Monfort,  veuve  de  Fran- 
çois Raud,  C.  G. 
17  sept.  1397.  Extrait  du  testament  de  Mugnier 
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De  la  Rive  (de  Rippa)  léguant  quatre  po- 
ses de  bois  à  l'église  de  Fansonay,  donation 
confirmée  par  Françoise,  sa  femme. 

1404.  Pierre  De  la  Rive  (^de  Rippa)  de  Fansonay 
est  témoin  d'une  transaction  entre  Robert 
de  St.-Germain  et  le  couvent  des  frères-prê- 
cheurs. 

i4i3<  Thomas  De  la  Rive  {de  Rippa)  est  com- 
missaire des  Extentes  du  Mandement  de  Ba- 
layson  pour  Âmédée  de  Savoie,  comte  de 
Genève. 

i420.Pancassel  De  la  Rive,  de  la  paroisse  de  la 
Madelaine,  est  témoin  au  grand  acte  entre 
l'évéque  et  les  citoyens,  bourgeois  et  habi- 
tans  de  Genève. 

1424-  Pierre  De  la  Rive  de  Fansonay,  habitant  de 
Genève,  reconnoit  tenir  des  biens  du, fief 
de  Jean  Gay  et  Guillemette  des  Balmes. 

1433.  Amédée  De  la  Rive,  de  Fansonay,  et  Guil- 
lemette sa  femme ,  f.  de  Pierre  Baud  (BalliJ 
dudit  lieu ,  habitans  de  Genève ,  vendent  à  la 
chapelle  de  Noire-Dame  du  Pont  unecense 
annuelle  de  trois  bichets  de  froment,  qu'ils 
hypothèquent  sur  leurs  biens  au  territoire 
de  Fansonay,  en  Peclex,  autrement  dît  de 
la  grand'voye  {de  magna  via),  savoir  une 
maison,  etc. 
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JUars  répondans  sont  Girard  y  Jaquet  et  Jean 

Oe  laPlace,  d'Ëssert,  paroisse  de  Meygry,  Pierre, 

f'  de  Raimond  Probe,  d'UrseU  et  Pierre  de  Petier, 

de  Chavonay,  habitant  à  Ursel,  de  ladite  paroisse. 

(  Hu  tnb*  Perrod ,  not'«  ). 

XI  est  bon  d'observer  qae  Foncenay  et  Gy  sont 

d^ns  le  voisinage  de  Presinge,  où  la  famille  De  la 

I%i  ve  possède  des  biens  de  temps  immémorial,  et 

*lu«  Girardin  De  la  Rive  est  qualifié  boorgeois  de 

^~^^nère,  quatre  ans  avant  son  admission  à  la  bour- 

S^<3iBie,  c'est-à-dire  en  i444>  ^^^^  une  quittance 

^^    2i5  florins  donnée  par  lui  aux  hoirs  du  cardi- 

vï^l.^véque  François'  de  Mieq,  ce  qui  prouve 

*IiA*on  le  regardoit  comme  bourgeois,  quoîqM'il  ne 

'^  fiil  pas  en  effet,  et  que  par  conséquent  H étoit 

**OKniciIié  depuis  long-temps  dans  la  ville  ou  dans 

*^     voisinage.  Par  un  contraste  assez  bizarre,  il 

**  est  qualifié  que  citoyen  de  Mondovi  dans  son 

*^stament,  en  i46o,  quoiqu'il  fdt  alors  B.  G.  de- 

Ï^Uîg  douze  ans,  et  du  Conseil  des  L  dés  son  ori- 

^«aeen  i^Sy. 

-^rmej.- d'or,  à  Ja  bande  ,dç  gueules,  chargée 
^  Un  onrs  pas^gnt,  au  naturel. 

Cimier  :  une  tête  et  col  de  chien,  armé  d'un 
**^lier  à  pointes.  Devise  ;  Tel  pense  mordre  qui  se 

^cs  armes ,  avec  ta  devise  se  voient  à  un  grand 
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nombre  de  sceaux  qui  ont  été  conservés  :  run  d'eux 
a  la  bande  accompagnée  de  deux  étoiles,  une  en 
chef,  l'autre  en  pointe  :  c'est  celui  de  Geoi^  De 
la  Bive  en  1 555  et  1 578*  Une  autre  a  la  tiande 
parfilée,  mais  seulement  en  dessous,  et  l'ours  n'en 
occupe  que  la  moitié  supérieure ,  séparée  par  un 
trait;  c'est  celui  de  Pierre-Antoine  De  la  Rive  en 

.577. 

Les  detla  Riva  de  Vigon  portent  :  d'or  à  la  bande 
de  sable  parfilée  d'agent. 

Il  y  a  eu  très  anciennement  à  Chancy  une  fa- 
mille nommée  de  Bipa ,  qui  n'avoit  aucun  rapport 
arec  celle-ci  invariablement  nommée  de  Rippa^ 
du  nom,  h  ce  que  je  crois,  d'un  eodrmt  près  de 
Gbêne,  qui  ponvoit  appartenir  à  la  famille  de 
St-Joire,  dont  le  château  étoit  situé  entre  Vya- 
en-Sallaz  et  St.-Jean-de-Tholome. 

On  voit  par  l'acte  de  partage  des  fils  de  Girardin 

De  la  Rive,  à  Mondovi  qu'ils  avoient  une  maison 

dans  une  rue  de  leur  nom,  in  ruata  de  Ripa,  lis 

y  avoient  encore  à  cette  époque  (1482)  un  parent 

nommé  Antoine  De  la  Rive,  présent  au  partage. 

I.  No.  Girardin  De  la  Rive,  citoyen  de  Mondovi, 

habitant  à  Genève  dès  i444»  r^u  B.  G. 

en  1443  pour  douze  florins  et  le  seillot, 

testa  le  8  sept.  1460,  et  parolt  avoir 

vécu  jusqu'en  i464* 
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^.  Antotna dont  il  parle  comme 

pouvant  être  enceinte.  Il  laissa  : 
>  -  No.  Mîdid  De  la  Rive,  C.  de  Mondon  et  de 
Genève  1492. 

Ép.  Françoise,  f.  de  No.  Germain  de 
rOlme,quitestaeni5i3,etdontileut: 

a.  Louis,  viv*  en  i5i2,  f  s.  a. 

b,  Guillermette,  fem.  i)  de  No.  Per- 
cirai  d'Orsières  en  iS^a;  2)  de 

*•  E*îerre-Ântoine  qui  suit. 

^  Pierre,  f  s.  a.  avant  le  18  avril  148a. 

4*   Antoine. 

^    -Aym^,  fem.  de  No.  Manolin  de  Morocio. 

6.  XDenise,  viv*  en  148a. 

7*    'miellée,  fem.  de  No.  N.  de  Monthoux. 

8.  XJoe  autre  fille  mariée  à  No.  Claude  de  Ghâ- 
teauneuf,  syndic  de  Genève  en  i495. 
*-*^  Pîetre-Antoine  De  la  Rive  partagea  les  biens 
de  Mondovi  avec  ses  frères  Michel  et 
Pierre  en  i484)  et  fit  un  nouveau  par- 
tage avec  le  premier,  après  la  mort  du 
second,  te  18  avril  148a.  II  fit  beaucoup 
d'acquisitions  qui  sont  encwe  aujour- 
d'hui entre  les  mains  de  sa  postérité.  Il 
testa  le  3o  janvier  iSi^. 

Ép.  1)  Jeanne -Baptisfine,  nommée 
aussi  Bastienne  j  f.  de  No.  Jean  d'Orsiè- 
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res,  syndic,  et  de  Jeanoette  de  Tingeron. 

2)  ISo.  Marie  Lambert,  sœur  de  Pierre 
Lambert,  évêque  d'AscuIaaum. 

3)  Péron nette,  f.  de  No.  Jean  Anselme 
Pétrolier,  veuve  de  No.  Louis  Sambyn, 
4lont  il  n'eut  point  d'enfans. 

II  eut  du  premier  lit: 

1.  Girardin  qui  suit. 

2.  Philippe,  dont  la  postérité  sera  détaillée 

après  celle  de  son  frère. 

3.  Nycoline,  fem.  de  No,  NyciJin  du  Crest, 

syndic. 

4.  Michée. 

5.  Louise,  fem.  de  Perrin  Villiet,  syndic. 

Et  du  second  lit: 

6.  Péronnette,  fem.  i)  de  No.  et  Egr'  Pierre 

Magistri;  2)  de  No.  Jean  Gringallet, 
veuve  du  premier  i539,  mar.  avec, le 
second  i544* 
m.  No.  Girardin  De  la  Rive,  syndic  i528,  i539, 
1543,  premier  syndic  i547,  lîeut*  de  la 
justice  i534  et  i545>  l'ii»  des  six  ré- 
dacteurs des  ordonnances  de  la  justice, 
testa  le  1^' janvier  i55i. 

Ép.  I  )  Péronnette  ifeu  Na  Louis  Sam- 
byn ,  de  St.-Oyen  et  de  Péronnelle  Pey- 
Tolier,  sa  belle-mère,  viv*,i5i8,  cont. 
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1 5o8. 2)  Baptizarde  ffeu  No.  Jaques  Gay, 

B.  G. ,  sœur  de  No.  Pierre  Gay,  trésorier 
de  l'évéque. 

Il  eut  du  premier  Ht: 

1.  No.  Thomas  De  la  Rive,  du  CC  i552,  qui 

épousa  Antoina,  f.  de  No.  Amied  Ban- 
dières,  syndic,  dont  il  eut  une  fille  nom- 
mée Charlotte. 

2.  Perrine,  fem.  de  No.  Jean  FerratTainé  lôSg. 

Et  du  second  lit: 

3.  Jean  qui  suit. 

4.  No.  Philippe  De  la  Rive,  qui  épousa  1)  i56o 

Jeanne  De  la  Planche,  dont  il  n'eut  point 
d'enfans;2)  i575  Perrine  Noble,  dont 
il  eut  deux  filles,  Pernelte  née  \S-j6  et 
Thomasse,  née  i58o,  f  ï582. 

5.  No.  Jaques  De  la  Rive ,  f  s.  a. ,  testa  le  4  jan- 

vier i568. 

6.  No.  Jacob  De  la  Rive,  f  s.  a.,  testa  le  10 

janvier  i585. 

7.  Claudine ,  fem.  de  spect"  Louis  de'  Boysset , 

D'  en  droit. 

8.  Françoise,  i\:m.  i)  de  égr*  Jean  Collomb,  de 

l'roinex,  i545;  2)  de  L'  Gaillard  i555 

9.  Nycoline,  fem.  de  No.  Jean  IHermile,  de 

Rouen  1 5^7  ;  2)  de  No.  Domaine  Fabri, 

C.  G.  i55o. 
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%th  Guitlauma,  fein.  i)  de  Jaq.  Mermod  1557; 
2)  de  RoleJ;  Paillard  iSGg  ;  3}  de  Rolet 
Rochetfe. 
II.  Janine,  fem.  de  Pierre  Désire;  elle  testa  le 
a8  février  i€o3. 
lY.  No.  Jean  De  la  Rive,  du  CC  j563. 

Ép.  i)  Berthe 

2)  21  janv*^  iS63  Jeanne  B^illard. 
Il  eut  du  premier  Ut  : 
».  Jacob,  né  i55o' 

2.  Jeanne,  née  i553. 

3.  Pernette,  née  i555. 

4.  Pierre,  né  i556. 


111.  No.  Philippe  De  la  Rive  (6Is  de  Pierre-An- 
toine et  de  Jeanne  Raptistioed'Orsières), 
testa  le  i3juin  1 535  sans  avoir  embrassé 
la  réformation. 

Ép.  Jeanne  Curt,  veuve  de  No.  Ber- 
nard de  Romagnans,  f.  de  Guillaume 
Curt,  cous*',  et  de  Louise  Noblet.  U  en 
eut: 

I.  Pierre-Antoine  qui  suit,  né  i525. 

3.  Nicolas,  t  s.  e.  avant  novemb.  iS^G. 

3.  No.  Antoine  De  la  Rive  testa  le  25  novemb. 
1576}  il  avoit  épousé  Élizabeth  Méziè- 
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res,  dont  il  n'eut  point  d'enfans;  elUTce 

remaria  avec  Jean  Bardet. 
4'  Mye,  fem.  de  Pierre  Vernaz. 
5*  Manriseï  fem.  de  Jean  Danel. 

6.  Georgette. 

7.  Bastienne. 

8.  Geoi^e,  dont  la  postérité  sera  détaillée  après  - 

celle  de  son  frère. 

IV.  No.  Pierre -Antoine  De  la  Bive»  né  i525, 

cons"  1569,  syndic  iBjj,  f  i58i. 

Ép.  1 557  No*  Hugonine  Daniel ,  dont 
il  eut  : 

1.  François  qui  suit. 

2.  Pierre,  né  i56o. 

3.  Pernette,  née  i562>  fem.  de  Pierre  Caille. 
4'  Abraham,  né  i566. 

5.  Marie,  née  1667. 

6.  Jaques,  né  i568. 

7.  Marie,  fem.  i)   iSgG  dé  Martin  Bernard; 

2)  i632  de  No.  Pierre  Lullin. 

Pierre-Antoine  De  la  Rive  eut  encore 
une  fille  naturelle»  nommée  Ëtienna, 
fem.  en  1 56g  de  Jean  Rossillon. 

V.  T4o.FrançoisDelaRive,  néi559,duGCi585. 

Ép.  le  21  juin  i584  Michée,  f.  de  P" 
de  Ville',  dont  il  eut  : 
I.  Pernelte. 
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A.  Andrée. 

3.  George. 

4.  Marie. 

n.  Jaques   qui  suit. 

6.  Pierre,  dont  la  postérité  sera  détaillée  après 

celle  de  son  frère. 

7.  Anne,  née  1606. 

8.  Aymé,  né  1608. 

g.  Élienna,  fem.  i633  de  François  Atnary. 
VI.  No.  Jaques  De  la  Rive,  né  iSgg.duCC  i643, 
capitaine  de  la  garnison,  mort  1668. 
Ép.  i63g  Anne  Andrion,  dont  il  eut: 

1.  Jacob  qui  suit. 

2.  Marc,  né  1643. 

3.  Françoise,  née  i644t  f^^m,  de  Jaq  Mallet. 
4-  Anne-Marie,  née  1646. 

5.  Louis,  né  iC48. 

6.  Louise,  née  iG49' 

7.  Gabriel,  né  i653. 

8.  Susanne,  née  i655. 

VU.  No.  Jacob  De  la  Rive,  né  i64o,  du  CC  1693, 
t  i;oo. 

Ép.  i)  Louise  Corne. 

2)  1682  Cbrélienne  ffeu  Claude  Bou- 
rot,  veuve  de  Pierre  Royaume. 

3)  1700  Jeanne  Groppet. 
Il  eut  du  premier  lit: 


.invGooj^le 


DE  LA  HIVE.  içf3 

1 .  Andrienne,  née  1 67 1 ,  fera.  1694  de  No.  Jean- 

Ànloine  Piaget. 
3.  Eve,  née  iGyS,  fem.  16^7  de  Vincent  Vau- 

train. 


VI.  No.  Pierre  De  la  Rive  (fils  dç  François  et  de 
Michée  de  Ville),  né  1602. 

Ép.  1626  Pernette  Pyu,  dont  il  eut  : 
1.. Jaques,  né  162$. 
3.  Margueriie,  née  i632. 

3.  Pernetle.née  ifiS^jfetn..  1667  de  P''^  Lossier. 
4'  Isaac,  né  i636. 
,  5..  Pierre  qui  suit. 
VIL  No.  Pierre  De  la  Rive,  né  iG38,  domicilié 
en  Ost-Frisci 

Ép.  1664  Hilke  Kannegittet-s,  dont 
il  eut: 
I.  Hans  Wilhelm  qui  sijit. 
2  à  &.  Deux  autres  fîls  et  trois  611es,  f  s.  a. 
VIII.  No.  Hans  Wilhdm  De  la  Rive,  dcMnicilié  à 
Leuwarden.. 

Ép.   16S9 dont  iLeut: 

1.  No.  Pierre  De  la  Rive,  gén^iral- major  en 

Hollande,  vlv*  à  Maestricht  en  1768. 
a.  No.  Bernard  De  la  Rive,  vîv'  à  Leuwarden 
1768. 
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IV.  No.  George  De  la  Rive  (fils  po&tliume  de 

Philippe  et  de  Jeanne  Curt),  né  i536, 
cons^'  iS82y  syndic  i586,  Qi,  gS^  99  et 
1606,  t  1607. 

Ép.  I  )  1  *'  août  1 553  Franc*'  f.  de  No. 
Jaques  Blondel  et  de  Gabrielle  Bourdon 
(cont.  mar.  2  août  i563). 

2)  I^a,  f.  de  No.  Claude  Boset  pre- 
mier syndic,  et  de  Françoise  Navis» 
veuve  de  No,  Jean -François  Bernard, 
premier  syndic. 

II  eut  du  premier  lit  : 
1.  Jean  qui  suit. 

Et  plusieurs  autres  enfans,  tous  morts 
jeunes. 

V.  No.  Jean  De  la  Bive,  resté  fils  unique,  à  la 

mort  de  son  père,  né  1570.  S.  de  Cho- 
lex,  cons**^  i6i5,  premier  syndic  i634, 
38,  43,46,60. 

Ép.  1694  Dorothée,  f.  de  No.  Michel 
Roset,  premier  syndic  (frère  de  sa  belle- 
mère),  et  de  Claudine  de  Boches,  dont 
il  eut: 

1.  Daniel  qui  suit. 

2.  Jacobidont  la  postérité  sera  détaillée  ensuite. 

3.  Michel,  né  t6oo. 
4<  Jean,  né  i6o5. 
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5.  £>avid,  né  1610,  t  7  janvier  161 1  ■  de  plu- 
«  sieurs  tumeurs,  enflures  et  langueurs, 
«  ayant  été  ensorcelé ,  comme  a  été  con- 
«  fessé  en  juslice  »     (Reg"*  mort"). 

6-  Michel,  né  1616,  du  CC  i638,  f  1640.  Les 

registres  prétendent  qn'il  Tut  aussi  en- 
sorcelé dans  son  enfance. 

7-  iL^a,  née  1598,  fem.  i6i5  de  No.  Abraham 

Piaget. 
^*   Judith,  née  1602,  fem.  de  No.  et  poissant 
S.  Sébastien  de  Schœnaich,  baron  de 
Cariât  en  Silésie. 
9*   Anne,  née  1612,  fem.  i)  i6Sd  de  No.  Jaq. 
Crespin,  aud'';  i)  de  No.  Jaq.  Dansse, 
_,  trésorier-général. 

"  ^o.  Daniel  De  la  Rive,  né  1609,  secrétaire 
d'état  1642- 

Ép.  à  Saconex,  le  17  janvier  iGSp, 
Jeanne,  f.  de  No.  Jaq.  d'Aireboudouzo, 
.S.  du  Cest,  et  de  Marie  Saladin,  dont 
il  eut  1 
*•  Jean-Jaques  qui  suit. 

=±.  Jean,  dont  la  postérité  sera  détaillée  ensuite. 
^<  Marie,  née  i643,  f  s.  a.  17  i3. 
■4-  Andrienne,  née  164^*  fem.  1664  de  No.  P*^ 

Perdriau,  cons'^''. 
5.  Françoise,  née  1647»  t  s»  a*  1709»  testa  le  6 
avril  i709> 
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VU.  No.  Jean^aquesDe  la  Rive,  né  iG^o,  du  CC 
1668,  cons"  1672,  secret"  d'état  1673, 
syndic  1777,  81,  85,  89,  gS,  97,  1701 
eti7o5;  lieut*  1678,82,86,  94,98  et 
1703.  t  1709- 

Ép.  1669  Renée,  f.  de  No.  Jean  Buis- 
son, syndic,  etdeSusanneLect,  dont  il 
eut: 

1.  Marie,  née  1670,  fem.de  Gabriel  de  Tournes. 

2.  Isabelle,  née  1672,  fem,  de  Gédéon  Mallet. 

3.  Anne,  née  1674,  t  *•  3-,  tesla  en  i74>- 
4-  Jeanne-Louise,  née  1676. 

5.  Françoise,  née  1676,  fem.  de  No.  Charles  Ije 

Ceinte. 
G.  Cbarlotte,  née  1677. 

7.  Jeanne  Renée,  née  1678. 

8.  Jean  Girardin,  )  .  ^      ^        , 

i  lumeaux,  nés  1670,  Ts.  a. 

9.  Jean-Jaques,     )  '  '^    ' 

10.  Marc,  né  1681,  f  1687. 

11.  Jeaii-M.irc  qui  suit. 

13.  Susanne,  née  i683,  fem.  de  Léonard  Mollet. 
i3.  No.  Jean-Louis  De  la  Rive,  né  i6«8,  des  LX, 

f  1741  s.  e,  de  Marguerite  Franconis. 
1^.  Jean-Jaques,  né  1G90. 
i5.  No.  et  spectable  Ami  De  la  Rive,  pasteur  et 

et  professeur  en  philosophie,  recteur  de 

l'académie,  f  1763  s.  e.  de  Françoise 

Fabre. 
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VUI.  No.  Jean-Marc  De  la  Rive,  né  1682,  cons«' 

1720,  syndic  1731,  35,  39,  43  et  47, 

Ép.  Jaqueline  Caille,  dont  il  eut  : 
I.  Jeanne  Renée,  fem.  de  No.  Antoine  Lullin 

de  Cbàteau  vieux. 
3.  Ami-Jean  .qui  suit. 

IX.  No.  Ami-Jean  De  la  Rive,  cons"  I7%>  dé- 

chargé 1773, t  1800. 

Ép.  Jeanne-Élizabeth  Sellon,  dont  il 
a  eu:      . 

1.  Jean-François-Charles  qui  .suit. 

2.  Gaspard  >  dont  l'article  suivra  celui  de  sou 

frère. 

X.  No.  Jean- François-Charles  De  la  Rive,  avocat, 

D.  C.  R. 

Ép de  Tournes,  dont  il  a: 

I fem.  d'Adolphe-Pierre  Bulini. 

2.  Théodore 


X.  No.  Gaspard  De  la  Rive,  fils  de  Ami-Jean  et 

de  Joséphine-Élizabeth  Sellon,  premier  - 
syndic. 

Ép.  Marguerite-Adélaïde,  f.  de  Jean- 
François  Boissier,  du.CC,  et  de  Marie- 
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1.  Guillaume  qui  suit. 

2.  BénéCi  fein.  de  No.  f^icolas  de  Saussure. 

3.  Jeanne  Marie  fem.  de  Charles  Bonnet. 

4.  No.  et  spectable  Jean -Jaques.  De  la  Bive* 

ministre ,  f  s,  a.  1 768. 

5.  No.  François-André  De  la  Rive,  f  s.  a.  1768. 

6.  No.  Pierre  De  la  Rive,  f  s.  a. 

IX.  No.  Guillaume  De  la  Rive,  du  CC    1746, 

And'.  lySi,  Chat",  de  Jussy  i756,.f 
en  Hollande  1773. 

Ép.  Marianne  &m.  de  Jean  Begon  et 

de  Louise  Gourgas  dont  il  eut  : 

1.  J«&nDe'Marie  fem.  de  Ko.  Léonard  Revillio<l> 

2k  Horace-Benedict  qui  suit 

3^  No.  François  De  la  Rive ,  du  CC  ■  7  82 ,  cons^' 

I785,  i8i4,  lieutenant,  t  '^^g. 

Ép.  1790  Susannef.  de  No..  Jaques- 
Rilllet  et  de  Susanne  Plautamour,  dont 
il  a  eu  une  fille  unique. 

a.  Arianne  De  la  Rive  fem.  de  Phi- 
lippe Revilliod. 

X.  No.  Uorace-Béoédict  De  la  RIve,du.CCi78i, 

D.  C  R.  officier  au  service  de  Sariteigns, 
D.  C.  R.  i8i4. 

Ép Tronchin ,  dont  il  a  eu  : 

'  1.  Pierrt-Fraoçois  qui  suih 
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4.  Judith,  née  i656,  fem.  (1677)  d'André  de 

la  Cortùère. 

5.  Sosanne,  née  le  8  décembre  1661 ,  fera.  (21 

juin  1687,  à  Cologny)  de  No.  Pierre 
Gallffe,  audif^  et  hôpitalier. 

6.  No.  Barlhélemi  De  la  Rive,  né  1666,  capi*- 

taine,  commandait  une  compagnie  ge- 
nevoise à  la  bataille  de  Vilmergue,  et 
reçut  de  MM.  de  Berne  la  grande  mé- 
daille d'or  frappée  à  cette  occasion,  qu'il 
légua  à  No.  Barlhélemi  Galiâe,  son 
petit  neveu  et  6Ueul,  p»  son  testament 
du  19  août  1742. 11  fut  du  C€  1698. 

Ëp.  i)Catherineâeu8pectableDavid 
Croppiet,  ministre  et  de  Catherine  Tron- 
chin,  en  1700. 

2)  ijoS  Susanne  fièù  No.  Charles 
Almain,  cons*'  du  roi  de  France,  veuve 
de  No.  Salomon  Perrinet,  aussi  cons^' 
du  Roi.  Elle  testa  le  23  février  1 7 1  o  en 
faveur  de  son  mari  et  de  ^an-£tienne 
et  Liouis  Perrinet,  ses  deux  fils  du  pre- 
mier lit,  par  égales  portions  ;  testament 
homologué  le  8  décembre  1717. 

3)  Andrienne,  £  de  No.  Robert  Rilliet, 
syndic,  et  de  Françoise  Turrettini. 

Il  n'eut  point  d'enfans. 
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Ép.  Marie,  f.  de  Guillaume- André  et 
de  Marie  Privât,  dont  il  eut: 

a.  Une  fille,  f  s.  a. 

b fem.  de  Pierre  Thoras. 

c.  .....  fem.  de  No.  Frédéric  Lom- 
bard. 
VIIL  No.  Pierre  De  la  Rive,  né  i685,  du  CC 
1714.1  1764- 

Ép.  1 7 1 1  Judith,  f.  de  No.  Alexandre 
Rilliet  et  de  Susanne  Trembley,  dont 
il  eut  : 
I.  No.  Jacob  De  la  Rive,  né  1714*  du  CC  1752, 

t  s.  a.  1767. 
a.  No.  Antoine  De  la  Rive,  né  1715,  f  s.  a. 
3.  Sara,  né  1717,  \  s.  ».  avant  1751. 
4- Susnnne,  viv*^  en  1751. 

5.  Pierre  qui  suit. 

6.  No.  Jean  De  la  Rive,  né  1721,  du  CC  1764* 

fs-a.  1784. 

7.  No.  Alexandre  De  la  Rive,  né  172G,  du  CC 

1785. 
Ép.  1 770  Anne  Jolivet,  dont  il  eut  : 
a fem~".  1797  de  Franç'-Philip' 

Lavit. 

b.  Une  autre  fille,  f  s.  a. 

IX.  No.  et  spect*  Pierre  De  la  Rive,  ministre,  né 
1718, 
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Ép Bazin,  dont  il  eut: 

I .  I^erre-Louis  qui  suit. 
X.  No.  Pierre-Louis  De  la  Rire,  du  CC  1 788,  cé- 
lèbre peintre  de  paysages. 

Ép Godefifroy,  dont  il  eut  une  '. 

fille  unique. 
I fem.  d'Antoine  Perdriau,  D.  C  R. 
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Gaillaume  Curt  (nommé  Court  dans  le  testa- 
ment de  son  gendre  No.  Bernard  de  Rumagnan), 
surnommé  le  Diamantter  dans  les  livres  de  la  Tré' 
sorerie,  fut  élu,  i5o6,'administraleuT  de  l'hôpital 
des  pauvres  pestiférés  ;  il  étoit  roi  des  arbalestiers 
en  lâioi  et  fut  cons"''  d'état  en  i5i8*  Je  n'ai  pu 
découvrir  son  origine,  ni  le  nom  de  son  père.  On 
les  croit  originaires  de  Milan,  où  il  y  avoit  une 
famille  de  ce  nom,  qui  portoit  coupé  de  2  traits, 
soit  tiercé,  au  i^''  d'or  à  l'aigle  éployé  de  sable; 
au  2'  parti;  au  i"'  du  parti  d'argent,  au  lion  de 
gueules;  au  2**  de  gueules  au  château  de  deux 
tours  d'ai^ent,  jointe  par  un  portail  crénelé,  avec 
porte  et  herse,  ajouté  de  gueules  ;  au  3'  du  tiercé ,  ' 
pâle  d'azur  et  d'or  de  6  pièces. 

Guillaume  Curt,  Curti  ou  Court,  conseiller. 

Ép.  Louise,  £  de  Jean  Roux  dit  Noblet,  et  de 
Claudia  Marval,  sœur  et  cohéritière  de  Messire 
Aymon  Noblet,  professeur  en  droit,  et  veuve  de 
No.  Thomas  de  Bernice,  de  Vigon,  dont  ïl  eut: 

I.  Jeanne,  fem.  i)  de  No.  Bernard  de  Boma- 
*7 
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gnans  (de  Romagnîanis,  d'une  illustre  familli 
Piémont,  qui  n'en  eut  point  d'enfans,  et  testi 
i5i7)  tSig  de  No.  Philippe  De  la  Rire. 
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^a  famille  Pictet,  l'une  des  plus  anciennes  du 
Canton  et  de  la  ville,  s'est  illustrée  dans  tous  les 
genres ,  de  manière  à  étendre  la  réputation  de 
Genève  dans  le  sens  le  plus  honorable.  Elle  ne 
pstoît  pas  avoir  pris  une  part  active  aux  afTaires 
*vant  la  rëformalion  ;  mais  dès  sa  première  entrée 
^^  Conseil ,  jusqu'à  nos  jours  elle  n'a  pas  cessé 
^'^  instant  de  produire  des  magistrats,  des  savans 
^*-  des  militaires  distingués. 

•4rmes  :  celles  de  No.  Ami  Pictet,  châtelain 
^^  Penay ,  1 674 ,  chef  de  toute  la  famille ,  éloient 
''^Ox  fasces  accompagnées  d'une  étoile  en  chef 
^t  en  pointe,  et  d'un  croissant  au  centre,  avec 
'a  devise  :  Fais  bien  et  laisse  dire.  Son  cachet  fort 
°*erï  conservé  avec  ses  initiales  A.  P. ,  se  voit  à 
Ï^^Iques  actes  de  sa  châtellenie.  J'ignore  pour- 
ÏUoi  son  fils  changea  ces  armes  pour  celles  que 
^  famille  a  constamment  portées  dès-lors  et  qui 
sont: 

Coupé  :  au  i"  de  sinople  au  liond'argent,  issant 
*^  trait  du  coupé  ;  au  2  d'argent  maçonné  de 
**le,  devise  :  Sustine  et  abslihe  : 
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Lear  sœur  avoit  épousé  Colin  Chicand,  C.  G., 

qui  fut  syndir  eo  1  Sog. 

'-  Aymonet  Piclet,  de  Neydens,  vivœt  en  iSSo, 

et  fut  père  de  Peronet ,  qui  suit  : 
■■'*  Peronet  Pictet,  de  Neydens ,  vivoit  encore 
en  ijfoa,  et  fut  père  de  Pierre  qui  suit  : 
III,  Pierre  Pictet  de  Neydens,  où  il  vivoit  en  i433, 
vécut   jusqu'en    1474  >  lu'il  f"'    reçu 
B.  G.  avec  son  fils  Jaquemet,ie  i4  oc- 
tobre ;  il  eut  : 
*-    Jaquemet,  reçu  B.  G.  le    14  octobre  1^74 

avec  son  père. 
^-  François  qui  suit. 
-     François  Pîclet  ,  vivant   encore    i5o5,  fut 

père  de 
*•  Antoine,  vivant  en    iSzi ,   qui    ne  laissa 

qu'une  fille  nommée  Ayma. 
^~  lean  qui  suit. 

3.  Pierre,  vivant  en  i$24  et  1527. 

4.  Aymon ,  chapelain  de  Neydens  en  1524. 
*    Jean  Pictet,  vivant  en  iSaS,    i524,  1537. 

Ép.    Antoina ,  vivant  avec  lui 

en  1027  :  il  fut  père  de 
1.  Mermet  Pictet  qui  suit. 
ï-  Mermet  Pictet ,  C.  G.,  demeurant  à  Saint- 
Gervafs,  rue  du  Temple ,  f  d'hydro- 
pisie  le  24  fév.  i56o ,  âgé  de  64  ans. 
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É[i.  CiiiieUe..  .  .  ,  vivant  en  i542. 
2)  Ciauda  Eoccard,  %-eiive  de  P"  Rages,  et  de 
Piorre  Ainenux  ,  tous  deux  conseillers. 
11  eut  du  premier  lit: 

1.  Jeanne,  fein.  i)  de  Jaques  Barut,   C  G>; 

2)  de  Pierre  GaliÉFe,  C  G. 

2.  Ami  Pictet,  qui  suit. 

Et  du  second  lit  : 

3.  Une  fille  ,  mariée  à  Jean  Magnin,  C.  G. 
VU.  No.  Âmied  Pîctet,  né  i*'  nov.  i535,   châ- 
telain de  Peney  1074  ,  syndic  i575,  et 
premier  syndic,  mort  le  4  f"^^-  1607. 

E|i.  i),  le  i3  mars  i558  Marthe  ,-f. 
de  François  de  Roches,  2)  1«....    107^, 
Jeanne,  f.  de  No.  Jean  Donzel,  syndic. 
Il  eut  du  second  lit  : 

1.  Jaques  qui  suit. 

2.  Jeanne,  fem.    (  i6o5),  de  No.    Abraham 

Dance,  cons'''. 

3.  Anne,  fem.  (  i4  "if*'  1609  ),  de  No.  Pierre 

Dupuls. 
Vlll.  No.  Jaques  Piclet,  né  24  oct.   iSyS,  syn- 
dic 1021  ,  envoyé  au  roi  Louis  XHÏ  , 
en  if;2(),  t  le   i  I  novembre  1629. 

Kp.  le  II  octobre  1(307,  P^rnette , 
fleu  d'André  Caille,  dont  il  eut  jn 
ni.  fl.  et  l'irnint'uble  de  Pregny  (  conl. 
inar.  l3  août  1607).  Us  curent: 
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'    » .  André  qui  suit. 
2j.  Jéréinief  dont  la  postérité-sera  déduite  après 

celle  de  son  frère.. 
3.  Isaac,  né  1616.. 
4'  Jeanne,  nëe  iStj. 
5.  Pierre ,  dont  la  postérité  suivra  celle  de 

Jérémie. 
6  à  9 ,  quatre  autres  en£ans. 
IX.  No.  André  Pictet^né  19  juillet  160g,  syndic 
»644>  envoyé  AZurich  et  Berne,  i648 
et  i653»àLouisXlV»eni656et  1659,  - 
et  au  duc  de  Savoie,  1659,  f  3  décem. 
1669. 

Ép.  1)  le  5  fév.  i632 ,  Marie,  f.  de 
No.  Jaques  Sève. 
s)  le  14  sept  i654  Barbe,  t.  de  No<  etspecf* 
Bénédict  Turrettini. 
Ueut  du  premier  lit: 

1.  Isaac  qui  suit. 

2.  Pernette  ,  née    i636,    fem.  de    No.   Jean 

Rocca. 

3.  Judith,  née  i64o  ,  fem.  de  Pierre  de  Chou- 

dens  de  Thoiry. 

4.  Marie-Madelaine ,  née  1645,  fem.  de  No. 

Gabriel  Sarasin ,  aud\ 
Et  du  second  lit  : 
.  5.  Bénédict ,  dont  l'article  suivra  la  postérité 
de  son  frère. 
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X.  No.  Isaac  Pictet.  né  le  1 5  fit'  i638»  syndic. 

Ép.  le  jg  sept.  i66i  ,SusaDDe,  f.  de 
No.  Etienne  Rocca,  cons^,  dont  i\  eut; 

1.  Andrienne,  nëe  i665. 

2.  Jean-Antoine,  né  i666. 

3.  François  qui  suit. 

XI.  No.  François  Pictet,  né  3o  oct'  1667*  syndic. 

Ép.  le  18  nov*'  i6go  Françoise  >  f.  de 
No.  Jean-Antoine  Lullin,  dont  il  eut: 

1.  Françoise,  née  i6gi  ,  fem.  (12  oct'  i7i>) 

de  Pierre  Boissier. 

2.  Isaac  qui  suit. 

3.  Gratien-André,  né  1694* 

4.  Jeanne-Marie-Mai^uerite  ,  née  1700,  fem. 

(  36  janv'  1727  ) ,  de  N.  P'"  Buisson. 

XII.  No.  Isaac  Pictet,  né  2  Janv'  i6g3. 

Ép.  le  21  avril  1723  Susanne,  £Feu 
No.  Abraham  Gatlatia  ,  dont  il  eut: 

1.  Camille-Anne,  née  1723. 

2.  Françoise,  née  1724. 

3.  Catherine,  née  1726. 

4.  François-Pierre  qai  suit. 

5.  Renée-Alexandrine ,  née  1733. 

6.  Camille-Marie-Anne,    née  1745. 

XIII.  No.  François-Pierre  Piolet,  né  l'oct.  1728, 
Doct.  en  droit. . 

Ép.  à  Paris,  le  i''  déc"  1764  Cathe- 
rine Le  Maignen  ,  dont  il  eut  : 
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I.  Kerre-Isaac,  né  à  Paris  17661  le  I5()éc^ 
3.  Catherine-Julic' Amélie ,  née  à  Paris  176g* 


X.  No.  et  spect'  Bénédîct  Pictet  (fils  du  syndic 
André  et  de  Barbe  Turrettini,  sa  seconde 
femme}  baptisé  le  20  mai  i655i  pasteur 
et  professeur.  Recteur  de  l'Académie, 
auteur  d'un  grand  nombre  d'ouvrages 
(v.  Moreri),'f  le  9  juin  1724. 

Ép.  Catherine,  âèu  No.  Nicolas  Bur- 
lamachi,  le  21  juin  t68o.  Il  en  eut: 

1.  Théodore,  né  1681. 

2.  Andréa,  née  1684. 

3.  Élizabeth,  née  1687. 
4<  Isaac,  né  1690. 

5.  Angélique,  née  1691. 

6.  Jean*Alphonse,  né  1695. 

7.  Bénédict,  né  1698. 

8.  Jean-François  qui  suit. 

9.  Ami,  né  1702. 

XL  No.  et  spect"  Jean-François  I^ctet,  né  9  aoAt 
1699,  pasteur  et  professeur. 

Ép.  Jaqueline  Pernette  Guyon  dont 
il  eut  : 
1.  André  qui  suit. 
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XII.  No.  André  Fictet,  baptisé  Iç  i5  juin  1736* 
Ép.  Anne,  f.  de  No.  Gabriel  LuIUn» 
dont  il  eut  : 
1.  Sara-Gabrielle,  mariée  le  3o  avril  1780  avec 
Louis  âeu  No.  Jaques  Picfet. 


IX.  No.  Pierre  Pictet  (fils  du  syndic  Jaques  et  de 
Pernette  Caille),  né  le  16  janvier  1G26, 
premier  syndic ,  testa  en  1 690,  f  la  même 
année. 

Ép.  1)  Sara,  f.  dé  No.  Jean  Favre; 
2)  i65o  Anne,  f.  de  No.  Jean-Louis 
Calandrini. 

Il  eut  du  premier  lit  : 
t.  Jeanne,  née  i644- 

2.  Jean-Jaques  qui  suit. 

3.  Marie,  née  1646. 
4-  Jérémie,  né  1^48. 

Et  du  second  lit: 

5.  Jean- Louis,  né  i652. 

6.  Anne -Catherine,  née   iSSy,  fem.   1676  de 

Simon  Passavant. 

7.  Susanne,  née  i665,  fem.  i685  de  Robert 

Vaudenet. 

8.  Gabriel,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 

.  son  frère  Jean-Jaques. 
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X.  Ko.  Jean-Jaques  IHctet,  baptisé  le  21  août 
1645,  syndic. 

É[i.  1677  Susanne,  f.  de  No.  Jean- 
Louis  Calandrîni  et  de  Marie  Hertner, 
dont  il  eut  : 

1.  Jean-Louis  qui  suit. 

2.  Jean,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de  son 

frère. 
XL  No.  Jean-Louis  Pictet ,  syndic. 

Ép.  à  Genthoud,  le  18  avril  17171 
.   Catherine,  f.  de  No.  Abraham  Gallatin, 
dont  il  eut: 

1.  Camille,  fem.  (le  i5  janvier  1736)  de  No. 

Pierre,  f.  de  Jaq.  Gallatin. 

2.  Pierre  qui  suit. 

XIL  No.  Pierre  Pictet,  baptisé  le  aa  nov.  1724.' 
Ep.  le  2  mars  1766  Jaqueline  Fran- 
çoise, ffeo  No.  P"^^  Buisson,  dont  il  eut: 
I.  Jean- Marc- Jules  qui  suit. 
Xin.  Jean-Marc-Jutes  Pictet,  baptisé  le  20  juin 
1768,  D.  C.  B.,  et  président  de  la  cour 
suprême,  f  1828. 

Ép.IeiSavril  lygSOctavie,  (Feu  No. 
et  spect*  Anloine-Josué  Diodati,  dont 
il  a  eu: 
I.  Amédée-Pierre- Jules  qui  suit. 

3.  Camille. 
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XIY.  Amédée-Pierre-JuIesPictet.eutUt'.D.CR. 
Ép.  Adélaïde,  f.  de  Jacob-Michel-Fran- 
çois  de  CandoHe,  D.  C.  R.,  dont  il  a  : 


XI.  No.  Jean  Pictet  (fils  du  syndic  Jean -Jaques 

et  de  Susanne  Calandrini). 

Ép.  9  février  lySS  Françoise,  f.  de 
Mo.  Jean-Antoine  Lect,  dont  il  eut  : 
I.  Jean-Louis  qui  suit. 

XII.  No.  Jean-Louis  Picfet,  baptisé  le  4  déc.  1 739, 

syndic. 

Ép.  le  1 1  octobre  1773  Marçuerite, 
ffeu  Jean-Robert  Mallet,  dont  il  eut: 

1.  Andrienne-Borothée- Julie. 

2.  Françoise-Isabelle. 

3.  Jean-Pierre  qui  suit. 

Xin.  No.  Jean-Pierre  Pictet,  baptisé  le  17  avril 
1777)  conseiller  d'état,  et  lieutenant  de 
police. 

Ép . . . .  fl  de  Jaques-André  Baraban , 
D.  C.  a.,  dont  il  a: 


X.  No.  Gabriel  Pictet  (fils  du  syndic  Pierre  et 
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d'Anne  Calandrini,  sa  seconde  femme). 
Ép.  le  16  juin  1709  Madelaine,  fieu 

No.  Michel  Voisine,  dont  il  eut: 
■  -    C^abriel ,  né  1 7 1  o. 
■2-    ^ara,  née  1712. 
■5-    -fc^^ançoise,  née  lyiS. 
4-*    <jaspard,  né  I7i4' 
^-    ^Samuel,  né  1715. 
^-    ^^ladelaine,  née  1717,  fem.  (11  sept.  lyS;) 

de  No.  Pierre  ffeu  Balth**  Favre. 
7-    '■^ean,  né  1719. 
^*     ï?ieiTe,  né  1722. 
9~     -Anne,  née  172^,  fem.  (as  mars  1757)  de 

No.  Abraham,  âPeu  Jaques  Gailatin.    - 
**-*-    iMarie-Anne,  née  1727,  fem.  (3oocl.  1771) 

de  Pierre,  ffeu  Pierre  Galissard  de  Ma- 

rignac. 


*  ÏNo.  et  spect"  Jérémîe  Pictet,  pasteur  (fils  du 

syndic  Jaques  et  de  Pejrnette  Caille),  né 
le  26  mai  i6i3. 

Ép.  le  f  juin  1640  Judith,  fieu  No. 
Pierre  Dupuis,  dont  il  eut: 

*  -    Judith,  née  i64i,  fem.  (17  mars  1667)  de 

Jean,  ffeu  Robert  Mallet. 
■^-  Jaques  qui  suit. 
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5.  Marguerite,  née  1707. 

6.  Marc,  né  3i  mai  lyiO' 

7.  Chartes,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 

son  frère  Jaques. 
XII.  No.  Jaquea  Kctel,  néleiSmars  1705, lieu- 
tenant-général en  Piémont,  créé  comte 
par  te  roi  de  Sardaigne. 

£p.  à  Saconex,  le  lâ  juillet   17^5 
Jeanne,  f.  de  No.  Isaac  de  Thellusson* 
dont  il  eut: 
I.  Isaac  qui  suit. 
-2:  'luouis ,  dont  t'artide  suivra  celui  de  son  fr^e. 

3.  Marc-Louis,  dont  l'article  suivra  la  postérité 

de  Louis. 

4.  Anne-Sara-Marie,  f  s.  a. 
5.'Loetitia-Sophie. 

Et  4  autres  enfans  morts  jeunes. 
Xm.  No.  Isaac  Pictet,  né  1746,  syndic  avant  la 
révolution  et  depuis  la  restauration. 

Ép>  i)  i5janvier  i575Lucrèce,f.de 
No.  Gabriel  Lutlin.  2)  Julie, fl  de spect^ 
Louis  Bertrand,  profes',  dont  il  n'eut 
point  d'enfans. 

Il  eut  du  premier  lit  : 

1.  Gabriel,  né  1776,  |  s.  a. 

2.  Jaques,  né  1777,  colonel  aux  gardes  impé- 

riales, mort  d'une  blessure,  s.  e.  de. . . 
Menet. 
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1.  Marc  qui  suit. 

3.  Pierre,  major  au  service  de  Sardaigne. 

3.  Ferdinand -Frédéric,  dont  l'arlicle  suivra 
celui  de  son  frère  Marc. 

4-  Armand  ,  dont  l'article  suivra  celui  de  Fer- 
dinand-Frédéric. 

5.  Auguste. 

6.  Françoise. 
XïV.  Marc  Pictel. 

Ép.  Louise  de  Traz ,  dont  il  a  : 


XTV.    erdinand-Frédéric,  officier  au' service  d'An- 
gleterre. 

Ép.  Adèle,  f.  de  Paul  Martin,  dont  ila  : 


XIV.  Armand  Pictet,  officier  au  service  d'Angle- 
terre. 

Ép.  Anne,  f.  de  Louis  Pictet,  sa  cou- 
sine germaine,  dont  il  a: 


XIL  ]Ho>  Charles  Pictet  (fils  de  Marc  et  d'Anne 

i8 
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Élizabelh  de  Budé),  colonel  au  service 
de  Hollande. 

Ëp.  i)àGenthoud,  le  17  juillet  1751 
Marie,  f.  de  Jaques  Dunaut. 
:») 

Il  eut  du  premier  lit: 
I.  Marc-Auguste  qui  suit. 
•  2.  Charles,  dont  l'article  suivra  celui  de  son 
frère. 
3.  Amélie-Christine,  fem.  de  No.  Michel  Luilin 
de  Châteauvieux. 
XlII.  Marc-Auguste  Pictet,  professeur  célèbre  et 
chéri  de  tous  les  savans,  presque  autant 
que  de  sa  famille,  né  1762,  f  iSaS. 

Ép.  à  Cartigny,  le  i5  sept.  1776  Su- 
sanne-Jeanne-Françoise,  f.  de  No.  Jean- 
Jaques  Turrettini,  dont  il  eut: 

1 .  Marie-Anne,  fem.  de  No.  Isaac  Vernet,  syndic. 

2.  Caroline,  fem.  de  Jean-Gaspard  Prévost. 

3.  Albertine,  fem.  de  No.  Albert-Louis  Rilliet, 

lient*  de  police. 


Xni.  No.  Charles  Pictet,  cons*"^  d'honneur,  mi- 
nistre plénipotentiaire  de  la  Diète  Hel- 
vétique à  Vienne  et  à  Paris,  savant  dis- 
tingué, et  célèbre  agronome,  Conseiller' 
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pasleur  et  professeur,  et  de  Judith  Du- 
puis),  né  le  i"  février  1607,  ministre. 
Kp.le  i9ianvier  i7o2Madelaine,  ffeu 
Théodore  Croppet*  dont  il  eut: 
1.  Pierre  qui  suit. 
XL  No.  Pierre  Pictet. 

Ep.  le  25  décembre  1731  Marguerite, 
fièu  Pierre  Cramer,  dont  il  eut; 
X.  GabrieL 
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I.  No.  Pierre  Savoye,  qui  épousa Mye,fiêu  Mo. 

Guillaume  Hugues,  syndic, 
a.  No.  Henri  Savoye,  marié  avec  No.  Hum- 

berte  Lullin. 
3.  No.  Pierre  Savoye,  marié  avec  Collette ,  f.  de 
No.  Jean  Grasset,  de  Yens,  et  de  Btai- 
slne  Grande. 
4-  Une  fille  mariée  avec  Sibuet  Grifièrat* 
Claude  Savoye  ayant  été  mis  en  prison  en  1 538, 
la  ville  de  Moudon,  à  la  requéle  de  Michel  Fros- 
sard,  non  beau-père,  écrivît  au  Conseil  pour  loi 
recommander  ses  enfans. 
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It  y  a  eu  plusieurs  familles  de  ce  nom  à  Genève  : 
c^l  le  dont  je  fais  l'article  en  ce  moment  a  été  illus- 
tar^e  pour  nous  par  le  premier  syndic  Amédée  Gi- 
s^^K-d,  qui   travailla  avec  beaucoup  d'énergie  à 
!*> >n dépendance  de  Genève.  Obligé  de  fuir,  pour 
•*^    pas  tomber  entre  les  mains  du  duc  de  Savoie, 
*•■    cracha  le  sceau  de  la  ville  pour  empêcher  qu'on 
■^«i    pût  en  faire  un  mauvais  usage.  Aujourd'hui, 
*=^tte  précaution  ne  seroit  pas  fort  utile;  mais  à 
*^^tte  époque  elle  le  fut  éminemment  :  le  parti 
***J«:alenfut  tout  troublé;  on  écrivit  et  on  envoya 
^»*    Suisse;  pendant  ce  temps,  les  affaires  prirent 
^^ï^*  autre  tournure,  et  bientôt  il  put  retourner 
**^ias  ses  foyers;  il  fut  envoyé  en  dépntation  aux, 
*'g«es  à  diverses  reprises,  entre  autres  avec  Besan- 
çon Hugues,  Jean  Philippe,  et  Jean  Lullin,  en 
***^tobre  1 63o  ;  mais  ensuite  il  se  retira  à  Fribodrg, 
^'^  »enonça  à  la  bourçeoisie  de  Genève,  comme  on 
'e  Verra  dans  mes  Matériaux  historiques. 

-^rmes:  TJne  facse  élevée,  échiquelée,  accom- 
pagnée, au-dessous,  de  trois  fleurs  de  lys  2  et  i; 
*^*'*Ie  de  la  pointe,  surmontée  d'une  rose. — Elles 
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3.  Jean, 

3.  Bernardin, 


Le  syndic  Jean  Canal  ayant  été  tué  à  l'escalade, 
sa  famille  ne  doit  point  être  oubliée  des  Genevois. 

^rmes .- d'azur,  au  canard  d'argent,  nageant 
sur  une  ririère  du  même. 

I.  No.  Canard,  ou  Canal. 

Ép.  N.N.  doDtilent: 
I.  Mathieu  qui  suit. 

\  mentionnés  au  testament  de 
1  leur  frère  Mathieu.  Je  penseque 
'  Jean  Canal,  de  Montréal,  père 
.  de  Michée,  fem.de Girard  Tho- 
4-  Anloina,      \  ^^^^^  ç.  ^^^  ^j^^j^  j^  ^^^^  ^^^ 

y  ce  Jean,  frère  de  Mathieu. 

II.  Sire  Mathieu,  qualiflé  aussi  Noble  Mathieu 

Canard,  B.  G.,  âgé  de  26  ans  en  i52i, 
testa  le  29  mai  1 538. 
Ép.  No.  Martine  Balard,  dont  il  eut  : 

1.  Jean  qui  suit. 

2.  Martin,  marié  avec  Marie,  f.  de  Jean  Bron 

et  de  Pauline  Guinet,  dont  il  eut  une 
fille  nommée  Mye  (Amédéa). 

3.  Michel,  cohéritier  de  son  père. 
4-  Mye,  porlionnée, de  800  florins. 
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5.  Jeanne,  d. — d. 

6.  Louise,  fem.  de  Laurent  Perret. 

III.  No.  Jean  Canal ,  syndic ,  tué  k  l'escalade  1 602. 

Ép.  1  )  Rolef  to,  f.  de  No.  Jean  du  Four , 
lieut'  de  Colonges-la-Cluse,  et  de  Geor- 
gette  de  Ville,  viv'  avec  lui  en  iSSa. 

a)  No.  Marguerite  de  Châteauneuf, 
vivant  encore  en  1607*  Il  eut  du  pre- 
mier lit  : 

1.  Pierre  qui  suit  : 

2.  Marie,  cohéritière  de  sa  mère. 

IV.  No.  Pierre  Canal,  D'  loéd. 

Ép.  Susanne,  Seu  No.  Jean  Comer,  et 
de  Gabrielle  Canappes. 
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II.  NcHadriod  Du  Molard,  syndic  i535,39,  4^» 
47>  53,  renonça  à  la  bourgeoisie  le  sS 
avril  i556,  parce  qu'on  lui  avolt  re- 
tiré sans  raison  la  bannière  générale  de 
la  ville. 

Ép.  N.  N. ,  dont  il  eut  ; 
I.  Jaques  qui  suit. 
Ul.  Jaques  Du  Molard. 

Ép.  N.  lS.,dontileut: 
I.  Jaques, 
a.  Abraham. 
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C^toît  une  très  illustre  famille  de  Milan,  dont 
^n  membre  vint  s'établir  à  Genèveà  la  an  duquin- 
^■èine  siècle;  ses  fils  contribuèrent  beaucoup  à  la 
Conquête  de  l'indépendance^  mais  ensuite  l'un 
***eux  ne  voulant  pas  changer  de  religion,  retourna 
^  IN^ilan.  Ils  conservèrent  cependant  des  proprié- 
*^s  dans  le  pays,  et  ont  encore  long-temps  habité 
*^  Savoie.  Celui  qui  se  relira  fut  précisément  ce- 
■■**«  qui  avoit  le  mieux  servi  la  cause  de  la  liberté. 
^rmes  :  fascé  onde  d'azur  et  d'argent,  au  chef 
*^*Or  chargé  d'un  aigle  éployé  de  sable  couronné 

'Le  syndic  Etienne  portoit  :  échiquelé  d'azur  et 
*l*argent,  au  chef  d'or  chargé  d'un  aigle  éployé  de 
Sî»tle. 

Son  petit-fils  Pierre-Martyr  Dada  portoit  vairé, 
^»i  même  chef. 

*-     W(K  et  généreux  Denis  de  Abdua,  citoyen  de 
Milan,  B.  G.,  acquit  Frontenay  en  i^gg. 
Ép.  i)  Antoina,  f.  de  No.  Conrad,  et 
sœur  de  No.  Besançon  HUgues. 
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des  legs  à  ses  fils  naturels,  Baltazar, 
demeurant  h  Genève,  et  Pierre  à  Milan, 
etc.»  etc.,  et  il  institue  ses  dits  neveux 
héritiers  universels  pour  tout  le  reste. 
Il  a  une  fille  nommée  Véronique,  reli- 
gieuse au  couvent  de  St. -Bernard,  à 
Milan, 
m.  No.  Bénédict  Dada,  connu  par  le  testament 
de  son  frère. 
Ép.  N.  N.,  dont  il  eut: 

1.  Antoine  qui  suit. 

2.  Pierre-Martyr  qui  suivra. 

3.  Doin.  Oclavien  Dada,  religieux  à  la  Char- 

treuse de  Pavie. 
^,  Ângélique-Benoite,  religieux  au  couvent  de 
la  Vassalla  sous  Porta  Romana,  à  Milan. 
IV.  No.  Antoine  Dada,  cohéritier  de  son  oncle, 
partage  avec'son  frère  en  i585.  (F.  C. 
Blecheret,  notaire.) 

Ép.  No.  Aymée  de  Lonnex,  veuve  et 
tutrice  de  son  fils  François  en  i6oo.  Il 
en  eut: 
I.  No.  François  Dada,  viv*  en  i6oo  sous  la  tu- 
telle de  sa  mère. 


IV.  No.  Pierre -Martyr  Dada,  cohéritier  de  son 
oncle. 
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Ép.  Na  Françoise  de  Machet,  veuve 
et  tutrice  de  ses  enfans  en  1 598  et  1608, 
résidant  à  Corsinge. 
J'igaore  duquel  de  ces  frères  descendoit 

No.  Alexandre  Dada,  S.  de  Corsinge 
1694. 

Ép.  Marie  de  Varax*  d,'une  des  plus 
illustres  familles  de  Savoie,  veuve  et 
tutrice  de  ses  enfans  en  1696*  Cette 
année ,  elle  emprunta  4oo  florins  de  No. 
Jean-Jaques  De  la  Rive,  pour  payer  les 
frais  des  funérailles  de  son  mari,  mort 
à  Tbonon,  et  pour  réparer  une  partie 
de  sa  maison  de  Corsinge,  qui  tomboit 
en  ruine  (acte  reçu  par  Jaques  de  Harsu, 
notaire).  lien  eut: 

1.  Jaques,  \ 

2.  Pierre,  1  sous  la  tutelle  de  leur  mère 

3.  François,  t  en  1596. 

4.  Jean-François,  J 


En  i53i ,  No.  Àmédée  Girard,  comme  exécu- 
teur testamentaire  de  No.  Jeanne,  veuve  en  pre- 
mières noces  de  No.  Jean  Vallet,  et  en  secondes, 
de  No.  Denis  Dada,  remit  à  No.  Françoise  Corne> 
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peine  de  chercher  à  l'établir ,  siir  les  notes  qu'il 
^voit  déjà  dans  son  immense  et  inappréciable  col- 
'ection  de  mauuscrits,  et  sur  celles  que  je  lui  ai 
*^otiimuniquées;  mais  il  y  a  quelques  articles  qu'il 
est  impossible  de  joindre  aux  autres  avec  certi- 
tude. Je  marquerai  d'un  M.  les  articles  que  je 
tiens  de  M.  de  Miilinen;  les  autres  viennent  de 
nos  archives ,  qui  contiennent  un  grand  nombre 
lie  titres  de  cette  ancienne  et  noble  famille. 

Antoine  Tavel,  C.  G.  vivoit  en  1 186.  M. 
Ses  hoirs  vivoient  en  1220.  M. 
I.  Girard  Tavel  {vivant  éii  1 264.  M.  ). 

Ep.  Isabelle  de  Vïcencier ,  dont  il  eut  : 
I.  Conon  Tavel  qui  suit.  M. 
l\.  Conon  Tavel.  M.  fut  père. de 

1 .  Aymon  Tavel  qui  suit. 

2.  Girard,  chanoine  de  Genève  iSiy,  célérier 

du  chapitre  i33o. 

III.  Aytnon  Tavel,  C.  G. 

Ép.  Leone  (de'Langin.  M,)^  dont 
il  eut  : 

1.  André  qui  suit. 

2.  Henri ,  dont  la  prospérité  suivra. 

IV.  André  Tavel ,  G.  G. 

Ép.  No.  N.,  dont  il  eut: 

1.  Etienne,)    . 

2.  Henri,     |'-'^357. 
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IV.  Henri  Tavel,  C.  G.  en  iBao  (S.  de  Gitly» 

V  inci ,  etc.  M.  ). 

Ép.  Marguerite  (  f^  de  Jean  ,  con  - 
seigneur  d'Âubonne,  chev'»  Jl/.  )  veuve 
en  i348,  dont  il  eut: 

1.  Girard. 

2.  Nycod ,  qui  suivra   après  la  postérité  de 

Girard. 

3.  Barthélemî,  qui  suivra  après  la  postérité 

de  Nycod. 

4.  Pierre,  chanoine  de  Lausanne  iZSS- 

5.  Jean  qui  suivra  après  la  postérité  de  Bar- 

thélemi. 

6.  Buy  fa ,  mère  de  Robert  Cliambrier  en  i356. 

V.  Girard  Tavelas,  delà  Dole,  chevalier,  syndic 

i364. 

£p.  Jaquemette  de  Greysier,  M*  dont 
il  eut: 

1 .  Pierre  Tavel ,  damoiseau ,  C.  G.  *  f  s.  e. 

cens"  1409- 

2.  Nycolette ,  fem.  de  No.  Guillaume  de  Pont- 

verre,  viv*i4og,  i4i7- 


V.  Messire  Nycod  Tavel,  chevalier,  conseiller 
de  ta  ville  i364. 
Ép.  (Âlexie  de  Temier ,  Jlf.  )  et  pro- 
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bablement  aussi  M.  Chambrier ,  dont 
il  eut  : 
1.  Jaques  Tavel ,  qui  testa  en  i383  en  faveur 
de  Rob' Chambrier,  chan'' de  Genève, 
son  oncle. 


J.  Messîre  Barthéleini  Tavel ,  chevalier ,  cons''" 
en  1327  ,  1339,  excommunie  en  i355, 
absous  i356. 

Ép.  Isabelle,  sœur  de  Perret  de  Saint- 
Apre  ,  C.  G. ,  qui  testa  le  5  août  i385 , 
et  dont  il  eut  : 

1.  Jaques  qui  suit. 

2.  Bëatrix,  fem.  de  No.  Girard  de  MonforC. 

3.  Marguerite,  fem.  de  Jean-George,  B'  d'An- 

necy. 
kl.  Jaques  Tavel,  S.  des  Granges  (en  allemand 

Gradetsch)  en  Vallais,  par  sa  femme, 

testa  le  8  juin  i382. 
Ép.  Jeannette  d'Annecy,  Dame  des 

Granges  en  Vallais^  veuve  en  1 493  (f.  et 

cohéritière  de  Jean  Sire  d'Aniviers  en 

Vallais,  &L  >,  dont  il  eut . 
I.  Guichard  qui  suit. 
3.  Louis,  t  s.  p. 
3.  Girard ,  doyen  de  Valeyry. 
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4'  Edouard,  conseigneur  des  Granges,  testa  à 
Évian,  et  mourut  s.  e.  de  Jaquelîne  de 
la  Baume,  sa  femme. 
Vil.  Guichard  Tavel,  conseigneur  des  Granges 
i382,  cons"  i394- 

Ép.  (Jeanne  de  Blonay  M.)  dont  H 
eut  : 
I.  Guillaume  Tavet,  conseigneur  des  Granges 

1447. 

Ép.  (Philippine  de  Châtillon  M.)  dont 
il  eut  : 

a.  Françoise  Tavel,  fem.  de  Pierre  de 
Chivron. 
s,  (George,  conseigneur  des  Granges  1432,  M.) 

3.  Jaques,  d". — d".  qui  suit. 

4.  Jean,  d°.  —  d°.  dont  l'article  suivra  celui  de 

son  frère.. 
YIII.  Jaques  Tavel,  conseigneur  des  Granges  1 456. 
Ép.  N.  N. ,  dont  il  eut: 
1.  et  3.  Louis  et  Pierre,  J"  s.  e. 
3.  Une  fille  mariée  à  Jaques  de  Prez,  de  Lau- 
sanne, dont  le  fils  François  prit  le  nom 
de  Prétavel.    . 


VIlI.JaquesTaveljCOnseigneur  des  Granges  i456. 
Ép.  N.  N.,  dont  il  eut  ; 
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1.  Guillaume  qui  suit. 
2.  Jean,  Prieur  d'Aigle,  f  à  Rome  1475- 
IX.  Guillanme  Tavel,  conseigneur  des  Granges, 
hériUer  de  ses  cousins  (François  de  Pré- 
tavel,  leur  neveu,  portoit  aussi  le  titre 
de  seigneur  des  Granges  en  i54i  )- 

Ép.  (en  i483  ClairedeRoverea  M.), 
dont  il  eut: 

1.  Jeanne,  fem.  de  No.  et  puise*  seign'' Pierre 

de  Ravorëe  (Roverea),S.  de  S'-Truphon. 

2.  Marguerite,  fem.  de  No.  et  puiss'  seign''  Ni- 

colas de  Ghivron  Vidame  de  Sion. 


V.  Jean  Tavel,  cons"  de  la  ville  iSSg,  f  i348. 
Ép.  Béatrix,  dite  Triette,  fille  de 
Jean  de  Vir/,  chevalier,  dont  il  eut: 

1.  Etienne  Tavel,  sous  la  tutelle  de  sa  mère  en 

i348. 

2.  Alamande,  d".  —  d°. 

3.  Uxione ,  dite  Marie,  d". — d°.  (Dame  de  Vaux 

qu'elle  hérita  de  son  oncle  Girard,  fem. 
de  Guillaume  Mestral  de  Mont,  damoi- 
seau). 


Guy  Tavel,  vivant  en  1288,  laissa  une  veuve 
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nommée  Isabelle,  brûlée  dans  l'incendie  de  i334. 
Mier  Tavel,  son  ûls,  fut  tué  en  1817  par  Girodet- 
Trombert,  de  Villette,  e*  ses  complices. 

(Amphelesie,  ou  Ancellesie,  f.  de  Guy  Tavel, 
épousa  Messire  Henri  des  Balmes,  jurisconsulte, 
C.  G.,  avec  qui  elle  vivoit  en  iS^z.  Élinode,r.  du 
dit  Guy,  épousa  un  seigneur  de  la  Tour  du  Ghâ- 
lilloo.JïfO  

Pierre  Tavel,  notaire,  vivant  en  i36i  et  i383, 
avoît  épousé  Jaquemette,  Sèu  Johannet  du  Four, 
de  Meynier,  et  de  Mermette  de  Bonamour,  sa 
veuve,  remariée  avec  Peronod  Angier,  elle-même 
veuve  de  Mermet,  de  la  Versoye,  dont  elle  avoit 
une  fille  nommée  Raimonde,  femme  en  1392  de 
Michel,  de  St.-Michel.  Elle  eut  de  ce  second  mari 
un  fils  nommé  Jaques  Tavel,  vivant  en  1392. 

(Rodolphe  Tavel,  vivant  dans  le  quatorzième 
siècle,  fut  père  de  Nycod,  père  de  Guillaume, 
père  d'Alexie  Tavel,  qui  épousa  en  i^oi  Mermet 
de  Roverea  M.) 

(Hugues  Tavel  étoit  chanoine  de  St.-Maurice 

13.7.) 

Les  Tavel  actuels  descendent  d'un  Bolet  (Ro- 
dolphe) Tavel,  qui  étoit  gouverneur  de  Chillon, 
au  commencement  du  quinzième  siècle,  et  dont 
je  n'ai  pas  trouvé  la  jonction  avec  les  branches 
genevoises. 


DE  SAlNT-AraE.  2^5 


La  famille  de  Saint-Apre  étoit  à  Genève  sur  un 
pied  tout  semblable  à  celte  des  Tavel,  possédant 
des  fiefs  dès  le  treizième  siècle,  et  formant  d'il- 
lustres alliances. 

Ses  armes  étoient  un  lion  passant  tonrné  à  se- 
nestre.  On  les  voit  k  deux  sceaux,  d'Âymon  de 
Saint- Apre  et  d'Humbert  son  fils,  en  lag^-  Celui 
du  père  perle  le  lion  sur  un  grand  poisson,  avec 
lequel  il  a  l'air  de  se  battre.  Celui  du  fils  semble 
avoir  le  lion  ailé;  mais  je  crois  que  c'est  un  défaut 
de  la  cire.  Pierre  de  Saint-Apre,  frère  d'Aymon, 
dont  le  sceau  pend  aussi  au  même  acte,  a  une 
plante  ornée  de  trois  fleurs,  sur  les  branches  de 
laquelle  sont  posés  deux  grands  oiseaux,  la  tête 
tournée  en  arrière;  mais  dans  un  autre  acte  de 
i3oo,  son  sceau  est  le  même  que  celui  de  son 
frère.  Ces  cachets  curieux  sont  copiés  dans  mon 
armoriai. 

La  maison  de  Saint-Apre,  située  dans  la  paroisse 
de  Saint-Germain,  étort  un  fief  dépendant  du  Cha- 
pitre. 

Le  2  des  Ides  de  juillet  12^4^  Pierre  et  Aymon 
de  Saint-Apre,  frères,  C  G.,  réglèrent  leurs  dif- 
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férends  avec  ^tienne.  Prieur  de  Satigny,  et  la 
transaction  fut  ratifiée  par  Humbert,  fils  dudit 
Aymon.  Je  n'ai  pu  trouver  le  nom  du  père  de  ces 
deux  frères. 

Pierre  de  Saint-Apre,  dans  son  testament  du 
5  des  Ides  de  sept.  iZio,  parle  de  feu  Pierre  de 
Satigny,  chantre  deSt-Pîerre,  son  oncle  paternel 
(patruus)t  ce  qui  peut  faire  présumer  que  son 
père  avoit  été  le  premier  nommé  de  Saint-Apre, 
à  cause  de  la  possession  de  la  maison  haute  «t  basse 
de  Saint-Apre ,  à  Genève.  En  1 276  vivoient  Guil- 
lauma  de  Fernex,  veuve  de  Jaques  de  Satigny, 
Jean  et  Raoul,  ses  fils  (ledit  Jean,  Chanoine  de 
Satigny),  et  Pierre  de  Satigny,  damoiseau.  En 
isgS,  Nicolas  de  Satigny,  clerc,  fieu  Jaques  de 
Satigny,  damoiseau ,  fit  avec  le  Prieuré  de  Satigny 
un  accord,  dont  Raoul  de  Satigny,  son  frère,  se 
porta  pour  répondant.  En  1^74,  Guillaume  de 
Satigny,  clerc,  se  qualifie  fils  d'Aniédée  du 
Cimetière.  A  cette  époque,  les  noms  de  famille 
ii'étoient  point  encore  bien  fixes. 

I.  N.  de  Saint-Apre  eut  deux  fils. 

1.  Pierre  qui  suit. 

2.  Aymon,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 

son  frère. 

II.  Pierre  de  Saint-Apre,  C.  G.  1294,  testa  en 

i3io. 
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Ép.  Agathe ,  dont  il  eut  : 

1.  Guigues  qui  suit. 

2.  Péronnet ,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 

Guigues. 

3.  Ysembard  de  Saint-Apre,  vivant  en  i3io, 

i332. 
4'  Péronette,  vivant  en  i3io. 
111.  Guigues  de  Saint-Apre ,  châtelain  de  Versoye, 
cons"  de  Genève  1327,  viv*  en  i332. 

Ép.  Laurence ,  flFeu  Humbert  Chatard. 
citoyen  de  Lyon;  elle  lesta  le  7  mars 
i332,  et  ne  vivoit  plus  en  i333.  11  en 
eut: 

1.  Perret,  cons"  de  Genève  iSSg,  laissa  un  fils 

nommé  Pierre. 1357. 

2.  Jean  qui  suit. 

3.  Nycolet  de  Saint-Apre,  viv'  en  i334. 

4-  Isabelle,  fem.  de  Messire  Barthëlemi  Tavel, 

chevalier. 
lY.  Jean  de  Saint-Apre,  C.  G.,  testa  le  1 1  nov. 

i36o,  et  ne  vivoit  plus  en  i36i. 

Ép.   Péronetle,    fTeu  Messire  Pierre 

de  Lullier,  chevalier,  qui  testa  le  20 

juillet  j36i.  Il  en  eut: 
j.  Alamand,âgédeplusde  quinze  ans  en  i36o> 

vivant  en  i38o. 
2.  Girard. 
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3.  Guîgonet. 

4.  Alexie. 

5>  Marguerite. 

6.  Jean,  fils  posthume. 


IV.  Perret  de  Saint-Apre»  damoiseau,  testa  le  21 
août  i36o> 
Ép.N.  N.,dontUeut: 

1.  Pierre,  1  institués  héritiers  par  leur  père, 

2.  Girard,  j  morts  avant  i36g. 

3.  Béatrix  de  Saint-Apre,  fem.  de  Nycod,  S. 

d'Hauteville,  instituée  héritière  par  sa 
grand'mère  Ancellesie  de  Ternier  en 
i36g,  vivoit  avec  son  mari  en  1376. 

II.  Aymon  de  Saint-Apre,  C  G. ,  fit  un  accord 
avec  le  Prieur  de  Satigny  en  1293,  et 
en  fît  encore  un  avec  son  frère  en  i2g4> 

Ép.  Perette ,  viv'  avec  lui  6n 

i3i6,  dont  il  eut: 

1.  Girard. 

2.  Mathieu,  viv^  en  1324. 

3.  Humbert,  moine  de  Paternier  i3i6. 

4.  Robert. 

5.  Péronnet. 

6.  Pierre, 
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Ces  Frères  el  leur  mère  firent  des  ventes  au 
Prieuré  de  Satigny  en  i3ii  et  i3i6< 


Hugues  d'Espagny,  dit  de  Saint-Apre,  étoiten 
i346  Recteur  de  la  chapelle  et  de  l'Iiâpital  da  ' 
pont  du  Rhône. 

Péronet,  fièu  Jean  de  Saint-Apre, C.  G.,  viroit 
en  i338. 

Perret  de  Saint-Apre,  ci-dessus  fils  de  Përonet, 
possëdoit  la  maison  haute  et  basse  de  Saint-Apre, 
une  maison  au  bourg  extérieur,  une  autre  en  la 
Boulangerie,  trots  poses  en  Palais,  |  d'un  moulin 
sur  le  Rhône,  deux  poses  de  vigne  à  Bourdigny, 
et  il  payoit  pour  les  anniversaires  de  ses  père  et 
mère,  grand'père  et  grand'mère  de  Rodolphe  de 
Cologny,  de  Pierre  de  Satigny,  chantre  de  Genève 
el  de  Messire  Hugues  d'Espagny.  Une  partie  du 
Mandement  de  Peney  appartenoit  à  sa  fille  Béa- 
trix ,  ce  qui  confirme  la  conjecture  que  les  de  Saint- 
Apre  étoient  descendus  des  anciens  seigneurs  de 
Satigny. 
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I.  Jean ■  Compos ,  C  G.,  reconnut  à  l'Èvéché  en 

i346,  à  l'église  de  Sl.-Gervais  ]348,  à 
Notre-Dame-la-Neuve  i352,  au  Chapitre 
en  1357. 

Ép.  Sîmonde. . . . ,  propriétaire  d'une 
maison  attenant  à  ta  sienne,  du  iîef  du 
Chapitre.  Il  en  eut: 

1.  Girard  qui  suit. 

2.  Jeannette,  fein.  de  Guigonod  Tardi,  C.  G., 

syndic,  dont  elle  n'eut  point  d'enfans: 
car  elle  testa  le  i5  mai  i^tj  en  faveur 
de  sa  sœur  et  des  etifans  de  son  frère. 

3.  Mermette,  cohéritière  de  sa  sœur. 

II.  Girard  Compos,  C.  G.,  cons*'  i364' 

Ép.  No.  Françoise,  sœur  de  No.  Jean 
de  Livroii,  dont  il  eut: 

1.  Girard  qui  suit. 

2.  Pierre,  âgé  de  quatorze  ans  ou  plusen  iSyS.    ' 

3.  Margot. 

m.  Girard  Compos,  C.  G.,  testa  le  3i  août  i4oo 
(Hug*  Biotleys,  notaire).  Il  étoit  cohé- 
ritier de  Perret  de  Sonnay  en  i385. 
Ép.  1)  par  contrat  du  120  déc.  i386 
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Klieiinelte,  tfeu  Jean  Favre  ou  Fabri, 
B*  de  Bonne,  et  de  Symonde.. . . .  Elle 
n'eut  point  d'enfans,  car  elle  testa  le 
II  juin  1389  en  faveur  de  sa  mère,  et 
de  Jean,  Guigues,  Raimond,  François, 
et  Nycolet  Favre  ou  Fabri,  ses  frères. 
2)  Jeannette,  f.  No.  Jean  Bonivard> 
C.  G.,  et  d'Alésie  Similly.  Elle  se  rema- 
ria après  sa  mort  avec  messire  Raimond, 
d'Orsières,  jurisconsulte,  ayant  eu  du 
premier  Ut  : 
I.  Françoise  Compos,  fîUe  posthume,  fem.,  le 
2.3  déc.  i4i4  de  No.  Jean  de  Jussy,  da- 
moiseau. Sa  grand'mère,  Françoise  de 
Livron,  porta  plainte  en  i4i5  au  Con- 
seil de  l'Évéque  contre  messire  Raimond 
d'Orsières,  et  Jeannette  Bonivard,  sa 
femme,  les  accusant  d'avoir  fait  ce  ma- 
riage par  contrainte  ou  par  séduction. 
Elle  vivoit  avec  lui  encore  en  t^^S,  et 
en  eut  des  enfans  qui  ne  vécurent  pas 
long-temps.  Le  i"  juillet  i432,  Jean  de 
Bertrandis,  archevêque  de  Tarentaise, 
Jean  de  Beau  fort,  chancelier  de  Savoie, 
Lambert  Oddinet,  président  du  Conseil 
ducal,  Jean  de  la  Fontaine,  avocat-fis- 
cal, Urbain,  Cerisier  et  Antoine  Carion, 
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collatéraux,  Rodolphe  de  Fésîgny,  juge 
de  Genevois,  et  Jaques  Oriol,  juge  de 
Bresse,  ménagèrent  un  accord  entre 
Messire  Raimond  d'Orsières,  agissant 
pour  Jeannette  lïonivard,  sa  femme, 
veuve  de  Girard  Compog,  et  No.  Jean 
de  Jussy,  veuf  de  Françoise,  fiUe  des- 
dits Girard  et  Jeannette,  par  lequel  il 
fut  obligé  de  restituer  sa  dot*  parce 
qu'il  n'existoit  plus  d'enfans  d'elle. 


18  août  i34B.  Testament  d'Am^dée  de  Russin 
C.  G.  en  faveur  de  Jaquemette  et  Margue- 
rite Compos ,  ses  petites  -  filles ,  filles  de 
Girard  Corapos  et  de  Nycotette  de  Russin, 
sa  fille. 

i4o5  à  6.  Atexie,  sœur  de  feu  Girard  Compos, 
possède  une  maison  en  la  Rivière,  procédée 
d'Amédée  de  Russin. 

£n  1396.  Jeannette,  ffeu  Nycod  Compos,  de  St.- 
Gervais,  étoit  femme  d'André  Chouczon, 
de  Gex. 

Cette  famille,  évidemment  noble,  n'en  prenoit  la 
qualification  dans  aucun  titre;  ce  qu'on 
peut  remarquer  de  plusieurs  autres  de  la 
même  époque. 
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Celte  famille  t  très  riche  et  très  dislingu^e  à 
Genève  aux  treizième  et  quatorzième  siècles,  existe 
encore  en  France,  à  ce  qu'on  dit:  elle  sera  sans 
doute  bien  aise  de  trouver  ici  quelques  détails  sur 
ses  ancêtres  genevois. 

Le  17  juin  1270,  Pierre,  dit  Tardi ,  et  Bêlions , 
sa  femme,  citoyens  de  Genève,  vendirent  aux 
frères-précheurs  des  biens  situés  à  côté  de  ce  qu'ils 
«voient  acquis  de  Pierre  et  Guillaume  de  St.-Ger- 
main,  frères. 

En  1298.  Berthod  Tardi,  C.  G.,  étoit  proprié- 
taire au  Petit-Saconex. 
1 204.  Rolet  Tardi.  — Girod  Tardi. 
En    1337.  Messire   Pierre,  ffeu  Berthod  Tardi, 

C.  G.,  étoit  curé  de  Greyssîer. 
En  i32i ,  vivoit  Jaquemette,  veuve  de  Mermet 

Tardi. 
En  i323.  Mermet  Tardi,  beau-frère  de  Girod  de 

Privessin. 
i335.  Péronet,  ffeu  Nicolas  Tardi,  et  Perret,  ffeu 
Girod  Tardi,  étoîent  cousins  germains,  fila 
des  deux  frères. 
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iSSy.  Aymonet  et  Bertholet,  ffeu  Nycolet  Tardi, 
C.  G.,  reconnurent  au  Chapitre. 

27  nov.  fie  la  même  année  Guigonod  Tardi,  C.  G., 
et  Jeannette,  sa  femme,  reconnurent  aussi 
au  Chapitre. 

3  avril  i358.  A/mon  et  Berthet  Tardi,  frères, 
sont  institués  héritiers  par  le  testament  de 
Jaquemette,  veuve  de  Hugues  de  Lancy. 

1347.  Jeannette,  fleu  Hugues  de  Lancy,  étoit 
veuve  de  Nycolet  Tardi. 

i345*  Humbert  Périnat  ou  Privât,  C  G.,  institua 
pour  héritiers  Leone,  sa  sœur,  femme  de 
Perret  Tardi,  et  Jean  Chambrier,son  neveu. 

1 357.  Jaquier  Tardi ,  C.  G.,  reconnolt  au  Chapitre. 

22  juillet  i36o.  Perret  Tardi,  C.  G.,  Leone,  sa 
femme,  et  Robert,  leur  61s,  avec  Jean,  fifeu 
Berlion  Chambrier,C.  G.,  et  Jaquemette, 
Ba  femme,  ffeu  Nycod  de  Postella,  vendirent 
à  Perret  de  Yeygier,  des  biens  du  fief  de 
la  Prévoie. 

1357.  Ledit  Perret  éioit  tuteur  de  Breysette,  ffeu 
Johannod  de  Germagny,  C.  G. 

i36g.  Ancellesie,  f.  de  Mermet  Tardi,  C  G. 

L  N.  Tardi ,  C.  G. 

Ép.  N.  N.,dont  il  eut: 

1.  Nicolas,  père  de PéroneV  Tardi,  viv'en  1357. 

2.  Girod  qui  suit. 
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II.  Girard  Tardi,  C.  G.,  i3o4. 

Ép.  Jaquette»  fieu  Pierre  de  Bourdi- 
gny ,  remariée  avec  Hugues  de  Lau- 
sanne. }1  eut: 
I.  Perret  qui  suit. 
III.  Perret  Tardi,  C  G.,  i335,  premier  syndic 
i36a, i365, i368,  i369, 1371 , 1372. 

Ép.  1)  Leone,  sœur  de  Humbert,  et 
nièce  de  Pierre  Privât. 
2}  Une  sœur  de  No.  Jean  L'Hoste. 
Il  eut  du  premier  lit  : 

1.  Robert  Tardi,  vivant  en  i36o. 

Et  du  second  : 

2.  Aymoriet  Tardi,  f  s.  e.  de  Mermette 

dont  la  mère  étoit  Jeannette,  fièu  Jean 
Compos.  Il  testa  le  9  nov.  1396* 

3.  Marguerite,  toujours  nommée  Margot  Tardi, 

très  riche  héritière,  épousa,  i)  No.  Bar- 
tbétemi  d'Aillé,  B.  G.,  de  la  maison  des 
comtes  de  St.-Martin  :  elle  transigea  en 
i4t  1  avec  Pierre  d'Aillé,  frère  et  héri- 
tier de  son  mari;  2)  Vénérable  Messire 
Aymon  Maillet,  jurisconsulte,  premier 
syndic. 


GuigoBod  Tardi  fat  syndic  en  i3i-j5et  1579,.  Il 
mourut  pendant  ce  second  syndicat* 
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L'histoire  de  la  maison  de  Savoie,  parGuîcbenon, 
contient,  sur  la  famille  Bonirard,  ane  multitude 
de  notes  que  je  ne  transcrirai  point  ici,  parce  que 
sa  noblesse  est  une  chose  assez  connue,  et  qui  n'a 
pas  besoin  de  preuves.  D'ailleurs,  cette  branche 
n'a  produit  qu'un  seul  Genevois,  le  fameux  in- 
venteur de  chroniques,  qui  ne  mérite  aucune 
es|ièce  d'intérêt.  Une  autre  branche,  établie  à 
Piessy  dès  le  milieu  du  quatorzièpie  siècle,  y  pos- 
sédoit  et  y  cultivoit  des  terres.  Pierre  Bonirard, 
membre  du  CC  en  1 538,  étoit  de  ceux-ci,  et  je  me 
propose  d'en  donner  une  notice  dans  la  suite  de 
cft  ouvrage.  Ceux  dont  je  m'occupe  dans  cet  arti- 
,  vW  ont  formé  une  troisième  branche  noble,  et 
donné  deux  syndics  à  Genève,  au  quatorzième 
siècle. 
l.No.  Jean  Bonivard, demeurant  dans  la  paroisse 

de  Notre-Dame-la-Neuve,  syndic  en 

1072  et  iSyS.  Le  nom  de  sa  femme  est 

ignoré.  Il  eut  : 
I.  Jean  qui  suit. 
3.  Mathia,  femme  de  No,  Jean  de  Tingeron, 

premier  syndic,  avec  qui  elle  vivoit  en  ; 
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11.  No.  Jean  Bonivard,  C.  G.,  de  la  paroisse  de 
St.-Gervais,  lesta  le  16  janvier  i4o3, 
nommant  pour  exi^culeurs  testamentai- 
res Jean  Barbier  et  Jean  de  Tingeron. 
Ép.  Aléste,  f.  de  Franc'  Similly,  viv' 
encore  en  1 4 1 3  ,  et  dont  il  eut  : 
it  Jean  qui  suit. 

s.  Jeannette,  fem.  i)de  Girard  Compos,  C.  G.; 
3)  de  No.  et  vénérable  Messire  Raimond 
d'Orsïères,  jurisconsulte.  Elle  testa  le 
Il  dëcemb.  i44s- 
i--^^.  No.  Jean  Bonivard,  syndic  en  i^iOi  testa  le 
18  mars  i4i9>  inatiluant  ses  filles  héri- 
tières universelles,  et  les  réduisant  à 
4oo  florins  de  dot,  si  sa  fename  accou- 
che d'un  fils  posthume  :  il  leur  substitue 
sa  mère,  et  à  sa  mère  sa  sœur. 

Ep.  Henriette ,  dont  il  eut  : 

t.  Jeannette,  fem.  de  No.  Hugonin  \ 

d'Amancier,  /      , 

a.  Péronette,  fem.  de  No.  Aymonet,  i 
d'Amancier,.  J 

Armes  :  d'or,  à  ta  croix  de  sable,  chargée  de 
cinq  coquilles  d'ai^ent. 
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DE  TINGERON. 


N'ayant  jamais  vu  le  nom  de  cette  famille  qu'en 
latin  {de  Ttngerone);  je  ne  sais  si  je  le  traduis 
bien  :  il  y  a  eu  au  seizième  siècle  une  famille  Tou- 
cheron,  parmi  les  réfugiés  françois,etcepourroit 
bien  être  le  même  nom  que  Tingero  en  latin.  Il  y 
avoitau  reste  un  lieu  nommé  Hngiron,  au  pays 
de  Gex. 

I .  Antoine  de  Tingeron ,  Lombard ,  C.  G.  1 35 1 , 
reconnut  au  Chapitre  le  29  nov.  1357, 
pour  une  maison  à  la  Peltisserie.  Il  fut 
un  des  conseillers  élus  par  les  syndics 
en  i364>et  fut  encoce  cons^'en  i36g. 
Ép.  N.  N-,  dont  il  eut: 

1.  Antoine  de  Tingeron  qui  suit. 

2.  Guillaume  qui  suivra  après  la  postérité  de 

son  frère. 
I!.  No.  Antoine  de  Tingeron,  vivant  en  1376,  et 
encore  en  i^^i* 

Ép.  Marguerite viv*  en  i^far, 

dont  il  eut  : 

1.  Amblard,  curé  de  Filinge,  recteur  de  l'hôpi- 

tal de  St,-Jaques  et  Philippe. 

2.  Jean,  Prieur  de  Beaune. 
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1.  Amëdée, 

2.  Humbert, 


OS.  TINGEftÔN.  sSi) 

3.  Amédée  qui  sait. 

4<  Jeannette,  fem.  de  Jean  Coex,  dit  Legeret. 
5.  Ayinonette,fein.  de  Jean  de  Gland,  des  Clefs 
au  pays  de  Vaud. 
III.  No.  Amédée,  soit  Aj'mon  de  Tingeron,  pre- 
mier syndic  i42g<  lesla  le  s  mars  i43g. 
Ép.  Mathia,  f.  de  Messire  Pierre  Blanc^ 
(^Att}i)t  jurisconsulte,  dont  il  eut  : 

\  institués  hérit"*  nniv'*,  sous  la 
[  tulelle  de  leur  mère,  par  le  tes- 
t  tancent  de  leur  père. 
3.  Jeannette,  portionnée  de  6oo  florins,  fem. 
de  No.  Jean  d'Orsières,  premier  syndic. 


II.  No.  Guillaume  de  Tingeron ,  cons"  i38o,  syn- 
dic iSSi ,  i4i2. 

Ép.  Aymon dont  il  eut  : 

1.  Jean  qui  suit. 

2.  Aymon,  dont  l'article  suivra  après  l'arlicte 

de  son  frère. 

3.  Alexie,  fem.  de  Boniface  de  Pentival. 

m.  No.  Jean  de  Tingeron,  syndic  i4o5,  i4>3* 
conseiller  à  plusieurs  reprises,  jusqu'en 
1424. 

Ép.  1)  Mathia,  ffeu  Jean  Boiiivard» 
syndicj  vivant  en  i4i  i< 
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3)  Elyiiode ,  remariée  avec  No. 

Pierre  Magnin. 

11  eut  du  premier  lit: 
I.  François  qui  suit. 
IV-  No.  François  de  Tingeron,  vïv*  1446»  i447' 
Ép.  N.  N.,  dont  il  eut  : 

1.  Antoine  qui  suit. 

2.  Amblarde,  fem.  de  Pierre  de  Mauchamp  (^de 

malo  campo),  notaire. 

3.  Louise. 

V.  No.  Antoine  de  Tingeron  testa  le  27  août  1482. 
Ép.  Anne,  f.  d'Etienne  Vigoureux. 
Elle  mourut  avant  lui,  et  il  ne  laissa 
point  d'enfans. 


On  trouve  encore  en  i^to  un  Pierre  de  Tinge- 
ron, conseiller. 
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Celte  famille  tenoit  son  nom  d'une  terre  dans 
le  voisinage  de  Samoen,  d'où  elle  éloit  originaire. 
Le  dictionnaire  de  M.  Gritlet  contient  un  ar- 
ticle fort  honorable  sur  Jean  de  Leslelley,  cons" 
et  maître  des  requêtes  du  duc  Amédée  de  Savoie. 
Ce  prince  lui  accorda  ses  patentes  dans  les  termes 
les  plus  flatteurs  :  «  Voulant  récompenser  les  ser- 
«  vices  qu'il  avoit  rendus  à  son  père  et  à  son  aïeul, 
«  tant  dans  la  charge  de  secrétaire  que  dans  des 
«  ambassades  et  autres  affaires  difiîciles,  il  met  son 
u  traitement  à  200  florins  par  an ,  avec  l'entretien 
«  de  deux  chevaux,  et  la  permission  de  se  nommer 
«  un  coadjuteur  pour  la  place  de  secrétaire,  lui 
«  en  conservant  par  ce  moyen  tous  les  droits,  pri- 
«  vilégesetémolumens.»  (Lettres  datées  de  Cham- 
béry,  le  12  août  i46S.)  Dès  le  12  octobre  14G6,- 
par  lettres  datées  de  Pignerol.  et  où  il  le  qualïBe 
de  Clavaire  de  son  Conseil,  il  élève  ses  appointe- 
raens  à  3oo  flonns  par  an,  avec  l'entretien  de 
trois  personnes  et  de  trois  chevaux. 

Son  frère,  No.  Aymon,  fut  syndic,  et  mourut 
ambassadeur  en  Suisse,  ce  qui  le  fait  entrer  natu- 
Tellement  dans  ces  généalogies. 
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L  Pierre  de  le  SteUey^  de  Samoen,  au  diocèse  de 
Genève. 

Ép.  N.  N.,  dont  il  eut: 

1.  Aymon  qui  suit. 

2.  Jean,  dont  il  a  été  question  ci-des9us,  cons"' 

1447- 
IL  Ko.  Aymon  de  Lestelley  (il  signoit  de  le  Stel- 
leyen  1461))  secrétaire  ducal,  syndic 
11(67,' cens"  en  permanence,  dès-lors 
ambassadeur  en  Suisse  i477f  f  pendant 
son  ambassade. 

Ép.  N.  aile  de  No.   Pierre   Ciclat, 
syndic,  dont  il  eut: 

,  ,  \  tous  sous  la  tutelle 

,.  Aymon,  v.v'en  ,479,     j^  ^.^^^^  j^  ^^^^_ 

2..  Louis  qui  suit,  I  , 

^  /  ley  en  1479. 

3.  Nycod,  dont  l'article  suivra. 
4*  Amédée. 

5.  Amédée. 
III.  No.  Louis  de  Lestelley,  cons*""  i5o4>  trésor" 
i5io,  syndic  i52i. 

Ép.  1)  Bonne,  L  et  hérit'*  de  Nycod 
Cuchet  i585,s.  e. 

3)  Renée,  f.  de  No.  Antoine  de  Mone- 
tier,  dont  il  eutî 
1.  No.  Aymon  de  Lestelley,  héritier  univer- 
selle de  sa  mère. 
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2.  Àntoina,  fecn.  de  No.  Claude  du  Chenay  ((2e 
Chanetd). 


III.  No.  et  égr^ge  Nycod  de  Lestelley,  notaire, 
f  avant  i5i6. 

Ép.  Jeannette,  f.  deMermet  LuyseU 
dont  il  eut  : 
I.  Péronnette,  fem.  de  No.  Ami  Bandîèresi 
syndic  et  capitaine-général. 
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Le  nom  de  cette  famille,  anciennement  Vuy, 
avoit  été  changé  sans  <jue  j'en  sache  la  raison. 

Armes:  une  bande  chargée  de  trois  couronnes 
à  pointes,  ou  de  trois  têtes  couronnées.  Elles  se 
voient  à  un  acte  de  Dominique  Ciclat,  abbé  de 
S'^-Marie  d'Abondance  en  1 546. 
I.  Mermier  Yuy,  de  Yisencier  en  pays  de  Gex, 
f  avant  i346. 

Ép.  Mathia veuve  i34€,  dont 

il  eut  : 
I .  Jean  qui  suit. 
H.  Jean  Vuy  ("Wuy)  vivant  avec  sa  mère  1 3^6 , 
reconnut  à  Peney. 

Ép.  N.  N.,  dont  il  eut: 
1.  Mermet  qui  suit.  - 

III.  Mermet  Ciclat,  autrement  dit  Wy,  de  Yisen- 

cier. 

Ép.  Jaquemette,  f.  de  Perrodin  de 

Joigny,  dont  il  eut  : 
1.  Jean  qui  suit  : 
3.  Benoît. 
3.  Johaiinet. 

IV.  No.  Jean  Cîclat,  de  Visencier,  reçu  B.  G.  le 
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16  déc.  1410  pour  cinq  fl.  à  la  ville,  et 
un  11.  au  Conseil,  est  dit  fils  de  Mermet 
Ciclat,  autrement  Vuy,  et  pelit-fils  de 
Perrodin  de  Joigny.  Celui-ci  est  nommé 
son  aïeul  paternel;  mais  je  pense  que 
c'est  par  erreur,  pour  maternel.  Au  reste, 
il  est  très  possible  que  son  père  ait  pris 
le  nom  de  sa  femme;  cela  feroit  trois 
ctiangemens  de  nom  bien  rapprochés; 
mais  cela  arrivoit  quelquefois.  No.  Jean 
Ciclat  fut  syndic  en  i44i>  cons"  i442» 
et  vivoit  encore  i44^-  "  étoit  héritier 
de  Perret  Vuy,  de  Visencier. 

Ép.  i)Rolette,f.  de  Jean  des  Champs, 
habitant  de  Genève. 

2)  Henriette,  veuve  et  tutrice  de  son 
fils  en  i45o. 

Il  eut  du  premier  lit  : 
I.  Pierre  l'atné  qui  suit. 
a.  Jean,  dont  l'article  suivra. 

Et  du  second  lit  : 
3.  Pierre  le  jeune ,  dit  Petrequin ,  sous  la  tutelle 
de  sa  mère  1 45o. 
V.   No.  Pierre  Ciclat  l'alné,  syndic  en  1459. 

Ép.  No.  Jeanne  de  St.-Joîre,  veuve  et 
tutrice  de  ses  enfans  148.^.  Il  en  eut: 
I,  No.  Louis  Gclat,  trésorier  i5o3. 
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a.  No.  et  Vénérable  Dommique  Gicbt,  abbé  de 
S'*-Marie  dllabonclance  1546. 

V.  No.  Jean  Ciclal,  viv'  en  1 463- 1 485.    - 

Ép.  1)  N.  N. 

2)  Laurence  Neyrod,  veuve  de  Pierre. 
II  eut  du  premier  lit: 
I.  Pétrequin  qui  suit. 
3.  Une  fille  mariée  à  No.  et  égr"  Aymon  de 

Lestelley,  syndic. 
3.  Messire  Louis  Ciclat,  chapelain,  testa  le  27 
août  i5o5. 

VI.  No.  Pétrequin  Ciclat»  f  avant  i5o5. 

Ép.  Péronnette,  ffeu  Jaquet  le  Gras 
de  Rouen,  B.  G.,  dont  il  eut: 

1,  Humbert  Ciclal,  mineur  eu  i5o5,  squs  la 

tutelle  de  No.  Claude  de  Sl.-Joire,  et 
ensuite  de  No.  Louis  de  Lestelley,  héri- 
tier universel  de  son  oncle  Louis  Giclât. 

2,  Claudia,  fem.  de  Rolet  Nicolas. 
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Nous  avons  eu  à  Genève  plusieurs  familles-dé 
ce  nom,  cjui  n'avaient  aucun  rapport  entre  elles. 
Celle-ci  est  la  plus  ancienne,  et  je  la  crois  éteinte. 
Celle  des  Lombard!,  nobles  originaires  de  Naples, 
aura  son  article  parmi  les  familles  italiennes  réfu- 
giées, et  celle  des  Lombard  du  Dauphiné  parmi 
les  françoises. 

L  Périssod  Lombard,  connu  par  un  acte  de  son 
fils  en  i347,  fut  père  de: 
I.  Jonod  qui  suit, 

s.  Mermelte,  fem.  de  Mermet  de  Chougny. 
IL  Junod  (ou  Jean)  Lombard,  dit  Pitijod,  C.G., 
testa  le  jeudi  après  la  fête  de  l'Assomp- 
tien  de  la  Vierge-Marie  i348,pardevant 
P""*  Collouges,  notaire. 

Ép.  Catherine,  ffeu  Guillaume  de  Cha- 
lour  et  d'AIésie,  dite  Vuycbarde,  qui 
testa  le  6  août  i348,  et  dont  il  eut: 
I.  Guillaume  qui  suit. 
3.  Marguerite,  morte  avant  iSgS. 
IIL  Guillaume  Lombard,  notaire,  conseiller  de  la 
ville  i369,  syndic  en  i4o2,  testa  le  22 
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en  trtîa  Fiennmi. 


Armes:  trois  étoiles  de  6  mys,  2  et  1.  Je  les  ai 
Irouv-ées  au  cachet  d'une  lettre  datée  de  Laiicy  en 
1 539 ,  conservée  parmi  les  procédures  criminelles. 

I.  No.  et  égr'  Claude  Viennois,  citoyen  de  Bellay, 

secrétaire  ducal  et  épiscopal ,  cohéritier 
avec  No.  Nycodde  Villetle,  Messire  Jean 
duSaix.et  discret  Jean  des  Plans,  d'An- 
loinâ,  veuve  No.  Jaques  Verdel  avant 
i^?^)  vivant  1482. 

Ép.  Marie,  ffeu  No.  et  égrége  Pierre 
Martin,  secrétaire  ducal,  et  de  Péro- 
nette  r.ombard,  dont  il  eut: 

1.  Fançois  qui  suit. 

2.  Jeanne-Louise,  fera,  d'égr*  Guignes  Prévost, 

syndic. 

3.  Péronette,  fem.  Ci^g^)  de  No.  Jean  Goyet, 

C.  G. 

4.  No.  Claude  Viennois,  dont  le  rils,No.  et  égr" 

André  Viennois,  secrétaire  du  Vicariat, 
âgé  de  27  ans  en  i534t  mourut  sans 
hoirs  ap'parens. 

II.  No.  François  Viennois  i5o2,  i5o3. 
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Ép.  Antoinai  f.  de  No.  Aytnon  de 
Versonay,  syndic,  dont  il  eut: 
I.  André  qui  suit. 

III.  No.  André  Viennois* 

Ép.  No.  Pernette  Fusier,  reuve  d'égr^ 
Jean  Portier,  dont  ii  eut: 
I.  Gaspard  qui  suit. 

IV.  No.  Gaspard  Viennois ,  S.  de  la  Bastie,  étoit 

en  15^7  souB  la  tutelle  de  sa  mère. 


Le  8  juin  i55i.  Humbert  Viennois  épousa  Do- 
minique, veuve  de  Pierre  Messier.  Le  registre  ne 
dit  point  de  qui  il  étoit  fils. 
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Pierre  Thurombert,  C  G.,  vivoit  en  1288. 
Péronnet  et  Henri  Trorobert,  frères,  en  i3o3. 
Henri  Trombert,  C.  G.*  épousa  Hochonette, 
ffeu  JeanChaIoex,C.  G.,  sœur  d'Etienne 
et  Perret  Chatoex,  par  cont.  du  1 2  avril 
1342. 
Alise»  veave  de  Pierre  Trombert,  C.  G.,  est 
mentionnée  dans  le  testament  de  Rodol- 
phe de  Cologny,  damoiseau,  en  i3s6. 
Pierre  TVOmbert,  C.  G-,  vivoit  en  i33o. 
Messire  Girard  Trombert,  jurisconsulle,  et  P'''', 
st>n  frère,  possédoient  par  indivis ,  en  Chaufferon , 
1371. 

Messire  Girard  Trombert,  chanoine  de  Genève, 
curé  de  la- Madeleine  en  1377,  vivoit  encore  en 
1896. 

Marguerite,  fi  de  Perret,  et  sœur  de  Pierre 
Trombert  1^09,  i4i2* 

I.  No>  Aymon  Trombert,  de  Ville-Ia-Grand,  pos- 
sédoit  les  biens  de  Péronet  et  Henri 
Trombert,  frères,  qui  avoient  vécu  en 
i3o3.  II  testa  le  i5  oct.  i4-7»  et  ètoit 
mort  avant  1429* 
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Ép.  Isabelle,  soeur  de  No.  Jean  de 
Jussy,  damoiseau,  dont  il  eut  : 

1.  Raitnondj' 

2.  Claude,  majeurs  en  1427* 

3.  Catherine, 

4*  Jaques  flui  suit,  ) 
■       .    .  .  î  mineurs  en  1427. 

5.  Antoina,  ) 

II.  No.  Jaques  Trombert  sous  la  curatelle  de  No. 

Jean  de  Jussy,  son  oncle  maternel ,  en 

144^1  étoit  seigneur  des  Terraux  et  des 

Bois. 

Ép.  N.N.,dontileut: 

1.  Pierre  qui  suit. 

3.  François  Trombert,  dont  les  eufans  mâles 

sont  substitués  par  le  testament  de  No. 

Amédée  de  Jussy,  S.  de  Plagnies.  II  fut 

père  de  Béatrix  Trombert,  femme  de 

No.  Girard  de  RossiUon,  veuve  1488. 

m.  No.  Pierre  Trombert,  S.  des  Terraux  et  des 

Bois  1 480. 

Ép.  N.N.,dontileut: 

1.  Bertrand  qui  suit. 

IV.  No.  Bertrand  Trombert,  S,  des  Terraux  1488, 

Châtelain  de  Genève  1 52a. 
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I.  No.  Humbert  Gapt,  de  Carmagnole >  au  dioOèse 

de  Turin. 
^.N.N.,  dont  il  eut: 
I.  Nicolas  qui  suit. 

II.  No.  Nicolas  Gapt,  général  des  monnoies  de 

Savoie  1487,  reçu  EL  G.  pour  16  florins 
en  i485,  châtelain  de  Genève  1498, 
mattred'lidteUet  conseiller  ducal  i499> 
Ép.  1)  Ayma  ffeu  No.  Henri  deQès, 
nièce  de  No.  et  Puissant  Jean  de  Clés, 
conseigneur  de  la  Vaux  des  Ctès,  de  Ma- 
giiigod  et  de  Montchevret,  par  contrat 
du  18  juillet  1487;  2)  Anne,  f.  de  No. 
Jean  de  ViUarzel,  de  Lussens,  S.  de  Del- 
ley,  et  conseig'  de  Châtonay  et  Dandis, 
par  contrat  du  24  avril  i499'  H  tut  du 
premier  lit  : 

»T     «      -1   ^     1.   1  viv' i5ii,hërit*"deleur 
1.  No.  Benoît,  Gapt,  (    ,     .  . ,   ,-      ,,. 

«     «.    .     r,  \   i  pcre  a  t)enéfice  d  uiveo- 
3.  No.  Nicolas  Gapt,    f  .       _ 

'^  W  taire  iSig. 
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Je  croiff  qu^  plusieurs  ile  nos  familles  modernes 
sont  sorlies  de  souches  anciennement  genev<ri- 
ses ,  que  des  circonstances  aroient  fait  émîgrer  « 
et  que  d'autres  circonstances  ,  peut-être  entii- 
rement  semblables  »  ont  ramenées.  Il  me  parait 
hors  de  doute  que  ce  fut  le  cas  de  nos  Boissier, 
non-seulement  parce  que  lent  tradition.  le  porte , 
mais  parce'  que  la  généalogie  «tes  fwemiers  finit 
exactement  là  où  celle  des  derniers  commence , 
par  un  individu  des  mêmes  nom  et  prénom ,  à  la 
même  époque ,  et  que  le  fils  de  ce  premier  et 
dernier  chaînon  porte  le  nom  du  père ,  ce  qui  est 
un  indice  fortement  corroboratif  »  conrmie  le  sa- 
vent tous  ceux  qui  se  sont  occupés  de  ces  sortes 
de  recherches.  Si  le  sentiment  pouroît  entrer 
pour  quelque  chose  dans  Un  ouvrage  d'une  si 
rigoureuse  exactitude,  je  dirois  que  notre  ex- 
cellent concitoyen,  Henri  Boissier,  a  bien  prouvé» 
que  son  cœur  étoit  genevois  de  temps  immémo- 
rial; et  il  n'est  pas  le  seul  membre  de  sa  famille 
qui  en  ait  donné  des  preuves,  ni  celui  qui  en  a 
donné  davantage.  Son  père  engagea  une  dame 
irançoiseï  qui  logeoit  dans  notre  maison,  M^  de 
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S<>m^^un ,  à  donner  à  I.-1  Chambre  îles  Tuletles 
Quatorze  mille  écus  qu'elle  roulolt^lti  I^uer:  Ce 
fut  elle-même  qui  en  informa  le  mien,  et  il  fut 
chaîné  par  le  Conseil  d'en  faire  des  reroercimens 
officiels  à  ce  généreux  ami  »  qui  n'en  auroit  j;:- 
mab  rien  dit.  Parlerai-je  d'une  autre  vie  con- 
sacrée à  l'ulililé  publique,  dès  son  aurore»  eo  dépit 
de  lous  les  avantages  sociaux ,  qui  sembloient 
s'être  réunis  pour  l'en  distraire  ,  et  avec  une 
persévérance  qui  ne  s'est  jamais  ralentie  ?  Pro- 
fesseur honoraire  dès  l'âge  de  22  ans,  un  autre 
Henri  Botssier  n'a  pas  laissé  échapper  une  seule 
occasion  de  contribuer  au  bien-être  «t  à  l'ïllus- 
tralion  de  sa  patrie. 

firmes:  d'argent  à  la  fhice  d'azur,  chargée  de 
trois  besans  d'or ,  et  accompagnée  de  trois  glands 
de  sînople  fruités  d'argent. 

D'autres  portent  d'or  à  la  fasce  d'azur,  chargée 
de  trois  écussons  d'or  et  accumpagitée  de  trois 
glands  de  sinople. 

1.  No.  et  égr'^  Antoine  Boissier ,  de  Ponsin  en 
Genevois,  reçu  B.  G.  1448  ,  secret"' et 
cons^'  ducal,  patrimonial  et  contrùleur 
des  finances  de  Brcsso ,  chargé  par  le 
duc,  en  14G0,  d'une  négociation  avec^ 
la  ville. 
Kp.  Guiguue,  f.  de  Pierre  Pontex^ 
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conseiller,  «t  d'Aiitoina,  ffeu  Jaquemet 
Albenc  ,  sœur  de  Clément  Poiifex  , 
syudrc,  qui  la  substitue  avec  son  mari 
à  ses  enTans  ,  par  son  testament  du 
aS  juillet  i4t>2.  li  en  eut: 
''   fiumbert  qui  suit. 

^*    R.oland ,  qui  reconnut  à  i'F.vêché  le  i  o  déc' 
1 484  pour  ses  frères  et  pour  lui.  Il  signoit 
Boyssier. 
■  *    Jean ,  nommé  dans  la  reconnoissance  de  son 

frère. 
*■    ÎNo.  Hector  Boissier,  contrôleur  du  comte 
-  deGenevois,  reconnu  en  i5r 9. 

■^*>-  égr"  Humbert  Boissier,  conseiller  ducal, 
archiviste  de  la  Chambre  des  comptes 
de  Savoye ,  patrimonial  et  contrôleur 
des  finances  en  Bresse ,  reconnut  au 
chapitre  en  i5oa  et  à  l'Évêché  en  i5o3. 
Ép.  Peronelte  de  Loriol,  qui  vendit, 
étant  veuve  ,  une  maison  de  iion  fils 
Jean,  à  Domaine  Franc,  pour  4^0  écus, 
le  10  août  i52i.  En  i5i6,  elle  en  avoit 
vendu  une  au  nom  de  ses  fils  François 
et  Jean.  Elle  vivoit  encore  en  1 536  ,  et 
avoit  des  biens  à  Font-d'Âîn  et  à  ^'euf- 
ville  sur  Ain.  Il  en  eut: 
*     François,  vivant]_i5i6. 
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3.  Jean  qui  sait. 

3.  Une  fille  mariée  à  André  Grillet ,  S.  de 
Bessey  ,  de  la  Sardière  et  de  St.*André 
du  Bouchoux  ,  dont  elle  eut  une  fille 
nommée  Pernette  ,  fem.  de  No.  et 
Putss*  S.  Antoine  de  la  Pàlu,  S.  de  la 
Roche  de  Revermont.  ' 
IIL  No.  Jean  Boissier  ,  S.  de  Verel ,  de  Dullin 
et  de  St.-Andrc  du  Bfmchoux  ,  en  ob- 
tint l'invesUlure  le  4  mai  1 534  =  'I  y  est 
quatilié  des  nohfex  de  la  Chambre  des 
Comptes.  H  fut  secrétaire  el  procureur 
fiscal  du  duc  de  Savoye. 

Ép.  T>nurence  Tarlet,  qui  reconnut 
au  nom  de  ses  fils,  le  12  mars  t554>  ^t 
le  i5  nov*  i565:  ils  éloient  donc  en- 
core mineurs  à  cette  dernière  époque. 
Il  en  eut  î 

t.  Antoine,  qui  suit. 

a.  George. 

IV.  No.  Antoine  Boissier,   mineur  en  i565,  pa- 

rolt  être  allé  s'élablir  à  Anduzcj  et  se 
mît  dans  le  commerce. 

ép. ,  à  Anduze,  Elisabeth  Olivier, 
dont  il  eut: 
I.  Jean  qui  suit. 

V.  Jean  Boissier ,  négociant ,  à  Andnze. 
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Ép.  Maiie,  f.de  Sire  Antoine  Aroadon 
et  de  Jeanne  de  la  Soude  (cont  du 
II  fev'  1618)}  il  en  «ut: 

!•  Gaspard  qui  suit. 

a*  Jeanne ,  fem.  de  Jaques  De  la  Porte. 

3.  Une  antre  fille  y  fem.  de  Jaques  Teissier. 
iL  Gaipard  Boissier ,  négociant  d'Anduze  »  cousin 
de  Jean  Paschal  et  de  Guill^  Ussorgues* 
transporta  son  CMumerce  à  Gènes  *  et 
vintde là àGenève, où  il  mouroten  1 7o5. 
JÊp.  Françoise,  £  d'Eue  d'Aogelras  et 
de  Jeanne  de  Pierredon,  d'Anduse,  sœur 
de  Jaques  et  Claude  d'Angelras  (  cont. 
du  26  nor.  1648).  Il  en  eut: 

1.  Guillaume  quisiût: 

3.  Jean ,  dont  la  postérité  suivra  celle  de  son 
frère. 

3.  Jeanne  ,   km.   de  Pierre  Paulet ,    notaire 
royal,  à  Anduse. 
/n,  Guillaume  Boissier  >  reçu  B.  G.  le  a  août 
1695»  testa  le  20  juillet  1 7 10,  et  mourut 
la  même  année. 

Ép.  (àAnduse,par  contratdn  iGsept. 
1678)  Isabeau  ,  £  de  Jean .  Narille , 
d'Auduse ,  et  de  Jeanne  '  du  Bruc ,  f  À 
Génère  1 730  ,  sœur  de  Jean-Jaques 
Naville,  mort  i  Genève  s.  e.  ,  lais- 
sant 1,100000  L. 
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I.  Françoise,  née   à  Aiiduse,    fem.    de    Jean 

Sellon,  de   Nîmes,  tige  de   la  famille 

Sellon,  de  Genève. 
:•.  Gaspard  ,   marié  avec  Charlotte -Catherine 

Rolaz  dtr  Rosey,  dont  il  n'eut  «qu'une 

6lte. 

a.  Elisabeth -Charlotte  ,  fem.  de  No. 

Jean-Rob*  Tronchîn. 
3>  Jeanne  ,    fem.   de   No.    Horace  -  Bénédict 

Riltiet. 

4-  Elizabelh ,  fem.  de  No.  Barthétemi  Sales. 

5-  Pierre  qui  suit. 

6.'  Guillaume,  dont  la  postérité  suivra  celle  de 
son  frère  Pierre. 

7.  Anne,  fem.  de  No.  Henri  Favre,  f  s.  e. 

a.  Jean,  dont  la  postérité  suivra  celle  de  son 
frère  Guillaume. 
Vitl.  Pierre  Boissier,  né  à  Aoduze ,  reçu'B.  G. 
avec  son  père  et  ses  frères  1695. 

Ep.  1 7  1 1  Françoise ,  f.  de  No.  Fran- 
çois Pictet,  conseiller,  et  de  Françoise 
Lullin,  dont  il  eut  : 

I .  Françoise,  fem.  de  No.  Marc  Turrettini,  C.  G. 

3.  Jean-Jaques- André  qui  suit. 

3.  Jean-Isaac  Boissier,  des  CC  en  1768,  au- 
diteur 1762  ,  officier  au  service  de 
France,  lieut*  col**  au  service  de  Hol- 
lande, I  1776  s.  e. 
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.  4-  Jeanne-Marie. 
5.  Elisabeth-Anne ,  £em.  de  Herace-Jean  Vas- 
serot ,  S.' de  Yincy ,  baroti  de  ta  Bâstie. 
IX.  Jean  -  Jaques-Ândré  Boîssîer,  dés  CC  lyBs, 
auditeur  en  1 758 ,  châtelain ,  f  1766. 
Ép.   1744  Marie-Charlotte,  f.  de  No. 
et  sp.  Ami  Lultia  ,  pasteur  et  profes- 
seur,.  et  de  Susanne-Atbertine  de  Lange  . 
de  Lubièrea ,  dont  il  eut  : 
].  Albertine-Amélie  ,   fem.   de  No.  Horace- 
Bénedict  de  Saussure  ,   le  célèbre  pro- 
fesseur et  explorateur  de  la  nature. 
^.  Jeanne-Françoise ,    fem.  de  No.  Jean-Al- 
phonse Turrettini,  son  coBstn  germain. 
3.  Anne-Caroline,    feni.  de  No.  Jean-Louis 
Troncbin. 


VIIL  Guillaume  Bois^er  (fils  de  Guillaume  et 
d'Isabeau  Naville),  né  1690,  f  (759. 

Ép.  en  1728  Marguerite  T  f.  de  No. 
Louis-Théophile  Buisson  et  d'Elisabeth 
Bonnet^  dont  il  eut: 

1.  Jean-Jaques  qui  suit. 

2.  Catt)erine£ËeabQth,  fera,  de  Jean  Bertrand, 

S.  de  Coinssifis  et  de  Genollier. 

3.  pierre,  dont  la  postérité  suivra  celle  de  son 

frèrej 
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4.  Anne-Jeanne,  fem.  (1770)  de  No.  Jean- 

LtMiis  Btûfson. 

5.  Jeanne-Ànne-&bi^erite,  fein.de  No.  Jean- 

Jaques  Buisson. 

6.  Jean -François  Boissier ,  dont  la  postérité 

suivra  celle-  de  son  frère  Pierre. 

IX.  Jean -Jaques   Boissier,  né  17291   du  CC 

1764,  t  »790- 

Ép.  i)  en  1758  Jeanne  -  Françoise  » 
£  de  GuiUaume  -  Henri  Sdlon  et  de 
Charlotte  Fayole,  f  1761. 

2)  en  1765  Beoée-Françoise ,  f.  de 
Mo.  Jean-Loras  Tnrr^tini ,  S.  de  hoasey, 
et  d'An(&ienne  RilKet. 

Il  eat  du  premier  lit  : 

1.  Matguerite-Henriette,  f  à  i3  ans  s.  a. 

2.  Charlotte-Elisabeth ,  f  à  aS  ans  s.  a. 

Et  du  second  : 

3.  Jean-François*  f  «1  bas  âge. 

4.  Horace  qui  mit. 

5.  Françoise-Caroline,  'f  k  14  ans. 

6.  Pierre-GiûUaunie ,  né  1773. 

X.  Horace  Boissier  de  Buth,  né  1768,  f  1B26. 

D.  G.  B. 

Ép.  en  1794  Charlotte  ,  f.  de  No. 

^rre  Fabri,  secréf  du  droit ,  et  de 

^  Catherine-Charlotte  Vernet,  dont  il  a  «u: 
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I.  GuUlautne-Àdolpbe  qui  suit. 
3.  Clémentine  »  fem.  d'Ami  Reviiliod ,  D.  C  R. 
3.  Adélaïde»  fem.  de  Jean-Antoioe-Gharles 
Gautier,  D.  G.|l. 
XI.  Guiilaam^-Adolphe  Boissier,  D.C.  R. 

Ép,    Laure,   f.    de   François  -  Jules 
Michel! ,  D.  C  R.  et  d'Aline  Ubat 


IX.  iSerre  Boissiera  f.  de  Guillaume  et  de  Mar- 

guerite Buisson)  né  1732,  t  1792. 

ï^.  1761  Saloméff.  de  Henri  Scherer» 
de  St^-Gall ,  dont  il  a  eu  : 
i>  Henri  qui  suit. 

2.  Sosanne- Catherine  ,  ù   d'Antoine  Saladin 

de  Mala^y. 

3.  Sophie-Dorothëe  >  fem*  de  Jean-AagusUn- 

Pyrame  de  Candolle. 

4.  Jaques-Germain  Boissier,  né  1 7  7  2 ,  D.  C  R. 
Ép.  Caroline ,  f.  de  No.  Isaac  Fabri ,  S.  d'Ayre- 

la-VilIe,  conseiller,  et  de  Marie-Franc*^ 
de  Carro,  dont  il  a  une  fille  unique. 
a.  CloUlde. 

X.  Henri  Boissier,  né  1 762 ,  professeur  honoraire 

1784)  recteur  de  l'Académie,  D.  C. R. 

Ép.  Catherine-Louise-A'délaïde  Buis- 

,  son,  sa  cousine  germaine,  f.  de  No. 
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Jean-Louis  Buisson  et  d'Anne- Jeanne 

Boissier ,  dont  il  a  eu  : 
1.  Jean-Louis-Edouard,  j-  s.  a. 
a.  Adélaïde-Sophie-Louise,  fem.  deNo.  Jean- 

Édouard  Naville ,  syndic. 


IX.  Jéan-Fraaçois  Boissier  (fils  cadet  de  Guil- 
laume et  de  Marguerite  Buisson),  né 
1736,  du  ce,  1784. 

Ép.  I  )  à    Paris,  le  20    juin   1770, 
Marguerite-Adélaïde  Montz,  f  1773. 

a)  i783  01impe,  f.. deNo.  Abraham 
Le  ForC  et  de  Louise  Auriol.  Il  a  eu  du 
premier  lit  : 
t.  Mai^uerite  Adélaïde,  fèm.  de  No.  Gaspard 
De  la  Rive,  premier  syndic. 

Et  du  second  : 

2.  Auguste- Jaques  qui  suit. 

3.  Henri-Louis  Boissier,  né  17 86,  f  1827  s.  a., 

pleuré  des  pauvres  qu'il  combloit  de  ses 
bienfaits.  Il  a  laissé  la  plus  grande  partie 
de  sa  fortune  consacrée  à  des  objets  de 
charité  ou  d'utilité  publique. 

4.  Caroline,  f  s.  a. 

X.  Auguste- Jaques  Boissier,  né' 1784. 

Ép.  Caroline,  f.  de  Pierre  Butini,  jy 
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m^d.  et  de Bardin,  dont  il  a  un  fîls 

et  une  fille. 

1 .  Adolphe. 

2.  Valérie.  ^_^^ 

VIH.  Jean  Etoissier  (fils  cadet  de  Guillaume  et 
d'Isabeau  Naville,  né  à  Genève  1699. 

Ëp.  à  Londres  i^35  Susanne- Juditli 
Le  Coux  de  Berclière,  f.  de  Jaques  Le 
Coux  de  Berchère,  Parisien,  établi  en 
Angleterre.  Il  en  eut: 

1.  Jaques-Guillaume  qui  suit. 

2.  Jean- Louis- Pierre,  officier  au  service  d'An- 

gleterre. 

3.  Françoise,  fenit  de Jansey. 

4.  Pierre. 

IX.  Jaques-Guillaume  Boifisier,  établi  k  Londres. 
Ép.  à  Londres  Marie-Félicité  d'Areng, 
dont  il  eut: 
,  1.  John  William,  né  1772. 

2.  Marie-Marguerite,  née  i774> 

3.  Elizabeth  Anne,  née  1777. 


Vil.  Jean  Boissier  (fils  cadet  de  Gaspard  et  de 
Françoise  d'Angelras),  né  à  Anduse, 
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reçu  B.  G.  le  39  avril  1698,  f  1736  à 
Gènes. 

Ep.  Anne,  f.  de  Jaques  Sellon,  de  Nî- 
mes (contrat  reçu  à  Genève  le  29  avril 
1698,  Jean  Girard,  nol"J  dont  il  eut: 

1.  Gaspard  qui  suit. 

2.  Françoise,  fem.  de  Pierre  Lavït. 

3.  Anne-Jeanne,  fenn.  de  No Steiguer,  de 

Berne. 

4.  Elizabeth,  fem.  de  No.  Pierre  Grenus. 
j^S.  Anne -Elizabeth,  fem.  de  No.  Ami  de  Cha- 

peaurouge. 
6.  Charlotte,  fem.  de  spect'  Jean-Louis  Lullin , 
pasteur. 
VIII.  GaspardBoissier,  t  àSt.-Gall. 

"Ép.  N.  ZoIIicoffer  de  St.-Gall,  dont 
il  eut  : 
1.  Jean-Nicolas. 
s,  Gaspard. 
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BHXXST. 

•S 

I^  famille  Rilliet  est  fort  ancienne  dans  le  Can- 
ton ,  ayant  possédé  des  propriétés  à  Coloiiges-sur- 
DcHerive',  dès  le  quatorzième  siècle.  Dès  la  réfor- 
mation  JDsqu'à  ce  jour  elle  n.cohstamment  fourni 
des  magistrats,  et  s'est  divisée  eh  de  nombreuses 
branches. 

Armes  :  d'azur,  à  trois  colombes  d'argeot  en- 
tourées chacune  d'un  anneau  du  même. 

Devise  :  «  Virtus  et  spes.« 
I.  Mermet  Rilliet ,  de  Colonges-sur- Belle  rive ,  fut 
père  de  : 
I.  Jean  qui  suit. 

a.  Johanflét,  chef  d'une  branche  éteinte,  restée 
'  dans  le  Chablais. 
JI.  Jean  Riliièt,  de  Colonges,  fut  père  de  Pierre 

qui  suit. 
ni.  Pierre  Rilliet  vivoit  à  Colonges  en  1444.  Il 

eiit  Mermet  qui  suit. 
IV.  Mermet  Rilliet,  de  Colonges,  fut  reçu  B.  G. 
le  !*'■  mars  1484. ,11  fut  père  de: 

1.  Guillaume,  dont  on  ne  sait  rien  de  plu^. 

2.  Thomas  qui  suit. 
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Y.  Thomas  Rilliet,  possesseur  des  fonds  de  ses 
ancêtres  à  Colonges. 

Ep.  Jeanne,  t.  de  Pautaléon  Boussier, 
dont  il  eut  : 
I.  Antoine  qui  suit. 

VI.  Antoine  RiUîet,  Prieur  de  la  Confrérie  des 

Archers  et  du  CC,  en  i535,  mourut  à 
Colonges  en  1 563. 

Ep.  Jeanne,  f.  deNycod  Courtagîer, 
dont  il  eut  : 

1.  Jean  qui  suit. 

2.  Jeanne,  fem.  de  François  Richard. 

3.  Marguerite ,  fem.  d'Ami  De  la  Combe. 

VII.  No.  Jean  Rilliet,  syndic,  lieut*  et  gouverneur 

de  Gex,  pendant  l'occupation  du  pays 
par  les  Genevois,  f  26  juillet  1616. 

Ep.  Anne,  f.  de  No.  Jean  Pernet,  syn- 
dic, et  de  Huguine  Lect,  dont  il  eut: 
t.  Jeanne,  née  iSyi,  fem.  i)  de  No.  Jaques  Des 
Arts,  syndic;  2)  de  No.  Jean  Dumont, 
cons^''. 

2.  Pernette,  fem.  de  No.  Pierre  Mus,  syndic. 

3.  Etienne  qui  suit 

4.  Michel,  dont  la  postérité  suivra  celle  de  son 

frère,  et   quatre  autres  enfans    morts 
jeunes. 
Vm.  No.  Etienne  Rilliet,  né  le  6  janvier  iSSa, 
syndic  et  lient*,  f  le  i"  août  i655. 
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Ép.  1607  Catherine,  f.  de  No.  Jean 
Favre,  premier  syndic,  et  de  Catherine 
Sève,  dont  il  eut: 

I.  Anne,  fem.  de  No.  Daniel  Perret. 

a.  Judith,  fem.  de  No.  Daniel  Le  Fort. 

3.  Pierre  qui  suit. 

4.  Jean-Jaques,  D''  méd.,  t  ^-  c*  d'Élizabelli 

Saladin,  veuve  de  No.  Charles  Perrot. 

5.  Samuel ,  dont  la   postérité  suivra  celle  de 

Jean-Jaques. 

6.  No.  Isaac  RilUet,  né  1627,  f  1686. 

Ép.  Marie,  f.  de  spect*_Pierre  De  !a 
Fontaine,  pasteur,  dont  il  eut: 

a.  Aréthuse-Marie,  fem.  de  Françoi» 
Gilliens  de  la  Frêle ,  et  quatre  autres 
enfans  morts  jeunes. 
IX.  No.  Pierre  Rilliet,  né  le  10  janvier  1617,  con- 
seiller et  trésorier-général,  f  >B  jui» 
1705. 

Ép.  1 643  Sara,  f.  de  No.  Robert  Trem- 
bley  et  de  Jeanne  Hurtebinet,  dont  il 
eut: 

1.  Robert  qui  suit. 

2.  Jacob,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 

son  frère. 
^3.  Hélène,  fem.  d'Etienne  Malïet.  '^ 

4>  Gabriel  qui  suivra  après  la  postérité  de  Jacob. 
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5.  Marie,  fem.  de  No.  Jean  Diipan. 
G.  à  lo.  Cinq  autres  enfans  morts  jeunes. 
X.  No.  Robert  Rllliet,  né  le  6  juin  1644»  syndic, 

t  le  9  août  1 7  28. 

Ép.  en  1671  Françoise,  f.  de  Noble 

Etienne  Turrettini  et  d'Andrienne  Fa- 

vre,  dont  il  eut: 
I.  Jaques  ({ui  suit. 
3.  Andrîenne,  fem.  dé  No.  Barthélemi  De  la 

Rive,  capitaine. 

3.  Pierre,  dont  l'article  suivra  celui  de  son  frère. 

4.  Horace  Bénédict,  dont  l'article  suivra  celui 

de  Pierre. 

5.  No.  etspect*  Marc  Rllliet,  D'méd-,  né  1680, 

fsia.  1771. 

6.  Michée,  née  1683,  f  s.  a.  1771. 

7.  Marie ,  née  1 683 ,  f  s.  a.  1 740. 

8.  Isaac,  dont  la  postérité  suivra  celle  d'Horace 

Bénédict. 

9.  No.  Jean -François  Rilliet,  né  1687, f  >758. 

Ép.  1721  Madelaine,  f.  de  No.  Louis 
Le  Fort,  syndic,  et  de  Marguerite  Per- 
réal,  dont  il  eut: 

a.  Louis,  né  1722,  établi  àLivourne, 
f  s.  a. 

b.  François  Robert,  né  1723. 

c.  Louise,  fem.  de  No.  Jean-Louis  Sa- 
ladin,  syndic. 
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d.  Jean-Jaques,  né  1731 ,  établi  à  Li- 
voiirne,  f  s.  a. 

10.  Jean-Jaques,  dont  la  poslérïtc  suivra  celle 

d'Isaac. 

11.  Gabriel,  dont  la  poslérilé  suivra  celle  de 

.  Jean-Jaques. 
12a  i4-  Trois  autres  enfans  mQrts  jeunes. 
.XI.  No.  Jaques  Rilliet,  né  le  19  avril  1672,  syndic, 
t  le  4  juillet  1750. 

Ép.  Jjouise,  f.  de  specf'  Noé  Ehipuy, 
avocat  au  Parlement  de  Toulouse,  nalif 
de  Vans  en  Cevennes,  et  de  Gatli"*  Fol- 
cltier,  dont  il  eut: 

1.  Anne,  née  le  4  ji'"  '708,  fem.  1733  de- No. 

Jean  Galitfe,  syndic. 

2.  Robert,  né  17  13,  D*"  en  droit,  f  s.  a.  1736. 

3.  Andrienne,  née  1713,  fem.  17 36  de  No.  Jea«- 

Louis  Turrettini,  S.  deBossey. 


XI.  No.  Pierre  Rilliet,  fils  puîné  de  Robert  et  de 
Françoise  Turrettini,  né  1677,  f  1743. 
Ép.  i)  Marie,  f.  de  No.  Théodore  Gre- 
nus, syndic,  et  de  Marie  Luilin;  3)  J"S 
f.  de  No.  Jean  de  Chapeaurougc 
Il  eut  du  second  lit: 
I.  Ami,  auditeur,  f  s.  e. 
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2.  Jaques  qui  suit. 

3  à  5.  Trois  autres  enfans,  f  jeunes. 
.Xll.  No.  Jaques  Riliiel,  né  1731. 

Ép.  i756Susanne,  f.  de  Philippe  Plan- 

.   :  tamour  et  de  SusanneUres,  dont  il  eut: 

j.  No.  Philippe  Billiet,  établi  à  Paris,  né  1757. 

Ép.  1798  Charlotte -Catherine,  ffeu 

Jean  Fougeret,  receveur  des  finances, 

dont  il  a  eu: 

a.  Anne-Laure,  fem.  de  M.  De  la  Tour 
du  Pin. 
fi.  Sasanne,  fem.  de  No.  François  De  la  Rive , 
conseiller.       .  ■, 

3.  Mai^uerite,  fem.  de  No Revilliod.  ' 


XL  No.  Horace-BénédictRîlliet,  troisième  fils  du 
syndic  Robert,  né  1678,  f  1758. 

Ép.  1715  Jeanne,  f.  de  Guillaume 
Boissier  et  d'Isabeau  Naville  d'Anduse* 
dont  il  eut  Robert  Guillaume  qui  suit. 
XU.  No.  Robert-Guill"'^  Riltiet,  né  1719,  syndic. 
Ép.  Jeanne,  f.  de  Jean-Pierre  Ferrier  et 
de  Marie  Renée  de  Chapeaurouge,  dont 
il  eut  : 

1.  Horace-Bénédict  qui  suit, 

2.  Théodore- Jean,  f  s.  a. 
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3.  Ëlizabetli-Anne,  fem.  de  No.  Isaac-I^uis 

Narille,  Bj-ndtc. 
4*  Jean-Louis,  dont  l'article  suivra  la  postérité 

de  son  frère. 
5.  Jeanne-Catherine,  f  s.  a. 

XIII.  Mo.  Horace-Bénédict  Rilliet,  du  GC,  né 

1747- 

Ép.  1773  Jeanne-Marie,  f.  de  Louis 
Necker  et  d'Isabelle  André,  sa  première 
femme,  dont  il  eut: 

1.  Louise-Sophie,  fem.  de de  Portes. 

2.  Susanne. 

3.  Albert<Louis  qui  suit. 
4-  Anne-Louise-Catherîne. 

5.  Frédéric- Jaques-Louis,  dont  l'article  suivra 
celui  de  son  frère. 

XIV.  No.  Albert-Louis  Rilliet,  né  1786,  cons*'et 

lient*  de  police. 

Ép.  Albertine,  f.  de  No.  et  spectable 
Marc-Auguste  Ptctet,  professeur,  dont 
il  a: 
I.  Albert. 
u.  Frédéric. 
3.  Susanne. 


XIV.  Frédéric-Jaques- Louis  Rilliet,  né  1794» 
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capitaine  aux  gardes  suisses,  D.  G.  R. 
Ep.  Rosalie,  t  de  Charles  Samuel  de 
ConsUnt,  D.  G.  R.,  dontila: 


XIII.  No.  .Tean-Loùîs  Rilliet  (fils  du  syndic  Robert 
Guillaume),  né  lySS,  établi  à  Paris. 

Ép.  1781  Catherine,  f.  de  Barthélemi 
.  Huber  et  de. ... .  Talon,  dont  il  a  eu  : 
I.  Gustave. 
s.  Alfred,  capit^  au  service  de  France. 


XI.  No.  Isaac  Rilliet  (cinquième  fils  du  syndic 
Robert)  né  i685,  du  CC,  t  lySy. 

Ép.  1722  Marie,  f,  de  No.  Marc  Lui- 
lin,  dont  il  eut: 
1.  Sara,  fem.  de  No.  et  spect^  Pierre  Luilin, 
professeur  el  conseiller. 
'  2.  Isaac  Robert,  f  s.  e.  de  Jeanne-Marie-Anne 
Fatio. 
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3.  Marie- Aymée ,  fein.  de  Na.  Aiituine  Josué 

Diodali. 

4.  Jaques  qui  suit. 

XII.  No.  Jaques  RilHct,  établi  à  Paris,  né  1732. 
Ép.  Anloinelte-Marguerile,  f.  de  L' 

Julien,  dont  il  eut: 
I.  Aimée-Marie-Iiouise,  née  1770,  fem.  de  No. 

Jean-Isaac  dt  Thellupson,  comte  de 

Sorcy,  colonel  des  gardes  suisses  avant 

la  révolution. 
3.  Jeanne  Robertine,  née  1772,  fem.de  No. 

Jean-Louis  Tourteau  d'Orvilliers,  maître 

des  requêtes. 
3.  Agathe- Jean  ne- Marie-Anne,  née  1777,  fem. 

de  No.  Augustin-Joseph  Hugues  de  la 

Garde. 


XL  No.  Jean-Jaques  Rilliet  (septième  fils  du  syn- 
dic Robert),  né  1689,  f  1776. 

Ép.  1 7  2b  Judith ,  f.  de  Gédéon  Patron, 
dont  il  eut  Robert  qui  suit. 
XIl.  No.  Robert  RilUet,  né  i  722,  établi  à  N.nnies. 
Ép. Marie,  f.  de  No.  Gabriel  Rilliet  et 
de  Marie  Butini ,  dont  il  eut  : 
I.  Judith,  née  à  Nantes  1749* 
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2^  Jeanne-Franc*",  feni.  de  Laurent  ZolQkofièr 
de  St-Gall. 


Xï.  No<  Gabriel  Rilliet  {huitième  et  dernier  Gis 
du  syndic  Robert),  né  i6go,  f  ^T^S- 

Ep.  1720  Marie,  f.  de  No.  Alphonse 
Butini  y  cons^,  dont  il  eut: 
1.  No.  Jean  Robert  Rilliet,  établi  à  Amsterdam. 
Ép.  1744  Françoise,  f.  de  No.  Jean- 
Antoine  Butini,  dont  il  eut  : 

a.  Louise,  fem.  de  Salomon- Louis 
Morff,  de  Zurich. 
2>  Jean-Antoine  qui  suiL 
3.  Marie,  fem.  de  No.  Robert  Rilliet,  son  cousin 
germain. 
XII.  No.  Jean-Antoine  Rilliet ,  né  1 7  23 ,  f  à  Maroc 
1774. 

Ép.  i)  Marguerite  Meires,  de  Melham, 
au  comté  de  Cumberland  ;  3)  Bénigne, 
f.  de  Mathieu  Theriot,  de  Langres.  ^ 
Il  eut  du  premier  lit: 

1.  Jean  Robert,  né  à  Maroc  1763. 

Et  du  second  : 

2.  Charles,  officier  au  service  de  France,  établi 

à  Marseille,  marié  et  père  de  plusieurs 
enfans. 
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X.  No.  Jacob  Rîltiet  (fils  puîné  du  trésorier  Pierre 

et  de  Sara  Trembley),  né  1649,  f  1728, 
du  ce. 

Ép.  1)  N.  Burlamaçhi,  f  s.  e. 

2)  Aimée ,  f.  de  No.  et  spect*  Philippe 
Mestrezat,  dont  il  eut  : 

1.  Sara,  fem.  de  spect"  Jacob  Bessonnet»  pas- 

teur et  professeur. 

2.  No.  Bénédict  Riiliet,  cons"'  d'état,  f  s.  a. 

3.  Françoise,  fem.  d'André  Mallet-Genoud. 

4.  No.  Pierre  Riiliet,  cons"  et  trésor*'  général 

5.  Louis  qui  suit. 

6  à  8'  Trois  enfans,  f  jeunes. 

XI.  No.  Louis  Riiliet,  des  LX. 

Ép.  1726  Jeanne  Estber,  f.  de  No. 
Théodore  de  Saussure,  dont  il  eut: 

1.  Théodore  Riiliet,  né  1727,  marié  1)  en  1760 

avec  Lucrèce-Angélique,  f.  de  No.  Jean- 
Antoine  de  Normendie,  dont  il  fut  di- 
vorcé; 2)  en  1773  avec  Ursule,  f.deNo. 
Florio  de  Planta,  des  Grisons. 

2.  Sara,  née  1780,  fem.  1755 de  No.  Albert  Er- 

nest Revilliod. 
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X.  No.  Gabriel  Rillîet  (fils  du  tr&wier  Pierre), 

né  iGSg.duCC,  f  "739. 

Ép.  1693  Andrienne,  f.  de  Jean  Mal- 
.    let,  dont  il  eut  : 
ï .  Judith,  fem- 17 1 5de  No.  PhiP  des  Arts,  synd*. 

2.  François,  né  1701,  f  1772,  des  LX. 

3.  Jean  qui  suit.  .    . 
4  à  6.  Trois  enfans,  t  jeunes. 

XI.  No.  et  spect*  Jean  Rillîet ,  pasteur.  - 

Ép.   i)  1731   Andrienne,  ù  de  Jean 
Chôme!. 
^  a)  Susanne,  f.  de  No.  Théodore  de 

Chapeaurouge. 

Il  eut  du  premier  lit. 
1.  Marie-Sara,  née  1737,  fem.  i)  de  No.^t  sp. 
Jean-Jaques  Turrçitini,  prof,  en  droit; 
2)  de . . .,.  •  Feronce, 

Et  du  second  lit,  Théodore  qui  soit. 

XII.  No.ThéodoreRilliet,ditdeRussJn,  né  1741. 

Ép.  Jeanne-Catherine,  ,f,  de  No.  Ga- 
briel Rilliet,  dont, il  eu»;; 

I fem.  de  M.  Laurès. 

.    2.  Andrienne. 

3.  Elisée.  .  , 

IX.  No.  et  spect*  Samuel  Rilliet  (fils  du  syndic 
Etienne),  né  1623,  du  CC,  f  1716. 
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Ép.  16S4  Judith,  f.  de  No.  et  spect° 
Alexandre  Dlodati,  dont  il  eut: 

1.  Alexandre  qui  suit. 

2.  Catherine,  fem.  1677  de  No.  Abraham  Mes- 

trezat,  syndic. 

3.  Marie,  née  i664>  t  i744>  f^fn.  d'André  Le 

Maire. 

4.  Charlotte, fem.  i692deNo.FrançoisDufonr, 

syndic. 

5.  Judith,  fem.  1698  de  No.  Jaques  Sartoris. 

6.  Samuel,  f  s.  a.  1746,  âgé  de  73  ans. 

7.  Gabriel,  dont  l'article  suivra  celui  de  son 

frère. 

8.  Jean  Robert,  f  1743  s.  e.  de  Jeanne-Marie 

Sales. 
9  à  i3.  Cinq  enfans  morts  jeunes. 
X.  No.  Alexandre  Rilliel,  né  i655,  f  1739. 

Ép.  i)  i683' Anne-Marie,  f.  de  No. 
Barthélemi  Lect,  syndic. 

a)  Susanne,  f.  de  No.  Michel  Trem- 
bley,  syndic. 
11  eut  du  premier  lit: 

1.  Sara,  fem.  de  No.  Jean  LuIIin,  syndic. 

Et  du  second: 

2.  Judith,  née  1691,  f  1778,  fem.  171 1  de  No. 

Pierre  De  la  Rive. 
3b  Susanne,  fem.  de  No.  et  spect"  JeanSarasin, 
pasteur. 
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4.  Marthe,  fem.  de  No.  Pierre  Sales,  syndic. 

5.  Ctinriolle,  fem.  de  No.  Jean-François  Revîl- 

liod. 

6.  Marie,  morte  s.  a.,  testa  le  8  mai  1751. 
7  et  8.  Deux  fils  morts  jeunes. 

X.  No.  Gabriel  Billiet  (fils  de  Samuel  et  de  Ju- 
dith Diodati),  du  CC,  t  4  sept.  1724. 

Ép.  Marie,  f.  de  No.  Jaques  Farre, 
dont  il  eut  : 

1.  No.  Samuel  Rilliet,  mort  1762,  du  CC 

Ep.  1 740  Susanne,  f.  d'André  Guyon, 
dont  it  eut  : 

a,  Marie,  fem.  de  No.  Jean-Jaques 
Favre. 

2.  Barlhélemi  qui  suit. 

S.Gabriel,  dont  l'article  suivra  celui   de  son 

frère. 
4-  Anne-Marie,  morte  1749* 
5  à  y.  Trois  enfans,  morts  jeunes. 
XL  No.  Barthélemi  Rilliet,  né  17  i5,  syndic  et 

lieutenant  de  police. 

Ép.  Sam,  f.  de  No.  Gabriel  Diodali 

dont  il  eut: 
1.  Judith,  née   1741  >  f^ni.  1762  de  Jean  de 

Tournes. 
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XI.  No.  Gabriel  Billiet  (fils  de  Gabriel  et  de  Marie 
Favre),  mort  lyS^. 

Ép.  Ï747  Aiidrienne- Marie  Renée,  f. 
de  No.  Jean-Pierre  de  Livron,  remariée 

avec  No de  Chapeaurouge,  dont 

il  eut: 

1.  Barthélemi  Killiet,  dit  l'Arménien,  f  s.  e. 

2.  Jeanne-Catherine,  fem.  de  Théodore  RilHet 

de  Russin.  . 
3  à  5.  Trois  enfans,  morts  jeunes* 


YIIL  No.  Michel  Rilliet  (fils  du  syndic  Jean),  né 
1593,  auditeur,  mort  1674. 

Ép.  i6i5  Marie,  f.  de  No.  Abraham 
Gallatin,  dont  il  eut: 

1.  No.  Jean  Rilliet,  né  1G16,  mort  i66a. 

Ép.  1644  Anne,  f.  de  No.  Théodore 
Lombard,  dont  il  eut  : 

a.  Judith,  femme  1666  de  No.  Jean- 
Baptiste  Des  Arls. 

2.  Anne,  fem.  de  No.  Jacob  Dupan. 

3.  Ami  qui  suit. 

4-  Gédéon,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 

son  frère. 
5,  Pierre,  né  1636,  mort  1706  s.  a. 

23 
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6.  Marthe,  née  16:191  morte  1713,  fem.  de  No. 

Philippe  Savyon. 

7.  Marie,  fem.  1)  de  Balthazar  Mayzolas;  2)  de 

Joseph  Dental. 
8  et  g.  Deux  enfans,  morts  jeunes. 

IX.  No.  Ami  Rilliet,  né  1621,  du  CC,  mort  i684< 

Ëp.  i)  AnnePerrier;  u)  i655  Made- 
laine,  f.  de  Jean  Croppes. 

Il  eut  du  premier  lit  deux  filles,  f  s.  a. 
Et  du  second  : 

3.  Marie,  fem.  1686  de  Jacob  Le  Suyre. 

4.  Tliéodore,  né  i663,  mort  1 708  s.  e.  de  Mar- 

the, fem.  de  Pierre  Mevaux. 

5.  François  qui  suit. 

f).  Jean,  f  i-32  s.  e.  de  Jeanne-Marie  Pellet. 
7311:).  Treize  autres  enfans,  f  jeunes  ou  s.  a. 

X.  No.  François  Killiet,  né  1666,  mort  1744- 

Ep.  1693  Jeanne-Marguerite,  f.  de 
specf^  Charles  Agniei,  ministre,  dont 
ii  eut: 

1 .  Marthe,  fem.  de  Jean  Roques. 

2.  Marie,  fem.de  No.  Char! ''-Paul  de  Vigneulles. 

3.  Jeanne- Françoise,  fem.  de  Pierre  Guillaume 

Martel. 
4'  François  qui  suit. 
5  à  10.  Six  enfans,  morts  jeunes. 

XI.  No.  François  Rilliet,  capitaine  de  la  garnison, 

né  1711. 
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Ép.  Gabrietle,  f.  de  Gabriel  Chatel, 
dont  il  eut: 
1.  Jean-Daniel,  né  1754- 
2  et  3.  Deux  autres  enfans^morts  jeunes. 


IX.  No.  Gédëon  BiHiet,  né  1637,  mort  i7or(fib 

de  Michel). 

Ép.  1)  JaquemettePoncef,morles.  e. 

2.  Dorothée ,  f.  de  No.  Jules  de  Cam-  ' 
blague,  1664. 

3)  1674  Béatrix,  f.  de  No.  Jean-Louis 
Gautier. 

II  eut  du  second  lit: 
I.  Anne'-Marie,  fem.  de  Josué  Chalons. 
u.  Nicolas,  né  1666,  se  fit  catholique,  et  se 
retira  au  pays  de  Gex,-  où  il  se  maria. 

3.  Jacob  qui  suit. 

Et  du  troisième  lit: 

4.  Jean-Antoine,  mort  1735  s.  e.  de  Gabrielle 

Masson,  ni  de  Marie  de  Carro,  ses  deux 
femmes. 

11  eut  encore  neuf  autres  enfans, 
morts  jeunes  ou  s.  a. 

X.  Jacob  Rilliet,  né  1668,  mort  1739. 

Ép.  1719  Franvoise,  f.  de  Pierre  Fra- 
sin,  dont  il  eut: 
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1.  Jacob  qui  suit. 

2.  Madelaine,  femme  1748  de  Mathieu,  f.  de 

Denis  Miroglio. 
XL  Jacob  Rilliet,  né  1720*  mort  1768. 

Ép.  1742  Jeanne-Louise  Sabourin, 
dont  il  eut: 
I.  Jeanne-Albertine,  fem.  1771  deMoïse^  S.  de 

Pierre  Marciobes. 
2  à  4*  Trois  enfans,  morts  jeunes. 
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Armes  :  d'ai^ent,  à  la  tête  de  Maure  de  sable, 
couronnée  d'or  à  l'antique. 

I.  No.  Jean  Pernet,  cons*"^  i555,  syndic  iSSy  et 

i56t  )  mort  i56i. 

Ép.  Huguine,  f.  de  No.  Jean  Lect,  S. 
de  Mategnin  et  de  Pernette  d'Alwyt,  ou 
d'Hallwyl,  dont  il  eut: 

1.  Jean  qui  suit. 

2.  Anne,  fem.  de  Mo.  Jean  Rilliet,  syndic. 

3.  Mye. 

4-  Guillauma»  fem.  1576  d'Antoine  Cocquet. 

5.  Élizabeth,  fem.  de  Michel  Try,  not".  Elle 
testa  le  1 1  avril  i58i  en  faveur  de  sou 
mari  et  de  sa  soeur  Anne  par  5. 

II.  No.  Jean  Pernet  éloit  en  i563  sous  la  tutelle 

de  No.  Antoine  Liffort. 

Ép.  1)  le  3o  oct.  t558  Pernette,  f. 
de  No.  Amblard  Corne,  mortes,  e. 
2)   iS'jz.  Jeanne  Aymée  d'Orsières, 
dont  il  eut: 
1.  Marie  Pernet,  qui  étoit  en  1889  sous  la  tu- 
telle de  No.  Jean  Rilliet,  son  oncle. 
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Le  syndic  et  capitaitie-^général  Jean  Philippe 
est  uii  des  principaux  personnages  de  la  lutte 
pour  notre  indépendance:  il  finit  sa  carrière  sur 
l'échafaud  ;  mais  son  exécution  dans  des  jours 
d'intolérance  et  de  colère,  plutdt  que  de  justice, 
ne  prouve  pas  qu'il  ait  mérité  la  mort.  Le  parti 
triomphant  y  mit  une  véhémence  et  une  préci- 
pitation qui  ne  permettent  pas  de  croire  à  son 
impartialité  ;  on  voit  qu'il  se  vengea  pour  le  moins 
autant  qu'il  punit.  D'ailleurs,  de  si  grands  et  si 
importans  services  ne  doivent  point  être  eâPacés 
aux  yeux  de  la  postérité ,  par  une  faute  subsé- 
quente ,  et  quoique  les  contemporains  aient  jeté 
le  glaive  du  boutreau  dans  la  balance  ,  cette 
faute  fut  évidemment  jugée  avec  plus  de  bar- 
barie que  d'équité. 

Armes  :  de  gueules  à  la  bande  d'argent  chargée 
de  trois  têtes  de  loup  de  sable  :  écartelé  d'azur 
au  faucon  essorant  d'argent. 

Cimier:  une  tête  de  loup. 
i44^*  Jean  Philippe,  autrement  Milliet,  fut  reçu 

B.  G.  pour  7.  fl. 
3  juin  i4i2.    Jean  Philippe  de  Sernay  teste  en 
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faveur  de  Guillaume  et  el  Aymon  ses  fils. 

1459.  Jaquemet  Philippe  doit  encore  5  fl.  pour 
reste  de  sa  bourgeoisie. 

1 4691  Jaquet  Philippe  de  Genève ,  présent  à 
l'assemblée  des  monnoyeurs,  tenue  à  Bourg- 
eo  Bresse. 

i485.  Guichard  Philippe  présent  à  ladite  as- 
semblée. 

1480.  No.  Jaques  Philippe,  mattre  général  des 
monnoies  du  duc  de  Savoye ,  et  No.  Jeanne 
Quirla  sa  femme ,  fondent  la  diapelle  de 
S'  Denis ,  k  Saint-Gervais. 

i5oo.  No.  Guichard  Philippe  leur  fils. 

■  469.  Jeannette ,  f.  de  Guillaume  Ballavaurat^ 

veuve  de  Jean  Philippe  de  Sessier. 

■  534. Pierre >    Philippe,    Guichard,  Aymon  et 

Amédée  Philippe ,  frères. 

I.  Claude  Philippe. 

Ép.  N.  N.  dont  il  eut: 
I.  Jean  qui  suit. 

3.  Claudia ,   veuve    d'Aymond    Juglard  ,    en 
i542. 

3.  Antoina ,  fem.  de  No.  Jean  Coquet ,    I*' 

syndic. 

4.  Une  autre  fille .  fem.  de  No.  Domaine  Franc, 

cons". 

II.  No.  Jean  Pliilippe,  l'un  des  fondateurs  de  Tin- 
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dépendance,  T*"  syndic,  capit''  général, 
député  aux  ligues  suisses ,  exécuté  le 
10  juin  i54o  (v.  les  Matériaux  histo- 
riques ). 

Ép.  une  fille  de  No.    Perrin   de  la 
Mar,  S.  de  Vanzier ,  dont  il  eut: 
I.  André. 
s.  Claude. 

3.  Jeanne ,   fera,  de   No.  Fran*  du   Villars  , 

syndic. 

4.  Louise ,  fem.  de  No.  Ayiné  Plonjon ,  S.  de 

Bellerive. 

5.  Mye,  fem.  de  No.  Jean-Philibert  Gay ,  1 54n. 
III.  No.  André-Philippe ,  fut  seigneur  de  fielle- 

rive  par  inféodatioii  de  MM.  de  Berne, 
du  33  nov"  1542;  cette  seigneurie  passa 
promptcment  à  No.  Aymé  Plonjon,  son 
beau-frère.  Il  paroît  que  le  parli  in- 
tolérant obligea  les  fils  de  Jean  Philippe 
à  abandonner  la  ville. 
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1390.  Jérôme  Balard,  juriscons"  sous  le  comte 
de  Savoye. 
Armes  :  une  bande  bordée  et  la  bordure  garnie 
de  trèfles  :  cimier ,  un  poignet  vêtu  tenant  un 
cercle  en  pal.  Ces  armes  se  voient  au  cachet  de 
Jean  Balard  ,  châtelain  du  chapitre  en  1 5^3  ;  son 
nom  y  est  écrit  en  légende. 

I.  Baudissard  Balard,  B.  G.  i486. 

Ép.  Jeanne  ,  f.  de  Jean  Pecolat  y  re- 
mariée avec  égrége  P"-Antoine,  dont 
il  eut  Jean  qui  suit. 

II.  No.  Jean  Balard  l'ancien,  syndic  iSsS,  i53o, 

lieut'i533,déposé   lâ^o,  rétabli  1 544. 
Ép.  No.  AntoinaMaillard,dontileut: 

1.  Martine,  fem.  de  Mathieu  Canal,  veuve  i565. 

2.  Jean  qui  suit  : 

3.  Louise,  fem.  1 538  de  François  Paquet. 

III.  No.  Jean  Balard,  le  jeune,  du  CC.  i54i,  testa 

1557  ,  t  av*  i56o. 
Ép.  No.  Antoina. . . . ,  dont  îl  eut  : 

1.  Nicolarde,   fem.  de  Pierre  Suchet. 

2.  Jeanne. 

3.  Jean,  du  CC.  1577,  exécuté  pour  trahison 

i583. 
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4<  Baudissart ,  du  CC  i5g4,  déposé  i5g8, 
obtint  en  1G09  une  attestation  de  sa 
descendance  du  syndic  Jean  Balard , 
pour  être  dispensé  des  tailles  au  pays 
de  Gex. 
Ép.  1)  i5g4  Augustine  Cottier. 

a)  No.  Jeanne  de  Champion,  avec  laquelle  il 
vivoit  en  1611. 
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Armes:  d'azur  à  la  rose  d'or  surmonté   de 
trois  étoiles  du  même  rangées  en  fasce. 
J.  Pierre  Maître-Pierre,  autrement  dit  de  Ârlo 
fut  reçu  B.  G.  1464. 

Ép.  Grenette ,  dont  il  eut 

j.  Jean  qui  suit 

2.  Domaine ,  dont  l'article  suivra  celui  de  ses 

frères. 

3.  Jean-Ami,  du  CC.  en  i536. 

4>  Aimée ,  fem.  d'Aymé  Charlet  de  Salanches. 
5.  Françoise ,  fem.  de  No.  George  Dentand. 
II.  No.  Jean  d'Arlod,  né  eu  i4g8»  ou  i4g9t  du 
CC.  i535. 

Ép.  1537,  No.  Françoise  Bergier, 
dont  il  eut  : 
I.  Etienne  d'Arlod. 


II.  No.  Domaine  d'Arlod,   duCC.  i535,  syndic 
iS^o»  i54if  45»  49»  ^3- 

Ép.  No.  Guigonne  de  Malbuisson  , 
dont  il  eut  : 
1.  Françoise,  fem.  i54ô  de  Pierre  Quizard. 
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a.  Jeanne ,  fetn.  ^8  janr.  1 55^  de  No.  Guill^ 

Chevalier. 
3.  Pierre  qni  suit. 

4*  George,  marié  le  9  avril  lâSy  avec  Judith 
Besson. 
m.  NoZTiéiTe  a*Ârtoa ,  du  CC.  i555 ,  testa  le 
4oct«  i588. 

Ép.  No.  Marguerite  de  Châteaunetif, 
remariée  avec  No.  Jean  Canal,  cons^""; 
elle  testa  le  23  août  1619,  laissant  de 
son  premier  mari  : 
t.  Michel  qui  suit. 

2.  Paul ,  dont  l'article  suivra  celui  de  son  frère. 

3.  Judith,  fem.  de  No.  Jaques  de  la  Forest,  de 

Pitigny. 

4.  Sara,  fem.  i)  de  No.  Jean  Aubert  ;  2)  de 

Marc  Essautier;  3)  de  No.  Pierre  Châ- 
lons  l'ainé. 

5.  Jeanne,  fem.  d'égr*  Jean  Cléjat,  not°. 

6.  Marie ,    fem.  1  )  d'égr'  Bernard  de  Domo, 

not*;  2)  de  Louis  de  la  Corbière. 

7.  Marguerite,  fem.    i)  de  Pierre  Tacon  ;  3 

et  3)  de  deux  autres  catholiques. 

8.  Françoise ,  fem.  d'égrége  Pierre  Vincent. 
Cf.  Snsanne. 

IV  No.  Michel  d'Arlod,  du  CC.  iSgo. 

Ép.  Ëtienna  Favre,  dont  il  eut  : 
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1.  Louis  d'Arlod,  qui  testa  en    1624,  marié 
avec  Pernette  Voisine. 


IV.  No.  Paul  d'Ârlod ,  avantagé  de  200  fl.  par  le 
testament  de  son  père. 

Ép.  No.  Pauline  de  Faucon,  dont  il 
eut: 

1.  No.  Pierre   d'Arlod,  marié   avec  Susanne 

d'Acquino ,  veuve  i65o 

2.  Jeanne,  fem.  i63o  de  Jean  d'Estallaz. 
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J'ai  déjà  eu  l'occasion  d'observer»  au  sujet 
de  la  famille  Favre,  combien  il  est  difficile  de 
suivre  la  filiation  de  celles  qui  portent  le  même 
nom  en  si  grand  nombre,  et  surtout  dans  les 
siècles  où  les  noms  de  baptême  étoient  fort  peu 
variés.  La  famille  Fabri  remonte,  sans  aucune 
difficulté,  à  deux  frères,  Pierre  et  Michel,  qui 
vivoient  au  commencement  du  iS"  siècle,  et 
dont  le  premier  fut  syndic,  l'autre  conseiller; 
mais  il  m'a  élé  impossible  de  retrouver  le  nom 
de  leur  père,  et  cela  n'est  pas  étrange,  puisque 
la  famille  elle-même  ne  connoissoit  sa  généalogie 
que  depuis  Jean ,  fils  de  ce  Michel.  Celle  même 
difficulté  a  aussi  fait  confondre  les  dlfierentes 
souches  ,  et  plusieurs  familles  distinctes  ont 
adopté  les  mêmes  individus,  lorsqu'ils  pouvoient 
jeter  quelque  lustre  sur  leur  origine.  D'autre 
part,  on  ne  pourroit  pas  conclure  de  ce  que  les 
urs  se  nomment  aujourd'hui  Fabri  et  les  autres 
Favre,  qu'ils  ne  sont  pas  sortis  du  même  tronc  ; 
car  au  quinzième ,  et  même  encore  au  seizième 
siècle,  l'usage  faisoit  nommer  les  secrétaires  du- 
caux ,  notaires ,  commissaires    et  autres    clercs 
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«3'après  leur  signature  latine  et  non  d'après  leur 
K-iom  en  langue  vulgaire ,  et  dans  les  famille^ 
«)ù  ces  professions  libérales  étoient  exercées  pen- 
chant plusieurs  générations  de  père  en  fils,  le  nom 
.latin  a  fini  par  prévaloir,  comme  avec  les  Fabri, 
Butini ,  de  Garro  et  d'autres  peut-être. 

Les  deux  frères  dont  j'ai  parlé  plus  haut  se 
distinguoient  de  tous  les  autres  Favre  ou  Fabrî 
par  l'addition  du  lieu  de  leur  origine,  ou  de  leurs 
propriétés  Greillier ,  mais  celte  dénomination 
peut  avoir  été  adoptée  pour  distinguer  une 
branche,  tout  aussi-bien  que  particulariser  un 
tronc  ,  et  ceux-ci  peuvent  être  venus  de  la 
même  souche  que  ceux  de  la  Roche  et  de 
Firon ,  malgré  la  différence  de  leurs  surnoms  : 
je  ne  puis  pas  plus  nier  qu'affirmer  sans  preuve: 
ce  qu'il  y  a  de  positif,  c'est  que  dès  le  commen- 
cement du  quinzième  siècle  jusqu'à  nos  jours, 
où  elle  s'est  éteinte ,  cette  famille  des  Fabri  de 
Greillier  a  constamment  joué  un  rùle  également 
brillant  dans  la  magistrature  et  dans  la  société. 

fermes:  d'azur  à  la  bande  d'or  chargée  d'une 
rose  de  gueules  et  accompagnée  de  deux  étoiles 
d'or.  Cimier  :  un  griffon  issant. 

Ces  armes  se  voient  à  plusieurs  actes  et  lettres, 
et  entre  autres  à  un  acte  de  messire  Pierre  Fabri , 
D<Dr.}  Juge  de  la  terre  de  Peney,  iSai. 


.invGooj^le 


3i6  FABRI. 

I.  N.  Fabri  eut  deux  âls: 

1.  Pierre  Fabri  de  Greillier,   notaire,  secré- 

taire perpétuel  de  la  cour  de  l'offieial, 
premier  syndic  en  i449-  H  demeuroit 
.  à  Genève  >  devant  l'église  de  Notre- 
Dame-la-Neuve  ,  dans  une  maison  du 
fief  du  seigneur  de  Greillier  y  qui  la 
reprit  après  sa  mort,  parce  q'il  mourut 
sans enfans.  Louise,  sa  veuve,  vivoit  en' 
core  en  i4â7< 

2.  Michel  qui  suit. 

n.  Michel  Fabri  de  Greillier,  notaire  ,  secrétaire 
de  la  cour  du  vidomne,  142$,  i4M, 
conseiller,  i444»  ^44^ 

Ép.  Françoise ,  ffeu  P''^  Barre ,  no- 
taire, B.  G.,  sœur  utérine  de  Thibaud 
Pynambert ,  dont  ses  fils  héritèrent. 
Elle  étoit  veuve  et  tutrice  de  ses  en- 
l'ans  en  14^7  ,  et  se  remaria  avec 
Barthélemi  Vincent,  notaire,  B.  G-, 
avec  qui  elle  vivoit  en  i474*  ayant  eu 
de  son  premier  lit  : 

1.  Vén"'    me&sire   Thibaud  Fabri,  chapelain 

de  la    chapelle   d'Ostie  ,    qui    testa.  le 
II  juin  i5oi. 

2.  Jean  qui  suit. 

m.  No.  et  égrége  messire  Jean  Fabri,  notaire 
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et  profoBenr  co  lois,  conseilla-  i^yS* 
tmfioyé  en  diverses  dépaUtifuis  de  la 
villes 

Ép.^o.PhiUber{ede  Liga,  qui  lesta, 
étant  veore,  le  aS  juin  i5o2.  Elle  étoit 
probablement  sœnr  de  No.  Jean  de 
liga,  de  Montcalier,  B.  G.,  et  de  No. 
NfcolÎQ  de  Liga,  syndic  en  146^  Ils 
se  nomiiMHeut  aussi  lingoL  Elle  fut 
mère  de: 

].  Pierre  qai  suit. 

3.  Peronelte  ,  fem  de  No.  Draninique  Varem- 
berl.  En  i5o8  elle  se  pl^goit  de  n'avoir 
eu  que  1000  fi.  fie  dot  et  dix  robes 
nuptiales,  et  obtint  en  mélîoratîon  une 
maison  à  la  Foslene. 
IV.  No.  et  égr^messire Pierre  Fabri,  D"  IK  i5os. 
i5i5.  Joge  de  la  terre  de  Pcney  i5=i. 
Éd.  Hugonine,  f^  de  No.  et  specL  P'^ 
Milliet  (Uge  dés  inaisoDs  de  Farei^e  et 
d'Arvillan).  et  de  Ne.  Amblarde  Gavit. 
Elle  lesta  le  32  sept  1 54^  et  fit  un  co- 
dicille le  34  janv"^  i  Sog.  Ils  eurent  : 

1.  Pierre,  l'aîné,  absent  de  Genève  en  i544, 

2.  Claudine,  fem.  Ciô^a)  de  No.  Lonis  Varro. 

3.  François,  absent  de  Genève  en  1S44. 
4-  Hector,  iJ. 
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5.  No.  Guillaume  Fabri,  marié  avec  Anloïna... 

6.  No.  Domaine  Fabri ,  marié  avec  Nicoline, 

f.  de  No.  Girardin  de  la  Rive,  syndic, 
dont  il  eut  sept  enfans,  mais  sans  pos- 
térité suivie.  Sa  fille  Gasparde  épousa 
i)  Fran'-Malhieu,  le  i6  juin  1577; 
li)  Daniel,  ffeu  Marc  de  la  Roche,  de 
Morges,  ïe  a3  avril  iSga. 

7.  Pierre,  le  jeune,  qui  suit. 

8.  No.  Jaques  Fabri ,  absent  de  Genève  i544> 

vivant  à  Lyon  1 553 ,  marié  en  i558 
avec  Marie,  f.  de  No.  Jean  Rosset, 
cons*',  et  de  Pernette  Maillard,  sa  1" 
fem. ,  dont  il  eut  Pernette,  fem,  de 
Jean  Pelion  de  Mornex* 

Q,  Pernette ,  fem.  de  Claude  Pelloux,  de  Con- 
tamine, le  7  avril  i5€6. 

I  o.  Philiberte  ,  tem.  de  Louis  ,  f.  de  SIbuet 
Grifferat,  C.  G. ,  le  3o  décem"  1571. 
V.  No.  Pierre  Fabri ,  le  jeune,  syndic  1577. 

Ép.  Peronette  ,  f.  de  spect  Jean- 
Louis  Blecheret  et  de  Georges  Buet, 
dont  il  eut  : 

1.  Philiberte,  née  i553. 

2.  Guillaume,   n^  i556. 

3.  Jaqueline,  née  i557,  fem.,  10  janv'  1574 

de  Paul  Taravel. 
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i-  Picm,  oc  i"  mai  iSS& 
S.  Jaques,  mê  iSSçt 

&  Jeanae,    née   iSro,  Ce^  (fEiJent,  l'eu 
Oaude    PKQdbaa  ;    a  )     dTAbraban 
Dopoot. 
7<  GuiOaiHw,  né  1 56 1. 

8-  Pierre,  né  3i  jaiiT'   i363,  qui  sait. 

9-  PerneHe,  née  i564  ,  fan.  de  P»,    C  de 

P"  Perron  ,  de  Neocfadt^ 

10-  Jean,  né  i565,  marié  a7  noT*  tSpa,  «t«c 

Marie,  lea  égr^  J--Gas|wd  Magistri. 
>>•  Siaianne,néc  1967  ,  fem.  de  Jeaa  Bedde- 

Tole  (Bcntin^iio),  hab*. 
**•   Marie,  née  i568. 
1^  Danid,  oé  t56g. 
i4*  Jean,  oé  iSys- 
VI-  No.  PiemFabri,  le  jeune,  S.  d'AywOfrViUe, 
syndic  iSgg,  blessé  ii  l'Escalade  i6oa. 
Ép<  28  sept.  1684  Judith,  f.  d'égr' Jean-Gaspard 
Magistri  et  de  Louise  Cortagier,  dont 
il  eut  : 

1.  Louise,  née  i586. 

2.  Jean,  né  1587. 

3.  Isaac,  né  1 58g,  qui  suit. 

4.  Judith,  née  iSga. 

5.  Philibert,  né  1594,  qui  suirra  après  «on 

frère  Isaac. 
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G.  Marie ,  née  1 5g6. 

7.  Rerre,   né  1099. 

8.  Marie,  née  1601. 

9.  Abraham,  né  i6o4* 

lo*  Jacob,  né  1606,  qui  suivra  après  son  frère 

PhiUbert. 
]i.  Jaques,  né  1610. 
12.  Jean,  né  i6i3. 
VIL  No.  IsaacFabri,  S.  d'Ayre^Ia-VÎIle,  syndic 
1659. 

Ép.  1)  ÉUzâbclh,  £  de Vittoria. 

a)  Judith ,  f.  de  Samuel  Le  Maire. 
II  eut  de  la  première  : 

1.  Pierre  qui  suit. 

2.  Urbain  qui  suivra. 

3.  Judith,  fem.  de  Jaques  Goudet. 

VIII.  No.  Pierre  Fabri,  S.  d'Ayre-Ia- Ville,  syndic 
1674. 

Ép.  Andrienne ,  f.  de  No.  Louis  Trem- 
b\ey  et  de  Cath"^'  Sarasin ,  dont  il  eut  : 

1.  Odet  qui  suit. 

2.  Catherine. 

3.  Susanne. 

4.  Sara. 

5.  Louise,  fem.  d'Etienne  Perret. 

6.  No.  Jean-Louis  Fabri ,  Cos.  d'Ayre-Ja- Ville, 

auditeur. 
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£p.  Marguerite,  f.  de  Noble  Nicolas 
Stoppa  et  de  Marguerite  Paravtcini, 
dont  il  eut  : 

a.  Andrienne^fem.  deBéoMictFatio, 
capitaine  au  service  de  France. 

h.  Mariamne. 
7.  No.  Jean  Fabri,  capif*  au  servicede  France. 

IX.  No.  Odet  Fabri,  S.  d'Ayre-la-VÎHe ,  capitaine 

au  régiment  suisse  de  Salis  en  France, 
mort  1713. 

Ép.  Jeanne,  f.  de  No.  Guillaunne  d'É- 
brard,  S.  de  Mirevaux,  dont  II  eut: 
I.  Pierre  qui  su»t. 

X.  No.  Pierre  Fabri,  S.  d'Ayre-Ia-VUle,  syndic  en 

173a. 

Ép.  Calh"^,  f.  de  No.  Jean  Buisson  et 
de  Marie  LuUin ,  dont  il  eut  : 

1.  Marc  Conrad  qui  suit. 

2.  Mariamne  >  femme  de  No.  Paul  Weslowsky 

(Vsiévolodsky) ,  colonel  russe. 

3.  Pierre  Fabri,  secrétaire  du  droite  capitaine 

au  service  de  Sardaigne^  blessé  i744» 
marié  avec  Catherine  Charlotte,  £  de 
spect^  Jacob  Vernet  et  de  Marie  Butini, 
dont  il  a  eu: 

a.  Catherine-  Marie ,  fem.  de  No.  Jean- 
I^uis  Saladin  du  Vengeron.  . 


■v,Go(v^[c 


3a  a  KABRi. 

b.  Renée,  fem.  de  No.  et  spect'  Nico- 
las-Théodore de  Saussure,  professeur. 

c.  Marie,  fem.  de  No.  Jean-François 
Saladin ,  colonel  de  cavalerie. 

d.  Amélie- Madelaîne,  t  p.  a. 

e.  Charlotte^  fem.  dHorace  Boissierde 
Rat. 

4-  Renée,  fem.  de  No.  Horace-Louis  Buisson. 

XI.  No.  Marc  Conrad  Fabri,  S.  d" Ayre-la- Ville , 

capil"'  au  service  de  Sardaigne,  f  1783. 
Ép.  Élizabelh,  f.  de  No.  Isaac  deThel- 
losson,  ministre  de  ta  République  à  Pa- 
ris, et  de  SaraLeBouIlenger,  dontileut 

1.  Isaac  qui  suit. 

a,  3.  Deux  autres  fils  morts  au  service  de  Sar- 
daigne. 

3.  Catherine. 

5>  Louise,  f  s.  a. 

XII.  No.  Isaac  Fabri,  S.  d'Ayre -la-Ville,  conseiller 

1790. 

Ép.  le  3i  mai  1778  Marte-Françoise, 
f.  de  Jean  de  Carro  et  de-Susanne  Re- 
villiod,  dont  il  a  eu  : 

1.  Élizabeth,  fem.  de  Jacob  Frédéric  LuUïn  de 

Châteauvieux,  D.  C.  R. 

2.  Caroline,  fem.  de  Jaques  Germain  Boissier, 

D.  C.  R 
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3.  Antoinette,  fem.  de  Pierre-Louù  Dunant, 

4.  Louise,  feizi.  de  Louis-Yictor  Kuncler,  lieu- 

tenant-colojiel. 


YI[I.  ^o.  Urbain  Fabri  (GI3  du  syndic  Isaac  et 
d'Élizabelh  Vittoria). 

Ép.  Jeanne  Yautier,  dont  il  eut  i 
i.  Isaac  qui  suit. 
t.  Jeanne,  fem.  1)  de  Marc  Viret^  2)  de  No. 

Jaques  des  Gouttes. 
3.  Anne,  fem.  d'Abraham  de  Carro. 
IX.  No.  Isaac  Fabri. 

Ép.  Jeanne,  t  de  Nicolas  Bessonnet 
et  de  Guillauma  Pattey,  dont  il  eut:  ^ 
I.  Jean -Franc  ois. 
-2.  Anne. 


VU.  No.  Philibert  Fabri  (fils  du  syndic  Pierre  et 

de  Judith  Magistri),  né  iSg^. 

Ep.  Léa  Varro,  dont  il  eut: 

1.  Jacob  qui  suit. 

2.  Judith,  fem.  de Prévost. 

3.  No.  Joseph  Fabri. 

Ép.  N.  N.>dont  il  eut: 
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a,  Françoise. 

b.  Léa. 

c,  Marie,  fem,  de  Jeao  Duputs. 

d.  Étienna. 

VIII.  No.  Jacob  Fabri  le  jeune. 

Ép.  Pernette  Miége,  dont  il  eut: 
I.  Jacob  qui  suit. 

IX.  No.  Jacob  Fabri. 

Ép.  1 689  Gabrielle ,  ffeu  Pierre  Huaut 
et  de  Françoise  Mussard. 

a)  Jeanne  Métayer. 

11  fut  père  de  : 
I.  François.  ' 

a.  Judith. 


Vil.  No.  Jacob  Fabri  ((ils  du  syndic  Pierre  et  de 
Judith  Magislri). 

Ép.  N.  N.,  dont  il  eut: 
I.  Jean-Anloine  qui  suit. 
.    2.  Pernette-Catherine,  vivante  en  1719. 
YIII.  No.  Jean-Antoine  Fabri. 

Ép.  Madelaine,  ffeu  Robert  Cuchct, 
qui  testa  le  17  juillet  1729. 


T,Goo<^le 


rv;^^.-.. 


-La  famille  Gantier,  extrêmement  riche  dès 
son  ét-ablissement  à  Genève,  y  rendit  de  grands    ' 
services  pendant  la  lutte  pour  l'indépendance,  et 
a  produit  d'excellens  magistrats. 

Armes  :  il'azur  à  la  croix  de  cinq  fusées  ou 
lozanges  d'argent.'  Cimier:  un  signe  essorant. 
I.  Jean  Gautier,  de  Gex. 

Ép.  Aymonne. .  ,  remariée  avec 

r  Jean  du  Molard  ,  dont  it  eut  :   Louis 

-   qui  suit  : 

IL  Mo.  Louis  Gautier,  reçu  B.  G.  le  4  août  i5o8 

pour.   i4  fl-  ,    anobli    par    l'empereur 

Charles-Quint  en    ï524,  conseiller  en 

1626,    1527. 

Ép.  Etiennettè ,  f.  de  No.  Jean  Donzel, 
cons*'-,  et  de  Jaquema  du  Soex,'  elle 
se  remaria  avec  Fran*  Perret,  ayant  eu 
de  ce  premier  lit: 

1.  Claude-Janin  qui  suit. 

2.  Étienna,  fem.de  No.  Henri  Aubert,  syndic. 

3.  Une  autre  fille,  fera,  de  No.  François  Comte. 
m.  No.  Claude-Janin  Gautier,  des  LX,  un  des 

plus  riclies  citoyens  de  Genève ,  âgé  de 
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%4  ans,  en  i54i>  testa  le  5  mars  i56X 

£p.  le  iGfév'  i55o  Janine,  f.  de  No. 

Léger  Mestrezat  et  de  Louise  Dtifour  : 

elle  se  remaria  le  lo  mars  1 566  avec 

Jean  Bron,  ayarit  eu  de  soa  premier 

mari  : 

1.  Louis  qui  suit  : 

2.  Jean  ,  secrétaire  d'état ,  dont  l'article  suivra 

la  postérité  de  son  frère. 
3L  Marie,  baptisée  le  i"  janvier  i56i,  fem.i) 
de  sire  Jean  Galiffe;  s)  de  sireFerréof 
Rigaud. 

IV.  No.  Louis  Gautier. 

Ép.  Nicolarde,  f.  de  No.  Claude  de 
la  Pâsie ,  syndic ,  et  de  Jeanne  Maillet, 
fie  22  avril  i6i4  *  âgée  de  5o  ans» 
dont  il  eut  : 
1.  François  qui  suit. 

3.  Pernette ,  fcm.  de  Mathieu  Rufi. 

3.  Louise. 

4.  Gahrielle. 

V.  No.  François  Gautier,  dit  le  jeune,  vivant 

encore  en  1695. 

Ép.  I  )  Élizabet  Marcel,  veuve  d'Ami 
Chavannes,  f.  d'Isaac  Marcel. 

3)  (620  Jaqoema  Voisin  ,  veuve 
d'Ktienne  Paquet, 
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Il  eut  dn  premier  fît  : 
I .  Éllzabeth ,  feœ.  de  Jacob  Le  Suyrê ,  B.  G. 
a.  Pernette>  fem.  de  spect.  Jaqaes  Guidon, 
ministre. 

Et  du  second  : 
3.  Jeanne,  fem.  de  Henri  Bellami,  C  G. 
4>  Marie. 


IV.  No.  Jean  Gautier  (fils  pulnë  de Clande-Janin  et 
de  Janine  Meslrezat)  conseiller  secré- 
-     taire  d'Élat,  f  le  sS  juillet  i6ôg,  âgé 
de  5i|  ans,  conseiller. 

Ép. ,  1 583  Marie ,  t  de  No.  Yves  Ber- 
gevÎD  et  de  Gabrielle  Brossequin,  f  5  déc> 
1626,  âgée^de  64  ans,  dont  il  eut: 
-     I.  Jaques  qui  suit. 

a.  No.  Joseph  Gautier ,  marié  1  )  avec  Phili- 
berte  ,  '  £  de  No.  Augustin  de  Lonnex 
et  d'Odine  de  ta  Cour,)  3)  avec  Su- 
sanne  2<obi ,  veuve  de  Pierre  NaviUe. 

3.  Jeanne,  fem.  d'ëgr^  Bernard  Vaulier,  not^ 

4.  No*  Louis  Gautier,  marié  avec  Anne,  f.  de 

No.  Fran»  Célérier. 

5.  No.  et  égr^  Pierre  Gautier  ,  notaire,  marié 

avec  Anne  du    Roveray ,  dont  il  eut 
une  fille  nommée  Saj'â,  f  à  16  ans  164^. 


.invGooj^le 


3^8  CAUTIEB. 

V.  No.  et  spect.  Jaques  Gautier,  ministre  à  Gex. 
Ep.  1610  Susanne,  f.  de  No.  Fran* 
Célérier,   due  Lyon,  et  de  Jeanne  des 
Gouttes,   dont  il  eut:  .       - 

1.  Jean  qui  suit: 
YI.  No.  Jean  Gautier,  auditeur  i643,  f    i685. 
Ép.  I  )  l^lizabeth ,  ffeu.  No.  Michel 
Voisine,  syndic,  et  de  Marguerite  de 
la  Maisonneuve;  )  2)  Pernette  Girod  , 
de  Gex ,  f  s  e. 
Il  eut  du  premier  lit: 

1.  Pierre  qui  suit. 

2.  Jaques ,  doOt  la  postérité  suivra  celle  de  son 

frère. 

3.  No.  Esaïe  Gautier,  marié  avec  Marie,  f.  de 

No.  David  Humbert  et  de  Marie  Stoer. 
\II.  No.  F*  Gautier,  cons",  secréf^*  d'État  et  pre- 
mier syndic ,- testa  le  1 4  novemb^  1722. 
Ép.  Madelaine,  f.  dé  No.  Daniel  Gal- 
latîn  et  de  Jeanne  Genoyer,  qui  testa 
le  3o  janv'  1726 ,  et  dont  il  eut  : 

1.  Jean-Ântoiiie  qui  suit. 

3.  Marie,  fem.  i6g4,  de  David  Guainier. 

3.  Jeanne-Marie,  née  1692,  fem,  de  Charles- 
Frédérick  Necker,  dont  elle  eut  le 
célèbre  ministre  des  finances ,  mariée 
le  8  janvier  1726. 
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4*  Udrie-Aone ,  feiU'  d'Antoine  Camp. 
5.  Françoise*  f  s.  a.'  testa  le  9  mai  lySi. 
YlII.  No.  Jean-Antoine  Gautier,  prof^  de  philos.> 
rect.  de  l'Académie  y  et  conseiller  secré- 
taire d'État,  t  '729' 

Ép.  1698  Olympe,  ù  de  No.  Jean- 
Jaques  Bonnet,  et  de  Marguerite  de  la 
Maisonneuve,  dent  il  eut.: 

1.  Marguerite,  née  1699. 

2.  Élizabeth,  née  1703. 

3.  Pierre,  né  1700. 
4>  Isaac,  né  1711. . 


VU.  No.  Jaques  Gautier ,  f.  de  Jean  et  d'Éli- 
zabeth  Voisine. 

Ép.  17  fev.  1677  Sara,  f.  de  No. 
P'*'  Fabri ,  et  de  Andrienne  Trembley, 
dont  il  eut.: 

1.  Andrienne,  née  1679. 

2.  Jean- Jaques,  né  1680  ,  qui  suit. 

3.  Marguerite,   née-i687. 

4>  Jean-Pierre,  né  9  mars  i^3,  qui  suit. 

5.  Jaques,    né   12  mai    1684,   dont    l'article 

suivra  celui  de  son  frère. 

6.  Pierre,  né  4  juillet  1686. 

VIU.  No.  Jean-Pierre  Gautier,  né  9  mars  i683. 
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Ép.  Étienna ,  f.  de. Vantîer, 

dont  il  eut  : 

1.  Louise,  née  i7oi> 

2.  Jaquemine,  née  1706. 

3.  Susanne  ,  née  1 708» 
4<  Pierre  qui  suit. 

5.  Charles,  né  10  mai  I7i6< 

IX.  No.  Pierre  Gautier ,  C  G. ,  né  6  jaur.  171 1. 

Ép< ,  dont  il  eut: 

I.  Jean-Jaques,  qui  snit: 

X.  No.  Jean'Jaques  Gautier ,  G.  G. 

Ép.  le  3o  sept.  1758  Marie -Renée, 
f.  d'André  Mollet ,  G  G. ,  dont  il  eut. 
I.  François  qui  suit  : 
3.  Jean-Antoine,  né.  1756.    .. 

3.  Louis-Aimé,  né  lyBS* 

4.  Jacob  ,  né  i  ^€4- 

5.  Elisabeth,  née  1767. 

XI.  No.  François  Gautier ,  né  29  mars  1755. 
Ép ,  f.  de  Jean  de  Tournes  et  de  Judith 

Rilliet,  dont  il  a  eu: 

1.  Spect.  Jean-Alfred  Giaotier,  prof"*  d'astro- 

nomie ,  D.  C.  R. ,  marié  arec  Angélique 
Frossard  de  Saugy. 

2.  Jean-Antoine-Charles  qui  suit. 

3.  Adélaïde ,  fem.  de  M'.  Frossard  de  Saugy. 

4.  Constance ,  fem.  de  U>ui8  Achard ,  D.  C.  B. 
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Xn.  Jean -Antoine -Charles  Gautier  ,  D.  G.  R. 
Ép.  Adélaïde }  f.  de  Horace  Boissier 
et  de  Charlotte  Fabri ,  dont  il  a  : 
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Armes  :  d'or  à  deux  chevrons  de  sable  contre- 
posés,  le  droit  surmonté  d'une  double  croix-  de 
sable  accompagnés  de  trois  tourteaux  de  gueules, 
un  en  cœur  ,  deux  aux  flancs. 
L  No.  Nycod  Donzel  vivoît  en  i390>  homme  lige 

et  noble  du  Mandement  de  Peney ,  ainsi 

que  son  frère  Jean. 
Ép- Catherine,  f.  de  No.  Rolet  de  Syonzîer,  de 

la  paroisse  du  Vernay ,  dont,  il  eut 

Mermet  qui  suit  : 

II.  No.  Mermet  Donzel,  C.  G.  1446,   fut  père  de 
I.  Nycod  qui  suit 

2..  Jaques ,  dont  l'article  suivra  celui  de  son 

frère. 
3.  lïumbert ,  dont  la  postérité  suivra  celle  de 

Jaques. 

III.  No.  Nycod  Donzel ,  vivant  en  1476  dans  la 

paroisse  de  Véry. 
Ép.  N.  N.,  dont  il  eut  Jaques  qui  suit. 

IV.  No.  Jaques  Donzel ,  substitué  par    le  tesl' 

de  No.  Mauris  Donzel  son  cousin. 

Ép.  Peronette ,  vivant    i5i3, 

rue  de  SainL-Cliristophc. 
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ill.  No.  Jaques  Douze! ,  deVirj-,  i48c. 

Ep.  No.  Rolette  de  Gouvignon  ,  dont 
il  eut: 

1.  Hugonin  qui  suit. 

2.  No.  Mauris  Donzel,  f  s.  a. 

IV.  No.  Hugonin  Doozel ,  vivant  en  1.^81    avec 
son  père. 

Ép.  N.  N.,  dont  il  eut: 
I.  Étiennette  Donzel,  fem.  1)  de  No.  Amed 
Sautter ,  du  Billey ,  2  )  de  No.  Juan 
Burnet  de  Forax ,  avec  qui  elle  re- 
connut à  Viry ,  et  en  la  chapelle  des 
nobles  de  Sonzier,  en  l'église  de  Vify , 
en  iSSs. 


III.  No.  Humbert  Donzel,  ausNÏ  nommé  Hum- 
bert  de  Syoïiziery  dit  Donzel,  i4-G4-> 
fut  père  de  Jean  qui  suit. 
V  .  No.  Jean  Donzel,  B.  G.  ,  héritier  de  Pero- 
nette  de  Castro,  sa  cousine,  en  i^S^i 
vivant  encore  i5o2  ,  conseiller  cette 
année.  , 

Ép.  Jeannette,  f.  de    Jean   Becuelj 
dont  il  eut  : 
I.  Jean  qui  suil. 
3.  Jean,  le  puîné,  marié  avecEustaciiie  Malan. 
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3.  Jaques  ép.  Charlotte  y  ffeu  Amblard  Comte 
i535. 

V.  No.  Jean  Donzel,  cohéritier,  avec  ses  frères, 

de  Jean  Becuel ,  leur  aïeul ,  et  d'Am- 
blard  de  Leyssu ,  frère  utérin  de  leur 
mère ,  fut  conseiller  de  la  ville  en  1 5 1 9 , 
et  testa  le  i"  avril  iBai. 
Ép.  Jaquema,  f.  de  Noble  Jean  du  Soex, 
conseiller  et  hôpitalier ,  remariée  avec 
No.  Michel  Guilliet,  S.  de  Monthoux , 
chef  du  parti  ducal ,  dont  il  eut: 

1.  François  Philibert  qui  suit. 

2.  Jean ,  dit  Petit  Jean  ,  dont  l'article  suivra 

celui  de  son  frère. 

3.  Perrine ,  fem.  i  )  de  Hugues  Berlhier ,  con- 

damné comme  ducal  ;  2  )  de  Julien ,  ffeu 
Claude  Chouvet  l'ancien  ,  C.  G.  i554. 

4.  Étiennette,  fem.  1  )  de  No.  Louis  Gautier, 

cons*',  a)  de  Franc»  Perret,  dentelle 
étoit  veuve  iSSj. 

VI.  François-Philibert  Donzel ,  cons"  et  lieute- 

nant de  la  justice,  t  '^^^4* 

Ép.  Françoise ,  remariée  avec  Jean  Ber- 

geyron ,  dont  il  eut  : 
1.  Pernette,  fem.  de  No.  Julien  Bourdon. 
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VI.  No*  Jean  ,  preoiièremeiit  nommé  Petit  Jean 
Bonzel ,  syndic  en  i558,  i56i  ,  re- 
connut en  i552,  pour  la  dlxme  de  la 
chapelle  des  nobles  de  Syonzier  ,  en 
IVglise  de  Viry,  testa  i5Gi. 

Ép.  Étienna  ,    f.  de  sire  Mathieu  Lucian ,  qui 
lesta  1 6oi  ■  Elle  fut  condamnée  en  1 568, 
à  contribuer  à  l'achat  des  cloches  pour 
le  temple  de  Viry.  Il  en  eut: 
i.'Jean. 

2.  Anne,  fem.  de  No.  Franc'  Chevalier. 

3.  Isaac  ,  qui  suit. 

4.  Elisabeth  ,  fem.  de  No.  Jaques  Dupuis. 

5.  Jeanne,  fem.  de  No.  Ami  Pictel,   premier 

syndic. 

6.  Marie  ,  fem.  d'Élienne  Vignier. 
YII.  Égrége  Isaac  Donzel. 

Ép.  Michée  ,  ifeu  Martin  du  Puis  , 
C.  G.,  et  de  Jeanne  duCrest,  f  à  5oaci», 
le  i"  nov.  1625. 

(Cont.  21  nov.  iSgS).  Il  en  eut: 
I.  Gabrielle,  fem.  de  Pierre,  ffeu  P'^  Brasier, 
deChêsne,B.G.  1 633.  Cont.  du 3 1  août  - 
1637,  J' Vignier,  notaire. 


On  trouve  dès  1 397  ,  Pierre  Donzel, 
notaire. 
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En  i3i3,  le  sire  de  Gex  donna  deux 
pièces  de  terre  ,  près  du  château  de 
Saint-Jean  de  Gon  relies,  k  Jean  ponzel. 


Il  y  avoit  dès  le  t^"  siècle  d'antres 
Donzel ,  propriétaires  h  Saconex> 
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Bfe  CBAVKAIJaDir^ ,  de  pileo  rubeo. 


Cette  famille  avoit  le  suraoni  de  Dauphin, 
probablement  à  cause  de  quelque  alliance  avec 
une  autre  de  ce  nom.  Elle  a  joué-,  pendant  long- 
temps, un  rôle  très  brillant  à  Genève. 

Armes:  d'argent  au  chevron  d'azur,  la  pointe 
couverte  d'un  chapeau  de  gueules ,  et  accom- 
pagné de  trois  roses  de  gueules.  Elles  se  voient 
aux  cachets  des  lettres  d'Ami  de  Chapeaurouge 
(ou,  suivant  sa  signature,  Amé  Chapeaut  Itoge) 
au  Conseil  en  1.^29,  3o,  3i. 

François  de  Chapeaurouge,  premier  syndic, 
avoit  pris  en  1602  celles  d'Anne  de  Popillon,  sa' 
femme,  qui  sont  :  d'azur  k  la  fasce  d'or  accom- 
pagnée de  trois  quintefeuilles  d'argent  percés. 

Ami  de  Chapeaurouge,  ancien  premier  syndic 
1696,  scelle  son  'testament  d'un  cachet  qui  porte 
une  marque  de  ballot  de  marchandise  avec  ses 
initiales,  maïs  l'écu  surmonté  d'un  casque  grillé, 
orné  d'un  panache. 

Enfin,  d'aulres  individus  portoient  d'argent  à 
trois  roses  de  gueules. 

I.  Jean,  dit  Anzod  de  Chapeaurouge,  vivoit  en 
1493  et  i5oo. 
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Ép.).    . •    .   .    . 

a)  Amédëa,  f.  d'égr"  Pierre  Prévost, 
syndic,  et  de  Jeannette  Vuerle  :  elle  se 
remaria  avec   No.  George  Genod,  et 
testa  le  27  mars  1539. 
II  eut  du  premier  lit: 
1.  Jean  qui  suit. 

£.  Rolet  qui  s'établit  à  Aix  en  Provence,  où  ses 
enfans  vivoient  en  iSa6. 

3.  Pierre,  dont  la  poslérité  suivra  celle  de  son 

frère  Jean. 

£t  du  second  lit: 

4.  Amédée ,  dont  la  postérité  suivra  celle  de 

son  frère  Pierre. 

5.  Stéphanie,  fem.  1  )  de  Michel  de  la  Tyre  ;  2)  de 

Jean  Chapniii. 

6.  Claudia,  fem.  de  No.  Honoré  de  Châteauneu^ 

7.  Nicolarde,  fem.  de  Jean  Perissod. 
6.  Jeanne ,  fem.  de  Pierre  Masson. 
g.  Pauline,  fem.  d'Etienne  Bon. 

II.  Jean  de  Chapeaurouge,  né  vers  1470,  testa 
en  iSîB. 

Ép.  i)  Jocosine,  t,  de  Pierre  Poterel, 
B.  G. 

2)  Claudine,  f.  de  No.  Pierre  Navis» 
cons^,  et  d'Antoinette  Long. 

U  eut  du  premier  lit: 
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I.  Etienne  qui  suit. 

III.  No.  Etienne  de  Chapeaorouge,lr&orier  i53o, 

commaudant  de  la  cavalerie,  et  syndic 
i536,  premier  syndic  i54o. 

Ép.  No.  Marguerite  de  Livron,  dont 
il  eut: 

1.  Etienne  qui  suit. 

2.  François,  dont  l'article  suivra  celui  de  son 

frère. 

3.  Jeanne,  fem  de  No.  Hugues  Bandières. 

IV.  No.  Etienne  de  Chapeaurouge. 

Ép.  1 557  Jeanne,  f.  de  No.  Aymé  Pion* 
ion,  S.  de  Bellerive ,  dont  il  rat: 
j.  Aymé  qiu  testa  en  1S80. 

2.  Etienne. 

3.  Uarie. 

IV.  No.  Françms  de  Cbapeaarooge  (f.  dlÉUenne 
et  de  Marguerite  de  Livron),  aé  i54&, 
premier  syiMfic  i6o5. 

Ép.  Anne.  C  de  No.  Antoine  de  P(v- 
pnion,  dont  eut  : 
t.  Ami  qui  suit. 
3.  Fâol,  marié  avec  Judith,  fiêa  No.  Abraham 

Gallatin. 
3.  Lonis,  marié  arec  Marie,  L  de  No.  Jaques 
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Baroiiat  et  de  Ctéinence  de  Sève  de  Lyon, 
dont  il  eut  : 

a.  Susanne,  fem.  de  No.  Jacob  Au- 
drion. 
4'  Jeanne,  fem.  de  No.  Pierre  Altéon. 

5.  No.  J"  de  Chapeaurouge,  f  1636  âgé  de  qua- 

ranle-un  ans. 

6.  Marie,  fem.  de  No.  Tiniothée  Perrot 
y.  No.  Ami  de  Cliapeaurouge,  cous*''. 

Ép.  Anne  Minutoli,  dont  il  eut: 
I.  Ami  qui  suit. 
VI.  No.  Ami  de  Chapeaurouge,  premier  syndic, 
lesta  le  37  avril  1696. 

Ép.(Esther,  f.  de  No.  Robert  Trem- 
btey,  dont  il  eut: 

1.  Jean  qui  suit. 

2.  Jacob,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 

son  frère  Jean. 

3.  Théodore,  marié  en  1706  avec  Marie  von  der 

Strassen,  dont  il  eut: 

a.  Susanne,  fem.  de  No.  Jean,  f.  de 
Gabriel  Rilliet  173g. 

b.  No.  Jacob  de  Chapeaurouge,  marié 
en  1 755  avec  Calherioe-Elizabeth,  fleu 
Jean- Etienne  Fizeaux  d'Amslerdam. 

4>  Jean-Louis. 

5.  Marguerite,  fem.  de  Jean-Franç'  Tiielusson, 
C.  G. 
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6.  AnM,  fe».  de  Keffi«  !li>riin,  C  G. 

7.  Susanoe- 

8.  Élizâbeth. 

VIL  No,  ieao  Je  Cbapeaarouge. 

Ép.  Anb»«iette,  f.  de  fèa  Piem  du 
Haind  et  de  Marie  Gertnain,  veuve  de 
No.  DanM  Cbabre^',  dont  il  eut  : 

1.  Bhrie-Renée,  reia.de  Jeao-Pienre>  f.  d'Abd' 

Ferrier,  C.  G. 

2.  Mari^,  fem.  de  Philippe  de  Garro. 

3.  Marguerite. 

4.  Jeanne,  fem.  de  No.  Pierre  RÏIliet. 

5.  Ami  qui  suit. 

€.  Madelaioe,  fem.  de  Théophile  Martin. 
7.  Aotoinelte. 
VllI.  No.  Ami  de  Chapeaurouge. 

Ép.  le  7  avril  1737  Anne^Élizabeth, 

fièu  Jean  Boisster , dont  il  eut: 
I.  Jean-Gaspardi  né  1738. 
3.  Marie-Renée,  née  1 73g,  fem.  1 763  de  Franc' 

0eu  David  Déjean. 
3.  Jeanne-Charlotte,  née  i743< 
4-  Jaques  qui  suit. 
5.  Ami,  né  1746,  marié  en  1776  avec  Camille, 

ffeù  Samuel  Mestrezal. 
6>  Élizabelh-Madelaîne,  nt'e  lySo,  femme  de 

No.  Joseph  Des  Arls,  syndic. 
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Saladin,  B.  G.,  et  de  Renée  Andrîon, 
dont  il  eut  : 
1 .  Jean- Jaques  qui  suit. 

VIII.  No.  Jean-Jaques  de  Chapeaurouge,  coos". 

Ép.  le  aS  janvier  1728  Antoinette, 
ffeu  Franc'  Begon,  de  Lyon,  dont  il  eut: 

1 .  Madelaine,  née  1728,  fetn.  1775  de  Jean- 
Pierre,  âèu  Guillaume  Lavabre,  B.  G. 

3.  Sara, née  1730,  fem.  1 778 de  Isaac  Benjamin, 
ffeu  Louis-Gabriel  Caillât,  B.  G. 

3.  Jeanne-Françoise-ÉMzabeth,  née  1732,  fem. 
1771  de  Paul,  f.  de  Paul  Gaussen. 

4*  Frédéric  qui  suit. 

5.  Renée,  née  1736,  fem.  1771  de  No.  Adam- 

André,  ffeu  No.  Pierre  de  Bons,  S.  de 

6.  Anne-Charlotte,  née  1737,  fem.  de  No.  Marc- 

Alexandre  Puérarî,  cons^^ 

IX.  No.  Frédéric  de  Chapeaurouge,  conseiller. 

Ep.  le  18  nov.    1761   Andrienne  de 
Livron,  veuve  de  No.  Gabriel  Rilliet, 
fièu  No.  Jean-Pierre  de  Livron,  C.  G,, 
dont  il  eut: 
I.  Antoine-Jean,  né  1762,  f  s-  ï"* 

2.  Andrienne-Sara. 

3.  Amélie-Marie- Jeanne,  fem.  de de  la 

Roquette. 
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IL  No*  Pierre  de  Chapeauroage,  fils  de  Jean  et 
de  sa  première  femme,  f  i532. 

Ép.  Françoise,  fille  de  Jean  Bouvier, 
remariée  avec  François  Perret,  doat  il 
eut: 
I.  Jean  qui  suit. 
-    2.  Jeanne-Gabrielle,fein.  de  Pierre  Dassier,  dit 

de  Ville,  C.  G. 
m.  No.  Jean  de  Chapeaurouge  testa  en  iSyi. 
Ép.  i)  Jeanne,  f.  de  Guill'  Dupuis. 
2)  Jeanne,  (Séu  Jean  Groyselet,  en 
i565. 
Il  eut  de  la  première  : 
I.  Pierre  de  Chapeaurouge,  viv'  en  [571. 


il.  No.  Amédée  de  Chapeaurouge,  trésorier,  pre- 
mier syndic  1 534  (^Is  de  Jean  et  d'Amé- 
déa  Prévost). 

Ep.  Antoina,  f.  de  Pierre   Polerel, 
dont  il  eut  : 

1.  Etienne  qui  suit. 

2.  P'",  dont  l'article  suivra  celui  de  son  frère. 

3.  Gulgonne. 

ni.  No.  Etienne  de  Chapeaurouge,  viv'  en  i545. 
Ép.  Claudia,  f.  de  No.  Pierre  Navis, 
conseiller,  dont  il  eut: 
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1.  Etienne. 

2.  No.  François  de  Cbapeaurouge. 


IIL  No.  IHerre  de  Cbapeaurouge»  vivant  en  i545} 
i546. 

Ép.  Jeanne,  fièa  Michel Excbaqaet, 
B.  G.,  dont  il  eut: 
ik  Joseph. 
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Kotre  histoire  compte  Michel  Rosetaa  Domt»K~« 
des  ma^strats  les  plus  distingués,  et  lui  assïgrsc 
le  tout  premier  rang  dans  celte  classe.  Il  fkat 
quatorze  fois  syndic  ,  sept  fois  lieutenant ,  et 
employé  en  chef  dans  toutes  les  ambassades  et 
négociations  importantes  qui  survinrent  pendant 
sa  longue  carrière  :  ce  fut  lui  qui  ironclut  I^ 
traité  de  Soleure  en  iSjg*  et  la  combourgeoisie 
avec  Zurich  et  Berne,  en  i584.  Il  écrivit  des 
chroniques  de  Genève  en  i558  >  et  le  Conseil 
arrêta  qu'on  en  ferait  une  lecture  tous  les  jours  * 
et  que  chaque  conseiller  devroit  en  avoir  u"^ 
copie.  Le  Registre  mortuaire,  en  inscrivant  sa 
mort,  te  a5  août  1616,  ajoute  ces  mots:  «  .f^i^ 
«  suo  teinpore  quasi  pater  patria.  »  Cette  gran"^ 
considération  fut  fatale  à  ses  descendans.  Ses  eï*~ 
fans  et  petits  enfans  en  héritèrent  en  graoo^ 
partie ,  et  personne  ne  la  leur  contesta  :  le  synd  i  *^ 
Marc  Roset,  son  petit-fils,  étant  mort  à  Paris  » 
où  il  étoil  en  députalion  ,  y  fut  enterré  av^*^ 
beaucoup  d'honneur;  les  quatre  coins  du  dr«f 
furent  portés  par  quatre  gentilshommes,  et  '^ 
diMiil  mené  par  M.  tle  Giiliers,  conseiller  duR»'» 
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son  allie.  Mais  ici .  6nit  ta  prospëritë  de  cette 
tnaÎBOn.  Ses  filles  épousèrent  des  gentilshommes 
étrangers  ;  soa  fils ,  une  Françoise  de  famille 
noble;  celui-ci  .oubliant  tout-à-fait  son  origine, 
se  jeta  dans  une  multitude  de  puérilités  vani- 
teu$es>  qui  le  firent  mépriser  et  haïr.  II  ne  put 
jamab  aller  plus  loin  que  le  Conseil  des  Deux 
Cents;  dissipa  tous  ses  biens  en  procès  et  en  chi- 
cane j  et  finit  par  mourir  très  pauvre  au  château 
de  Pente,  sur  Pregny ,  seul  bien  qui  lui  restât 
des  grandes  richesses  que  ses  ancêtres  avoient 
accumulées.  Il  ne  laissa  que  deux  filles ,  aussi  sot- 
tes que  lui,  qui  furent  réduites  à  vivre  des  secours 
de  l'hâpîtat,  où  la  dernière  mourut  en  1761  , 
triste  exemple  des  vicissitudes  de  la  vie  humaine, 
et  peut-être  de  la  sévérité,  quelquefois  tardive, 
mais  toujours  infaillible,  de  la  justice  éternelle. 
Claude  Roset,  père  de  Michel ,  avoit  été  l'un  des 
principaux  che&  du  parti  intolérant,  et  la  grande 
fortune  acquise  par  lui  venoit  peut-être  en  partie 
de  l'achat  à  vil  prix  des  biens  confisqués  sur  les 
persécutés.  Celle  de  sa  femme,  qui  étoit  considé- 
rable ,  n'avoit  pas  une  source  plus  pure  ;  car  elle 
étoit  fille  de  Pierre  Navis,  procureur  fiscal,  qui 
servit  aveuglément  les  intérêts  du  duc  de  Savoie 
à  Genève,  contre  tous  ses  concitoyens,  jusqu'à 
la  mort  de  son  fils. 


■v,Go(v^[c 


348  nosET. 

Armes  :  d'azur ,  au  chevron  d'or  accompagné 
de  (rois  étoiles  du  même.  Cimier  :  une  lerretfe 
naissante  d'argent ,  colletée  et  bouclée  d'or.  — 
Ces  armes  se  voient,  entre  autres,  aux  lettres" 
du  syndic  Claude  Roset  au  Conseil  en  iS^z. 

L  Pierre  Roset ,  notaire ,  habitoit  déjà  Genève 
en  1420-  Il  fut  reçu  bourgeois,  le  4  décem^  i442, 
pour  prix  d'écritures  faites  pour  le  Conseil,  dont 
il  fut  secrétaire  jusqu'à  sa  mort. 

Ep ,  dont  il  eut  François  qui 

suit. 
II.  No.  François  Roset 

Ép. ,  dont  il  eut  : 

1.  Claude  qui  suit. 

2.  Philippe,  vivant  en  1542. 

Il  eut  aussi  une  fille  naturelle,  mariée 
avec  spect.  Edmos  Mégret»  ministre. 
IIL  No.  Claude  Roset ,  né  vers  1 5oo ,  secrétaire 
d'Etat  1 533, syndic  i543,  i546»  i549» 
t  1549. 

Ép.  Françoise ,  f.  de  No.  et  égr° 
Pierre  Navis ,  proc.-fiscal  et  conseiller , 
et  d'Antoinette  Long ,  dont  il  eut  : 

1.  Michel  qui  suit. 

2.  No.  Esdras Roset,  du  CC  iS63,  \%.t.àt 

Françoise  Tissot. 

3.  Osias  Roset. 
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4>  Léa ,  fem.  de  ISo.  Jean-François  Bernard , 
premier  syndic  et  lieutenant,  S. de  CtuU 
teauvieux  ,  Oardagny ,  Gonfignon ,  etc. , 
t  i587i  a)  de  No.  George  de  la  Rive, 
syndic. 
IV.  No.  Michel  Roset,  né, le  i.5  juin  i534,  cons*' 
à  22  ans  i556,  syndic  à  26  ans  t56o, 
premier  syndic  à  34  ans  i568,  et  dès 
lors  tous  lej  ([oatre. ans  jusqu'en  i5ti5 
et  1594,  S.  de  Cbâteauvieux,  Russiii, 
Dardagny  et  Marval,  t  à  80  ans^  le  2,^ 
août  i6i3. 

Ép.  1)  i554PhUippa,  f.deNo.  Pierre 
De  la  Mer  et  de  Jeanne  de.  Criminal; 
ï)  i56o  Clauda,  f.  de  No.  François 
de  Roches  et  de  Marguerite  de  Sappé. 
■      Il  eutdela  première:     . 
'     I.  Samuel. 

2.  Judith, 

3.  No.  Daniel  Roset,  cons':''  i6i4Tsyndic  1621, 

employé    dans    plusieurs    dépulations , 
t  1622. 

Ép.  Jeanne,  f.  de  No.  Louis  Frajic, 
&  du  Crest,  syndic,  et  de  Miellée  de 
Martine,  dont  il  eut: 
-  -  a.  Michée,  fem.  i)deNo.  PierreLect, 
S.  de  Gonfignon;  2)  16.1 5  de  No.  Ami 
Favre,  syndic.  26 
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Et  du  sectHid  lit  : 

4.  Micli^l  qui  suit. 

5.  Marie,  fem.  1)  de  No.  Gédéon  l'Archevêque; 

2)  de  Benoit  Caille. 

6.  Ëlizabett),  fem.  1 586  de  sirelsaac  Janvier. 

7.  Esllwr,  fetn>  de  No.  Louis  Favre. 

8.  Dorothée,  née  1575,  f  i654t  fem.  1594  de 

No.  Jean  De  la  Rive,  syndic, 
c^  Jeanne,  10.  Judith  et  d'autres  enfans,  f  s.  a. 
10.  Léa,  Sem.  1607  deNo.  et  spect^  Jaques  Sève, 
D**  en  droit,  cons"  du  Roi  an  siège  pré- 
sidial  de  Bourg. 
V.  No.  Michel  Rosei,  né  i583,  pctKureur -géné- 
ral i6i4, t 1641. 

Ép.  1)  i6o5  Judith,  f.  de  No.  Jean  de 
Normeiidifi  et  de  Marie  Trie;  2)  1616 
Sara,  f.  de  No.  Jacob  Anjorrant,  S.  de 
Sôiiilly,  premier  syndic,  et  de  IVIarie 
Favre  du  Lac. 

II  est  du  premier  lit  : 
I .  Marie. 
z.  Michel. 

3.  SusaniK,  née  1612,  fem.  1)  i€27  de  Noble 

François  LuUin;  3}  de  No.  I^vid  d'Au- 
bonne. 

4.  Catherine ,  née  i6i3,  fen).  i63o  de  No.  Jean 

Trerabley,  sytidic. 
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5.  Jeanne,  fem.  1624  de  No.  Jean  Favre. 

Et  du  second  lit  : 

6.  Marc  qui  suit. 

7.  Michée,  née  1621 ,  fem.  iG38  de  No.  Gabriel 

Hiiiaba*t. 
£.Jadiih. 
VL  No.  Mare  Roset,  cons*^'  i€4g,  syiu&c  i65g} 
^  députa  i  Paris  le  i*'  avril  1677. 

Èf.  I^uise,  Ù  de  No seigneur 

de  la  Morte  et  âe  N.  Bérenger  du  Gua, 
dont  il  eut  : 
t.  No.  Jean  ilosét,  f  s.  a. 

2.  Françoise. 

3.  Midi^ 

4.  Marc  qui  sml. 

5.  LaiBse. 

6.  Sara,  fem.  de  No.  Gabriel  de  Willennin, 

S.  deVavx;  .„  .    .-."  .-.-._,^ 

7.  Hél^e»  fera.  1679  ^^  ^°'  A.lex'^  du  Faur, 

gentittioinme  du  fiauphioé. 
8-  Andrienne. 
VU.  No.  Marc  Boaek^  né  1659,  du  CC 

É|).  Françoise  Mathieu ,  d'une  famille 
noble  de  France,  dont  il  e^  : 

1.  Clermonde,  née  1694- 

2.  Michée,  née  i6c>5,  t  ^761. 

3.  Jean-Jaques,  aé  1697,  f  en  bas  âge. 
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Lorsque  la  maison  de  Savoye  eut  rësolu  d'ac- 
quërirà  tout  prix  la  souveraineté  de  Genève, tine 
des  mesures  tes  plus  adroites  et  les  plus  insidieuses 
qu'elle  adopta  pour  parvenir  à  ses  fins,  fut  d'y 
faire  domicilier  et  admetti^e  à  la  bourgeoisie  un 
nombre  assez  considérable  de  Savoyards,  Chablai- 
sîens.  Bressans  et  Faucigneranstout  dévoués  à  ses 
intérêts.  C'étoient  des  gens  riches  et  bien  nés,  qui 
furent  reçus  sans  défiance,  et  qui  ne  trouvèrent 
point  difficile  de  se  faire  nommer  conseillers  de 
la  ville.  L'un  d'eux,  François  Cartelier,  fut  con- 
damné à  mort  pour  sa  trahison^  mais  l'évéque 
Pierre  De  la  Baume  lui  en  sauva  la  peine,  en  vertu 
de  son  privilège  de  faire  grâce,  et  ce  (ut  une  des 
principales  causes  qui  lui  firent  perdre  son  auto- 
rité. Un  autre,  Michel  Guilliet,  S.  de  Monthoux, 
agit  ouvertement  pour  le  Duc,  lorsque  l'Évéque 
se  fut  joint  à  lui,  et  il  fut  condamné  par  contu- 
mace. Pierre  Navis  lavoit  cessé  de,  vivre  avant  ce 
temps-là,*  après  avoir  servi  d'instrument  au  Duc 
et  à  l'Évêque  Jean  de  Savoye,  dans  tous  les  pro- 
cès iniques,  et  surtout  dans  celui  de  Berthelier, 
Il  en  futbien  plus  cruellement  puni  que  les  autres. 
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quoique  la  justice  humaine  ne  s'en  mêlât  point. 
André  Navis,  son  fils,  fut  immolé  de  la  manière 
la  plus  seéléraie  et  la  plus  barbaFe»  pour  qoe'les 
ilëpositioas  que  la  torture  lui  avoit  arrachées  pus- 
sent lui  servir  de  preuves  contre  ce- même  Berthe- 
iiéf  que  soii  père  poursuivoit.  Jean  Navis,  son  fils 
aine,  mourut  sans  enfans,  et  latroîsième,  Michel, 
que  son  ambition  dénaturée  avoit  fait  chanoine, 
ne  put  lui  succéder.  Toutes  ses  fiHes  avoient  été 
mariées  à  des  citoyens  des  plus  ïnfluens  ;  ses  gen- 
dres furent  au  nombre  des  plus  zélés  protestans 
et  indépendans,  de  sorte  que  non-seulement  sa 
bassesse  fut  cause  de  l'extinction  de  sa  racé  eé  de 
son  nom,  mais  l'événement  fit  tourner  contre  son 
parti  toutes  les  richesses  auxquelles  il  avoit  sa- 
crifié son  honneur  et  sa  conscience. 

Armes  :  un  vaisseau  antique  cinglant  il  pleines 
'  voiles  :  elles  se  voient  au  cachet  d'une  lettre  du 
chanoine  Navis  à  sa  mère, 

I.  No.  et  égr'  Pierrre  Navis,  de  Rumilly  en  Alba- 
nois,  reçuB,  G.  i486,  procureur-fiscal 
de  l'Évêché  i5i5,  et  cons*'^  de  la  ville 
dès  1497. 

Ép.  ORoberte 

2)  Antoinette,  f.  de  Discret  J"  Long. 
Il  eut  du  second  lit  : 
I.  Jean  Navis,  notaire  en  iSafi. 
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3.  Miclwl  Navis»  chanoiae  de  St.-Pierre  4^  Ge- 
nève* 

3.  Claudine,  fiem.  de  Jean  de  Cfaapeaaroogc. 

4.  LoQMe,  fem.  1)  d'i^r'  Relet-SiUrfgej  3)  iS^a 

de  Ko.  Michel  de  l'Arche. 
5>  Jeanne,  femme  1)  d'égr"  Bernard  Dunwnit; 
3)  de  Franc*  JaiUet,  curial  de  St-Ger- 
gue. 

6.  Françoise,  fem.  de  No.  Claude  Roset,  pre- 

mier syndic. 

7.  André  Maris,  juridiquement  ossasaîné  dans 

la  cour  du  château  de  PignesoL 
a.  Aœblarde,  fem,  de  Philippe  Factat 
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en  1 540  :  je  crois  que  c'éloit  Bastien»"*^ 
de  Fernex,  nièce  de  la  femme  de  B^  ~ 
sançon  Hugues,  fille  de  No.  Pierre    «:^® 
Fernex ,  le  jeune  «  syndic,  et  de  I»4'*^- 
Mye  d'Arenthon. 

3)  Gaillauma,  ffeu  Yvonet  Coutarr»-  "*»' 
B.  G.,  veuve  ^-ëgr"  Pterre  Berther-^^*- 
{Coiil.  i543). 

Il  eut  du  premier  lit  Claude  qui  su»  S^  - 
H.  No.  Claude  delà  Palle,  âgé  de  14^  ans»  en  i54-  ^=^'" 
du  ce  fcn  1545,  cons*'  iS-ja^.synA ^  ^^ 
1573.  t  "587.  - 

Ép.  1  )  J",  f.  de  No.  Guido  Maill  «^* 
et  de  No.  Fran*^  d'Aiguenoîre. 

3)  le  9  sept.  1579,  Pfi™ette,.fl^^  "*^ 
No.  Amblard  Corne  ,  veuve-  de  N"^*^--* 
Louis  de  Savion.  Il  eut  du  premier  li^C--^ 

1.  Louis  qui  suit: 

2.  François,  dont  l'arUcle  suivra  celui  de  so.^^^^ 

frère. 

3.  Nicolarde  ,  fem.  de  No.  Louis  Gautier. 

4.  Jeanne,  fem.  de  No.  Jfan  Chenu.  ^_^^ 
III.  No.  l^uis    de  la  Palle,   né   i55i  ,    du    CC^^^ 

i573>  t  '58i. 

Éj).  le  3  nov.  1577  Ère  ,-X  de  No- 
et  puissant  seigneur  Jacob  Wys  ,  coii-^^^__ 
seiller  de  Berne  ,  S.  de  Villars  ,    bailli^^'^' 
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d'Yverduii  et  de  Lausanne,  et  de  No. 
Eve  Tillmann.  Elle  se  remaria  ensuite 
avec  Pfo.  Josias  Bouchin  de  Beaune , 
ayant  eu  de  son  premier  mari  : 

I.' Jaques  i  f  *•  ^* 

-2.  Sera;   née  i58o,   fem.  i)  1597  de  Jean 

•  ■  Thomas ,  de  Lyon  ,  B.  G.  ;  2  )  Jonas 

Clément,  capitS  Elle  testa  le  1 4  oct.  1 635 

en  faveur  de  Jeanne  Thomas,  sa  fille, 

veuve  de  Pierre  Martin ,  C.  G. 

3.  Eve  ,  fem.  1  )  de  spect.  Jean  de  Brunes  i 
ministre  ;  2)  de  No.  Jean  Lilfort. 

4'  Judith ,  fem.  i  )  de  No.  Pierre  Dupuis  ;  2  ) 
du  seig^  Hippolyte  Rigaud. 

5. .... ,  fem.  de  No.  Àtigùstih  de  Constant.    ■■ 


Ht  No;  François  de  la  Pâslej  duCC  i58g,  1 1%<^ 
Ép.  1587  Lucrèce,  f.  de  No.  Alphonse 
Biandrata-,  de  Salucet,  dont  il  eut: 

1.  Judith,  fem. despect.'GabrielCusin,  min'". 

2.  François,  f  s.  e. 
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Armes  :  de  gueules  à  l'ëciB  fescé  d'en*  et  de 
tnUe  <fe  sbi  pièces.  Le  le&tament  ^  Nu.  Bartiié- 
iemî  da  la  Qvsc  ob^eoit  k&  Mctenx  Ferrât  à 
prendre  sok  nom  et  ses  armes  :  Ils  ajooBèrent  seu- 
lement son  nom  au  leor^  et  pviveat  son  écusson 
dans  le  leur. 
L  N.  Ferrât. 

Ep.  N.N.,  dont  it  eut: 

1.  Jean  <|ut  suU. 

2.  Pierre ,  mari^  arec  Hendeltei^. . . , 
II.  JcMi  Ferrât  éleit  owrt  «n  t46&. 

Ép.  N.  N.  ^  dont  il  eut  Hudriod  qui 

suit. 

m.  Hudriod^  Ferrât,  soas  la  ttiletirdaMMi  «nde 
Pierre  en  t468,  desL,  y  en  iSo?. 

ép.  Ajma,  f.  daMov-tt  ëgr^  Guil- 
hume  de  ta  &ose,  «ynàko  et  seevAaire 
ducal. 

1.  Thomas  Ferrât,  condamné  à  mort  comme 

Peneisan  en  i535. 

2.  No.   Jean  Ferrât   XaAtuA ,   marié  avec   No. 

Perrine  de  la  Rive. 

3.  No.  François  Ferrât ,  vivant  i54i. 
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4.  No.  Jean  Ferrât ,  le  jeune  ,  du  CC  1 54^- 

Ép.  Andréa,  f. de  No.  Antoine  Gerbel, 
dont  i\  eut: 

a,  Jeanne ,  fem.  de  sire  Jean  Damiaa 
Le  Fort. 

b.  P^icolas  Ferrât ,  marié  avec  Jaè'l  y 
f.  de  Pierre  Duc  et  d'Esther  de  la  Mos- 
sière ,  dont  il  ne  parolt  pas  avoir  eu 
d'enfans;  elle  éloit  veuve  en  iSga. 

'  5.  Nicolas  qui  suit.' 

6.  Petremande,  fem.  de  Fran'  Perissod. 

7.  Jeannette,  fem.  d'Etienne  Clienelat. 

lY.  No.  Nicolas  Ferrât ,  du  CC  1 55? ,  conseiller 
i566,  syndic  1569,  f  iSya. 

Ép.  le  3i   octobre  i553,  Denise,  £ 
de  No.  Etienne  Tremble/  et  de  Chrîs- 
topha  Berthet,  dont  il  eut: 
I.  Isaïe  qui  suit, 
a.  Abraham,  vivant  en  iS-jz. 

3.  Jeanne  ,  fem.  d'André  de  Croso. 

4.  Noèmi,  fetn.  de  Louis  Maupeau. 

V.  No.  IsaïeFerrat,  né  1 562,  du  CC  1 586,  f  1  SSg. 
Ëp.  le  36  sept.  i585  Madelaine,  ffeu 
No  Sébastien  Honorati  et  de  Fran*" 
Boucher,  dont  il  eut  : 
1.  Madelaine,  née  6  janvier  i58d,  mariée  le 
37  sept.  1607  ftvecNo.  Jean  Tudmri, 
S.  de  Mazières. 
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,  de  Crosa.. 


Jlrmes  :  un  pal  chargé  d'une  croîsette  et  ac- 
compagné de  6  moucbetures  d'hermines,  3  et 
3  rangées  en  pal. 

Il  y  a  eti  plusieurs-  familles  de  ce  nom  :  je  ne 
mets  ici  que  celle  qui  a  été  dans  la  magisirature  : 
peut-être  avoieut  elles  toutes  une  même  origine. 
On  trouve  dès  1387  Johannet  de  la  Grose  et  An- 
loHie  son  frère,  propriétaires  au  Maodement  de 
Peney. 

h  Peronet  delà  Cro3e>  de  Lancy>  £ut  père  de 
II.  Pierre  <je  la  Crose,  vivant  en  i436. 

£p.    Jaquemelte ,  sœur  de   messîre 
André  du  Crosel ,  ou  de  Cro^et ,  cha- 
noine de  Genève  (1),  veuve  en  i473, 
dont  il  eut: 
1.  Jean  qui  suit. 
:£.  Guillaume,    dont  l'article  suivra    celui  d£ 

son  frère. 
3.  Un  autre  fils ,  dont  l'article  suivra  celui  de 
Guillaume. 


(i)  Pierre  de  Croset  éioit  chanoïae,  comte  de  Lyon  en  «349; 
Perrin  dé  Croset  avoit  les  mêmes  dignité»  en  i363. 
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m.  Jean  delà  Crose ,  âgéde^Saos,  en  i488 
B.  G. 

Ép.  Guicharde.  .  .  . ,  dont  il  eut  : 
I.  Messire  Jean  de  ta  Crose,  religieux   de  la 
Grande  -  Chartreuse ,  testa  le  20  juin 

2502. 

2>  Guillauma,  fetn.  d'égrëge  Nycod  Rufî. 


m.  No.  agrège  Guillaume  de  la  Crose  ,  secret' 
ducal ,  reça  B.  G.  gratis  1466^  con- 
seiller 1478,  syndic  1480,  secrétaire 
et  commissaire  des  extentes  de  la  ville 
en  1483,  1496,  lesta  le  25.mars  1401. 
Ép.  N.  N.,  dont  il  eut: 

1.  Jean,  f  s,  a. 

a.  No.  Pierre  de  la  Crose ,  secret"  du  Conseil 
146e,  lesta  le  1"  mai  t5o2  ,  et  mourut 
s.  e.  avant  le  20  juin  suivant. 

3.  No.  Barthélemi  de  la  Crose,  du  CC  i53i 
testa  le  34  janvier  i532,  en  faveur  de 
ses  neveux  Ferrât ,  à  condition  que 
l'aîné  porteroit  toujours  son  nom  et  ses 
armes  ;  à  défaut  de  quoi  il  leur  subs- 
titue les  Altariens  de  Notre- Dame-la- 
Neuve ,  Ép.  No.  Domaina 
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4.  No.  François  de  la  Cpom  ,  vivant  en  i5o2  , 

t  s.  a. 
5..A3rni»,  ftm.  de  HudrÛNl  Ferrât. 
6.  Une  outre  ûUe ,  mère  d«  Htimbert  «l  fienoit 

Petit  en  iSSz* 


m.  No.  N.  de  la  Cro-se ,  dont  j'ignore  le  nom  de 
baptême,  M  père  de 

IV.  Messire  Biaise  de  la  Crose  ,   premier  recteur 

de  1b  chapelle  de  la  VHÎla[i«n  ,  partit 
avoir  embrassé  la  r^fiU-malion  et  s*être 
marié  ;  car  il  fut  père  de 

V.  No.  ieau  de  la  Crose,  père  rie 

VL  No.  Ga^rd  de  la  Croie  étmt  en  3  54o,  1 54 1 , 
sous  la  lufelte  d'^gr"  Antoine  Dunant 
de  Visinex ,  terre  de  Gex. 
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»■  SAXKT-MIOHBK. 

Celte  famille  a  produit  un  diaitcelier  de  Sa- 
yflye*  «ieliefouoit  un  râle  furt disUngué  à  Genève, 
d'où  elle  s'éloigna  à  l'époque  du  la  réfurmation. 
EHle  exi^toit  vn  Savoye  dès  le  douzième  «iècJe. 

I.  Michel  de  Saint-Michel  fut  reçu  B.  G.  i386> 

et  épousa  Raimonde ,  f.  d«  Mermet  de 
1q  Vtrso^e»  dout  il  «ut< 
I.  Jaques  ^i  suit. 

0.  Jean  4e  Saint-Mïdiel ,  marié  avec  Jaque- 

laelte  de  Yilliers,  àoat  il  eut  un  fils 
nommé  Jean,  vivant  en  ijp3 ,  clerc. 

II.  Jaques  de  Saint-Micliel  vivoit  en  i4o2,  épousa 

Béatrix ,  flfeu  Etienne  ou  Jean  de  CJjalex, 
dont  il  eut  George  qui  suit* 
UI.  Nuk.  Geerge  de  Saint-Jklicliçl,  vivoit  en  i4>o'» 
Ép.  Jeannette  de  Poulverrc,  dont  il  eut  : 

1.  Pierre  de  SU-Michel,  chancelier  de  Savoye. 

3.  Jaques  qui  suit. 

a.  Ho.  Antoine  de  Saint -Michel  ,  syndic  en 
i45o,  vivant  en  14^5»  marié  avec  Gvil- 
lemette ,  veuve  en  1 487. 

4.  No.  Gcprge  de  Saint-Midiel ,  marié  avec 
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No.  Antoina  de  la  Chapelle,  dont  il  eut 
deux  fils ,  Antoine  et  Pierre. 

IV.  No.  Jaques  de  Saint-Michel,  conseiller  i44^* 

syndic  1460. 

Ép.  N,  N. ,  dont  il  eut: 
I.  Boniface  qui  suit, 
a.  No>  Jean  de  Saint-Michel,  marié  avec  No. 

Anne  du  Clos. 

V.  Boniface  de  Saint-Michel,  S.'d'Avully  i499> 

i5o2,  conseiller  i490' 

Ép.  i)  Phîliberte,  âèu  No.  et  puis- 
sant S.  Jean  de  Boege  et  d'Antoina  de 
Chignin  ;  a)  Catherine  ,  Jlèu  No.  Henri 
Émeric,  dit  d'Espagne;  3).  No.  Clau- 
dine de  Montvuagnard  ,  veuve  et  tu* 
trice  de  ses  enfans  iS34' 
Il  eut  du  second'  lit  : 
■    I.  François  qui  suit. 

2.  Marguerite. 

3.  Catherine,  fem.  de  No.  Benoit  Genod.  Elle 

testa  21  sept.  iSo;. 

4.  Mye. 

Et  du  troisième. 

5.  Gabriel.  )  Sous  la  tutelle  de  leur 

6.  François,  le  jeune,  j  mère  en  i534. 

VI.  No.  François  de  Saint-Michel,  dit  l'Espagne, 
(sa  mère  étoit  f.  de  No.  Henri  Émeric  , 
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dît  d'Espagne,  et  de  Callierine,  ffeu 
Mo.  Mathieu- Bernard,  dit  d'Espagne  , 
de  sorte  que  ce  surnom  d'Espagne  pas' 
soit  alors  à  une  troisième  famille  en 
bien  peu  de  temps. 

Ép.  No.  Marguerite ,  dont  il 

eut  Antoine  qui  suit. 
YIL  No.  et  puissant  Antoine  de  Saint -Michel, 
S.  d'Avully  en  Chablais  ^  reconnut  en 
i56o  pour  la  succession  de  son  père.  II 
étoit,  en  1 555  l'un  des  tuteurs  de  No. 
Jean-François  de  Peemes. 
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Cette  famille*  autrefois  très  nombreuse,  et 
aujourd'hui  réduite  à  fort  peu  d'individus,  dont 
le  seul  qui  ait  des  fils ,  est  établi  en  Amérique,  s'est 
illustrée  dans  tous  les  genres.  Le  but  de  mon  ou- 
vrage étant  purement  genevois,  on  y  trouvera 
beaucoup  de  lacunes  sods  le  rapport  des  services 
étrangers,  parce  que  je  travaille  sur  ce  que  con- 
tiennent nos  archives,  et  non  sur  les  atmanachs 
royaux  des  autres  pays.  Ce  n'est  point  que  je 
.  blâme  ceux  qui  les  ont  suivis  i  ce  seroit  juger  les 
.  temps  passés  avec  les  sentimens  et  les  lumières 
du  nôtre;  injustice  cont-re  laquelle  je  serai  tou- 
jours le  premier  à  tne  récrier.  J'espère  ne  jamais 
haïr  que  ce  qui  est  Tait  dans  une  iiitenlion  haïssa> 
ble;  d'ailleurs  j'aurois  plus  mauvaise  grâce  qu'au* 
cun  autre  à  critiquer  ce  que  je  n'approuvé  pas: 
dans  cette  occaàon,  il  n'y  a  eu  aucun  mérite  de 
la  part  de  mes  aïeux  à  se  vouer  exclusivement  au 
service  de  la  république,  puisque  pendant  trois 
cents  ans  notre  race  n'a  produit  qu'un  fils  nubile 
par  génération,  et  que  la  première  fois  qu'il  s'en 
est  trouvé  trois,  deux  ont  été  militaires,  et  ont 
servi  cinq  princes  différens.  J'y  ai  aussi  perdu  des 
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amis  qut  m'étoient  bien  cliers;  et  si  mes  opinions 
actuelles  ne  me  permeltent  pas  de  louer  ceux  qui 
consacreut  leurs  jours  à  une  cause  étrangère,  mes 
sentimens  me  permettent  encore  moins  de  cen- 
surer ceux  (jui  cherclient  la  gloire  partout  où  ils 
croient  pouvoir  la  trouver.  C'est  à  sa  poursuite 
qu'a  péri  dans  sa  vingtième  ann^e  le  plus  intime 
ami  de  mon  enfance,  Gratien  Gallatin,  l'un  des 
derniers  rejetons  de  sa  famille,  âme  noble  et  élevée, 
qui  n'avoit  pas  un  sentiment  qui  ne  tùt  généreux. 
firmes:  d'azur,  à  la  fasce  d'argent,    accom- 
pagnée de  trois  besans  d'or.  Cimier  :  deux  pro- 
boscides  d'azur.  Devise  :  «Pro  palriâ  devoH». 
I.  No.  Jean  Gallatin   possédoit  des  fiefs  en  Mi- 
chailles ,  rière  les  villages  d'Ardonne , 
Granges,  Musinens  et  Arlaud,  comme 
on  le  voit  par  des  reconnoissaiices  en 
faveur  de  ses  fîts,   reçues    par  Bertier 
de  Saint -Martin  ,  notaire  et  commis- 
saire de  leurs  extentes,  en  i5o2  et  i5o3: 
ils  y  sont  qualifiés    nobles,  vénérables 
et  égréges.  Ces  fils  furent: 
I.  Jean  qui  suit. 
a.  Pierre. 

3.  IjOuis. 

4.  No.    égrége    Claude  Gallatin    d'Arlod    eut 

deux  fils. 
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«.'Aniblard,   chapelain  en  i533. 

b.  No.  et  égr^ge  Gallois  Gallatin»  qui 
épousa  Nicole ,  f.  de  No.  Jean  -  Louis 
W»-  Ramet,  C.  G.,  par  contrat  du  22  ocf. 

i533. 
H*  No.  et  égrége  Jean  Gallatin,  secret,  ducal, 
reçu  B.  G.  en  i5io,  des  L.  en  1529, 
né  vers  i4%' 

Ép.  Peronette ,  f.  de  No.  Guillaume 
d'Entremonls  (contrat  reçu  à  Thone* 
le  2C  avril  1 507,  par  Guillaume  Megex^ 
notaire).  lieu  eut: 

1.  Pierre  qui  suit. 

2.  No.  Claude  Gallatin.  dti  CC  i555  ,  con- 

seiller i56s ,  f  1574. 

Ép.  le  j  2  janv'  1 55o  Pernelte  Rosset, 
veuve  de  Claude  de  Malbuiseon,  dont 
il  eut.: 

a.  No.  Nicolas  Gallatin ,  marié  avee 
Louise  Guula. 

b.  Pernette,fem.  de  No.  Louis  Trem- 
bley,  24  février  1672. 

e.  Janine,  fem.  d'Antoine  Grifferat, 
III.  No.  égrége  Pierre  Gallatin  C.  G. 

Ép.   t53g  Jeanne,  f.  de  No.  Etienne 
Jordan  d'Artod ,  dont  il  eut  : 
1.  Claude  qui  suit. 
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3.  Marin  ,  dont  là  postérité  suivra  celle  de 
son  frère. 

3.  Jean,  né  à  Peicy,  où  detn«uroit  alors  son 
père,  haptii>é  à  Saligiiy  ,  le  ii  nov" 
i543:  le  nom  de  son  grand-père  ma- 
ternel çst  sur  le.  registre, 

IV.  No.  Claude  Gallatin, secrétaire  d'étal,  syndic 

i58o,  t  «622. 

Ép.  le  17  janvier  i563  Jeanne,  f.  de 
No.  Fnm'  de  Uoches  et  de  Marguerite 
deSappé,  dont  il  eut: 

1.  Abraliam  qui  suit. 

2.  Sara. 

V,  No.  Âbraliain  Gnllatin,  né  1567,  syndJc'1617, 

testa  la  même  année. 

Ép.  No.  Sara  Yillot  (cunfr.  :i5  avcil 
i5<jo  de  Montoux,not'*).  II  en  eut: 
I.  Isaac  qui  suit.  , 

'   2.  Pierre,  dont  le  postérité  suivra  eelle  de  soit 
frère. 

3.  Jérémie. 

4.  Jeanne ,  fem.  (  1 6 1 5)  de  No.  Paul  De  la  Mai- 

son neuve; 

5.  Anne,  fem.  de  specl^  David  Piaget. 

6.  Marie,  fem.  de  No.  Miclicl  Riiliel. 

7.  Judith,  fem.  (1623)  deNo.  Paul  de  Ghapeau- 

rouge. 
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VI.  No.  Isaac  Gallatîn,  premier  syndic,  dépulé 

aux  rois  Louis  XIII  et  riouîs  XIV  eu 
i64i  et  i65o,  t  1666. 

Ép.  Madelaine.f.  de  No.  Jean  Durant, 
trésorier  des  bâtimens  de  France  (conl. 
du  6  ocl.  1 6 1 7,  Et  '  de  Monlhoux ,  not^)* 
II  en  eut  : 

1.  Ézéchiel  qui  suit. 

2.  André. 

3.  Susanne,  fem.  de  Pierre-Abraliam  Bulet. 

4.  Madelaine,  fem.  i)  de  No Sève;  2)  de 

spect'  Salomon  Bernard. 

VII.  No.  Ézéchiel  Galialin,  né  i63o,  premier 

syndic,  testa  le  11  avril  1709. 

Ep.  i)  Françoise,  f.  de  No.  Jean  Sa- 
rasin  et  de  Louise  Stoer,  veuve  de  Fran- 
çois Definod  (contrat  du  3  août  1659, 
Pierre  Gautier,  oot")  ;  2)  Marthe  Revil- 
liod,. veuve  de  No.  Robert  Du  Pan. 

II  eut  du  premier  lit: 

1.  Barthélemi  qui  suit. 

2.  Isaac. 

3.  Pierre,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 

son  frère, 

4.  Charles. 

8.  No.  Barthélemi  Gallatin,  né  1662,  testa  le 
6  mai  1746. 
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Ép.  le  18  nor.  1684  Sara>  t  àe  No. 
Robert  Du  Pan  et  de  Marthe  ReviUiod» 
dont  il  eut  : 
I.  Ézécbîel  qui  suit. 

3.  André,  doot  l'article  suivra  celui  de  son  frère. 
3.'r4o.  Jaques  Gallatin,  des  CC,  capitaine  au 

service  de  France. 

Ép.  N Yaatier,  doot  il  eut  : 

a.  Anne,  fem.  de  specl'  David  Clapa- 
rède,  pasteur  et  professeur. 
4*  Guillaume  Gallatin,  père  de  trois  en£ans> 
Jaques,  Sara  et  Élizabeth. 

5.  Catherine. 

6.  Michée. 

4.  Élizabelh. 

IX.  No. et spect' Ézéchiel  Gallatin,  profeMeur  en 
philosophie,  et  recteur  de  ^Académie. 

Ép.  Marie,  f.  de  No.  Jaques  Sarssiir 
et  de  Susanne  Bagueret,  dont  il  eut: 

1.  Barthélemi,  colonel  au  service  d'Angletecre. 

2.  Marie-£lizabelti. 


IX.  No.  André  Gallatin,  premier  lyndic,  t  '773. 
Ép.  Françoise  Sabonadière  (contr.  du 
8  sept.  1  733,  Fornet,  nof*)  dont  il  eut  : 
1.  Paul-Michel  qui  suit. 
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■  2> -Catherine. 
3.  Prançoise.  .     , 

X.  No.  P.iut-Michel  Gallatln,  eonfieiUeii. 

Ép f.  de  No dcj  Jaussâud 

dont  il  eut:  , 

1  >  Gralietijtué  à  l'armée  de  Condé. 
2.  Jean-Louis  qui  suit. 

XI.  No.  Jean-Louis  GatHatin,  syndic. 

Ép f.  de  No.  Jean-Ferdinand 

Grenus  et  de Saladin,  dont  il  a  : 

I.  Antoinette,  Kalhilde  fem.  de. . .  ; .  Dunant. 

2 fem.  de  Jean-Louis  Matliilde,  Sales. 

3. 

4-  ___         ■    ■ 

VIIL  No.  Pierre  Galtalin  (lils  du  premier  syndic 
Ézéclilel  et  de  Françoise  Sarasin) ,  audi- 
teur 1705. 

Ép.  17  10  Eve,  f.  de  No.  Robert  Du 
Pan  et  de  Marthe  Revilliod,  dont  il  eut 
Paul  qui  suit. 
IX.  No.  et  spect*  Paul  Gallalin,  pasteur  et  prin- 
cipal de  l'Académie. 

Ep.  Marie  CoUadon,  dont  il  eut: 

1.  Jean-Louis,  f  s.  a. 

2.  Jules- Alexandre,  f  s.  e.  de  Susanne  Naville. 

3.  Anne,  f  s.  a. 
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TI.  ï4o.  ètcpect*  Pierre  Gallatin  (fils  du  syndic 
Abraham  et  de  Sarat  Villot),  procureur- 
général. 

Ép,  No.Anne-CatherinedeRehtingen, 
dont  il  «ut: 

1.  Odet,  t  s.  e. 

2.  A  une- Catherine,  fem.  de  No.  Jaq.  Sarasin. 

3.  Ferdinand. 

4>  Jean-Antoine,.qui ,  de  Catherine  De  la  Mai- 
sonneuve,  ea  femme,  n'eut  qu'un  fils 
nommé  Gabriel,  f  s.  a. 


IT.  Na  Marin  Gallalin  (fils  de  Pierre  et  de  Jeanne 
Jordan),  auditeur  i582,  f  à  7g  ans  le 
4  oct.  1635. 

Ép.  i569  Élizabeth,  f.  de  No.  Jean  de 

■  la  Maisonneuve  et  de  Marie  Favre,  f  le 

:1g  mars  1628,  âgée  de  80  ans.  Il  en  eut: 

1.  No.  Jean  Gatlatin,  audit%  f  ^  oct.  162$. 

2.  Aimé  qui  suit. 

3'  Marin,  dont  la  postérité  suivra. 

4-  No.  Louis  Gallatin,  tué  à  l'Escalade  160:1.- 

5.  Ësther,  fem.  de Simonin. 

6.  Charlotte,  fem.  d'Etienne  Chenaud. 
V.  No.  Aimé  Gallalin,  cons"  1637. 

Ép.  1)  Madelaine,  f.  de  No.  Philibert 
Humbert. 
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3)  Françoise ,  f.  de  No LuUin, 

Il  eut  du  premier  lit  : 
I.  Abraham  qui  suit. 

3.  Aimé,  dont  la  postérité  suivra  celle  d'Abra- 
ham. 
3.  fuouis;  dont  la  postérité  suivra  celle  d'Aimé. 
4-  Jean,  dont  la  postérité  suivra  celle  de  Louis. 
5.  Anne,  fera,  de  Pierre  Patac. 
VI.  No.  Abraham  Gallatin,  cons"  1648,  syndic 
i653, f  1659. 

Ép.  Susanne,  flèu  P''^  Chouet,  dont 
il  eut: 
1.  Aimé  Gallatin,  |  avant  sa  mère,  père  de  Su- 
sanne, fem.  de de  Livron ,  de  Ma- 

defôine,  fem.  de Lafont  et  de  J'"^, 

non  mariée  le  it  juillet  1617,  date  du 
testament  de  Susanne  Chouet. 
s.  No.  André  Gallatin ,  marié  le  1 2  août  1 666 
avec  Jeanne ,  ffeu  spect'  Jaq.  Sartoris. 

3.  No.  Jaques  Gallatin,    marié  avec  Jeanne, 

f.  de  Jacob  Bonnet  et  de  Sara  Argoud. 

4.  Françoise.  

VI.  No.  Aimé  Gallatin,  dit  l'ainé  (fils  du  cens" 
Aimé  ci- dessus),  du  CC  i638. 

Ép.  1687  Ëlizabelh,  f.  d'fsaac  Bordier, 
dont  il  eut: 
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1.  Pierre  qui  suit. 
ji.  Aimé,  vivant  i652- 

3.  Abraham. 

4.  Elizabeth,  fera,  de  No.  TWodore  de  l'Escale. 

5.  Marguerite,  fem.  d'Aimé  Bramerel. 

VII.  No.  Pierre  Gallatin  lesta  le  6  jauvier  1686. 

Ép.  Jeanne  Âttéon,  dont  il  eut: 

1.  Jaques  qui  suit. 

2.  Elizabelh. 

3.  Esther. 

4.  Anne-Calherine. 

VIII.  No.  Jaques  Gallatin,  du  CC. 

Ép.  Susanne,  fFeu  No.  Philippe  de 
ChoudensdeGresma,  1722,  dont  il  eut: 
I.  Abraham  qui  suit* 
3.  P™,  dont  l'article  suivra  celui  de  son  frère. 

IX.  No.  Abraham  Gallatin,  du  CC  1758. 

Ép.  1  )  Marguerite ,  f.  de  Jaques  Bour- 
dilliat,  fs.  e. 

a)  Anne  Pictet,  dont  il  a  eu  : 

1.  Gaspard-Gabriel. 

2.  Abraham  Gallatin  ,  major,  D.  C  C,  qui  n'a 

que  deux  filles. 


IX.  No.  Pierre  Gallatin  (fils  de  Jaques  et  de  Su- 
sanne de  Choudensj. 
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Ép.  Camille  f.  de  No.  Jean-L*  Piclet, 
lyndic,  et  de  Catherine  Gallatin,  dont 
il  eut: 

I.  Jean-Louis,  officier  au  service  de  France, 
marié  avec  Susanne-Élizabeth  Sellun, 

veuve  de de  Tournes,   dont  il  a 

eu  pour  fille  unique  M™°  de  Virvaux. 

3.  Jaques,  tué  à  Warbourg. 

3.  Pierre. 


VI.  No.  Louis  Gallalin  (fils  du  cons"  Aimé  et  de 
Madelaine  Humbert)  du  CC  16^0. 

Ép.  i638  Victoire,  f.  de  Jean  Carcas- 
sola  et  de  Jeanne  Pharon,  dont  il  eut: 

'    I.  Jean  qui  suit. 

2.  Aimé. 

3.  Abraham. 

4.  Michel,  marié  avec  Marthe,  f.  de  No.  Théo- 

dore de  Juges. 

5.  Sara,  fem.  de  Dominique  Miége. 
Vil.  No.  et  specl*  Jean  Gallatin. 

Ép.  Franv'oise,  f.  de  No. .  . .  Gallatin, 
dont  il  eut: 
I.  Jean  qui  suit. 
VIII.  No.  Jean  Gallatin,  du  CC  1731. 

Ép.  1)  Barbe,  Ê  de  spect' Etaniel  Ger- 
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vais,  ministre,  et  de  Madelaine  Goudet. 
2)  Elizabelb ,  flFeu No.  Daniel  I^  Clerc, 
conseiller,  qui  testa  le  20  déc.  1730. 
Il  eut  du  premier  lit  : 
'  1.  Abraham  qui  suit. 

Et  du  second: 
2.  Marie- Madelai ne,  vivant  lySo- 

IX.  No.  Abraham  Gallatin,  auditeur  1742,  tréso- 

rier de  la  Chambre  des  blés  1770. 

Ép.  le  7  avril  1782  Louise-Susanne 
Yaudenet ,  dont  il  eut  : 
I.  Jean  qui  suit. 

X.  No.  Jean  Gallatin. 

Ép.  Sophie-Albertine  Kolaz,  de  RoUe, 
dont  il  eut: 
I.  Abraham-Albert-Alphonse  Gallatin,  ministre 
des  Etats-Unis  de  l'Amérique  septen- 
trionale, où  il  est  marié,  et  a  des  fils. 


VI.  No.  Jean  Gallalin  (fils  du  conseiller  Aimé  et 
de  Madelaine  Humbert),  du  CC  iG^g, 
testa  le  17  sept.  i685. 

Ëp.  Gabrielle  Chouet,  dont  il  eut: 
I.  Abraham  qui  suit. 
■  3.  François. 
3.  No.  Pierre  Gallatin,  marié  avec  Sasarme, 
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fièu  Pierre  Martin»  dont  il  eut  une  fille 
unique»  nommée  Marie. 

4.  Anne,  testa  le  28  janv.  1691»  f  s.  a. 

5.  Susanne,  fem.  de  No.  François  Le  Clerc. 
VIL  No.  Abraham  Gallalin,  desCC  i684>reconnu 

noble  d'extraction  par  l'emper'  .toseph. 
Ép.  Camille  Fatio,  dont  it  eut  : 
I.  André  qui  suit. 
3.  No.  Jaques  Gallalin,  conseiller,  marié  avec 

Sus^^Troncbin,  testa  à  Lyon  le  18  mai 

1753.    . 

3.  François,  dont  l'article  suivra  la  postérité 

d'André. 

4.  Catherine,  fem.  de  No.  Jean-Louis  Pictet, 

syndic. 

5.  Susanne,  fem.  de  No.  Isaac  Pictet. 

6.  Renée,  fem.  de  Jean-Jaques  Mallet. 

VIIÏ.  No.  André  Gallalin,  prem'  syndic,  f  1750. 
Ép.  Anne  Sarasîn,dont  il  eut: 

1.  Jean,  du  CC  1746. 

2,  Abraham  qui  suit. 

IX.  No.  Abraham  Gallatin,  capit"*  au  régiment 
suisse  de  Jenner. 

Ep.  Marie  Saladin  ^dont  il  eut  : 

1.  Gabriel. 

2.  Anne-Renée,  fem.  de  No.  François  André 

Naville,  conseiller. 
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3.  Une  autre  fîlle,  mort  s.  a. 


Vin.  No.  François  Gallatin  (fils  d'Abraham  et  de 
Camille  Fatio),  capitaine  de  grenadiers 
au  service' de  France ,  tué  au  siège  d'Os- 
tende. 

Ép.  Ëlizftbeth  Begon,  dont  il  eut: 
I.  Jean  Gatlatin, capitaine  au  régim' de  Jenner» 
du  ce  1764. 


V.  No.  Marin  Gallatin  (fils  de  Marin  et  d'Eliza- 
belh  de  la  Maisonneuve),  cons"  i643, 
mort  1645. 

Ép.  Sara,  f.  de  No.  Jean  Tudert,  S.  de 

Mazières,  dont  il  eut: 

I.  No.  Daniel  Gallatin,  audif,  né  issept.  1623. 

Ep.  le  30  nov.  i65i  Jeanne,  f.  de  J" 

Genoyer  et  d'Ëtienna  de  la  Corbière, 

dont  il  eut: 

a.  Madelaine,  née  3  (év.  i656,  fem. 
de  No.  Pierre  Gautier,  syndic. 

b.  Madelaine,  fem.  de  No.  et  spect" 
Domaine  Butini,  minisire. 

a.  No.  et  spect''  Jaques  Gallatin,  minisire. 

Ep.   Marie ,   f.  de  Jean  Genoyer  et 
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d'Etienna  de  ta  Corbière,  dont  il  ei^  * 

a.  Jean-Pierre  GalLatîn,  vivant  i^f^' 

b.  Jaquetine,  vivant  1678. 

3<  Elizabeth,  fem.  1)  d'Aimé  Mercier;  n)  de 
Jean  Dubois,  justicier  de  Vevey. 

^.  Susanne,  fem.  de  No.  Etienne  Le  Clerc,  con- 
seiller. 


1667.  No.  Daniel  Le  Fort  épouse  Judith,  f.  de  No. 
Jean  Gallatin,  C.  G.,  et  de  défunte  Anne 

Franconis. 
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Cette  famille,  nommée  en  latin  de  Maîo  dumo^ 
du  nom  d'une  petite  terre  dans  la  paroisse  de 
Coponex ,  est  souvent  nommée  Malbosson  et 
Mabosson  dans  les  registres  :  il  y  a  encore  dans 
les  rues  basses  une  allée  de  Malbuisson.  Ils  sui- 
virent le  parli  épiscopal ,  et  trois  d'entre  eux 
furent  condamnés  comme  Peneisans  \  cependant 
le  petit-fîls  de  l'aîné  devint  ensuite  conseiller.  Il 
y  a  une  multitude  d'exemples  du  peu  d'influence 
qu'on  accordoit  sur  l'opinion  publique  à  ces  con< 
damnations  pour  délits  politiques  :  il  n'en  ré- 
jaillissoit  jamais  aucun  discrédit  sur  les  frères  ou 
les  enfans  du  condamné,  et  c'est ,  sans  doute, 
un  des  traits  les  plus  louables  du  caractère  des 
anciens  Genevois. 

I.  N.  de  Malbuisson  eut  deux  iils. 

1.  Guillaume  qui  suit. 

2.  Petremand ,  dont  l'article  suivra  celui  de 

son  frère. 

II.  Guillaume  de  Malbuisson  ,  B.  G.  1489,  con- 

seiller 1457,  1462,    i465,    1466,  eut 
aussi  deux  fils. 

38 
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1 .  Vénérable  Pierre  de  Malbuisson  ,   licencié 

en  droit  1^7'  »   1476. 
3.  Pétremand  de  Matbuissoa,  vivant  en  i4'j6. 


U.  Jean  de  Malbuisson ,  frère  du  précédent. 

Ép.  une  sœur  de  messire  Jean  Ro- 
land, prêtre,  dont  il  eut  : 
I.  Pierre  l'alné,  nommé  premier  recteur  d'une 
cbapellenie  ,  fondée  par  messire  Jean 
Roland,  son  oncle,  en  i449*  testa  en 
'476. 
a.  Pierre  le  jeune,  qui  suit. 
3>  Jean ,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 
son  frère. 
III.  Pierre  de  Malbuisson  le  jeune ,  mort  avant 
son  frère  Pierre,  laissa  six  fîls,  nommés 
dans  le  testament  de  celui-ci ,  savoir  : 

1.  Rolet ,   dont  le  fils  Nicolas,  cbapelain  de 

Coponex  ,   testa  le  28  mai  1517. 

2.  Mermet,  père  de  Pierre,  qui  vivoit  en  1517. 

3.  Pierre,  C.  G.  1476,  i5o6,   père  d'un  autre 

Pierre,  vivant  en  i5a4. 

4.  Péfromand  qui  suit. 

5.  Etienne,  père  de  Jean  ,  reçu  B.  G.  le  1 5  sept. 

i53o,  gratis  pour  ses  services  ,  du  CC 
en  i544< 
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6>  Jean  de  Malbuisson,  notaire  en  1498. 
ly.  Pétremand  de  Malbuisson ,  conseiller  ■  ^9  ■  > 
syndic  i^S^ï  i5o3,  t  i5o6* 
Ép.  I  )  N.  N, 

3)No.  Jeanne ,  veuve  i5o6. 

It  eut  du  premier  lit  : 

1.  Jean  qui  suit. 

Et  du  second  : 

2.  No.  Pierre  de  Malbuisson ,  auditeur  et  con- 

seiller t53o,  syndic  i533,  condamné 
comme  Peneisan  i535  ,  marié  avec 
Louise ,  f.  d'Antoine  Girard. 

3.  No.  Jaques  de  Malbuisson ,  condamné  pour 

trahison  en  1 534* 

Ép.  Blanche remariée  avec  No. 

Pierre  de  Feigières ,  dont  il  eut  : 

a.  Jaquemin  de  Malbuisson. 

b.  Peronelte. 

V*  No.  Jean  de  Malbuisson ,   conseiller   1 524  » 
capitaine  de  l'artillerie  iSag,  fugitif 
et  condamné  comme  Peneisan  i535. 

Ép.  Jaquema,f.  d'Antoine Lyooardi, 
syndic,  dont  il  eut  : 

1.  Claude  qui  suit. 

2.  Percevaude ,  aussi  nommée  Pivariaude,  fem. 

1  )  de  No.  Pierre  Vandel  t  2)  de  No..., 
de  lionne  X. 
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3.  Guigonne  ,  fem.  de  No.  Domaine  d'Arlod. 

4,  Léonarde,  fem.  de  No.  Marin  Maillet. 
YI.  No.  Claude  de  Malbuisson. 

Ép.  1  )  Barbe,  f.  de  No.  Conrad  de 
laPalle. 

2)  Pernelte  Rossel,  remariée  avec 
No.  Claude  Gallatin. 

Il  eut  du  second  lit  Jaques  qui  suit  : 
VU.  No.  Jaques  de  Malbuisson  du  CC  i573  , 
conseiller  iSgof  s.  e. ,  eut  pour  héri- 
tière sa  sœur  utérine  Pernette  Gallatin. 


III.  Jean  de  Malbuisson ,  mort  avant  son  frère 
Pierre  l'aîné. 

Ép.  Jeannelte  ,  iFeu  Jean  Moury ,  de 
Veygier  ,  dont  il  eut  : 

1.  Vénérable  Pierre  de  Malbuisson,  cbapelain, 

recteur  de  l'hôpital  de  Marly,  testa  le 
20  décembre  1499. 

2.  Jean  de  Malbuîsson ,  dit  Pirasset ,  cohéri- 

tier de  son  frère. 

3.  Girard,  mort;  avant  son  frère  Pierre;  père 

de  Jean  ,  et  Guichard,  institués  cohé- 
ritiers par  leur  oncle. 

4.  Pierre  t  avant  1476,  père  d'un  autre  Pierre. 


T,Goo<^lc 


DE  LA  MAISONNEUVE.  385 

klin  de  Domo  nopd. 


On  nommoit  souvent  les  individus  dp  cette  fa- 
mille Baudichon  ,  du  nom  de  baptême  de  son 
chef:  elle  potivoit  être  OFigînalre  du  Valais,  où 
un  Gaspard  de  la  Maisonneuve  étoit  avoyer  de 
Syon  1488;  mais  elle  étoit  établie  à  Genève  avant 
cette  époque  ;  je  n'ai  pas  découvert  celle  de  son 
admission  à  la  bourgeoisie.  Le  troisième  Bau- 
dichon de  la  Maisonneuve  joua  un  fort  vilain 
râle  en  i533  ,  en  tâchant  d'exciter  MM.  de 
Berne  contre  ses  compatriotes ,  pour  les  forcer 
d'embrasser  la  réformation  :  mais  cela  métne 
servit  à  lui  donner  ensuite  une  très  grande  in- 
fluence, et  sa  famille,  distinguée  à  Genève,  devint 
l'une  des  plus  puissantes  de  la  république. 

jirmes :  ¥.carieïé  :  au  i  et  4- d'azur  à  une  grande 
maison  d'argent,  garnie  de  deu?c  girouettes ^  au 
:î  et  3  d'argent  à  une  main  droite  de  gueules 
montrant  le  dessus. 

Un  cachet  de  1621  ne  porte  qu'une  main 
gauche  ouverte. 

Celui  dn  lieutenant- colonel  Jean  de  la  Mai- 
soimeuve  ,  en  i633  ,  porte  coupé  au  premier 
une  main  droite  ouverte;  au  second,  une  petite 
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maison  ,  ajoutée  d'une  porte  et  deux  fenêtres  ; 
ses  initiales  I.  D.  L.  M.  N.  en  haut  des  deux 
côtés  du  cimier,  qui  est  aussi  une  main  droite 
ouverte. 

Devise  :   »  On  a  beau  sa  maison  bâtir ,  si  le 
Seigneur  n'y  met  la  main  », 

I.  Baudichon  de  la  Maisonneuvé  viroit  en  i46ot 

et  fut  père  de: 

1.  Baudichon  qui  suit. 

3.  Renaud ,  dont  la  postérité  suivra. 

II.  Baudichon  de  la  Maisonneave ,  maître  des 

halles  i5io,  fut  père  de: 
*  I.  Jean  l'atné: 

2.  Jean  le  puîné. 

3.  Louis,  ministre  à  Cornans  en  1596*  marié 

avec  Marie  ,  fille  de  Noël  Gervais. 
4'  Claude  qui  suit. 
IIL  No.  Claude  de  la  Maisonneuve ,  du  CC  i55S, 
cons^'  iBSg*  syndic  i56o  f  1B79,  âgé 
de  70  ans. 

Ép.  I  )  Pernette ,   ffeu  No.  Domaine 
Franc  y  f  de  peste  le  1 2  sept.  1 569. 

2)  Marguerite  Martineau,  veuve  de 
Noël  Gervais. 

Il  eut  du  premier  lit  : 

1.  Claude  qui  suit. 

2.  Marie ,  fem.  de  Jean  Bitry. 
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lY.  No.  Claude  de  la  Maisonneuve»  du  CC  1572. 
Ép.  Jeanne  ,  f.   de  INo.  Dominique 
Dentand. 


II.  Regnault,  ou  Renaud  de  la  Maisonneuve  ,  fUs 

du    premier    Baudichon ,    épousa  Ja- 

quema ,  dont  il  eut  : 

1.  Baudichon  qui  suit. 

£>  Thomas,  des  Fj.  iSzg. 

S.Etienne,  dont  la  postérité  suivra  celle  de 

Baudichon. 

4.  Peronette,  fem.  d'Aymon  Miége. 

5.  Guillemette,  fem.  de  Pierre  Rosset. 

III.  No.  Baudichon  de  la  Maisonneuve ,  person- 

nage célèbre  de  notre  histoire ,  com- 
posa en  i5i3,  avec  Jeannette  ,  veuve 
de  Meynod  Sautier,  pour  le  meurtre 
de  son  fils  Claude ,  après  avoir  obtenu 
sa  grâce  du  duc  de  Savoye,  sous  la 
réserve  de  cet  accommodement:  H  lui 
paya  en  i524  la  somme  qu'il  lui  devoit 
encore  pour  cela.  Dans  la  suite,  il  de- 
vint un  des  plus  fanatiques  sectateur» 
de  la  réformation,  puisoepitainegénéral 
de  la  république  en  tS35,  et  vivoït  en- 
core en  i55o.. 
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Ép.  1  )  Henriette ,  f.  d'hon"'  Aymoii 
Bonne,  conseiller  (contrat  du  3  cet. 
1626»  après  la  consommation  du  ma- 
riage ). 

3)  Janine  Sîcapeperîs  (ou  Cicapeyre), 
veuve  de  Jean  I^  Sourd  le  jeune ,  qui 
vivoit  avec  lui  en  i55o. 

Il  eut  du  premier  lit  : 

1 .  Jean  qui  suit  : 

2.  François,  dont  la  postérité  suivra  celle  de 

son  frère. 

3.  Michée  ,  fem.  )  de  Bernard  Combet  ;  2  )  de 

sire  Guyot  Faillon. 
lY.  No.  Jean  de  la  Maisonneuve  ,  du  CC  i547  , 
cens*''  i555,  syndic  i556,  fiSS;. 

Ép.  Marie ,  f.  de  No.  Antoine  Favre , 
qui  testa  le  27  oct.  1571 ,  et  dont  il  eut: 
i.No.  Joseph  de  la  Maisonneuve,  duCC  1570, 
auditeur  i574>  hôpitalier  j58o,t  i4  nov. 
i587,âgéde43  ans, s.  e.  d'Antotna..,., 
sa  première,  .ni  d'Elisabeth  Collomb  , 
sa  seconde  femme.  Il  testa  le  28  avril 
1587. 

2.  Jean  qui  suit. 

3.  Elizabeth ,  fem.  de  No.  Maria  GallaUn(cont. 

18  avril  1569). 

4.  Jeanne,  fem.  de  No.  Michel  Dupuïs. 
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5.  Daniel ,  f  s.  e. 

6.  Marie ,  f  s.  e. 

V.  No.  Jean  de  la  Maisonneuve,  du  CC  iSyS, 
conseiller  iSgS,  syndic  1607, t  1G08. 
Il  avoit  élé  blessé  à  l'Escalade. 

Ép-O 

2)  Elizabelh  Pellissier ,  veuve  1608. 
Il  eut  du  premier  lit: 
I.  Jacob  qui  suit. 
yi.  No.  Jacob  de  la  Maisonneuve,  conseiller, 
vivoit  16411 

Ép.  1608  Callierina,  f.  de  No*  J"  de 
Normendie  et  de  Marie  Trie,  dont  il  eut  : 

1.  Gabriel  qui  suit. 

2.  Pierre  ,  dont  l'article  suivra. 

3.  Andrienne,  fem.  de  No.  Pierre  des  Confins  , 

auditeur. 
4-  Dorblhée,  fem.  de  Charles  Savournin. 
VII.  No.  Gabriel  de  la  Maisonneuve,   né   1618, 
des  CC  1 642 ,  conseiller  i653,  syndic 
1660,  premier  syndic,  f  1686. 
Ép.* Marie,  f.  de  No.  Trembley. 
Dont  il  eut: 

1.  Marguerite,   fem.  de  No.  J"-Jaq»   Bonnet, 

syndic. 

2.  Catherine  ,  fem.  de  No.  Jean-Antoine  Gai- 

latin,  auditeur. 
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Tn.  No.  Pierre  de  la  Maisonneare  (  fils  du  cori' 
seiller  Jacob  )  ,  auditeor. 
Ép.N.N.,doat  lient: 
i.No.  Samuel  de  la  Maisonneare ,  D''   Méd., 
testa  le  as  avril   1733,  en  faveur  de 
Gédéon  de  Rabours ,  fils  de  sa  sœur. 
2.  Sara ,  femme  de de  Rabours. 


IT.  No.  François  de  la  Maisonneuve ,  dnCC  i555* 
conseiller  i58ot  syndic  i584>  testa  le 
24  janvier,  et  mourut  le  7  mal  1609. 

Ép.  i)  iSSa  Mye,  f.  d'Aynié  Revil- 
liod  et  de  Catherine  de  Mand/  qui  vi- 
voit  encore  en  iSyG. 

2)  i5d3  Jeanne  Ghenelat>  veuve  de 
Gabriel  Poltu. 

3)  1600  Jeanne  Migerand. 
Il  eut  du  premier  lit: 

1.  Jaques  qui  suit. 

2.  Pierre  dont  la  postérité  suivra  celle  de  son 

frère. 

3.  Ântoina ,  fem.  de  No.  Pierre  Bonne. 

4-  Marguerite,  fem.  de  No.  Jaques  de  Bougy. 
5.  Pernette. 
V.  No.  Jaques  de  la  Maisonneuve,  cons"'  1611' 
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syndic  i6i3,  déposé  1617,  rétabli  1623, 

I  3o  mars  1626 ,  âgé  de  76  ans. 

£p.  Élizabeth  Marcel,  veuve  d'Au- 
gnstin  Cresp ,  f.  de  François  Marcel 
l'alné  et  de  Marguerite  Le  Coeur  ,  f 
3o  nov.  1626  ,  aussi  âgée  de  76  ans 
('cont.du  i5déc.  i58o,  Jovenoii,  not.). 

II  en  eut: 

1.  No.  Baudichon  de  la  Maîsonneuve,  marié 

avec  Jeanne ,  f.  d'égrége  Pierre  de  la 
Rue  et  de  Pernette  Baud. 

2.  Marguerite,  fem.  i  )  de  Pierre  Collier;  2) 

de  No.  Michel  Voisine;  3)  de  No.  Jean 
Tudert,  S.  de  Mazîères. 

3.  Paul  qui  suit: 

4-  Catherine,  fem.  i  )  d'Augustin  Bonnet;  2) 
de  No.  Jean  Gallatin. 
■yi.  No.  Paul  de  la  Maisonneuve,  né  8  juin  iSgi, 
conseiller  1640,  f  'e  25  fév.  1649. 

Ép.  1)  le  31  août  i6i5  Jeanne,  f. 
de  No.  Abraham  Gallatin  ,  syndic  ,  et 
de  Sara  Villiot  ;  2)  Anne  f.  de  No. 
Abraham  Morlot  et  d'Antoinette  Visot, 
fie  16  mai  i644,  à  34  ans  ;  3)  1646 
Rosine  de  'Walteville,  de  Berne. 
Il  eut  du  premier  lit  : 
I.  Paul  qui  suit. 
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3.  Marie  fem.  i  )  de  No.  Abraham  Fabri  ;  3  ) 
de  Nicolas  Danel ,  du  premier  ou  àa 
second. 
3.  Andrienne,  fera.  1)  de  Pierre  Richard;  2) 
de  Jaques  Mallet. 
Du  second  Ut  : 
4- Antoinette ,  née  le  4  novembre  1640,  fem. 
de  No.  Domaine  Lullin.. 
Et  du  troisième  : 
5.  Rosine,  née  1647,  t  1649. 
MI.  No.  Paul  de  la  Maisooneuve  ,  né  iGaS. 

Ep.  Anne-Marie,  f.  de  No.  J''-Fran* 
de  Watteville ,  de  Berne  ,  dont  il  eut  : 
I.  Jean-Jaques  qui  suit. 

3.  Pierre  ,  dont  l'article  suivra  celui  de  son 
frère. 
YIII.  No.  Jean-Jaques  de  la  Maisonneuve,  vivant 
en  .1 699. 

Ép.  Marie,  f.  de  No Franc  (cont. 

du  29  janvier  1686,  Joly,  notaire). 

YIII.  No.  Pierre  de  la   Maisonneuve ,   frère  de 

Jean-Jaques. 

Ép.  le  11  mai  1676  Sara,  f.  de  Noi 

Théophile  Sarasin. 
Y.  No.  Pierre  De  [a  Maisonneuve  (Qls  du  syndic 

François),  du  CC  iSgS. 
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Ép.Iei2sept.  1 585  Marie,  f.  de-Fran- 
çois Marcet  l'ainé,  dont  il  eut: 
I.  Jeanne,  vivant  en  1609. 
3.  Jaques  qui  suit. 
VI.  No.  Jaques  De  la  Maisonneuve,  cons*""  i6<fG. 
syndic  i653,  lieut'-colonel  en  Suède, 
t  i658. 

Ép.  i)le  14  mai  1626  Françoise,  f.  de 
No.  Pierre  Forneret ,  S.  de  Château  Gou- 
moand,  cit.  de  Lausanne;  2)  Françoise 
-  Morlot,  s.  e. 

Il  eut  du  premier  lit: 

1.  Jaques  qui  suit. 

2.  Madelaine,  fem.  de  No.  Samuel  Humbert, 

conseiller. 
Vlï.  No.  Jaques  De  la  Maisonneuve,  lieutenant- 
colonel  au  service  de  Venise  1669. 

Ép.  Dorothée,  f.  de  No.  Cres- 

pin,  dont  il  eut: 
I.  Sara,  fem.  (1700)  d'Abraham,  flèu  Etienne 
Ollard. 


Illj  Etienne  De  la  Maisonneuve,  fils  de  Renaud, 
ëloit  mort  i552. 

Ép.  1) Joran, 

2)  Philiberle,  ffeu  M"*  P'"'^  Durant, 
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nommée  dans  quelques  actes  Pbitiberte 
Jurieu,  vivant  en  i563< 
Il  laissa: 

1.  Jaques  qui  suiL 

2.  Pernette,  mariée  le  4  janvier  i558  avec 

Claude  Baudet. 

3.  Claude. 

4.  Guillaume. 

5.  Guillauma,  f  1567,  âgée  de  treize  ans. 

IV.  Jaques  De  la  Maisonneuve,  officier  du  Con- 
sistoire. 

Ép.  1571  J"*,  f.  de  Nycod  Quiblier, 
dont  il  eut  : 
I.  Jaques  De  la  Maisonneuve,  f  to  sept.  i6i3, 
âgé  de  33  ans. 
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Il  y  a  eu  deux  familles  distinctes  de  ce  nom, 
dont  la  première,  à  laquelle  cet  article  est  consa- 
cré, était  originaire  du  pays,  et  l'autre  du  Dau- 
phiné  :  j'en  parlerai  dans  les  volumes  suïvans  : 

Armes  :  une  main  issant  de  la  pointe,  tenant 
un  maillet  posé  en  fasce  ou  en  barre,  comme 
prête  à  frapper  sur  un  cœur  qui  paroit  placé  sur 
un  trépied ,  et  qui  est  enflammé  dans  quelques 
cachets  et  percé  d'un  fer  de  flèche  dans  d'autres 
(v.  l'armoriai).  Ils  portoient  ces  armes  coupées 
en  second  avec  celtes  de  Livron  en  premier,  qui 
sont  :  de  gueules  à  la  bande  d'argent  accom^ 
pagnée  de  deux  colices  du  même  ,  avec  une 
rose  sur  la  bande  pour  brisure.  Quelques-uns 
portoient  les  armes  de  Livron  seulement ,  avec 
cette  brisure ,  et  pour  cimier  une  main  tenanb 
un  maillet. 

En  i2go  la  fille  de  Guillaume  Maillet 
étoit  mariée  à  Perret  de  Cholex. 

En  i3i8Nycod  Maillet  étoit  conseiller 
de  la  ville. 

En    i332    vivoit   Jaquet  Maillet,   à 

Versoye. 
En  i347  Nycod  Maillet  C.  G.,  hypo- 
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thèque  une  maison  située  à  côté  de  celle 
des  hoirs  de  Perret  Maillet;  il  la  vendit 
aux  syndics,  soit  à  la  cotnmuDauté  ,  le 
1 5  avril  de  cette  année. 

Dès  i3i6  Pierre  dit  Maillet,  de  Fatl- 
cigny,  possédoit  un  bois  à  la  Forêt. 

En  i36o  Mermette,  ffeu  Jaquemet 
Maillet  étoit  fem.  de  Mermet  de  Nyon, 
B*  de  Versoye. 
I.  Etienne  Maillet ,  B^  de  Versoye,  vivoit  en  i362. 
Ép.  Broysette ,  ffeu  Aymon  de  So- 
vernier  (cont.  deman,  du6déc.  i35i, 
en  ma  possession).  Il  en  eut: 
I.  Mermet  qui  suit. 
3.  Peronelte,  fem.  d'Amédée  du  Crest,  de  Jussy. 

3.  Henriette,  fem.  de  No.  etégrége  Mermet  du 

Sais,  (c'est  par  elle  que  le  contrat  de 
ses  père  et  mère  est  venu  jusqu'à  moi  ; 
Marie  du  Saix, saillie,  épousa  No.  Michel 
de  Fer ,  dont  elle  eut  Henriette  de  Fer, 
f.  de  No.  Guichard  Guat ,  syndic.  Sté- 
phanie Guat,  leur  tille,  épousa  François 
Galiffe,  premier  bourgeois  de  Genève 
de  noire  famille,  mon  huitième  aïeul  ). 

4.  Vénérable  messire  Aymon,  Maillet,  juris- 

consulte, cons'^''  1409,  premier  syndic 
1 4 1  ^  )  marié  avec  Margot ,  f.  de  Perret 
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Tardi ,  la  pitis  riche  héritière  de  Ge- 
nève ,  dont  il  n'eut  ptnnt  d'enfans  :  elle 
étoit  veuve  de  No.  Barthélemi  d'Aillé  , 
des  comtes  de  Saint*Martin. 
IL  Menuet  Maillet ,  de  Versoye  et  de  Genève , 
reconnut  en  i^io^avecsonfrèreAyinon 
(arch.  de  Dijon). 

Ép.  1  )  Mai^uerite ,  f.  de  Jaq'  Mu- 
gnier  de  Moudon,  avec  laquelle  il  vi- 
.  voit  en  i38i  ;  2)  Françoise,  f.  de  No. 
Etienne  de  Villette  ,  damoiseau,  et  de 
Bonne  de  Jussy  (cont.  du  37  déc"  iSga). 

Il  eut  du  second  lit: 

1.  Hugonin,  f  1.461. 

2.  Etienne,  f  1467. 

3.  François  qui  suit. 

4>  Aymon ,  père  de  Pierre. 
5.  Guillaume,  vivant  en  i4So. 
^U.  François  Maillet. 

Ép.  N.  N. ,  dont  il  eut  François  qui 

suit: 

IV.  ÉgrégeFran"  Maillet,  vivant  en  i485,  i486. 

Ép.  Jeanne,  nièce  d'Égrëge  Pierre 

Ferod  de  Grandval,  licencié  en  loix , 

curé  de  Corsier  et  de  Filinge ,  juge  des 

excès  de  la  Cour  Prévotale  de  Genève  ; 

cousine  germaine  de  No.  Léon  Ferod 

29 
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de  Châtefiti-Charles ,  et  de  No.  Cathe- 
rine Ferod^veove  le  26  juin  1490,  dont 
il  eut  : 

1.  Claude  qui  suit. 

2.  Àmédëe,  qui  laissa  une  veuve  noromëe  Clau- 

dia, vivant  en  i53o. 

3.  Claude,  le  jeune,  chapelain  1S27  ,  qui  em- 

brassa la  réformation  ,  se  maria ,  et 
laissa  une  fille,  nommée  Claudia,  fem. 
de  Michel  Chenu. 

V.  Égrége  Claude  Maillet ,  reconnut  au   cha- 

pitre en  1 5oo ,   1 5o3  ,  1 5ao. 
Ép.  Marguerite  ,  f.  de  No.  Pierre  de 
.   Livron ,  cohéritière  de  son  père  ,  dont 
il  eut  Marin  qui  suit. 

VI.  No.   Marin  Maillet,  S.  de  Livron  sous   Co- 

longes ,  reconnut  à  MM.  de  Berne  >  pour 
la  succession  de  sa  mère,  le  9  juin 
1544.  (Arch.  de  Dijon).  11  avoit  re- 
connu au  chapitre ,  pour  celle  de  son 
père  en   1539. 

Ép.  Lyonarde ,  ffeu  N.  Jean  de  Mal- 
buisson et  de  Jaquema  Lyonardi ,  veuve 
et  tutrice  de  ses  fits  cadets  i55o ,  f  à 
45  ans  ,  [  1  janvier  i56o  ,  dont  il  eut  : 

f .  Etienne  qui  suit. 

2.  Domaine  qui  suivra. 
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3.  Jeao. 

4.  Abraham ,  vivant  1 583. 

5.  Marin  MailUt,  marié  avec  Guillauma,  f,  de 

No.  Raimond  Tavernier ,  de  Gex,  et 
d'Aynasse  de  Mollîens. 

6.  Percevaude  ,   nommée    aussi    Pïvariaude , 

fem.  I  )  de  No.  François  Goule;  2)  de 
No.  Louis  Hugues  ;  3)  de  Gabriel  Rins- 
quevand. 

7.  Jaquema ,  fem.  de  No.  Jean  Voisin. 

Vif.  No.  Etienne  Maillet,  conseigneur  de  Cholex, 
Livron,  etc.,  conseiller,  f  le  27  juillet 
i583,  âgé  d'environ  48  ans,  testa  le 
2  sept.  i564< 

Ep.  Janine  du  Désert,  dont  il  eut: 

1.  Etienne  qui  suit* 

2.  Marie,  fem.  de  No.  Philibert  Blondel,  syndic. 
3.. . . . ,  fem.  de  No.  Louis  Bandières. 

VIIL  No.  Etienne  Maillet,  conseigneur  de  Chûlex, 
conseiller,  t  tonovem.  161 5,  âgé  d'en- 
viron 56  ans. 

Ép.  Étienna,  ffeu  No.  Gaspard  Villiet, 
conseiller,  et  de  Gabrielle  Vertier. 

^III.  No.  Domaine  Maillet,  auditeur  i585,  f 
iGoo  (fils  de  Marin  ). 
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Ép.  1  )  le  3  mai  i562  Pernette,  f^  de 
No.  Léger  Mestrezat  et  de  Lomse  Da- 
four;  2)  Sara  de  Roches. 
Il  eut  du  premier  lit  : 

1.  Jeanne ,  fem.  de  <^ude  Olîvet. 

2.  Louise  t  fem.  de  Paul  de  la  Fontaine. 

3.  Marie,  fem.  de  Pierre  ËâTéxeirt,  ïeT^  janï' 

i58o. 

Et  du  second  lit  ; 

4.  Etienne ,  f  le  12  arril  1626,  âgé  de  27  ans> 
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Peu  d'évënemens  ont  fait  autant  de  bruit  dans 
le  monde  que  l'escalade  de  Genève  en  1602. 
Toute  l'Europe  avoit  les  yeux  sur  notre  petite 
ville  à  cette  époque ,  et  la  perfidie  a  quelque 
chose  de  si  rebutant  en  elle-ménie,'qu'e)le  choque 
peut-être  encore  plus  que  la  cruauté.  Il  n'y  eut 
pas  de  pays,  en  Europe,  où  la  nouvelle  de  cet 
attentat  ne  fut  portée  avec  tous  ses  détails ,  et 
elle  excita  partout  la  même  indignation.  Le  syndic 
Philibert  filondel,  accusé  d'abord  de  négligence, 
puis  de  trahison ,  acquitté  en  premier  lieu,  con- 
damné et  exécuté  ensuite,  étoit-il  innocent  ou 
coupable?  Cette  question  n'a  point  encore  été 
décidée,  et  l'horreur  que  j'ai  pour  la  torture  me 
fait  toujours  pencher  vers  l'incrédulité,  dans  les 
cas  où  elle  a  exercé  son  aflFreuse  influence.  Ce- 
pendant une  circonstance  bien  singulière  me 
paroît  d'une  grande  force  dans  cette  occasion.  Ce 
sont  des  lettres  du  chancelier  de  Saroye  Milliet 
à  Pliilibert  Blondel,  par  lesquelles  on  voit  qu'il 
travailloit  à  faire  reconnoitre  sa  noblesse  en  Sa- 
voyc.  Le  chancelier  n'en  parle  point  comme  d'une 
récompense  promise  :  au  contraire,  il  traite  la 
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maHère  comme  une  affaire  de  droit;  mais,  en 
même  temps,  il  montre  de  la  répugnance  à  ad- 
mettre sa  parenté  avec  lui ,  quoique  Blondel  fût 
son  neveu  à  la  mode  de  Bretagne.  «Vous  devez 
«vous  tromper,»  lui  dit-il,  «  carmes  tantes  sont 
«  mortes  sans  s'être  mariées.  »  Non -seulement, 
toutes  ses  tantes  s'étoient  mariées ,  ce  qu'il  de- 
Toit  fort  bien  savoir,  mais  lui-même ,  en  écrivant 
au  syndic  Pierre  Fabri,  petit-fils  de  l'une  d'elles, 
le  nomme  son  cousin.  D'ailleurs,  comment  au- 
roit-il  ignoré  les  alliances  de  cinq  sœurs  de  son 
père ,  toutes  mariées  très  honorablement  ?  Au 
reste  ,  je  cite  le  fait  tel  qu'il  est,  sans  prétendre 
en  faire  une  preuve.  La  grande  fortune  qu'il  avoit 
acquise  en  parut  une  à  ses  contemporains,  et  ce 
n'étoit  pas  tout-à  fait  sans  raison.  Son  père  en  avoit 
beaucoup,  mais  il  avoit  laissé  au  moins  dix  en- 
fans  légitimes,  de  dix-sept  qu'il  avoit  eus,  et 
un  fils  naturel.  Les  fdles  eurent  i,8o6  A.,  y  com- 
pris leurs  droits  maternels,  et  les  frères  parta- 
gèrent, au  nombre  de  six,  le  reste  de  la  succes- 
sion. Philibert  >  l'atné  de  ceux  du  second  lit , 
exerça  l'état  de  notaire,  que  son  rang  et  ses  al- 
liances durent  lui  rendre  très  profitable.  Il  devoit 
être  fort  avare ,  car  il  fît  mettre  en  prison  l'un 
de  ses  frères  pour  une  somme  de  i,o43  fl.  qu'il 
lui  devoit.  Joignit-il  une  ambition  scélérate  à  la 
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vanité  et  à  l'avarice  ?  C'est  ce  qui  n'est  point  en- 
core suAîsamment  éclairci ,  et  ne  le  sera  peut-^tre 
jamais. 

Armes  :  Les  anciens  recueils  d'armoiries  gene- 
voises donnent  arx  Blondel  de  Genève,  celles  des 
Blondel  du  Dauphin^ ,  qui  sont  de  sînopte  à  l'épée 
d'argent  mise  en  pal,  accompagnée  de  trois  étoiles 
dont  une  en  chef  et  deux  en  flancs,  celles-ci  sou- 
tenues de  deux  croissans,  aussi  d'argent.  Mais  ils 
ont  probablement  été  induits  en  erreur  par  la 
qualité  de  maître  de  la  monnoye  de  Grenoble 
qu'avoient  les  premiers  des  nôtres.  Le  cachet  de 
Daniel  Blondel,  frère  de  Philibert,  qu'on  voit 
avec  ses  initiales  k  plusieurs  de  ses  lettres,  porte 
une  fàsce  empêchée  d'une  barre  et  accompagnée 
de  deux  larobeb. 

Les  Blondel  existent  encore,  ou  du  moins  exis- 
t oient  il  y  a  peu  de  temps;  mais  je  n'en  ai  pas  la 
suite  jusqu'à  nos  jours. 

T.  No.  Jean  Blondel ,  châtelain  de  Genève  1461 , 
eut  cinq  enfens  1 
1.  No.  Pierre  Blondel,  monétaire,  est  qualifié 
B.  G.  en  1499  ,  et  fut  pourtant  reçu 
B.  G  en  i5oi.  Il  testa  le  14  août  i5o4, 
n'ayant  point  d'enfans  de  Mye,  f.  Gau- 
difred  de  la  Bruyère ,  aussi  monétaire 
(^asseater  moneta)^ 
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2.  ^o.  Guillaume  Blondel ,  monétaire  de  Ge- 

nèveen  i497)  vivant  en  i5o4  ^^  i^o8- 

3.  Noble  et  vénérable  Jaques  Blondel,  cha- 

noine de  St-Jean  de  Maurienne  en  1 5o4* 

4.  Thomas  qui  suit 

5.  Claudia  ,  mentionnée  au  testament  de  son 

frère  Pierre. 
U.  No.  Thomas  Blondel,  maître  de  la  monnoye, 
à  Grenoble  et  à  Genève  ,  qualifié  C  G. 
en  i4^^i  fut  pourtant  reçu  B.  G.  le 
21  décem"  i5oi ,  pour  35  11.  Il  paroit 
que  sou  frère  et  lui  avoierit  été  re- 
gardés comme  Genevois,  par  suite  de 
la  qualité  de  leur  père  et  qu'on  trouva 
ensuite  qu'ils  ne  l'étoient  pas  de  droit. 
Il  fonda  la  chapelle  de  Notre-Dame-de- 
la-Piété  ,  à  Saint-Gervaîs  ,  le  27  mars 
1495.  Dans  cet  acte)]  est  qualifiée. G-, 
maitre  de  la  munnoye  dé  Grenoble.  Il 
lesta  le  29  août  i5i3. 

Ep.  I  )  Amédéa,  f.  Je  Jean  Lombard, 
B.  G. ,  vivante  en  1495. 

3)  Jeanne,  f.  de  magnif^  et  spect' 
S.  P'"  Milliet,  D""  Dr.,  juge  ordinaire 
d'Hermance  et  de  Balaison  ,  et  d'Am- 
blarde  Gavit.  II  en  du  premier  lit  : 
I.  Jeanne,  fem.  d'égrége  Nycod  Rufi. 
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2.  Amédéa. 

Et  du  second  : 

3.  Jean ,  institué  cohéritier  avec  ses  frères. 

4.  Jaques  qui  suit, 

5.  Pierre,  institué  cohéritier  en  i5i3. 

III.  No.  Jaques  Blondel,  conseiller  i556,  syndic 
i56o,  t  t58i  ,  testa  le  18  oct.  1669. 

Ép.  I  )  Gabrielle  ,  f.  de  No.  Jean 
Bourdon  et  de  Jaquema  Savoye. 

3)  le  5  juillet  i55i  ,  Mye,  £  de  No. 
Mathieu  Carrier  et  de  Pernette  Vandel. 

Il  eut  du  premier  lit  : 

1.  Jean  qui  suit. 

2.  No.  Pierre  Blonde),  nolaire,  âgé  de  47  ans, 

en  i588  marié,  i)  avec  Pernette,  f.  de  . 
Guillaume  Dupuis;  2)  avec  Élienna  Lui- 
lin,  veuve  de  Jaques  de  Chambet,  de 
Corsinge;  3)  avec  Laure  Canal,  veuve 
de  Laurent  Anfossa. 

3.  Françoise  fem.  (i"aoûl  1 563)  de  No.  George 

De  la  Rive,  syndic. 
Et  du  second  lit: 

4.  Domaina,  fem.  (1"  mars  iSy^)  d'Ami,  f.  de 

Claude  Guerri. 

5.  Judith,  f  avant  son  père. 

6.  No.  Philibert  Blondel,  S.  de  Compois  et  de 

Rovenoz,  né  i555,  procureur-général 
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i5g2}  conseiller  i595,  syndic  1602, 
testa  le  17  mars  i6o4t  exécuté  le  i^sep- 
tembre  -1606,  et  ses  biens  confisqués» 
f  s.  e.  de  Marie,  f.  de  No.  Etienne  Mail- 
let ,  S.  de  Gholex  *  qu'il  aroit  épousée  le 
20  janvier  i583. 

7.  Ayma,  née  i556. 

a.  Pernelte,  née  et  morte  i558. 

9.  Jean,  né  iSSg,  mort  avant  son  père. 

10.  Jaques,  né  i56o,  mort  s.  e. 

11.  Daniel,  né  j56[,  marié  en  Transylvanie,  où 

il  vivoit  en  i6o4-  Son  frère  Philibert  lui 
légua  toutes  ces  censés  au  bailliage  de 
Gex,  sur  Genève,  et  à  Jussy. 

12.  Marie,  née  i564,  fera.  (25  fév.  i588)  d'Ami 

fièu  Pierre  Saxod. 
i3.  Samuel,  né  i564  (moins  de  neuf  mois  après 

sa  sœur  Marie),  institué  cohéritier  par 

son  père  en  1 569. 
i4'  Joseph,  dont  l'article  suivra  celui  de  son 

frère  Jean. 
i5.  Jeanne,  née  1570,  morte  avant  son  père* 

16.  Michel,  né  1.572,  îd. 

17.  Benjamin,  né  1576,  îd. 

Le  syndic  Jaques  Blondel  eut  aussi  un  fils  na- 
turel, nommé  Antoine,  qui  laissa  un  fils. 
IV.  No.  JeanBlondet  étoit  en  1 588  en  procès  avec 
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Gabrielle  Bourdon ,  sa  belle-mère  :  ce 
fut  lui  que  son  frère  PhiUbert  fît  mettre 
en  prison  pour  dette. 

É[>t  Françoise  Dufuur,  veuve  de  No< 
Jaques  LuUîn,  f.  de  No.  Thomas  du  Four 
de  Sambeysier  et  de  Mermine,  sa  pre- 
mière femme  (la  seconde  étoit  Âlexan- 
drine  de  Gingins).  Il  en  eut: 

1.  Etienne,  né  i58o,  mort  i58i. 

2.  No.  Pierre  Blondel,  né  iBSa,  marié  avec 

Louise ,  f.  de  Louis  Blandin ,  dont  il  n'eut 
point  d'enfans. 

3.  Marie,  fem.  de  Josué,  ffeu  Martin  Roux, 

habitant  de  Genève  (conlr.  du  6  août 
i6i5). 


V.  No.  Joseph  Blonde] ,  né  1 669. 

£p.  le  g  avril  169^  Jeanne,  f.  de  No. 
Jean-Louis  Lifibrt,  dont  il  eut: 

1 .  Pierre  qui-  suit. 

2.  Aymé,  testa  1666,  laissant  une  fille  nommée 

Judith  d'un   premier  Ht,  avec  Louise 
ffeu  André  Geoffroy,  sa  seconde  femme. 

3.  No.  et  spect*^  Jean  Blondel,  ministre  de  la 

par^  de  D.  à  la  Haye  i636. 
4>  No.  Jaques  Blondel,  officier  au  régiment  de 


.invGooj^le 


4()H  BLQNDEL. 

Nassau  i636>  Ses  enfans  sont  substitues 
par  te  tcstameat  de  son  frère  Pierre  en 
1667. 

5.  Étizabeth,  fem.  d«  Jean  DabeT,  C.  G. 

6.  Susanne,  fem.  d'égr*^  Antoine  Sautier,  not. 

C.  G. 

7.  Pliilibert,  mort  avant  i652> 

V.  No.  Pierre  BLondel  testa  le  23  avril  1667. 

Ép.  Sara,  f.  de  No.  Jaques  Hun>t»ert 
et  de  SaraOffi^di,  veuve  en  1676,  dont 
il  eut: 
I.  Jean  qui  suit. 
Vf.  No.  Jean  BtondeL,  sous  la  tutelle  de  sa  mère 
,en  1672. 

Ep.  le  2g  juin  1686  Olympe,  ffeu  No. 
Jean  du  Commun,  C.  G.,  et  de  Cathe- 
rine Gros,  suivant  conventions  du  29 
mai  i685  (contr.  du  20  janv.  1690). 


1626.  Donation  à  égr^  Philibert  Blondei,  notaire, 
par  Françoise  Gentil,  veuve  en  premières 
noces  de  Jean  RoUin  ,  et  en  secondes  de  J*^ 
Galiffe. 

j3août  1606.  Contr.  mar.  de  discret  Philibert 
Blondei,  assisté  fie  Jean  Gaussen,  son  cou- 
sin, et  de  Dame  Berlraude  Favre,  sa  lante. 
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avec  Madeleine,  £feu  No.  Jean  Voisin,  et  . 
Jaquema  Etlaillet.  (II  ne  peut  avoir  été  fils 
de  Joseph  et  de  Jeanne  Liffort,  mariés  en 
1594.) 

1600.  î4o.  Jeau,  ffieu  No.  Jean  Blondel,  C.  G.,  ha- 
bitant à  Prégny;  Elizabeth  de  Malvenda,  sa 
femme,  ffeu  Melchior  de  Malvenda  l'atné, 
-  héritière  de  No.  Etienne  de  l!dalvenda,  son 
frère. 

1676.  No.  Marc-Àntoine,  &u  No.  Jean  BlondeU 

a  G. 


1469.  A  l'assemblée  des  monnoyeurs,  tenue  à 
Bourg-en-Bresse,  le  jour  de  Sainte-Croix, 
se  trouvaient  pour  Genève, 

1.  Ami  Blondel,  procureur  en  partie  de  la  mon- 

noye  de  Genève. 

2.  Jean  Blonde! ,  prévôt  des  ouvriers. 

3.  Jaquemet  BlqndeL 

4'  Petit  Jean  Blondel,  fils  de  François. 

5.  Jean  Blondel ,  fils  de  Jean. 

6.  Mathelin  Blondel. 

7.  Guillaume  Blondel. 

8.  Aymoz  Blondel. 
g.  Antoine  Blondel. 

N.  B.  La  qualité  de  monnoyeur  étoït  hérédï- 
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(aire,  sinon  de  droit,  au  moins  d'usage,  et  passoit 
non-seulement  aux  fils,  mais  aux  fils  des  fîties. 
Dans  une  assemblée  subséquente,  on  reçut  mem- 
bre de  la  Société  Louis  ^Jils  de  la  fille  tCAymoTi 
Bloridel,  sans  le  désigner  autrement.  Ces  assem- 
blées se  tenoient  au  mois  de  mai,  h  Avignon, 
Montpellier,  Lyon,  Marseilles,  Bourg,  ou  autres 
villes,  tour-à-tour. 


Copie  de  la  lettre  de  M.  Milliel  de  Châles  au  jefTtdic  Phi- 
libert Blondel,  datée  de  Chamhérr,  24  <'•'"'  i6oa. 

«  Monsieur  Blondel,  soudain  que  j'eus  reçu  vo- 
«  tre  lettre  du  8  de  ce  mois,  je  priai  M.  Martinet 
«  de  me  communiquer  l'inventaire  raisonné  des 
«  titres  que  vous  employez  pour  la  preuve  de  voire 
<t  ancienne  noblesse.  A  la  vérité,  vous  en  alléguez 
d  bien  quelques-uns  qui  pourront  servir;  d'autres 
«  aussi  sont  fort  légers,  et  quant  au  canonicat  du 
«  frère  de  votre  aïeul ,  il  faudra  toujours  faire 
«  apparoilre  comme  en  celte  qualité  n'étoient  re- 
«  çus  que  nobles,  et  enfin  adviser  que,  étant  des- 
«  cendu  de  maison  noble,  vous  n'ayez  mécanisé: 
«  que  si  cela  éloit,  et  vous  désiriez  être  réhabilité, 
u  Pour  moi  je  vous  offre  toute  l'assistance  auprès 
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o  de  Son  Altesse,  que  vous  pouvez  espérer  d'un 
«  qui  vous  est ,  Monsieur ,  du  tout  affectionné  pour 
«  vous  servir. 

H.  Milliet  de  Châles. 

«  Si  vous  estimez  avoir  été  grevé  par  l'ordon- 
«nance  des  Seigneurs-Commissaires,  vous  pour- 
«  voyant  en  Chambre,  justice  vous  sera  adminis- 
«  trée  avec  La  même  promptitude  et  considération 
«  qu'aux  autres  sujets  de  S.  A. 

«  Cette  Jeanne  Milliet  doit  être  sortie  de  plus 
«  haut  que  mon  aïeul  :  car  mes  tantes  sont  mortes 
«  sans  jamais  avoir  été  mariées.  » 

N.B.  Il  serait  possible  que  Blondel  n'eût  voulu 
faire  reconnoltre  son  ancienne  noblesse  que  pour 
faire  déchaîner  ses  terres  en  Savoye  des  (axes  dont 
celles  des  roturiers  étoient  grevées.  Mais  ou  ne 
voit  pas  pourquoi  un  syndic  de  Genève  devoit 
être  traité  là-dedans  comme  lesaufre^Au/W^  du  Dur. 

Noble  et  spect^  Pierre  Milliet,  docteur  en  loix 
(qualifié  Magnifique  dans  quelques  actes),  testa 
le  3  octobre  i5o4  (Nycod  Milliet,  son  frère,  éloit 
secrétaire  ducat). 

Ép.  No.  Dame  Amblarde,  f.  de  No.  Petremaiid 
Gavit,  C.  G.,  dont  il  eut: 

I .  No.  Claude  Milliet  (aussi  qualifié  Magnifique), 
officier  forain  à  Chambéry,  puis  colla- 
téral. 
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2.  No.  Charles  Amblard  JMitliet,  cohéritier  de 

son  père,  juge  des  terres  de  SL-Victor 
en  iSi;. 

3.  Jeanne ,  fera,  de  No.  Thomas  Blondel. 

4.  Jeanne,  fem.  de  No.  et  égr^  Amédëe  Macard, 

secrétaire  ducal. 

5.  Uugonine,  fera,  de  No.  et  spect*'  P"  Fabri. 

6.  Guillauma. 

7.  Guigonne,  fera,  de  Théobard  Blanc  (Albi)^- 

B.G. 

8.  Françoise»  fem.  de  No.  André  lU^et;  elle 

mourut  s.  e.  i532. 
Les  armes  Milliet  se  voient  à  un  acte  du  susdit 
Pierre  en  i5i4*  en  sa  qualité  déjuge  d'Hermence 
et  Balayson,  et  à  une  lettre  de  son  fils  Charles 
Amblard  au  Conseil  de  1517.  C'est  un  chevron 
accompagné  de  trois  étoiles  de  six  rais.  On  les 
blazonne  aujourd'hui  :  d'azur  au  chevron  de  gueu- 
les  bordé  d'or;  accompagné  de  trois  étoiles  d'or. 
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Cette  famille  avoit  obtenu  d'être  reconnue  pour 
une  branche  de  l'illustre  maison  dal  Pozzo,  prin- 
tïes  de  la  Cisteme ,  et  elle  en  a  pris  les  armes ,  qui 
sont  :  de  stnople>  au  puis  d'argent  tenu  par  deux 
dragons  à  quatre  pattes,  ailés,  d'or,  afironlés  en 
supports,  les  queues  croisées  en  sautoir  sous  le 
puis.  Cimier:  un  dragon  monstrueux  d'or  issant.' 

Les  noms  de  ce  genre  donnent  de  grandes  dif- 
ficultés aux  généalogistes  qui  cherchent  à  établir 
les  filiations  au-delà  d'un  certain  temps. 

I.  Egrége  Pierre  Dupuis  de  Doveyne,  f  avant 

i53o  (i). 
Ép.  N.  K. ,  dont  il  eut  Guillaume  qui 
,    suit. 

II.  Guillaume  Dupuis,  rfeçu  B.  G.  1 53i,  perdit  sa 

bourgeoisie,  et  fut  réhabilité  ien  i535, 
,  i!  est  quahfié  noble  dans  plusieurs  actes, 
II  étoit  âgé  de  40  ans  en  i54i. 

Ép.  Pauline ,  f.  de  Jean  Guynel  l'aîné , 

(i)  Les  Ihipnu  ëtoient  domiciliés  i  Doreyne  «  Herraence    * 
dès  le  quatorzième  siècle;  mais  comme  il  s'y  trouve  un  grand 
nombre  d'individue  du  nom  de  Pierre,  je  ne  puis  éclaircir  de  qui 
celui-ci  ètoit  fils. 

3û 
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dit  Tacon,  par  contrat  du  31  juin  i53i. 

Elle  se  remaria  avec  Jean  Bron,  de  Me/- 

rins,  B.  G.,  avec  qui  elle  vivoiten  i5^4i 

ayant  eu  de  son  premier  mari  : 
1.  Pierre  qui  suit. 
3.  Jaques,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 

son  frère. 
3.  Michel  Dupuis,  nof ,  C.  G.,  testa  le  9  oct. 

1571  (Pierre  De  la  Bue,  notaire). 
Ep.  le  25  mars  i565  Jeanne,  f.  de  No. 

Jean  de  la  Maisonneuve  et  de  Marie  Fa- 

vre,  dont  il  eut: 

a.  Michel,  héritier  universel  de  son 
père. 

b.  Jeanne,  substituée  à  son  frère. 
i.  Jeannette. 

k      5.  Jeanne»  fem.  de  No.  Jean  de  Cbapeaurouge. 

6.  Claudia,  fem.  de  No.  Ami  Chenu,  cons^^ 

7.  No.  Jean  Dupuis,  vivant   en  iSgS,  marié 

avec  Marie,  f.  de  No.  Jean-François  Pi- 
tard,  conseiller,  dont  il  eut  Pernette, 
fem.  de  Samuel  Vanat,  dç  Trelex,  au 
baill'  de  Nyon  1610. 

8.  Péronette,  fem.  de  No.  Pierre  Blondel. 
IIL  No.  Pierre  Dupuis,  cons^'  1610,  f  161 1. 

Ép.  i)  Jeanne,  f.  de  No.  Gaspard  Fa- 
vre,  conseiller,  et  de  Louise  Mestrezat 
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(conlr.  3i  déc.  iSjS^PÎerreDe  !a  Rue, 
notaire)  ; 

2)  Élizabelh,  ffea  No.  Jean  Sarasîn 
l'alné,  et  de  Margoerile  Favre  (contrat 
24  oct.  i6i7t  Louis  Fyu,  notaire). 
Il  eut  du  premier  lit: 
I.  Pierre  qtii  suit. 
3.  Jean,  cohéritier  de  son  père. 

3.  Élizabeth ,  fem.  de  No.  François  Tapponnier 

1612. 

4.  Jeanne,  fem.  de  Daniel  Cartelier. 

5.  Marie,  fem.  de  Jaques  Renaud,  t6i6. 
IV.  No.  Pierre  Dupuis,  né  1579,  cous"'. 

Kp.  le  10  avril  1608  Judith,  0èu  L" 
Dé  la  Palle  et  d'Eve  Wyss}  elle  se  re- 
maria avec  !e  Sire  HIppolyte  Rigaud, 
ayant  eu  de  ce  premier  Ht  : 
■  I.  Eve,  fem.  de  No.  Jean  Voisine,  premier  syn- 
dic (contr.  5aoust  i6a5)i 
a.  Judith ,  fem.  de  No.  et  speet*'  Jérémie  Pictet, 
ministre. 


III.  No.  Jaques  Dupuis  (fils  de  Guillaume  et  de 
Pauline  Guynet). 

Ép.  i)  Élizabelh,  ffeii  No.  J"  Donzel 
et  d'Élienna  Lucian,  le  2$  ^oust  iSGz. 
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2)  No.  Jeanne  Groyselet,  dont  il  eut  : 

1.  Pierre  qui  suit. 

2.  Michée,  fem.  d'Autoine  Dunant,  B.  G.  Elle 

testa ,  veuve ,  le  16  février  1624* 
IV.  No.  Pierre  Dupuis,  conseiller  1617,  syndic 
1629,  premier  syndic  164e,  déposé  i65o. 
Ép.  Anne,  ffeu  No.  Ami  Pivtet,  pre- 
mier syndic»  et  de  Jeanne  Donzel  (cont. 
19  juin  1609,  Jaques  Moine,  notaire). 
Il  en  eut  : 

1 .  No.  Ant^  Dupuis,  aud',  \ 

2.  Jean  qui  suit,  f  cohéritiers  de  leur 

3.  Jeanne,  i  tante  Michée. 

4.  Ladelle,  ) 

y.  No.  Jean  Dupuis,  conseiller,  secrétaire  d'état 
1667,  mort  20  mars  1689. 

Ép.  i)  en  i65o  Susanne,  f.  de  Jaques 
Chouet  et  de  Judith  Crespin,qui  testa 
le  12  mars  i683; 

2)  en  juillet  i683  Catherine  Capitel, 
veuve  de  Pierre  Mermilliod,  remariée 
en  troisièmes  noces  avec  No*  Vincent 
Ardin,  S.  de  Clavelières. 

Il  eut  du  premier  lit  : 

1.  Marc  qui  suit. 

2.  No.  François  Dupuis,  qui  testa  le  31  juillet 

i683. 
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3.  No.  Jean-Baptiste  Dupuis,  vivant  .en- 1690. 

4.  No.  Bénédict  Dupuis ,  vivant  en  1690. 

5.  No.  Gabriel  Dupuis,  vivant  en  i6go. 
L'une  d'elles  éponsa  spect'Rai- 
mond  Vitrianos,  profeseur  en 
droit,  dont  elle  eut  Jean-Jaq* 
Vitriarius,  vivant  en  i683. 

YI.  No.  Marc  Dupuis  fut  d'abord  auditeur  et  sau- 
tier  à  Genève  en  1690,  puis  conseiller 
du  Roi,  sénateur  extraordinaire  au  sé- 
nat de  Chambéry,  et  juge-mage  de  Ter- 
nier  et  Gaillard  en  1695. 

Ép.  Anne,  f.  de  No.  Jean -Baptiste 
Fatio,  S.  de  Duilier,  et  de  Cathenne- 
'     Barbaud  (contr.  du  ti  janv'  i683. 


No.  George  Dupuis,  C.  G.  (1),  d'onl  je  n'ai  pas 
trouvé  la  jonction. 
Ép.  Sara  Dassîer,  dont  il  eut  : 
I.  Marie,  fein.  de  Benjamin  RubattL 

(i)  Ce  Geoi^  Dupais  ^oit  coosin  die  Ko.  &alffiazar  BoDoe-, 
qui,  par  son  testament  du  iz  sept.  iCag,  lui  ligat  So  florins 
poar  acheter  des  livres,  un  baliu  et  une  bague  à  Marie  Dupuis, 
et  a5  florins  à  Andrienne  Dupais,  confinnant  d'ailleurs  un  pré- 
cédent testament  pour  ce  qui  regarde-  l'hôpital  et  No.  David 
Dupuit,  aussi  son  cousîou^ 
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a.  Bonne,  fem.  de  Jean ,  ffeu  égr'  Samuel  Sales 

(contr.  10  février  i66g)* 
3.  Sara,  fem.  de  No.  et  spcct"  Jean  Mestrezat, 

docteur  eu  droit  1 6CÏ9. 
4>  Jean,  marie  1693  avec  Ttiéodora ,  f.  de  No. 

Michel  de  Normendie,  syndic,  et  de 

Thëodora  Tronchin. 


No.  et  égf  Jean  Dupais,  de  Cbarabéry. 

Ép.  No.  Philiberle  Lambert,  veuveet 
tutrice  de  ses  fils  en  i5oi  avec  spect* 
Gauvain  Fiochet,  D''  Dr.  Il  en  eut: 

1.  Janus. 

2.  No.  Philippe  Dupuis,  de  Chambéry,  C.  G., 

marié  avec  Hugonetle,  ffeu  Henri  de 
Léaval,  par  contrat  du  21  juillet  iSzS 
(Hilaire  Richardet,  notaire). 


I.  Pierre  du  Puis,  C.  G. 

Ép.  N.  N.,  dont  il  eut: 
1.  Martin  qui  suit. 

3.  Claudine,  femme  de  Pierre  Guïchard,  C.  G< 
(contr.  i565). 

II.  Martin  du  Puis,  C.  G. 

Ép.  No.  Jtianne  du  Crest,  dont  il  eut: 
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.  Jaquema ,  fem.  de  Jaques  Genod  ou  Genoud^ 
de  Chilly,  notaire  ducal,  fils  de  Monet 
Genod  (contr.  iSg^)- 

.  Michée,  fem.  d'égr^  Isaac  Donzel,  notaire, 
C.  G.,  avec  qui  elle  vivoit  en  1609* 


Micbée ,  f.  de  Jean  Dupuis  de  Doveyne ,  épousa 
en  1S24  Jaques  Naville,  B,  G. 
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Cette  fâtnille  noble,  originaire  d'Àugsbourg, 
doit  encore  exister  à  Berne;  elle  a  ëté  à  Genève 
pendant  une  centaine  d'années  sur  un  pied  très 
brillant. 

Armes  :  coupé  :  au  i  de  sable  au  lion  d'or  pas- 
sant; au  2)  d'or  à  la  deml-meuIe  de  moulin  de 
sable,  appuyée  au  trait  du  coupé.  Au  lieu  du  lion 
passant,  le  syndic  Manlich  portoit  un  lion  îssant, 
et  au  lieu  d'une  meule,  une  roue.  Cimier  un  lion 
issant. 

I.  î4o.  Mathieu  Manlich,  d'Augsbourg,  eut  deux 

fils: 

1.  No.  Jaques  Manlich,  reçu  B.  G.  i5i7,  des 

LX  1537,  marié  avec  Françoise,  f.  de 
No.  de  Fernex»  dont  il  n'eut 

point  d'enfans.  Elle  se  remaria  avec  le 
sire  André  Maillard,  et  testa  le  14  fév. 
1545. 

2.  Mathieu  qui  suit. 

II.  No.  Mathieu  Manlich,  reçu  B.  G.  le  25  nov. 

i538. 

Ép.  Clauda,  f.  de  No.  Henri  Pollier, 
cens'',  dont  il  eut  : 
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I.  Jaques  qui  suit. 
3.  Jérôme  qui  suivra. 
3.  Christophe,  dont  l'article  suivra  ceux  de  ses 

firères. 
4'  Jean  >  f  s.  a. 

5.  Nicolarde,  fein.  de  No.  Domaine  Favre. 
III.  No.  Jaques  Manlich,  du  CC  i563,  aud^  1 574, 
coqs"  1578,  syndic  i583,  premier  syn- 
dic 1597,  iGoi,  t  ï6o2. 

Ép.  i3  fév.  i564  Jeanne -Baptiste, 
f.  de  François  Boccard,  dont  il  n'eut 
point  d'enfans. 

III.  No.  Jérôme  Manlich,  du  CC  iSgi,  f  1607. 
Ép.  i)  i3  février  i564  Marguerite, 
f.  de  Franc'  Boccard ,  sœur  de  la  femme 
de  son  frère;  2)  No.  Jeanne  de  Fernex. 
Il  eut  du  premier  lit  : 

ICes  deux  frè- 
res partagè- 
rent en  i6o3 
avec  leur  on- 
cle Christop^ 
l'héritage  du 
premier  syn- 
dic, leur  au- 
tre oncle. 
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3.  Élizabeth,  fem.  de  spect*  Paul  Maurice,  mi- 
nistre à  Aiguière  en  Provence. 
IV.  No.  Mathieu  ManUch. 

Ép.  Marie  Jossier^  dont  il  eut  des  en- 
fans  qu'il  laissa  sous  sa  tutelle. 


IIL  No.  Christophe  Manlicb,  S.  de  Datliens,  hé- 
ritier de  son  frère  Jaques  pour  ^,  acquit 
la  bourgeoisie  de  Berne  en  1671.  Son 
petit-61s  Nicol'  Manlich.S.  de  Bettens, 
fut  père  de  George  Manttch ,  S.  de  Bet- 
tens, lieutenant-général  au  service  de 
France,  militaire  très  distingué,  marié 
avec  Madelaine  Bîbaud  du.Lignon,  nièce 
de  No.  Henri  Bibaud,  B'  de  RoUe.  Elle 
passa  un  acte  à  Genève  le  6  mai   1699, 
devant  Jaques  de  Harsu,  notaire.  Son 
mari  était  alors  premier  capitaine  au 
régiment  suisse  de  Reynault. 
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laissant  de  feu  Peronette,  sa  femme: 
I.  François  qui  suit,  .et  égrége  Jean 
Pilard ,  notaire  14^7»  père  d'égrége 
Nycod  Pîtard,  notaire  -1527.  IV.  Fran- 
çois Pitard,  t  avant  i4âg ,  fut  père  de: 
I.  François  qui  suit.  2.  Antoine,  vi- 
vant en  1637  ,  père  d'Amédée ,  vivant 
en  i553.  3.  Henri  ^  vivant  i48g>  i^'f- 
V,  François  Pitard,  vîvant  1489,  i5oi, 
1 527  ,  fut  père  de  ;  I .  François  ,  vivant 
1 627  ,  et  2.  Didier  qui  suit.  VL  Didier 
Pitard ,  fut  père  de  VII.  Ami  PiUrd, 
vivant  en  i553. 


II.  Nycod  Pitard  ,  de  Jussy,  second  fils  de  Jean, 
reconnut  avec  son  frère  1409,  et  vïvoit 
encore  en  1^2^,  Il  fut  père  de 

1.  Jean  qui  suit. 

2.  Pierre  l'aîné,  vivant  i432,  1447. 

3.  Pierre  le  jeune  ,  vivant  i463. 

4-  Nycod  ,  tige  d'une  branche  nombreuse ,  qui 
a  eu  plusieurs  notaires. 
m.  Jean  Pitard,  vivant  en  144?  >   fut  père  de 

1,  Jean  qui  suit. 

a.  François,   vivant  i463. 
IV.  Discret  Jean  Pitard  >    notaire  ,    t£çu  B.  0. 


Diniiii-invGoOylc 


FITAaO.  425 

gratis,  1457,  vivoit  encoreen  i463,  et 
fut  père  de  Claude  qui  suit. 
V.  Honorable  et  Discret  Claude  Pitard ,  mar- 
chand drapier  14B9,  i532. 

Ép.  i)  Claudia,  ffeu  Baudichon  Bar- 
bier ,  qui  testa  le  8  janvier  i5io  ; 

2)  No.  Humberte ,  qui  étoït 

veuve  et  tutrice  de  son  fils  en  1527. 

il  eut  du  premier  lit: 

1.  Pernette,  fem.  de  François  Bon. 

2.  Claudia  ,  fem.  i  )  de  Pierre  Millaud  ;   2  ) 

de  François  Morel. 

3.  Jeanne ,  fem.  de  François  Bessoii. 

4<  Françoise  ,  fem.    dé    Louis    Mercier  ,   dit 
Guillard. 

5.  Françoise. 

Et  du  second  lit  : 

6.  Jean-François  qui  suit. 

7.  Urbaine,  fem.  de  Hugonin  Bourgeois. 

''J.  No.  Jean-François  Pitard ,  sous  la  tutelle  de 
sa  mère  en  1527,  conseiller  i562  , 
syndic  1571  ,  75,  79,  83. 

Ép.  I .  Philiberte,  aussi  nommée  Hum- 
berte ,  f.  de  No.  Pierre  Bonne,  syndic, 
et  d'Antoina  Sept:  elle  testa  en  i585t 
divorcée  dès  157  4; 

3)  Marie,  flèu  No.  Laurent  de  Nor- 
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~tnandie  et  d'Anne  Colladon  (par  cont. 
du  34  noitrs  i58i),  remar.  avec  No. 
Pierre  de  la  Meure  ,  de  Chambérî. 
.11  eut  du  premier  lit  : 
I.  Marie ,  fem.  de  No.  Jean  Dupuis. 
:«.  Étiennâ,    fecn.  (9.  janvier  1 586)    de   No. 

Etieune  Voisin  ,  cotiseiller. 
3.  Micbëe. 


Plusieurs  autres  branches  de  cette  famille  ont 
eu  la  bourgeoisie  de  Genève,  Ainédée  Pitard , 
de  Jussy,  B.  G.,  reconnut  en  i43o  à  l'Évêché 
pour  une  maison  neuve,  en  Longemale,  qui  lui 
avuit  été  abergée  en  i4i3.  Pierre»  f>  de  Baslien 
Jolivet,  C.  G.,  épousa  par  contrat  du  i3  fév. 
161 5  ,  Jeanne ,  f.  de  Jean  Pitard ,  B^  G. ,  fils  de 
feu  François  Pitard. 
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BONVA,  BOmVX. 


Le  nom  primitif  ëtoit  Bon:  cette  famille  est 
différaite  de  celle  des  Bonna,  clits  Pertems:  l'une 
et  l'autre  jouèrent  un  rôle  brillant  à  Genève.  Il 
ne  faut  pas  les  confondre  avec  les  de  Bona^  ou 
de  Bonne  t  dont  je  donnerai  aussi  une  notice. 

Armes:  d'argent,  au  chevron  d'azur,  accom- 
pagné de  a  étoiles  du  même  en  chef,  et  de  trois 
copeaux  de  montagne  en  pointe,  aussi  du  même. 
I.  Jaquemet  Bon  (Bonus,  Bonoz),  habitant  de 
Genève  1 45 1 ,  reçu  B.  G.  1 456 ,  f  avant 
1464»  ou  en  cette  anni^e. 

Ép.  Jeannette,  f.  d'Etienne  Potlu , 
de  Marval ,  vivant  avec  lui  i456. 
II  en  eut  Claude  qui  suit. 
IL  Claude  Bonna  reconnut  au  chapitre  en  i4g8 
pour  la  succession  de  son  père ,  et  eut 
pour  successear  Aimé,  son  fils  qui  suit. 
IIL  No.  Aimé  Bonna  (il  signoît  5onnuz  en  i535), 
des  \u  en   iSaS,   élu  hospitalier    des 
pestiférés  eu  1627  ,  conseiller  la  même 
année,  trésorier  i534,  testa  le  33  déc". 
i536. 
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Ép.    Hugonette,   f.    de    Guillaume 
Ballet,  cons^,  dont  il  eut:  ' 

I .  Claude  Bonna ,  du  CC  1  S3-j ,  marié  avec 
Bastienne,  f.  de  No.  George  Lect  :  il 
ne  vivoit  plus  en  novembre  i538. 
•2.  Pierre  qui  suit. 
3.  Dominica ,  fem.  de  No.  Jean  Ferrât  l'alné , 

i533. 
4  Jean-Philibert ,  dont  l'article  suivra  la  pos- 

térité  de  son  frère  Pierre. 
5.  Jaques,  marié  le  tS  septembre  i55i  >  avec 
Claude-Marie ,  f.  de   spect^  Domaine 
Suchet. 
6.   Henriette  ,   fem.  de  No.   Baudichon    de   la 

Maisonneuve  (cont.  du  3  oct.  1 527. 
IV.  No.  Pierre  Bonne,  du  CC  i536,  conseiller 
i54i  t  syndic  i55o. 

Ép.  i)Anloina,  f.  de  No.  Michel  Sept, 
syndic,  et  de  Peronette  Bamel  ; 

2)le39déc*   i55i    Gabrielle,   f.  de 
No.  Guillaume  Nycod  j  3)  Lucrèce  de 
la  Post,  dont  il  fut  divorcé  en  iSy^J. 
Il  eut  de  la  première: 
!.  Philiberte-Humberte  ,  fem.  de  No.  Jean- 
Fran'  Pitard, syndic;  et  de  la  seconde: 
2.  Madelaiiie,  née  i553,  fem.  (  21  déc^    '567) 
de  No.  Jean-I^uis  Liffurt. 
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3.  Jean,  né  i554. 

4.  Jaques,  né  i556. 

5.  Pierre  qui  suit. 

V.  No.  Pierre  Bonne,  né  vers  iSyo,  sous  la  tu- 
telle des  No*  François  de  la  Maison^ 
neuve  et  Jean-Louis  Lïffort  en  i585, 
testa  21  juillet  i636. 

Ép.  Antoinette ,  f,  de  No.  François 
de  ta  Maisonneuve  ,  dont  il  eut: 
I.  Catherine,  fem.de  No.  Théodore  Jaquemot, 
f  avant  son  père  ,  laissant  un  fils,  P" 
Jaquemot ,  qu'il  institue  héritier  pour^. 
Sk  Susanne,  fem.  de  No.  Onésime  Dumont ,  f 
s.  e.  avant  son  père. 


V.  No.  Jean-Philibert  Bonna,  du  CC  i546.  «  Une 
«  fois  Philibert  Berthelier  lui  reprocha 
0  d'être  né  à  Thonon  »  mais  il  se  fit 
«  donner  un  certificat  qu'il  étoit  bien 
n  citoyen  »  (  proc.  crim.  )  âgé  de  20  ans 
en  1545. 

Ép.  I  )  Humberle ,  f.  de  sire  Pierre 
Bienvenu  et  de  Rolette  Lect; 

2j  Élizabelh,  f.  de  P.  Berchtold,  de 
Berne,  remariée  avec  Antoine  du  Bois, 

Il  eut  de  la  première  : 

3i 
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t.  No.  Ballhazar  Bonne,  né  i553i  codicîlla  le 
1 2  sept.  1 629,  marié  avec  Judith  Yoland, 
dont  il  n'avoit  point  d'enfans,  à  ce  qu'il 
parolt. 

3.  No.  Gaspard  Bonne,  marié  avec  Pernette, 
fièu  Pierre  Planchant  et  de  Humberte 
Rey,  veuve  de  Guillaume  Perret,  B.  G. 

3.  Mye,  fem.  (8  juillet  1571)  d'Olivier  Garron. 


1 488.  Le  seigneur  Philibert  Bona,  docteur  en  lois, 
avocat  de  la  ville,  fut  reçu  B*  G.  gratis, 
et  No.  Antoine  Bena,son  frère,  pour  25  fl> 

iS^?.  Thomas,  ffeu  Rolet  Bonna,  C  G.,  amené 
devant  le  Conseil  pour  avoir  dit  :  «  Que  Dieu 
garde  son  paradis,  et  moi  je  garderai  ma 
mie.  • 
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I.  XJ  Bonna,  ditPerlems,  d'Avancby,  futpèrede: 

1.  Jean  qtii  suit. 

2.  Claudia,  fem.  de  Jean  Bernard,  ncf^  C.  G. 

II.  Jean  Bonna,  dît  Perlems,  d'Avanchy,  habitant 

à  Genève  t5i3,  fut  père  de  Claude  qui 
suit. 

III.  No.  Claude  Pertems,  C.  G.,  âgé  de  3o  ans  en 

1 539  ,  conseiller  1 535 ,  syndic  1  SSy  ,  f 
i544)  possesseur  d'un  fîef  dit  de  Per- 
tems, acqals  ensuite  par  la  seigneurie. 
Ep.  Clauda.f.  de  No.  François  Favre, 
remariée  en  t544  avec  No.  Pierre  de  la 
Mar,  dont  il  eut: 

1.  Jean  qui  suit. 

2.  Jaques  qui  épousa  une  fille  de  Claude  Guerry, 

en  eut  deux  filles,  Michée  et  Marie,  viv* 
en  1573  sous  la  tutelle  d'Ami  Guerry, 
leur  oncle. 

3.  Ciauda,  fem.  de  No.  Jean-Baptiste  Sept. 

IV.  No.  Jean  Perlems  tesia  le  i5  mars  1573. 

Ep.  Jaquema  Bilry,  dont  il  eut  ; 
I.  Pierre  qui  testa  en  1587  sang  enfaos,  alors, 
de  Susanne  de  Cliâteauneuf^  sa  femme. 
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2.  No.  Jean  Perteou,  iostitué  héritier  par  son 

frère. 

3.  No.  Elsdras  Pertems,  cohéritier  de  son  père. 

4.  Clauda^fem.  de  No.  Claude,  bâtard  d'Alinge. 
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Armes  :  un  arbre  issant  de  la  pointe,  accom- 
pagné de  deux  étoiles  en  chef.  Elles  se  voyoient 
sur  un  tombeau  à  St.-Pterre. 

En  1276  vipoit  Willenchin  de  Bona,  qui  avoit 
des  biens  à  Bonne. 

I.  François  de  Bonne,  B.  G. 

Ep.  Guigonne  de  Lucinge»  veuve  et 
tutrice  de  ses  enfans  en  iSgS^  dont  il 
eut: 

1.  Jean  qui  suit. 

2.  Guicharde  étoit  sous  la  tutelle  de  No.  hy- 

monetde  Luciuge,  son  oncle,  en  i^oS. 

II.  Jean  de  Bonne,  damoiseau  i4o3,  i434> 

£p.  Girarde,  ffeu  Franc'  Chambrter, 
damoiseau ,  G.  G.  ^  remariée  avec  No.  P^" 
de  Pougny,  dont  il  eut: 

1.  Hutnbert  qui  suit. 

2.  Àmédéa,  fem.  d'Antoine  du'  Château  (^e 

Castro^ ,  B.  G. ,  avec  qui  elle  vivoit  en 
ï46i. 
IIL  No.  Humbert  de  Bonne,  premier  syndic  en 
i458,  encore  conséillerm  1478. 
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I.  Jeaii  de  Bonne,  f  avant  iBgS,  fîit  père  de: 
1.  Berthet  qui  suit. 

s.  Baimond. 

II.  Berthet  de  Bonne,  vivant  en  iSgS. 

Ep.  Marione ,  dont  il  eut: 

1.  François  de  Bonne,  recteur  de  la  chapelle 

deS""-Maneen  1408,  141 1. 

2.  GuîUemette,  fem.  de  Pierre  de  Châtillon. 


i5i3,  i5i4'  Messire  Philibert  de  Bonne,  docteur 
in  ulrogue,  archidiacre  de  Tarentaise  et  de 
Genève,  chanoine -de  Berne. 

i36=.François  de  Bonne,  Kfcbé,  d'AuIps. 
1396.  François  de  Bonne,  ) 


82.  André  et  Pierre  de  Bonne,  frères,  Antoine 
et  Philibert  de  Bonne,  de  Nantua,  et  Jaq. 
Gay,  substitués  par  égales  portions  par  le 
testament  de  Mathieu  Peytrat,  B.  G. 
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Famille  noble,  très  distinguée  au  \^  siècle  et . 

alliée  aux  plus  nobles  du  pays. 

]  3 1 8.  Jean  de  Blufier ,  dit  Chambrier. 

i323.  Jean  Chambrier,  de  Valeyrier,  habitant  à 
Genève. 

1 356. Robert  Chambrier,  chanoine  de  Genève; 
Perrod ,  son  frère ,  moine  de  Talloire. 
•>  Jean  Chambrier ,  l'un  des  excommuniés 
dans  la  querelle  entre  l'évêque  Alamand  de 
Saint-Joire  et  les  frères  Tavel. 
«  Robert  Chambrier,  éludiant  à  Montméliaii , 
neveu  desdits  frères  Tavel. 

1 37  5.  Robert  Cliambrier ,  chanoine  .et  officiai  de 
Genève. 

1 383. Robert  Chambrier,  chanoine  de  Genève, 
et  vicaire-général  de  l'évêque  Jean. 

i347.Léone,  f.  de  Jean  Chambrier,  et  i357  ffeu 
Jean  Chambrier,  de  Genève. 

1 365.  Robert  Chambrier ,  chanoine,  exécuteur  tes- 
tamentaire de  messire  Henri  des  Haïmes,  ju- 
risconsulte. 

i38o.  Rolet  Chambrier,  premier  syndic,  frère  du 
chanoine  Robert. 
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i386.  Robert  Chambricr,  chanoine,  exécuteur 
testamentaire  de  Gallois,  S.  de  Viry. 

i383.  Rôb'  Chambrier.chanoine, institué  héritier 
universel,  par  No.  Jaq*,  fieu  messîre  Nicod 
Tavel,  chevalier,  son  neveu. 

i38c). Jean  et  François  Chambrier,  frères,  tous 
deux  conseillers  de  la  ville:  ils  vivoient  en- 
core en  1396. 

1884.  Jean  Chambrier ,  C.  G. ,  et  Jaquemette  de 
Postella,  sa  femme,  ffeu  Nycod  de  Postella: 
ils  étoient  déjà  mariés  en  i36o. 

1874  et  i384.  Robert  et  Guichard  Chambrier, 
chanoines. 

1 348.  Jean  Chambrier,  neveu  et  cohéritier  de 
Humbert  Perrinat,  ou  Privât,  C.  G.,  avec 
Leone,  fem.  de  Perret  Tardi,  sœur  du 
testateur. 

1394.  François  Chambrier,  damoiseau,  C.  G. 

iSyG-Rolet  Chambrier,  C.  G.,  héritier  de  No. 
Jaquemet  de  Cholay ,  par  égales  portions 
avec  Jean  et  un  autre  fils  de  feu  Etienne 
de  Cholay,  damoiseau. 

1409  à  i4i3.  François  Chambrier,  conseiller  , 
syndic  i4^€- 

14291  i43o'  François  Chambrier,  damoiseau, 
C.  G. ,  et  Jeannette ,  sa  nièce ,  fiieu  Jean 
Chambrier,  son  frère,    fem.  de  No.  Jean 


.invGooj^le 


CHAHBRIEB.  4^7 

de  Viry,  f.  de  No.  Aymé,  conseigneur  de 
Viry.  Leur  contrat  est  du  sS  mars  i^ia: 
on  y  voit  que  la  mère  de  Jeannette  se  nom- 
moit  Jeannette  de  la  Croix* 

i4o5.  6.  Les  hoirs  de  Jean  Ghambrier  sont  : 
François  ,  messîre  Jaq'  et  P'^  Ghambrier. 

8  juin  iSgS.  Testament  de  Nycolette,  fieu  Jean 
de  Roverea ,  damoiseau ,  et  de  No.  Mar- 
guerite de  Graysier,  femme  de  No.  Jean 
Ghambrier.  Elle  étoit  morte  en  iSgG,  et  en 
i4o5  son  anniversaire  étoit  payé  par  tes  hoirs 
de  J"  Roverea,  ce  qui  fait  présumer  qu'elle 
n'avoit  point  eu  d'enfans. 

1 4o3.  Testament  de  No.  Mai^uerile  de  Bossier,  se- 
conde femme  de  messire  Henri  des  Balmes, 
jurisconsulte  ;  elle  y  parie  de  François  Gham- 
brier, ffeu  Nycolette  des  Balmes,  fille  d'un 
premier  lit  de  son  mari. 

1 427.  Honorable  François  Ghambrier,  G.  G. ,  da< 
moiseau ,  et  Jaquemette  de  Tingeron,  sa 
femme. 

1 434.  Girarde  ,  f.  et  héritière  de  feu  François 
Ghambrier ,  damoiseau ,  G.  G ,  fem.  de  Jean 
de  Bonne  ,  G.  G. ,  damoiseau.  Elle  épousa 
en  secondes  noces  No.  Pierre  de  Pougny, 
Sa  soeur  Amédéa  avoît  épousé  No.  Humbert 
de  Bonne. 
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9K  aonuUOMT,  de  Bifrdignino. 


Il  y  a  nne  terre  du  nom  de  Burdtgnîn  en  Cha< 
biais,  mais  celle-ci  étoit  dans  le  Mandement  de 
Peney;  c'est  donc  Bourdtgny,  de  la  commune  de 
Satigny.  Cette  famille  s*étant  éteinte  à  l'époque 
de  la  réformation  ,  je  n'en  ai  vu  que  des  actes 
latins. 
1 290.  Aymon  de  Bourd^ny ,  damoiseau ,  viroit 

encore  en  i3ia. 
i34o.  Johannet  et  Gasconnet,  ou  Gaslonet,  ffeu 

Aymon  susdit. 
1 346.  Jean  de  Bourdigny,  damoiseau,    et  Gas- 

tonet  y  son  frère. 
1267.  Nicolas  et  Guillaume  de  Bourdigny,  enfahs 
deJourdaine,  dite  Alamana  (  abergement 
du  chapitre). 
1283.  Abergement  du  chapitre  à  Nicolas  Guil- 
laume   de  Bourdigny ,   fils   de   Jourdaine 
Alamand. 
1284'  Girod  de  Bourdigny  dit  de  Lasyz  et  Guil- 
laume, son  fils,  reconnoissent  au  prieuré 
de  Satigny ,  pour  des  biens  confinés  par 
ceux  de  Thomas  de  Lai^yz. 
i29o<Mermet,  ffeu  Girod  de  Bourdigny.  Aymon 
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de  Bourdigny ,  damoiseau ,  son  répondant. 
i3i2.  Hiigonod  de  Bourdigny,  dit  de  la  Cour  , 
damoiseau, 'f.  de  Guillaume.  Abergemei.t 
à  Etienne  de  ta  Croze ,  chanoine  et  curé 
de  Salîgny. 
X  2,QZ.  Guillaume  de  Bourdigny ,  damoiseau ,  Ay- 
mon  et  Peronet ,  ses  neveux,  tFeu  Girard 
de  Bourdigny,  son  frère  (abergemeiit  de 
biens  confinés  par  ceux  des  Chapuis  de 
Cboulty. 

X  287.  Perret ,  f.  de  Johannet  de  Bourdigny,  re- 
connoit  au  Mandement  de  Peney. 

1 3o9<  Pierre  de  Bourdigny,  clerc.  Ledit  surnommé 
de  Leydevant,  en  i3o5. 

1287.  Vuybert  de  Bourdigny,  au  château  de 
Peney.  André  de  Bourdigny  et  Marie  sa 
femme. 

i3to.  Etienne  de  Bourdigny,  chanoine  de  Sa- 
tigny ,  achète  d'Aymon  de  Saint-Apre  la 
dixme  de  Mategnin  pour  le  prieuré. 

j  322.  Testament  de  Perussod  de  Bourdigny,  G.  G. , 
en  faveur  de  Guillaume  et  François,  ses 
fils  ,  avec  un  legs  de  i5  s. ,.  aux  chanoines 
qui  viendront  à  son  enterrement. 

j3o^.  Bellone,  veuve  deP"deBourdigi^,C.  G., 
fait  donation  à  Jaquette  de  Bourdigny,  sa 
fille  ,   d'une   maison  size  à  la    Grand'rue 
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(  in  magno  vico  cwùatis  gehenn  :  )  à  côté  de 
celle  de  Jourdaine  de  Bourdigny. 

i320.  Etienne  de  Bourdigny  ,  not'^  juré  de  la 
Cour  de  l'officialité. 

i3o&. Martin  de  Bourdigny,  clerc. 

1 335.  Martin,  f.  de  Renaud  et  Etienne  de  Bour- 
digny ,  notaire. 

i338. Ledit  Martin,  notaire  et  juré  de  l'officia- 
lité de  Genève. 

i35i. Ledit  Martin  de  Bourdigny,  notaire,  mort 
depuis  peu. 

i33o.  Etienne  de  Bourdigny,  dit  de  Leydevant , 
clerc. 

1357.  Jeannette  ,  f.  de  Martin  de  Bourdigny, 
veuve  de  Guiguet  Mareschal ,  de  Genève. 
Elle  vivoit.  encore  le  16  mars  1378. 

i332.  J",  ffeu  Aymon  de  Bourdigny,  damoiseau. 

1334. Peronet  de  la  Porte,  G.  G. ,  et  Marguerite 
de  Bourdigny ,  sa  femme ,  transigent  avec 
messire  Rodolphe  de  Grandson ,  curé  de 
Saint-Léger,  en  présence  de  messire  Girard 
de  Bourdigny,  frère  de  ladite  Marguerite, 
et  de  Martin  de  Bourdigny ,  clerc. 

i557.Mermette  ,  f.  d'Agnès  de  Bourdigny,  re- 
connoit  au  chapitre. 

1346.  Etienne  de  Bourdigny,  clerc,  prête  hom- 
mage. 
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i346.  Girard  de  Bourdigny,  clerc,  fils  natiuel  de 
messire  Pierre  de  Boardïgny ,  prêtre,  prête 
hommage. 

34.8-  Vendredi  avant  ta  saint  Michel,  testament 
de  Guillaume  de  Bourdigny  ,  chapelain  de 
Genève.  Feu  Agnelette  sa  mère.  Héri- 
tier universel,  Perriaud  de  Bourdigny,  son 
frère.  Substitué  messire  Guillaume  de  Juria, 
chapelain,  Jean  de  l'Arc,  et  Etienne,  ffeu 
Mermod  de  Meyrins,  par  égales  portions. 
Exécuteurs  test^^',  messires  Raimond  de 
Thorens  et  Etienne  de  Pirignin  ,  chanoines. 

378,  1379.  Jeannette ,  veuve  de  Perriaud  (Per- 
rialdus)  de  Bourdigny  ,  Guillaume  et  Gi- 
rard ,  leurs  fils ,  donnent  à  l'hôpital  de  la 
Trinité  une  maison  avec  jardin ,  rue  du  Puis 
(  Saint-Léger)  jouxte  ledit  hôpital. 

369*  Etienne  de  Bourdigny,  not^  Feu  Girard 
de  Bourdigny,  clerc,  son  frère,  lui  a  légué 
sa  maison  haute,  à  Bourdigny  ,  en  cas  que 
Isabelle  et  Jeannette,  ses  filles,  mourus- 
sent sans  enfans ,  ce  qui  est  arrivé ,  mais 
l'Évêque  a  pris  leurs  biens. 

3y  7.  Un  autre  Etienne  de  Bourdigny,  maréchal, 
â  aussi  hérité  de  feu  Girard  de  Bourdigny, 
clerc,  jouxte -le  préeïdeAt,  au  village  {in 
vîllâ)  de  Bourdign^i 
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i356.  Aimoii  Blanc  (Albl)  de  LuUins,  damoiseau, 
a  hérité  de  Gastonet  et  Johannet  de  la  Cour 
de  Bourdigny,  frères,  et  de  Girard  de  Bour- 
digny,   clerc. 

1378.  Guillaume,  ffeu  Perriaud  de  Bourdigny, 
C.  G. ,  paie  pour  l'anniversaire  de  Guillaume 
de  Bourdigny  et  d'Agnelette ,  mère  dudît 
Perriaud. 
M  Girard  de  Bourdigny,  C.  G.,  et  messire 
Guillaume  de  Bourdigny ,  curé  de  Chau- 
moiit,  son  frère. 

i385.  Élynode,  veuve  de  Slëphanod  de  Bour- 
digpy  ,  dit  de  Leydevant,  «t  Isabelle ,  leur 
fille,  abergent  des  biens  à  Girard,  ffea 
Mermet  de  la  Rue. 

1389.  Ladite  Isabelle,  fèm.  de  messire  Henri  des. 
Balmes ,  jurisconsulte,  habitant  en  leur 
maison  haute,  à  Bourdigny.  (Ce  Stéphanod, 
son  père,  étoit  donc  probablement  le  même 
qu'Etienne  de  Bourdigny  ,  notaire  ,  viv' 
■  369,  à  qui  son  frère  Girard  avoît  légué 
ladite  maison  haute. 

24  oct^  i393.  Testament  de  ladite  Isabelle,  en 
faveur  de  son  dit  mari ,  à  qui  elle  substitue 
Girard,  Jean  etRobert  de  Bourdigny,  frères, 
pour  ses  biens  au  Mandement  de  Peney,  et 
Antoina,  fem. d'Etienne  Porvis,  de  Satigny, 
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et  Jeail  de  Grigny,  damoiseau,  pour  ses 
biens  à  Grigny  et  À  Saint-Jean  de  Gon- 
velles,  substituant  encore  à  ces  derniers, 
Etienne  de  Meyrïns ,  C.  G.  (  acte  reçu  à 
Genève,  dans  la  maison  de  son  mari,  par 
Guillaume  Orset  de  Vourey ,  notaire  ). 
Cette  Isabelle  laissa  une  (ille,  Guitlemelte 
des  Balmes ,  qui  épousa  i  )  Etienne  de  la 
Porte,  not^,avecqui  elle  vivoit  en  1422'î 
2  )  No.  Girard  de  Bourdigny  ,  dont  elle 
ëloit  veuve  en   i458, 

i388>  Jean,  ffeu  Perriaud  de  Bourdigny,  clerc, 
B.  G. ,  messire  Guillaume  de  Bourdigny, 
chapelain,  et  Girard  de  Bourdigny,  ses 
frères,  C.  G. ,  Jeannette,  leur  mère,  Jean, 
Robert  et  Aymonelte  leurs  frères  et  sœur. 

1  37  4*  Jeannette  ,  veuve  de  Perriaud  de  Bour- 
digny ,  C.  G.  ,  mère  de  Jean  ,  Robert , 
Aymonette,  Guillaume  et  Girard  de  Bour- 
digny. 
1  376.  Accord  entre  les  susdits  enfana  de  Perriaud 
de  Bourdigny  avec  Jeannette  ,  leur  mère  , 
et  vénérable  messire  Pierre  du  Pont,  ju- 
risconsulte. Sa  sœur  Marguerite  avoit  été 
première  femme  de  leur  père ,  et  en  avolt 
eu  une  fiUe  nommée  Péronetle,  morte  s.'ins 
enfans.  Ladite  Marguerite  avoit  laissé  1 20  L. 
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de  sa  dot   (par  donation   entre  vifs),  à 

Béatrix,  sa  mère,  dont  ledit  messire  Pierre 

est   héritier  universel.  Péronette  a   aussi 

légué  à  sadite  grand'mère  tout  ce  qui  lui 

étoit  dû.  —Agnès,  mère  de  Perriaud,  éloit 

fîUe  dePerrette,  veuve  du  nommé  Crache, 

qui  avoit  hérité  de  messire  Pierre  Balistier. 

Il  y  eut  deux  Perriaud  ;  car  l'un   d'eux  étoit 

fils  d'une  nommée  Guillemette;  celui-ci  étoit  frère 

d'un  Guillaume,  prêtre,  dont  ses  enfans  payoient 

l'anniversaire  en  i436. 

J392.  Girard  de  Bourdigny ,  syndic.  - 

1401.  Jean  de  Bourdigny ,  cons'"',  syndic  en  1 4  '  4* 

1 4^5.  Girard  de  fiourdigny ,  l'alné  >  conseiller, 

syndic  en  i43i  ,  1^37. 
i5o4>Hugonin  de  Bourdigny,  conseiller,  syndic 

en  i5ii. 
i4x4c^  1429- Jeannette,  fem.  de  Girard  de  Bour- 
digny le  jeune,  C.  G.,  fille  de  feu  Ny- 
colet  de  la  Corbière,  recotinoît  à  la  prévôté, 
avec  Jeannette  de  la  Corbière ,  sa  sœur. 
1429.  Girard  de  Bourdigny ,  C.  G-,  et  Guigoniie» 
fille  d'un  autre  Girard  de  Bourdigny. 


I.  No.  Girard  de  Bourdigny  l'ainé,  cons'^'  1425, 
syndic  i43i. 
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Ép.  jGaiHemHIe,  l&u  messïrc  Henri 
des   Balmes  ,    jurisconsulte  ,   et  d'Isa- 
belle de  Bourdign'y  ,  veuve  d'Etienne 
I    ,de  la  Porte^ii»taÀre):4ontM  €^i^., 

1.  Antoine  .qui, suit. 

2.  Gui^noe,  fçm.  (le. pierre  Mestral,  .de  Per- 

■  lier.,- veuve  i^it  :■....:,      ,; 

3.  Marie  ^iem.  de  No,  Pierre  ïje  Confign^n. 
U;  N{^  Antoine  de  Bovrdigay ,  vivant   i458> 

,   ,,  -  i4B4  f  ^oi.pèt:e.4?  Hi^oi^in  qui  «ait. 
IlL^Np,  Uugpnin  de  Bourdigny,  conseiller  i5o4* 
.,  ,     ayndiciiôoG»  ti*^:^^t'.'-!tA^    ■■ 

.  ^,  Jeanne f:ffeu  Not  Jeap  Carrier* 
,;.  '..    iJHi  tçsta  Iç.ip  (VîyflmhTe.i534»  et  dont 
il  eut: 
,1.  Jeanne, ieqi.  deNo^GIaJiile:de,Bruelf  con- 

seigneur  de  Dardagny  iStS.  . 
,2,  Peroïiçtte; ,   fem.  tlç  J^o.^l.,4gr%e  Claude 

-,    F^vre,  de  Bonne..     . .-  p  .    ,  , 
3.  Ayma,  fem.  de  No.  Etienne  Miçhau^*  de  Gex. 
,,    .,,;,;,..)  fl!ijgilflin,:eij,t|;3ussi  jin  fils  naturel , 
nommé  Claude ,  quLiaiss^ti;<fi&:çnfans. 

a.  Richard  lesta  le  19  octobre  i565,  en  faveur 

de  sa  sœur  Jeanne»  par  devant  Claude 
Bailli ,  notaire  à  Peicy. 

b.  Girarde,  fem.  de Mermet,  dit  Galopin, 

de  Saint-Jean  de  Gonvelles. 

3a 
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«.  Jeanne ,  f«tn.  dt  Louis  de  la  Chaux. 


i5oo<  No.  Jeannette  de  Bourdigny ,  fem.  de  No. 
Barthélémy,  bourgeois,  C.  G.,  devoit  étie 
soeur  de  No.  Antoine ,  et  allé  du  syndic 
Girard  l'atné  ;  car  sa  fille  Peronette  sub». 
titue  No.  Hugonin  de  Bourdigny  et  Claude 
Gavit,ses  cousins.  Cette  Peronette  se  maris, 
et  eut  une  fille  nommée  Jeanne,  fem.  d'An- 
toine, ffeu  Jean  Magnin ,  laquelle  reconnut 
au  chapitre,  le  i"  juillet  i5oo,  pour  la 
succession  de  sa  dite  grand'mère. 

i^G^'P^rnette  de  Bourdigny,    veuve  de  Jean 
Levet. 
«     Marie  de  Bourdigny ,  fem.  de  Pierre  de  Con- 
fignon. 

]52o.  No.  Louis  de  Bourdigny  ,  fiancé  à  Domi- 
nica ,  ffeu  No.  Gonsalve  de  Malvanda  et  de 
Marie  de  Pesmes. 

i^io.  Girard ,  fits  naturel  de  messire  Guillaume 
de  Bourdigny. 
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Cortagier  étoit  une  terre  de  la  paroisse  de  Sa- 
vigny ,  qui  donna  son  nom  h  une  famille  de 
haute  noblesse,  Raimond  de  Cortagier,  cheva" 
lier  y  étant  cité  comme  caution  pour  le  comte 
Rodolphe  de  Genève ,  en  laSG.  —  On  trouve  en 
1252*  Isabelle,  f.  de  Guillaume  de  Cortagier;  en 
i3oi,  Pierre  de  Cortagier,  damoiseau.  Mermet 
de  Cortagier  reconnut  au  chapitre,  en  1367  et 
iSyo.  Jeannette  Poncier  ,  sa  veuve  ,  f.  d'Etienne 
Foncier,  reconnut  en  i385  ,  pour  Pierre  de  Cor- 
tagier, son  fils.  Ce  Mermet  avoit  un  frère,  nommé 
Perret ,  qui  reconnut  avec  lui.  Leur  sœur  avoit 
épousé  Johannod  du  Bosson  fou  du  Buisson  )  de 
Valeyrief,  dont  la  fille  Mermette  étoit  en  i357 
sous  la  tutelle  de  son  oncle  Mermet  de  Cortagier. 
Nicole  de  Cortagier,  Michalet,  Jean  et  Peronetle, 
ses  enfans,  dont  le  père  n'est  pas  nommé,  sont 
légataires  en  i36o  de  No.  Etienne,  vîdomne  de 
Satigny  ,  qui  fait  plusieurs  legs  à  ladite  Nicole  , 
avec  substitution  à  son  fils  Michalet,  et- laisse 
1  o  L.  à  chacun  des  trois  enfans.  Un  autre  Mermet , 
qui  ne  prenoit  point  le  efe,  vivoit  en  i385  ,  et 
est  la  lige  des  Cortagier  de  Genève.  Ceux-çî  por- 
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latent  les  mêmes  armes  que  les  nobles  :  d'azur, 
au  chevron  d'argent,  accompagné  dedeuxcrais- 
sans  d'argent  en  chef  et  d'une  grappe  de  raisin 
d'argent  en  pointe.  Une  bl*anche,  établie  en  Bre- 
tagne, portoit  d'azur  aucbevron  d'argent,  accom- 
pagné de  trois  croissans  d'ai^ent. 
L  Mermet  Cortagier  reconnut  en  i385  poursoD 

fils  Hudric  qui  suit. 
IL  Hudric  Cortagier  reconnut   au    chapitre  en 

i4i3  pour   les  mêmes  biens  ,  et'  Fat 

père  de 

1.  Perret  Cortagier,  virant  en  142^  et  1433, 

père  de 

a,  Etienne  vivant  en  i4Sj- 

b.  Jean  Cortagier,  dit  Foncier  (ce  qui  rend 

bien  probable  l'identité  de  sa  famille 
avec  celle  de  Mermet  de  Cortagier ,  mari 
de  Jeannette  Foncier,  dont  le  fils  Pierre 
avoit  hérité  de  plusieurs  personnes  de 
sa  famille. 

2.  Rolet  Cortagier,  vivant  i432,  marié  avec 

Jeannette,  f.  de  Jean  Baud,  dont  il  eut 
un  fils  nommé  Jean. 

3.  Etienne  Cortagier,  vivant  i434)  père  de 
a.  Collette,  fem.  de  Jean  de  rOlme,"!     .  ^ 

i.  Clauda,  fem.  d'Étîenne  Foncet,  ) 
4>  Aymon  qui  suit. 
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5.  Messire  Pierre  Cortagier,  prêtre  i424> 

6.  Ansermet,  vivant  i4-4* 

[IL  Aymon  Cortagier ,  B.  G. ,  reconnut  avec  ses 
frères  au  chapitre  ,  en  i^^^i  et  vendit 
23S.  de  rente  à  l'église  de  Saint-Léger, 
t4  juillet  1433. 
11  fut  père  de 
I.  Pierre  qui  suit. 
3.  Robert,  prêtre  i4R5. 
3.  Antoine,  dont  l'article  suivra  celai  de  P".- 
4-  Egrége  Aymon  Cortagier,  secrétaire  ducal 
14B8,  marié  avec  Ayma,  f.  de  Pierre 
Somareta  et  d'Aymonette  Christin. 
IV.  Pierre  Cortagier ,  né  vers  14S4 ,   conseiller 
1475,  78,  92,  vivant  encore  en  1498* 
Ëp.  Jeannette ,  f.  de  Jean  Maclet ,, 
dont  il  eut  : 
I.  Claudia,  fem.  de  Julien  Cohennct.. 


[V.  Antoine  Cortagier,   vivant  en   i48â    (fil» 

d'Aymon  ). 

Ép.  N.  N.,  dogt  il  eut  :. 

L.  Kycod  qui  suit. 

a.  Claude,  V   • 

î  vivans  en  lùzi^ 

3.  Michel,  j.  ^ 
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4.  Jean  Coctagier,  mort  avant  iBaG»  père  de 

a.  Jean,  vivant  en  1537. 

b.  Jean  -  Jaques  Cortagier ,  marié  avec  Anne  , 

f.  de  No.  Balthazar  Fraoconis. 

c.  Pierre,  vivant  en  iSay. 

5.  Aymn,    feni.  d'^grége  Antoine  de'  la    Fon- 
\  taine,  notaire,  syndic. 

V.  Nycod  Cortagier,  C.  G.,  testa  le  1 1  fév.  i52y. 

Ép.  Henriette ,  dont  il  eut  : 

I.  Jeanne,  fem.  d'Antoine  Billiet. 
s.  Étieniia  ,  fem.  de  Jean  Bessonnet. 

3.  Peronelte  ,    fem.    de    Mermet    Mauris  du 

Vuaclie. 

4.  Pierre ,  dont  l'existence  étoit  incertaine  lors 

du  testament  de  son  père. 

5.  Aymon  qui  suit. 

VI.  No.  Aymon  Cortagier  ,  héritier  de  son  père, 

1627. 

Ép.  I  )  Françoise  ,  f.  de  No.  Claude- 
Ëlienne  Bérenger  ,  huissier  ducal,  et 
de  No.  Peronelte  Pécolat. 

2)  Jeanne,  f.  de  Pierre  Bertherat, 
avec  laquelle  il  vivoit  en  iSqS. 

Il  eut  de  la  première  : 
I.  Nicolarde,  fem.  de  No.  Roland  Mareschal, 
de  Colonges  près    la  Cluse ,    avec  qui 
elle  vivoit  en  i553  et  i563. 
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3*  Louise ,  fem.  de  No.  Jean-Gaspard  Magistri. 

Les  maris  de  ces  deux  filles  firent  en  i553  un 
accord  arec  leur  pire.r  pour  l'hoirie  de  leur 
mère. 
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Celle  famille  >  originaire  d'Àubonne,  noble  et 
distinguée ,  joua  un  très  grand  râle  à  Genève 
pendant  tout  le  1 5'  siècle.  On  l'a  souvent  con- 
fondue avec  celles  des  Guat  et  des  Gay;  tDaii 
elles  n'avoient  aucun  rapport  entre  elles.  • 

Armes  :  3  étoiles,  a  et  i  :  elles  se  voient  à  lu 
acte  de  messire  Rodolphe Gavitj  en  i4o3>  comme 
juge  de  Saint-Victor. 

25  juillet  iSôo.  Fondation  de  messes  par  Bolet 
du  Villars  et  Johannod  f.  de  Jean  Gavit, 
prieurs  de  la  confrairie  d'Aubonne. 
i385.  Testament  de   Leone,  fem.    de  Johannod 
Gavit ,   d'Aubonne ,  sœur  de  Perret  Ma- 
gninat,  qu'elle  institue  son  héritier. 
17  oct.  1401.  Testament  de  Pérussonne,  ffeu  Gi- 
rard Gavit  d'Aubonne,  fem.  de  Guillaume, 
ffeu  Henri  Favre  de  Pampigny,  en  faveur 
de  Jean  Gavit  son  frère  (Jean  de  la  Serra, 
notaire). 
I.  No.  et    vénérable  messire    Rodolphe  Gavit, 
d'Aubonne,  jurisconsulte,  habit*  à  Ge- 
nève i38i ,  et  propriétaire  d'une  maison 
au  Perron,  juge  des  terres  de  Saint- 
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Victor .  1 4o3  ><)«' celles  du  ^apitre  1 4oiî. 
:  Batelier  ès-loix  ,  premier  syndic  en 
1 383 ,  et  coBseiHer  1 386 ,  89 ,  94 ,  gS , 
i4oi ,  i4o5,  i^ii  ,  vivant  encore  en 
1417. 

Ép.  Guigonne  ,   f.  dç  No.  Jaquemet 
«le  Magniez ,  tutrice  de  ses  petits-fils, 
Amédéfret  Petremand  i433.  Il  en  eut: 
I.  Jeaa  qui  suit. 

3.  Girarde,  fem.  de  No.  JeanGay,C.  G.,  testa, 
élaatt  veuve,  le  7  juillet  i45j..- 
11.  No.  Jean  Gavit,  conseiller  1418 ,  22,  syndic 
1423-,  t  avant  i433. 

Ép ,  dont  il  eut: 

i.Pieiu^.qgi  suit.' 
'  ai  Vénérable  meeire  Aniédée.  Gavit,  officiai 
et  vicaire  de  Maurienne  en  i47^»  cha- 
noine de  Genève    en    1468,   testa  les 
8  juilletet  18  aoust  i48a. 
3.  Petremand ,  dont  l'article  suivra  la  posté- 
'..■      ' riië  de  sOà  fnète. 

.  4;>  Jean>.«hanMne  ide  Geoèil'e  et  de  Maurienne, 

-    .    ■    .  .  tcstaIe.8.ftoust  1482. 

:i'5(  Louise,  femi  de  <  No.  >  Guillaame  Moine  de 

.    -,  '   Montrichier  V  d'Aubonne.  £Ue   testa, 

veuve,'  le  33,jartvier'  1487  ,  en  faveur 

de-Louise,  sa  fitte  ,  foi».  ' de   prtavide 
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Pierre  du  Nant ,  C.  G. ,  «abstittiaat  la 

enfans  de .  ffea  No*.  Pierre  et  Petre- 

tnand  Gavit  ses  frères. 
m  No.  Pierre  Gavit*  syndic  1449,  CODS*  i^Ss, 

55,  ,66  ,  69,  syndic  ,    1470,  conseiller 

en   1471  *  73  ,   73  «  74  *  syndic  1475, 

cons"  en  1476,  77  et  78. 
Ép.  Jeannette ,  ffe»  No.  maître  Jean 

de  Méricourt  ou  Mirecourt,  dont  il  eut 

Claude  qui  suit  : 
lY.  No.  Claude  Gavit,  syndic  t485  ,  premiec 

syndic   1487»  89,91.  94*  96»  g8, 

99  et  iSoot  iSoSf  i5o4>  châtelain  de 

Genève  1497- 
Ép.  No.  Jaqaema ,  veure  iSoyi 

nommée  Jeanne  dans  un   acte  de  la 

même  année. 


III.  No.  Petremand  Gavit ,  fils  du  syndic  Jean , 
sous  la  tutelle  de  No.  Guigonne  de 
Magniez,  sa  grand'mère ,  en  1 433,  re- 
connut avec  son  frère  Pierre  et  pour 
son  frère  Amédée  en  »475,  t  '482. 
Ép.  No.  Raimonde. . . . 
(  Il  se   trouvoit  une  reconnaissance  d'elle  < 
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stMiflc  de  'Jiissy,  au  fol.  83o  des  feuillets  remis 
?n  i  754  au  roi  de  Sardaigne  ). 
11  en  eut  ; 
1.  Bontface  »  nommé  ailleurs  François ,  cha- 
noine de  Maurienne  i5o5. 
3.  Antoine,    chanoine  de  Maurienne  i5o5. 
3.  No.  Louis  Gavit,  vivant  en  iSao,  iSs^. 
4*  Amblarde ,  (em.  de  No<  et  spectable  Pierre 
Milliet,  D'D'. 


8  juillet  1482.  Testament  de  vénérable  et 
circonspect  Amédée  Gavit,  chanoine  et  sa- 
cristain des  églises  cathédrales  de  Genève 
et  de  Maurienne,  et  de  l'église  collégiale 
de  Sainte -Catherine  ,  près  d'Aiguebelle  , 
recteur  des  églises  paroissiales  de  Moustiers, 
de  la  Trinité  et  de  Saint-Clément  de  Bex, 
aux  diocèses  dé  Maurienne  et  de  Syon. 

S'il  meurt  à  Maurienne  ,  il  veut  être  en- 
terré ,  comme  c'est  l'usage  pour  les  sa- 
cristains de  cette  église,  devant  l'autel, 
dans  la  chapelle  de  Sainte-Catherine  ,  près 
de  l'église  paroissiale  de  Sle-Marie.  S'il 
meurt  près  d'Aîguebelle,  on  l'enterrera  dans 
l'église  de  Ste-CatUerine ,  près  de  là ,  dans 
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la  chapelle  où  se  tient  le  chapitre.  S^  meart 
daiis  le  diocèse  de  Geoève  »  oa  t'enterrera 
dans  ta  chapelle  de  St.-Pierre,  devant  celle 
de  St. -Jean -Baptiste*  dans  laquelle  il  a 
fondé  un  altarîste. 

Uëritlera  universels ,  No<  Pierre  Gavit, 
son  frère,  pour  ^,  avec  six  gotteLets  d'ar- 
gent d'un  marc  et  demi  la  pièce ,  qui  sont 
dans  un  coffre,  etc. *  et  Boniface ,  Antoine 
et  Louis ,  ffeu  No.  Pctreman  Gavit ,  aussi 
son  frère,  avec  le  posthume  dont  sa  belle- 
sœur  peut  être  enceinte. 

Fait  dans  la  cour  du  prieuré  d'Ëython. 

Codicille  du  8  aoust,pour  augmenter  la 
dotation desachapelle  deSt<-Jean-Baptiste, 
k  Genève  >  avec  un  legs  à  la  chapelle  de 
Ste.-Marie ,  fondée  par  messîre  Jean  de  Se- 
govie,  cardinal  de  Ste.-Calixte,  en  l'église 
paroissiale  d'Ëyton,  de  laquelle  chapelle  il 
est  recteur  ,  ceci  pour  le  bien  de  son  âme 
et  de  celle  de  messire  Claude  Matel. 

Fait  au  même  lieu,  et  reçu  par  Antoine 
Vertier,  notaire,  habitant  de  Maurienne. 


i53o»  i524'  Locations  et  admodiations  des  pro- 
priétés de  No.  Louis  Gavit ,  par  vénérable 
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messîre  Jaques  de  Bons ,  chapelaÏD-,  obargé 
de  sa  procuration. 
8  aoust  i48z.  Testament  de  vénërable  mes- 
sireJean  Gavît,  chanoine  de  Genève  et  de 
Maurienne  ,  en  faveur  de  son  frère  Pierre 
pour|,  et  de  ses  neveux  Boniface,  Antoine 
et  Louis  pour  l'autre|. 

i497>  ^^nérable  Antoine  Gavit  »  chanoine  de 
Maurienne  >  et  No.  Louis  Gavit  son  frère  , 
vendent  une  maison  près  de  la  Madelaine 
et  du  Perron  (c'est  probablement  celle  du 
coin  des  d«ux  rues ,  maison  dite  de  la  Cave  » 
sur  laquelle  No.  Pierre  Gavit  avoit  hypo- 
théqué en  1443 1  35  fl.  de  censé  annuelle 
vendus  à  la  chapelle  :de  St.-Glaude ,  à  la 
Madelaine>  Elle  étoit  située  à  volé  da  four; 
de  son  frère  Pttremand. 

3i  mai  i5o5.  Transfer  par  No.  Louis  Gavit  et 
messires  Fran*  et  Antoine  Gavit,  chanoines 
de  Maurienne ,  ses  frères ,  à  dame  Am- 
blarde  Gavit,  leur  sœur^  femme  de  spect. 
messire  Pierre  Milliet ,  D**  D*  ,  tous  leurs 
droits  sur  un  pré  de  trois  seyturées  à 
Lancy. 


Une  branche,  dont  le  nom  s'écrivoit  Gaviz, 
étoit  domiciliée  à  Pressy. 
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Ép.  i)  Jeannette,  f.  de  Henri  Qk- 

bonnier,  dit  Serraillon,  etdePenmettt 

Koblet,  t  avant  i5o8> 

a)  N.  N. 

Il  eut  du  premier  lit  : 

j.  Peronelte,  fem.  de  No.  Michel  Sept,^ii£c, 

dont  elle  ëtoit  veuve  i543> 

2.  Georgia. 

Et  du  second  lit  : 

3.  No.  Jenn-Louis  Ramel,  du  CG  i546,intn{ 

avec  No.  Marie  Favre,  qui  testa  k)S 
juillet  j5â6  en  sa  faveur. 

4.  Pierre,  vivant  en  1637,  dit  àgè  de  ao  aniei 

i535. 

5.  Nycoline,  fem  de  No.  et  ëgr*  Gallois  Gallalia, 

de  la  paroisse  d'Arlod  (contr.  32  octo- 
bre i533). 

G.Jeanne,  fem.  d'Etienne,  fieu  le  seigneot 
Humbert  Chosal ,  de  Cluses  (contrat dii 
2  janvier  >539). 

7.  No.  Jean-François  Ramel,  reconnut  àla Mai- 
son-de- Ville  i555. 


II.  Messire  Jean  Ramel  (fils  de  No.  Henri  Ramel), 
prêtre,  embrassa  la  réforroation,  et  se 
maria.  Il  avoit  été  curé  die  Colonga- 
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Bous-Bellerive.  Il  paroit  qu'il  se  retira  à 
Burglen,  au  canton  d'Uri ,  et  qu'il  y 
mourut.  Le  Conseil  du  canton  d'Uri 
écrivît  au  nâtre  en  i56i  en  faveur  d'une 
fille  naturelle,  qu'il  yavoit  laissée.  Mag- 
gnus  fiassler,  qui  la  recommande  aussi, 
dit  que  le  père  étoit  prêtre,  gentilhomme 
de  Genève.  11  testa  le  1 7  mai  1 54g  par- 
devant  Michel  Tr^,  notaire. 

Ép.  No.  Jaguema  Milanesi,  dont  il 
eut: 

No.  et  égr^  Jean-Louis  Ramel,  C.  G.,  notaire 
ducal  1572,  reconnut  avec  ses  frères  en 
i556. 

Ep.  Anne  Lefert,  femme  divorcée 
d'Antoine  Calvin  ,  frère  du  réformateur, 
avec  laquelle  il  demeurait  à  Lausanne 
'  en  1 563.  Il  laissa  une  fille  nommée  Étiza- 
beth,  vivant  en  1626. 

No.  Jean -François  Kemeir  marié  avec  No. 
Jeanne  de  Fernex ,  avec  laquelle  il  vivoit 
en  i558*  Il  avoit  en  i5n6  une  fille  nom- 
mée Marie. 

No.  Jean  Ramel. 

Ep.  ])  i567  Louise,  ffeu  Henri  Pa- 
quelet,  B.  G.,  veuve  1573,  dont  il  eut: 

Jaques,  f  en  bas  âge. 
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4.  Michée,  fem.  François  Chautems,  C.  G. 

5.  Gtiitlauma. 

1579.  No.  Jeao  Ramel,  S.  deChillas,  est  acquitté 
de  raccosation  de  rapt,  portée  contre  lui 
et  ses  complices,  pour  avoir  enlevé  Marthe, 
ffea  Louis  du  Feu  et  de  Marthe  Boui^ein; 
il  l'épousa  ensuite. 

■  489.  Jean  Ramel  et  Jaquemette  sa  femme,  fieu 
lierre  de  la  Motte,  à  St-Jean-de-Gonvelles. 

1 538.  No.  Étienna ,  veuve  Léger  Ramel. 

i5i4.  Urbain  et  Jean  Ramel,  neveux  et  légataires 
de  No.  Jeanne  Philiberte,  ffeu  No.  Pierre 
Scarron,  veuve  d'Aymé  Martin ,  fils  de  J**^ 
Scarron  sa  sœur. 


Leu  a  confondu  Ramel  avec  Ravonel,  souvent 
nommé  Ravunel  dans  les  anciens  actes,  et  dont 
l'apparence  est  exactement  la  m£me  que  Rammel 
dans  l'écriture  du  temps,  et  il  a  donné  à  la  fa- 
mille Ramel  le  syndic  Claude  Ravonel  ou  Ra- 
vunel. 

La  généalogie  des  Ramel_est  exclusivement  em- 
brouillée. Il  y  en  avoit  à  ,St.-Jean-de-Gonvelles, 
et  la  ,muUitude  des  Jean,  des  Jean.Louîs  et  des 
Jean-François,  les  rend  fort  diâîciles  à  distinguer. 
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Il  y  a  eu  &  Genève  plusieurs  familles  de  ce  nom , 

ou  du  moins  plusieurs  branches  éloignées  de  la 

tnéme.  EJles  s'expatrièrent  i  l'époque  de  la  réfor- 

mation. 

1 3t  7.  Christine,  f.  Girard  Pérolier,  fem.  Pérussod 
de  Aeria  (d'Âïre). 

1 34.8.  Agnelte ,  âèu  Jaques  Poltu ,  veuve  Rolet 
Peyrofier  de  Genève. 

1  âSg.  Rolet  Peyrolîer  de  Genève,  notaire,  et  Mar- 
guerite sa  femme ,  f.  de  Nycod  de  Postella. 

i364>  Henri  Peyrolier,  conseiller. 

1 38i.  Pierre,  ffeu  Girald  Peyrolier  de  la  Bâsfie. 

i'4i2.  Etienne  Peyrolier,  C.  G.,  conseiller  1418, 
témoin  à  l'acte  de  i^ao,  t  >433.  Il  avoit 

épousé  Guîllermette ,  veuve  en  1423, 

dont  il  eut  Raimond  Peyrolier,  vivant  en 
1434. 

I.  N.  Peyrolier  d'Arbenc  eut  trois  fîls  : 

I.  Jean,  père  de  Claude,  qui  vivoit  en  i485. 

3.  Claude  qui  suit. 

3.  André,  curé  d'Ardon  i48&. 

II.  Claude  Peyrolier,  B*  d'Arbenc  1480,  testa  le 

6  juillet  1485.  11  fut  père  de: 
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i.  Vénérable  Humbert  Pétrolier,  chanoine  et 
sacristain  de  Vienne  en  Dauphiné  i53o. 

s.  No.  Percival  PeyroUer  qui  suit. 

3.  Perrin  qui  suivra. 

4*  Mariette  ,  fem.  d'Aymonet  Pellissier  ,  dit 
Favre  /[  boorgeo»  d'AiiwDC. 

5.  Louise  ,   fem.   de  Louis  pMrat    de   Mont- 

fleury,   veuve  i485. 

6.  Antoina ,  fem.  de  Sybuet  de  la  Grange , 

bourgeois  d'Ambrun,  vivant  i485. 

7.  Philiberte,  fem.  d'André  Bouvier}  citoyen 

de  Màcon. 
III.  No.  Percival  Peyrolier,  reçu  B.  G.  1489, 
conseiller  i494  *  syndic  1602  >  testa  le 
1^*^  aoust  i5o5  :  instituant  Françoise- 
Nycolarde  Peyrolier,  sa  fille,  héritière 
particulière  pour  mille  écus,  et  héri- 
tiers universels,  ses  deux  frères  ,  Hum- 
bert et  Perrin.  Il  nom.me  Jeanne  ,  sa 
nièce,  fem.  de  Jean  Vallet,  et  Jean 
Bouvier  (Bovier),  son  neveu. 

III.  No.  Perrin  Peyrolier,  reçu  B,  G.  avec  son  frère 
Percival  pour  aS  fl. ,  en  1489  ,  s'en- 
gagea dans  Le  parti  ducal,  fut  obligé 
de  prendre  la  fuite  en  i5a6,  et  mourut 
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avant  i53i  ,  sans  laisser  d'enfans  de 
Stéphanie- Guat  ,  veuve  de  François 
Galitfe,  ffeu  No.  André  Guat  et  d'A- 
medea  Festi. 

Messire  Humbert  Peyrolier ,  clin- 
noine  et  sacristain  de  Vienne  ,  resté 
seul  héritier  de  ses  frères ,  mourut  en 
septembre  i536,  laissant  tous  ses  'biens 
à  Nobles  Louis  ,  Michel  et  Léonard 
Aquinée,  ses  petits-neveux,  qui  adop- 
tèrent le  nom  de  PeyroUer  en  addition 
au  .leur.  Cette  succession  'passa  ^ar  des 
alliances  au  célèbre  M,  Grolier  de  Ser- 
vières,  de  Lyon,  qqi  la  réclamoit  du 
Conseil. 


No.  PerrinPeyrolierayantété  nommé 
exécuteur  testamentaire  ,  en  1 520 ,  par 
No.  Peronette  Peyrolier ,  veuve  de  No. 
Pierre-Antoine  de  la  Rive ,  il  est  assez 
probable  que  les  deux  familles  étoient , 
sinon  identiques ,  du  moins  alliées  de 
bien  près,  Peronette  étoit  fille  de  No. 
Jean  Ânserme  Peyrolier  ,  nommé  dans 
un  titre  Jean  Ansermë  ,  autrement 
.  Peyrolier ,  puis  Jean  AnsëRme  ,  et  plu- 
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sieurs  fois ,  dans  le  même  acte ,  sim- 
plement No.  Jean  Peyrolier  :  dans  le 
contrat  de  mariage  de  sa  fille  Peronette, 
il  est  nommé  Jean-Anselme  Peyrolier , 
et  dans  le  testament  de  celle-ci*  Jean 
Anserme  Peyrolier  ;  de  sorte  quil  n'est 
pas  bien  clair  qu'Anserme  ne  îùt  pas 
un  nom  de  baptême  :  il  y  aroit  dans  le 
pays  de  Gex  une  famille  Anserme,  qui 
pouvoit  avoir  pris  le  surnom  de  Pey- 
rolier par  alliance,  comme  les  Aquinées. 
Guillaume  Anserme ,  G.  G.,  épousa  par 
contrat  du  4  mars  1607  Mermette,  fieu 
André  Grîngallet ,  veure  de  Michel 
Gay. 

No., Jean  Anserme  Peyrolîer ,  men- 
tionné ci-dessus ,  propriétaire  à  Viry , 
Saint  -  Oyen  (  Saint  -  Claude  ) ,  Mor- 
cières  ,  etc. ,  eut  trois  autres  filles  : 
Vauchère,  i'alnée,étolt  en  i5i6  veuve 
de  Ant'  Jaquemin  ;  Jeanne  Peyrolier , 
la  troisième;  étoit  (  1 5i  6),  fem.  de  Claude 
Blancboz  ;  et  Jeanne  Peyrolier,  la  qua- 
trième, étoit  veuve  de  maître  Jean 
Chamaige.  Ces  soeurs  et  Peronette  ,  la 
seconde,  veuve  en  premières  noces  de 
No.  Louis  Sambyn ,  de  Saint-Oyen ,  et 
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alors  fem.  de  No.  Pierre-Aotoine  de  La 
Rive,  transigèrent  entre  elles  pour  l'hé- 
ritage de  leur  père,  le  i^  juin  i5i6,  par 
devant  Aringuet,  notaire,  à  Montmoret, 
ou  à  Saint-Oyen  (Saint-Claude). 
Armes:  deux  chevrons,  ou  plutôt  un  chevron 
bordé,  chaîné  à  sa  pointe  d'une  croisetle,  et  ac- 
compagné d'une  croisette  en  pointe  ,  placée  en 
sautoir.  Elles  se  voient  à  une  lettre  du  chanoine 
Humbert  Pétrolier,  de  1527. 
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Armes:  Les  Charbonnier  de  Boui^-en^Bresse, 
que  je  crois  les  mêmes  que  les  nôtres ,  portent 
de  sable  au  sautoir  d'or ,  accompagné  d'une 
étoile  en  chef  et  d'un  croissant  en  pointe. 

D'autres  Charbonnier  portoient  d'azur  à  l'a- 
vant-bras,  vêtu  d'une  manche  de  chemise,  sor- 
tant  du  flanc  dextre  et  soutenant  une  plante 
de  trois  trèfles ,  le  tout  d'argent. 

Ceux  de  Genève  ayant  habituellement  porté 
le  surnom  de  Serraîllon ,  je  mettrai  sous  cet  article 
ce  que  j'ai  trouvé  des  uns  et  des  autres. 
1378.  Mugonet  et  Aymonet  Serraîllon,    de  Ge- 
nève, frères,  reconnoissent  au  chapitre  pour 
une  maison  au  Bourg-de-Four. 
i.îo3.  Guillemette,  veuve  de  Mermet  Serraillon , 
de  Saint-Gervais  ,    reconnolt  à  l'Évêché , 
pour  Girard  et  Martin  Serraillon ,  ses  en- 
fans  ,  propriété  adjoignant  celle  de  Hum- 
bert  Serraillon. 
1 4o4>  Pierre  Serraillon  ,  de  la  BioUée,  habitant 
de  Saint-Gervàis ,   donne  un  quart  de  fro< 
ment  de  censé  annuelle  à  la  cure  de  Saint- 
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Gervais ,  pour  sa  sépulture  et  celle  de  sa 
femme  et  de  ses  enfans.  , 

I  409.  Peronette ,  fem.  d'Àmédée  Serraillon  ,  du 
bourg  de  Saint-Gervaîs,  reconnolt  à  l'É- 
véché ,  à  côté  de  Guillauma ,  veuve  Mer- 
mier  de  Saint  -  Gervais ,  fem.  de  Pierre 
Servent  de  Bardonex  ,  et  Girard ,  ffeu  dit 
Mermier  Serraillon. 

1 434<  Peronet  et  Humbert  ,  fils  de  Jaquemet 
Cherbonnier,  de  Meyrins ,  institués  héri- 
tiers par  Hutpbert  Bouchard,  leur  oncle, 
qui  leur  substitue  leur  père;  cet  Humbert 
étoit  ffeu  Girard  Bouchard,  B.  G. 

i454>  Jean,  Pierre  etAymon,ffeuMermet  Char- 
bonnier ,  et  de  feu  Antoina ,  fille  de  Ja- 
quemette  ,  veuve  Robert  Adam ,  B.  G.  , 
institués  héritiers  par  leur  dite  grand'- 
mère ,  qui  leur  substitue  leur  sœur  Ja- 
quemette. 

1457.  Girard  Serraillon,  conseiller;  Guillaume 
Serraillon ,  conseiller. 

1466.  Henri,  ffeu  Henri  Cherbonel,.B,  G.,  re- 
connoit  au  fief  de  Granges  :  leurs  succes- 
seurs se  nomment  Charbonnier,  c*e&t  donc 
le  même  nom  gâté,  par  un  notaire  ,  ou 
changé  par  l'usage. 
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i^ÇfO.  Henri  et  Pierre  Charbonnier  ,  autrement 
Serraillon ,  frères,  C.  G. 

1473.  Pierre  et  Thivent,  ffeu  Guillaume  Char- 
bonnier }  autrement  Serraillon  ,  et  de  Pe- 
ronetle,  fille  d'Ansermet  Marrai  (syndic), 
qui  les  institue  ses  cohéritiers. 

1421. Henri  Charbonnier,  autrement  Serraillon, 
B.  G.  (  possesseur  d'une  mdson  au  Bourg- 
de-Four,  1 436  ),reconnolt  pour  Giûtlaume, 
son  fils,  conçu  en  feu  Jeannette,  ffeu  Jean 
Chalour ,  de  Laocy.  Il  avolt  été  reçu  B.  G. , 
et  paya  5  fi.  pour.sa  bourgeoisie,  le  24  a^i'il 
i4o2 ,  sous  le  nom  de  Henri  Charbonnier- 
Sen^illon. 

1460. Guillaume,  fièu  Henri  Charbonel,  autre- 
ment Serraillon),  reconnolt  pour  les  biens 
susdits. 

1 4G5.  Henri ,  ffeu  Henri ,  et  frère  du  précédent , 
reconnut  au  chapitre,  en  présence  de  Girard 
Serraillon,  notaire,  B.  G. 
t     Guillaume  et  Hairi  Churbooiùer ,  frères. 

1 496.  Pierre  Charbonnier ,  syndic ,  envoyé  à  Lyon 
vers  Monseigneur  de  Bresse;  on  lui  paye  s  fi. 
par  jour  pour  sou  voyage.  1497  et  i^^S, 
le  dit,  châtelain  de  Genève. 

1 5o2.  Bernardine  et  Humberte ,  ffeu  Pierre  Cher- 
bonnier ,   sous  la  tutelle  d'ègrége   Pierre 
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Régis,  C  G-,  recon  noissent  pour  la  succession 
d'Ansermet  Marval.  (  Ladite  Humberte 
épousa  ensuite  Hiimbert  Curtet,  dont  elle 
.  eut  No.  Charlotte  Curlet ,  (vm.  d'égrége 
Jean  Tournier  de  Saint-Guigues,  cohéri^ 
lier  de  Henri  Cherbonnier. 

i657.Provide-Rerre,  ffeu  Guill'  Charbonnier  ,- 
autrement  Serraillon ,  l'un  des  boîtiers  de 
feu  Ansermet  Marval.  Ce  ne  peut  pas  être 
le  même  que  le  père  de  Bernardine  et  Hum- 
berte, celui-ci  ayant  testé  le  i6  avril  i5oi 
et  étant  mort  avant  i5o2. 

i4g3. Jeannette,  flFea  Jean  Serraillon,  héritière 

>    de  son  père,    avoit  épousé  François  Bidid  . 

/_de  ïdMRgier,  B.  G.  ,  dont  elle  avoit  eu 

\      Marguerite ,  Peronette  et  Geoi^ia ,  à  qui 

elle  avoit  laissé    des   biens  dernièrement 

possédés  par  Henri ,  ffeu  Henri  Charbonnier, 

B.  G.  (/eon  est  mis  par  erreur  pour  Henri)* 

29  aoust  1484.  Mar.de  Henri  Charbonnier,  C  G., 
avec  Jeannette,  ffeu  No.  Jaques  Vuerle, 
B'  de  la  Roche ,  veuve  en  premières  noces 
de  Guil'  Luysard,  de  Ouses,  et  en  secondes 
de  Provide-Pierre  Prévost ,  notaire ,  C.  G. 
Elle  testa  le  26  octobre  1492 ,  étant  alors 
veuve  de  son  troisième  mari, 

i49S<  Quittance  aux  hoirs  de  Jeannette,  veuve 
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de  Henri  Cherboonier,  C  G. ,  par  vénérable 
-Jean-  Alamand,  d'Eysirier,  pour  discret 
Jean  Mourier ,  rect.  de  la  chapelle  Saint- 
Yves  ,  fondée  par  Jeannette ,  veuve  de 
Pierre  Roux  y  dit  Noblet. 

iSig.  Girard  Charbonnier,  de  la  par.  de  Saint- 
Léger  ,  âgé  de  36  ans. 

i4S8t  35  juillet.  Aytnon  Mliod ,  C.  G.,  teste 
en  faveur  de  Rolette ,  ^  femme ,  f.  de 
Guillaume  Charbonnier  y  B.  G. 

i53i.  Aymon  ,  fieu  Pierre  Charbonnier  et  Louise 
sa  femme. 

Cet  Aymon  étoit  f.  de  Pierre,  f.  de  Guil- 
laume ,  f.  de  Guillaume ,  S.  de  Heuri. 
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I.  Pierre  Gaillard,  damoiseau,  B.  G. ,  abergea  en 

1 3go  toute  la  missilîanie  de  la  châtellenie 
de  Gaillard,  le  lo  Mai,  à  Annecy;  con- 
seiller i4i8  et  ig,  syndic  1420,  fon- 
dateur de  la  cbapelle  de  Saiiit-Just , 
en  l'église  de  Notre-Dame-la-Neuve , 
devant  laquelle  étoit  sa  maison. 

Ép:  Hugonette,  ffeu  Etienne  du  Vil- 
la», héritière  de  son  père,  veuve  de 
messire  Jaques  de  Crest ,  de  Jussy  ,  la- 
quelle testa,  vëave  de  ce  second  mari, 
le  7  fév.  105  avec  un  codicille  du  a  fév. 
1438.  Us  eurent  pour  fils  Claude  qui 
suit  : 

II.  No.  Claude  Gaillard ,  C.  G. ,  syndic  substitué 

en  14^3,  syndic  i433,  cousin  et  héri- 
tier universel  de  Jaquemette ,  veuve 
de  No.  et  égrége  Amédée  du  Nant , 
notaire. 

Ép.  No.  Mai^uerite  du  Bois  (de  Ne- 
more)  veuve  1448,  dont  il  eut: 
I.  Amédée  ,  curé  de  Chevrier  ,  au  çays  de 
Gex  1454. 
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2.  Humbertt  vivant  i458,  t463. 

3.  Etienne,  f  i44^- 

4.  Jean ,  curé  de  Chancy  i457* 

5.  Pierre  qui  suit. 

6*  Peronette ,  vivant  i45o. 

7.  Hugonette,  vivant  i45o> 

8.  Jeannette  testa  avec   la  permission  de  sa 

mère,  le  i4  janvier  i448i  Ji  Château- 
Gaillard  ,  en  la  maison  des  hoirs  Gail- 
lard, par  devant  Nycod  du  Nant,B.G., 
notaire ,  en  faveur  de  ses  frères. 
III.  No.  Pierre  Gaillard ,  B.  G.  i458,  i463. 

Ép dont  il  eut  trois  filles,  ses 

héritières  : 

I.  Andelotte  ,  fem.  de  No.  lierre  Trombert, 
avec  qui  elle  vivoit  en  i5oo. 

a.  Marthe  ,  fem.  de  No.  François  Trombert , 
dont  elle  étoit  veuve  en  i5oo. 

3.  Jeanne,  fem.  de  No.  François  de  Lonnay, 
ou  de  Lunes  (de  Lompnaco),  avec  qui 
elle  vivoit  en  i5oo. 


Discret  J"  Gaillard,  not%B.G.  i4Ô5. 

Ép.  Jeannette,  ffeu  François  de  la 
Croix  ,  de  Dingier  ,  qui  lesta  le  3i  mai 
i5o4,  ordonnant  sa  sépulture  en  l'é- 
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glîse  des  Frères  mineurs,  auprès  de  son 
mari ,  laissant  : 
I.  Gatleace.  ou  Galliache Gaillard.  nol'.C  G. 

i5oo,  il  étoit  marié  en  i5o4< 
3.  François  »  qui  n'étoit  pas  encore  marié  en 
i5o4. 
1 56 1 .  Pierre ,  fleu  Pierre  Garde ,  hab'  de  Genève , 

ép.  Georgea,  ffeu  François  Gaillard. 
20  mars  1574.  Cont.  mar.  de  No.  Daniel,  ffei» 
Claude  Rigol ,  C.  G. ,  avec  No.  Aymée  de 
Sautier,  veuve  de  M.  François  Gaillard, 
ffeu  No.  Nicolas  Saut ier. 

Vers  1620  ,  No.   François  Gaillard  ép. 
Marie ,  f,  de  No.  Pierre  Rigol. 


1 357.  Peronette  Cergod ,  fem.  de  Jaquet  Gaillard, 
reconnoU  au  chapitre. 

i352.  Jaquier  Gaillard,  de  Monthoux  ,  et  Mer- 
mette  de  Bourdigny,  sa  femme  (dans  un 
autre  acte ,  il  est  nommé  Jaquemet  et  sa 
femme  Mermette ,  f.  d'Agnès  de  Bourdigny). 

1375.  Aymonette  ,  ffeu  Jean  Gaillard  de  Marly. 

1 540.  No.  Antoine  Gaillard  ,  B*  d'Annecy,  et 
Jeanne  sa  femme,  ffeu  No.  Robert  Patry, 
B.G. 
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1 569.  Jvanne  ,  fieu  Franvois  du  Molard ,  fem.  de 

Jean  Gaillard. 
i5C6.  Louise,  ffeu  Jean  Gaillard,  de  MassoDg^, 

fem.  de  Louis  du  Molard. 
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Ancienne  famille ,  très  riche ,  et  très  puis'^ 
sanle,  d'abord  après  son  établissetnent  à  Genève, 
à  laquelle  elle  a  fourni  plusieurs  magistrats  très 
distingués  et  des  savans  illustres.  Je  crois  que 
le  nom  primitif  étoit  Mailre-Isaac  >  dont  on  a 
fait  d'abord  fort  naturellement  Meytrlsat*  et  en- 
suite  par  une  mutation  beaucoup  moins  com- 
mune, Mestrezatk  La  tradition  de  leur  famille  les 
faisoit  originaires  de  Vigon  en  Piémont  ;  mais  c'é- 
toit  alors  très  anciennement,  car  ils  étoient  bour- 
geois de  Gex,  dès  le  quatorzième  siècle ,  comme 
j'en  ai  trouvé  la  preuve  dans  tes  archives  de  Dijon  : 
c'est  de  là  que  j'ai  extrait  les  deux  premiers  de- 
grés de  leur  filiation  inconnus  auparavant.  Léger 
Mestrezat ,  le  premier  B.  G.  de  cette  famille , 
rendit  de  grands  services  dans  la  guerre  pour  l'in- 
dépendance ,  et  ses  descendans  en  ont  rendu  de 
très  éminens  dans  la  magistrature  pendant  plus 
de  deux  siècles^ 

Armes:  d'or  à  la  bande  engrêlée  de  sable,  pro- 
filée d'argent ,   accompagnée    d'une    étoile  de 
gueules  en  chef,  et  d'une  montagne  de  sinople  . 
comblant  le  flanc  dextre  de  la  pointe  :  cimier , 
34 
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une  étoile  de  gueules.  Devise  «  Sursum  «.  La 
branche  de  Domaine  Mestrezat,  fondateur  de  la 
Chambre  des  blés  y  porte  deux  gerbes  de  blé 
sous  l'écu. 

I.  Henri  Meytrixal: ,  bourgeois  de  Gex,  recoonut 

en  i4i4  pour  la  succesKÏOD  de  son  père, 

qui  n'est  pas  nommé  dans  la  recon- 

noissance*  Il  laissa  deux  fils  et  une  filki 

savoir  : 
I .  Etienne  qui  suit. 
2<  Nycod  Meytrizat ,  notaire,  B*  de  Gex  i442t 

dont  la  postérité  sera  inscrite  à  la  fia 

de  cette  généalogie. 
3.  Peronette  *  femme    d'André   Pullinet ,  ou 

Poulinet. 

II.  Etienne  Meytrisaz  étoit  mort  en  i^^^  ,  lors- 

que son  frère  Nycod  reconnut  pour  la 
succession  de  leur  père,  en  son  nom  et 
à  celui  d'Amédée  Meytrisaz  son  neveu, 
(ils  du  dit  Etienne. 
Ifl.  Amédée  M^^riVa/ étoit  absent  de  Gex  en  i4g8, 
lorsque  Pierre,  ffeu  Nycod  Métrisat,  re- 
connut pour  les  mêmes  biens  que  ci- 
dessus,  en  son  nom  et  à  celui  dudit 
Amédée,  son  cousin  germain.  Il  vivoit 
encore  en  1 5o4  à  Thonon ,  oh  il  s'étoit 
domicilié. 
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Ép.  une  fille  de  No.  Jean  Ae  Fernex , 
syndic  de  Genève ,  et  de  No.  Guille- 
mette  de  ]a  Rive ,  de  Vigon ,  dont 
il  eut  : 

1.  Henri  Mestrezat ,  auteur  d'une   branche  à 

Thonon  ,  constamment  qualifiée  noble , 
qui  sera  inscrite  h  la  fin  de  cette  gé- 
néalogie. 

2.  Denis  fut  mis  en  apprentissage  à  Genève  en 

i5o4ï  par  son  frère  Henri.  —  Je  ne 
connoîs  rien  de  plus  de  lui. 

3.  Hugues  Métrezat ,  recteur  de  la  chapelle  de 

St.'Antoine  ,  à  la  Madelaine  ,  en  t5i7. 
4-  Léger  qui  suit. 
IV.  Léger  Metresat  (  Ledeogarius  Metresacli  )  de 
Thonon,  habit*  de  la  paroisse  de  la  Ma- 
delaine, à  Genève,  y  fut  reçu  B'  le  1 3  oct. 
1524  >  pour  quatre  écus  au  soleil ,  âgé 
alors  d'environ  trente -trore  ans,  car 
en  1 541  il  ^t  dit  âgé  de  cinquante  ans. 
Il  fit  une  multitude  d'acquisitions  d'im- 
meubles ,  avec  No.  Louis  du  Four , 
S.  de  Bossey ,  oncle  de  sa  femme;  paya 
vingt-quatre  écus  d'or  pour  la  permis- 
sion de  rentrer  dans  la  ville  en  1 536 , 
Payant  quittée  pendant  la  guerre,  contre 
les  ordonnances ,  pour  aller  à  Lyon  où 
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il  avoit  rendu  de  grands  services  à  la 
république  :  la  même  année  il  prêta 
cent  écus  à  la  Seigoeurie. 

Ép.  Tjouise  y  f.  de  No.  Jean  du  Four, 
lieutenant  de  Colonges  vers  la  Cluse, 
et  de  Georgea  de  Ville  ;  elle  testa  le 
24  décembre  i568>  et  il  en  eut  : 

1.  Mo.  Domaine  Mestrezat  étoit  en  i55g  sous 
la  tutelle  de  sa  mère ,  de  son  graod- 
père  maternel ,  de  No.  Louis  Dufour 
son  ODcle ,  et  de  No.  Claude  Janin 
Gautier,  sou  beau-frère»  et  il  mourut 
sans  alliance,  le  27  avril  i586  ,  âgé  de 
46  ans  ;  son  testament  fut  attaqué  en 
justice ,  comme  trop  favorable  à  sa  nièce 
Marie  Gautier,  fem.  de  sire  Jehan  Ga- 
liffe,  et  il  y  eut  un  compromis  entre 
les  parties. 

3.  No.  Ami  Mestrezat  qui  suit. 

3.  Jeanne,  femme  de  No.  Barthélemi  Lect,  S.  de 

Mategnin,  syndic. 

4.  Janine,  femme  i)  i6fév.  1 55o  de  No.  Claude 

Janin  Gautier;  2)  10  mars  i556  désire 
_ Jehan  Bron. 

5.  Nicotarde.  fem.  i)  de  No.  Jean-Louis  Groy- 

selet;  2)  de  No.  Jean  Bergeron;  3)  de 
No.  Philibert  Franc»  4)  d'égr^  Antoine 
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Panchaud,  de  Colombier,  habitant  à 
Moines. 

6.  Pemette,  fem.  (3  mai  1 562)  de  No.  Domaine 

Maillet. 

7.  Louise,  fem.  i)  19  juillet  iSSs  de  No.  Gas- 

pard Favre,  conseiller  j  2)  de  No.  Michel 
Comte. 
V.  No.  Amîed  Mestrezat,  conseille*  d'état  i5go^ 
syndic   1608 ,    1612,   premier   syndic 
1617,  t  1619,  testa  le  i5  aoust  1618. 

Ép.  1)  le  12  juillet  1578  Élizabeth, 
fièu  No.  Janin  de  Châteauneuf  et  de 
Georgea  Chenelat. 

2)  le  22  novembre  iSgo  Madelaine- 
Honorati,  veuve  de  No.  Isaïe  Ferrât^ 
f.  de  No.  Sebastien  Honorati  et  de  Fran- 
çoise Boucher. 

Il  eut  du  premier  Kt  r 

1.  Domaine  qui  suit. 

2.  No.  Gaspard  Mestrezat,  cobëritier  de  F^r- 

nette  de  Cbâteauneuf,  sa  tante,  du  CC 
i9i4t  ne  laissa  de  Marguerite  Jean,  sa 
femme,  qu'une  fille  nommée  Pernettey 
et  un  fils  nommé  Gaspard ,  f  5.  a.  à  25 
ans,  le  10  avril  i€5o.  Pemette  épousa 
en  i656  spect*  Pierre  Petitot,  D'  méd., 
B.  G. ,  ffeu  FauUer  Petitot  et  d'Étienna 
Royaume» 
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3.  Mo.  Ami  Mestrezat,  du  CC  1619. 

Ép.  Bfladelaine,  f.  de  Baltliazar  Fran- 
conU  et  d'Anne  Cartetier,  veuve  de  Ja- 
cob de  Corcelles,  f  âgée  de  5^  ans,  le 
19  mai  iC49'  U  en  eut: 

a)  Madelaine,  fem.  de  Jean,  ffeu  P" 
de  la  Rue. 

Les  enfans  du  second  lit  furent  : 
4>  No.  et  spect'  J"  Mestrezat ,  ministre  de  l'église 
de  Paris,  né  1592,  élu  profess'  en  philo- 
sophie à  dix-huit  ans,  et  past'  à  Paris, 
à  vingt-deux,  f  2  mai  1657  (voyez  son 
article  dans  Moréri  et  dans  Bayle). 

Ép. 

dont  il  eut  une  fille  unique. 

a fem.  de  No.  Jaques  de  Mau- 

bert,  S.  de  Bougihaut. 

5.  Simon,  dont  la  postérité  sera  détaillée  après 

celle  de  son  frère  Domaine. 

6.  Esther  Mestrezat,  femme  1)  4  "^^i  161 7  de 

Jean -Jaques,  i,  de  George  Adelhard; 
2)  3  fév.  1618  de  No.  Philippe,  f,  de 
Gabriel  Pelissari. 
VI.  No.  Domaine  Mestrezat,  né  ,  du  CC  en 

1609,  conseiller  1622,  trésorier  162g, 
syndic  i63i,  35,  3g,  43,  4?)  5i,  pre- 
mier syndic  i655,  fondateur  de  la  Cham- 
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bre  des  blés,  f  i658>  testa  le  22  juin  de 
cette  année. 

Ép.  i)  Jeanne,  f.  de  No.  Jean  de  Tu- 
dert,  S.  de  Mazières  et  de  Marie  Buis- 
son; 2)  Ësther»  f.  de  Mo.  Dominique 
Chabrey,  syndic,  dont  il  n'eut  point 
d'en  fans. 

Ceux  du  premier  lit  furent  : 

1.  Jean  qui  suit. 

2.  No.  Pierre  Mestrezat,  ly  méd.,  du  CC 

3.  No.  et  spect'  Philippe  Mestrezat,  pasteur  et 

professeur,  dont  la  postérité  sera  dé- 
taillée après  celle  de  son  frère  Jean. 
4<  Élizabeth,  légataire  de  sa  grand'tante  Per- 
nette  de  Châleauneuf  pour  5oo  florins, 
fem.  de  Jaques,  f.  de  Gédéoa  Flournois 
i636. 

5.  Marguerite. 

6.  Andrienne,  f  fi.  a.  1626. 

VIL  No.  Jean  Mestrezat.  du  CC  i638,  auditeur 
i647, t  i656. 

Ëp.  Sara,  f.  de  No.  Philippe  de  Ra- 

bours  et  de  Michée  Gallatin ,  dont  il  eut  : 

I.  No.  Philippe  Mestrezat  testa  le  6  mars  i6g4< 

Ép.  Pernette,  fille  de  Jacob  Bonnet, 

dont  il  eut  deux  filles. 

a.  Marie. 
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b.  Michée. 
s..  Esther,  fera,  de  Joseph  Prudhomme,  veuve 
1709. 

3.  Madelaine,  femme  de  No.  Joseph  Saraân, 

veuve  168». 

4.  Jean. 

5.  Pierre  qui  suit. 

6.  Abraham. 

7.  Jean-Antoine,  f  s.  a.  1682,  testa  le  9  mars 

1682. 
Vm.  No.  Pierre  Mestrezat 

Ép.  Élizabeth ,  ffeu  Aymé  Bramerel 
et  de  Marguerite  Gallatin,  dont  il  eut: 
I.  Judith,  née  i683. 
a.  Françoise,  née  i685. 
3.  Pierre,  né  1688  le  36  janvier. 
4>  André,  né  i6g2> 

5.  Jacob,  né  le  11  juillet  1695,  qui  suit. 

6.  Catherine,  née  1696. 

7.  Marc- François,  né  1706. 
IX.  No.  Jacob  Mestrezat. 

Ép.  Ève-Henriette,  ou  Henriette-Ève 
^  Six  d'Amsterdam,  dont  il  eut  : 

1.  Pierre-Guillaume- Théodore,  né  1753. 

2.  Jean-Lrf>uis-Guillaume,  né  1755,  qui  suit. 

3.  Frédéric,  né  1 760 ,  dont  l'article  suivra  celui 

de  son  frère. 
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4.  Louise- Henriette,  aée  1761. 
X.  No.  Jean-Louis-Guillaume  Mestrezat^  né  lySS. 
Ép>  a5  sept.  1785  Marie-Anne,  f^  de 
Jacob  Martin,  dont  il  eut: 

1.  Aline-Marguerite,  Fem.  de  Danîel-Ben)amiD 

Roux,  D.  C.  R. 

2.  Domaine-Guillaume,  née  1788. 


X  No,  et  spect"  Frédéric  Mestrezat,  ministre, 
né  1760  (61s  de  Jacob). 

Ép.  J"',  f.  de  Jaques-Louis  Aubert, 
C.  G.,dontilaeu: 
I.  Adélaïde-Louise-Nicolasie,  fem.  de  No.  Louis 

Le  Fort,  conseiller. 
a.  Guillaume  Mestrezat,  établi  à  Turin. 


VIL  No.  et  spect'  Philippe  Mestrezat,  pasteur  et 
-professeur  en  théologie,  et  précédem- 
ment professeur  de  philosophie,  célèbre, 
(voyez  Moréri  et  Bayle). 

Ép.  Madelaine,  f.  de  No.  Louis  de  la 
Rue,  premier  syndic,  et  de  Madelaine 
de  Tudertî  elle  testa  le  16  déc.  1679, 
et  mourut  avant  le  3i  dit. 
Il  eut  d'elle: 
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1.  No.  et  spect*^  Jean-Louis  Mestrezat  qui  sait. 

2.  No.  et  spect^  François  Mestrezat. 

3.  No.  Jean  Mestrezat. 

4.  Hélène^  fém.  de  François  Baraban,  i4  sept. 

1673. 

5.  Madelaine,  km.  de  No.  Ami  Le  Fort,  pre- 

mier syndic  166G. 
.6.  Esther. 
7.  Aymée. 
VIIL  No.  et  spect^  Jean-Louis  Mestrezat,  D'Dr., 
du  ce  16771  audrteur  1678,  conseiller 
i684) trésor*^  i688,syndic]693,f  1694, 
testa  le  6  mars  de  celte  année. 

Ép.  21  iiov.  1681  Françoise,   f.  de 
Nicolas  Baulacre,  B.  G.,  et  de  Susanne 
Chouet.  Elle  testa  le  i4  mars  1691. 
Il  en  eut  : 

1.  Jacob-Nicolas. 

2.  Benée. 

3.  Françoise. 

4.  Isabelle,  fem.  6  déc.  171 1  d'Alexandre,  fieu 

Isaac  Bordier,  G.  G. 

5.  François  qui  suit. 

6.  Judith. 

IX.  No.  François  Mestrezat. 

Ép.  21  nov.  1724  Antoiuett£,  âèu  No- 
Gabriel  Fabri,  G.  G.,  dont  il  eut 
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t.Lëonard>në  i-jn-j* 

2.  Ami,  né  1732. 

3.  Pierre,  né  1734. 


VI.  No.  Simon  Mestrezat,  f.  de  No.  Amied  Mes- 
trezat,  premier  syndic,  et  de  Madelaine 
Honorât! ,  sa  seconde  femme ,  fut  du  CC 
en  1625,  auditeur  i65a,  du  LX. 

Ép.  1)  9  janvier  1626  Marthe,  f.  de 
No.  Samuel  Crespin,  cons",  et  d'Anne 
Stoër. 

2)  le  24  nov.  i65o  Marie,  C  de  No. 
et  spect'  Abraham  Dupan,  ministre,  et 
de  Marie  Thomeguex. 

Il  eut  du  premier  lit  : 

1.  No.  Amed  Mestrezat. 

Ép.  Charlotte  de  Choudens,  dont  il 
eut  une  fille  unique. 

a.  Marthe,  sous  la  tutelle  de  sa  mère 
en  1681. 

2.  No.  Jean  Mestrezat  qui  suit. 

Et  du  second  lit: 

3.  No.  et  spect^  Abraham  Mestrezat,  syndic, 

dont  la  postérité  sera  détaillée  après 
celle  de  son  frère. 
4'  André. 
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VIL  No.  Jean  Mestrezat,  baptisé  le  9  fér.  i634. 
Ép.  Sara,  f.  de  No.  Geoi^e  DupuUet 
de  Sara  Dassier,  ea  i66g;  elle  se  rema- 
ria ,  après  sa  mort ,  avec  No.  Michel  Voi- 
sine, ancien  auditeur,  ayant  eu  de  soa 
premier  mari  : 

1.  No.  Isaac  Mestrezat. 

2.  No.  Jean-Antoine  Mestrezat,  ne  1672. 

Ép*  }^S9  Madelaine,  f.  de  No.  Louis 
Galiâè,  conseiller,  et  d'Anne  Humbert. 
Il  n'en  eut  point  d'enfans. 


VII.  No.  et  spect"  Abraham  Mestrezat,  D*^  Dr., 

secrétaire  d'État  et  syndic,  né  i65i, 
f  1 5 sept.  1721  (voyez  les  fragmens  bio- 
graphiques et  historiques  de  M.  Grenus)< 

Ép.  i)  Cath"%  f.  de  No.  Samuel  Ril- 
liet  et  de  Judith  Diodati,  en  1677. 

2)  Jeanne  Guiguer,  veuve  de  Théc 
phile  Thellusson,  fille  de  Léonard  Gui' 
guer  et  d'Élizabeth  Tourton. 

II  eut  du  premier  lit: 
I.  Alexandre  qui  suit. 

VIII.  No.  Alexandre  Mestrezat. 

Ép.  3  nov.  1709  Anne,  f.  de  Théo- 
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phile  Thellusson  et  de  Jeanne  Guiguer, 
sa  belle-mère,  dont  il  eut  : 

1 .  Isaac-George ,  né  1 7 1 1 . 

2.  Jeanne-Catherine,  née  i7t2>  fem.  (1  juin 

1 749)  de  No.  Jean  ffeu  Gabriel  Puerari. 

3.  Susanne,  feni.(23  fév.  1755)  de  No.  Gabriel» 

ffeu  Jacob  Rigot. 
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Ancienne  et  noble  famille^  qui  poiivoit  être  une 
branche  de  celle  des  seigneurs  de  Canfignon,et 
qui  a  soutenu  un  râle  brillant  à  Genève  pendant 
plus  de  deux  cents  ans.  Elle  pouvoit  aussi  être  une 
branche  de  l'illustre  maison  de  St-Amour,  et  des- 
cendre de  Claude  de  St.-Amour,  chevalier,  S.  de 
St.-Amour  et  de  Châteauneuf  vers  i^oo. 

Les  uns  écrivoient  de  Châtelneuf;  les  autres  de 
Chasteautieuf,  en  latin  de  Castro  nofo. 

Armes  :  de  sable  au  mur  de  château  quarré 
long  sans  créneaux,  portes,  ni  fendlres,  sommé 
de  trois  tours  crénelées,  celle  du  milieu  plus  éle- 
vée, ajourées  chacune  de  deux  fenêtres;  le  tout 
d'argent  maçonné  de  sable,  sur  une  terrasse  de 
sinople.  Cimier,  une  tour. 

i343.  Messire  Vautier  de  Châteauneuf  de  Confi- 

gnon,  prêtre,  secrétaire  de  la  Cour  épisco- 

pale,  et  Perret  de  Châteauneuf  de  Confignon, 

son  frère. 

1 3^8.  Testament  dudit  Vautier  en  faveur  dudlt 

Perret  (Jean  de  Nicuday,  notaire). 
i3G6.  Audibert  de  Châteauneuf  est  un  de  ceux 
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auxquels  l'empereur  Charles  IV  adressa  sa 
sentence  contre  le  comte  de  Savoye. 
i4o4*  i4t8.  Messire  Henri  de  Châteauneuf,  der- 
nièrement recteur  de  l'hdpital  de  St.-Joire. 
i4iit  1420.  Nycolet  de  Châteauneuf,  témoin  à 

un  acte,  et  présent  au  Conseil  général. 
I.  Claude  de  Châteauueuf,  B.  G.  1466»  fut  père 

de  Claude  qui  suit, 
il.  No.  Claude  de  Châteauneuf,  élu  syndic  le  3o 
aoust  1495  en  remplacement  de  Léonard 
Aquînéa ,  décédé,  fut  député  au  Duc  en 
j497  avec  No.  André  Guat,  pour  le  ré- 
tablissement des  foires.  Il  étoit  fort  ri- 
che, et  fit  une  multitude  d'acquisitions 
de  1481  à  i5oo. 

Ép.  Barthélemie (une   vieille 

généalogie  la  dit  fille  de  No.  Girardin  de 
la  Rive  ;  mais  je  n'en  ai  point  vu  de  preu- 
ves). Il  laissa  Claude  qui. suit. 
IIL  No.  Claude  de  Châteauneuf,  conseiller  1829, 
lieutenant  de  la  justice  1 532. 

Ep.  Marguerite ,  f.  de  No.  Pierre  d'Or- 
sières,  premier  syndic,  veuve  et  tutrice 
de  ses  enfans  mineurs  en  1 549,  remariée 
en  i55o  avec  No.  Denis  Hugues;  elle 
testa  le  28  janvier  1074,  ayant  eu  de 
son  premier  mari  : 
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1.  No.  Charles  de  Châteauneaf,  établi  à  la  Bon- 

neville. 

Ép.  No.  Michée  de  Bellegarde  de  Buf- 
favent.  qui  se  remaria  avec  No.  Aymé 
Plonjoo,  S.  de  Bellerire,  et  dont  il  eut: 

a.  Catherine,  fem.  i)  de  No.  Henri 
Ploojon,  S.  de  Bellerive;  2)  de  No.  Paul 
Cambiague. 

2.  Amédée  qui  suit. 

3.  No.  François  de  Châteauneuf,  audit',  testa 

le  6  mars  1592,  et  ne  vivoit  plus  en 
1593.  Il  avoit  épousé  1)  en  iSSa  GuiU 
lauma,  ffeu  André  du  Four,  dit  M.  d'Es- 
taux;  2)  en  i557  Françoise  Migerand; 
mais  il  ne  laissa  point  d'enfans. 

4.  No.  Michel  de  Châteauneuf ,  dit  âgé  de  ,vingt- 

deuxai|s  en  i55o. 

Ép.  i553  Janine  du  Désert,  qui  se 
remaria  le3i  déc.  1 559  avec  No.  Etienne 
Afoillet,  ayant  eu  de  ce  premier  lit  : 

a.  Jeanne ,  fem.  de  No.  Jean  Lullin , 
■  7  juin  1570* 

b,  Marie,  vivant  iSSg. 

5.  No.  Janin  de  Châteauneuf,  auditeur  i56i, 

mort  de  peste  1569(11  étoit  châtelain 
de  Peney,  et  ses  armes  sont  conservées 
à  un  acte  de  luij. 
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Ép.  le  I a  juin  i556  Geoi^ea,f.  deNo. 
Odet  Chenelat  et  de  Nycolarde  Lect» 
dont  il  eut  : 

a,  Élizabeth,  née  iSS;,  fem.  (i^yS) 
de  No.  Ami  Mestrezatj  premier  syndic. 

b.  Pernetle,  fem.  i)  de  No.  David  Pel- 
lissari  ;  2)  de  No.  Gabriel  Rinsquevand. 
EUe  testa  le  8  nov.  1627»  et  mourut  en 
avril  1629. 

6.  Pierre,  vivant  ih^g^ 

7.  Françoise,  fem.  i)  de  Claude  TapponSer} 

2)  de  No.  Ami  Monatlibn  ;  S)  de  Nicolas 
Picot.  Elle  est  toujours  aomtnée  la  Tap- 
pontère,  même  après  son  troisième  ma- 
riage. 

8.  Mat^uerite,  fem.  i)  de  No.  Pierre  d'Arlod, 

dont  elle  étoit  veaVe  en  1 568 }  2)  de  No. 
Jean  Canal,  dont  elle  étoit  veuve  en 
1607.  Sa  soeur  Françoise  et  elle  furent 
instituées  héritières  en  1  SyS,  par  Frau' 
çoise,  ffeu  spect^  Louis  Beljaquet,  fem. 
de  No.  Jean  Maillet,  dit  Guido,  leur  - 
cousine.  Claude  de  Châteauneuf  eut 
aussi  une  filte  naturelle,  nommée  Gi- 
rardine,  qui  épousa  Henri faquellet, 
B.  G-,  et  fut  mère  de  spect*  François 
Paquellet,  ministre. 

35 
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IV.  N<K  Àmédëe  de  Chàteauneuf,  syndic  i5(>2, 
premier  syndic  iSy^^f  i595,  testale 
17  décembre  i  Sg-f* 

Ép.  No.  Pauline  de  I^nnex,  dont  il 
eut: 

1.  Aimé  qui  suit. 

2.  Susanne,  fem.  i)  de  No.  Pierre,  f.  de  Noble 

Jean  Perferas;  2)  d'égc'  Jean  Dumont, 
avec  qui  elle  vivoit  en  i594- 

3.  Judith,  fem.  de  François  Le  Preux. 

4.  Marie. 

y.  No.  Aimé  de  Châteauneuf ,  D' méd. ,  conseiller 
i6o3,  syndic  161 1,  testa  le  i^*^  avril  1 636, 
et  mourut  la  même  année. 

Ép.  i)  Anne,  f.  No.  Louis  de  la  Tout, 
C.  G.,  et  de  No.  Claudine  de  Thoirei 
2)  Judith,  f.  de  Nu.  Michel  Roset, pre- 
mier syndic,  et  de  Clauda  de  Roches, 
ne  laissa  point  d'enfans,  et  testa  en  ta' 
veur  d'Anne  Le  Preux,  sa  nièce. 


1 53g.  Antoina ,  f.  de  Honoré  de  Cliâfeauneufetilf  I 
Claudia  de  Chapeaurouge,  est  mentionnrci 
au  test'  de  No.  Mye  Prévost,  sa  grand'inèr(,  j 
veuve  en  premières  noces  de  No.  Anzoi^l 
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Il  y  aroit,  à  ce  que  je  crois,  plusieurs  Eunilles 
do  mtnte  oom,  différentes  entre  elles. 
I.  YénéraUe  inessire  Pierre  Atbi  oa  Blanc,  {ari»- 
consulle  1875 ,  syndic  i387,  testa  le 
22  aoort  1397,  et  fonda  la  chapelle  de 
SL-Yves  en  l'ëgUse  de  Notre~Dame-Ia- 
Nenve,  dont  il  noinine  No.  Pieire  de 
Fer  premier  recteur. 

Ép.  Béatrix  du  Pont,  dont  il  eut: 

1.  Nycod,  mentionné  au  testament  de  son  père 

1397. 

2.  VënëraUe  messire  Jean  AIbi,  jurisconsulte 

1427,  testa  le  3 1  déc.  i448  en  faveur  de 
ses  neveux  de  Pesmes,  nommant  No^ 
Michel  et  Pierre  de  Fer  ses  exécuteurs 
testamentaires.  11  l'avoit  été  en  1444  du 
syndic  Jaques  du  Pont,  damoiseau,  C.  G. 

3.  Honorable  et  discret  Guillaume  AIbi,  C.  G., 

testa  le  1 7  avril  1 484  en  faveur  de  son 
iîls,  à  qui  il  substitue  son  frère  Jean. 

Ép.  Catherine morte  avant  lui, 

et  dont  il  eut: 
'  ^  a.  Michel,  héritier  de  son  père,  ne  lui 
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survécut  guère,  caria  succession  de  son 
père  avoit  déjà  passé  à  son  oncle  Jean 
en  1446. 

4.  Pierre,  mentionné  au  testament  de  son  père 

■  397,  et  qui  suit. 

5.  Mathia,  fem.  1)  de  No.  Bolet  de  Pesmes; 

3)  de  No.  Aymon  de  Tingeron,  syndic. 

6.  Âmblarde,  mentionnée  au  testament  de  son 

père. 
II.  Pierre  AIbi,  vivant  1397,  eut  un  fils  nommé 

Thibaud,  qui  suit. 
Iir.  Thibaud,  ou  Tfaéobard  AIbi»  C.  G.,  148^, 

f  avant  i5i5.__ 

Ép.  Guigoniie,  ffeu  No.  et  égr^  Pierre 

MilIiet.B.  G.,  D^  Dr.  etc.,etd'Arobrarde^ 

Gavit,  dont  il  eut  : 

1.  Vincent,  \ 

2.  Claude  qui  suit,  j 

3.  Jeanne  ,  >    tous  vivans  en  i544*  >^ 
4-  Aymonette,         \ 

5.  Femelle,  / 

6.  Mai^uerite,  fem.  d'Ami  Falcat,  B.  G. 

IV.  No.  Claude  Blanc  vivoit  en  i5i3  avec  Noble 
Colette ,  sa  femme. 


I.  Jean  Blanc  fut  père  de  Michel  qui  suit. 

II.  Michel  ou  Miehallet  Blanc. 


.invGooyIc 


Ép.  Jeanne,  ffeu  Baimond  Lullin,  dont 
il  eut  Nicolas  qui  suit 
III.  Nicolas  Blanc  étoit,  en  1509,  en  procès  con- 
tre égr*  Nycod  Monon,  C  G> 


a4  oov.  1425.  Testament  de  Hugonette»  venve 
d'Etienne  Blanc,  C.  G.,  en  faveur  de  Hen- 
riette, ^  fille,  fem.  de  Jaquemet  de  Carroi 

1481.  Maître  Claude  Blanc,  recteur  des  écoles. 

i355.  Françoise,  ffeu  Peronod  Blanc,  de  Cologny, 
et  d'Étiennette  sa  femme,  étoit  femme  de 
Bosonod  de  Piris,  ou  des  Poiriers. 

iSgg.  Jaquemet,  ffeu  Jean  Albi,  de  Cologny. 

i^og.  Pierre,  Jean  et  Pierre,  ffeu  François  Albi, 
de  Lullier,  par.  de  Jussy. 
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Je  crois  cette  ancienne  famille  d'origine  noble; 
c]ue  son  nom  de  famille  étoit  Begis  ou  Bey ,  et 
^ue  des  Arts ,  ou  de  Ars ,  comme  ils  signoient 
dans  les  premiers  temps,  étoit  un  nom  de  terre. 
Les  notaires,  qui  traduisoient  les  noms  de  leurs 
cliens  assez  arbitrairement ,  firent  adopter  le 
nom  latin  de  de  Artibus  ,  au  lieu  de  celui  de  de 
Artas.  En  1 555 ,  le  trésorier  Jaques  des  Arts 
signoit  encore  De  Ars;  son  frère  Aymé  signoit 
déjà  des  Ars  ;  tout  le  monde  les  nommoit  des 
Art»,  et  la  famille  a  6nî  par  adopter  cette  or- 
Ibographe  :  cependant  Daniel  des  Arts  signoit  en< 
core  pesars  en  i65i.  Sans  vouloir  faire  passer 
des  probabilités  pour  des  preuves ,  je  transcris 
ici  mes  noies  sur  les  de  Artas,  parce  qu'il  est  très 
possible  que  je  trouve  plus  lard  la  jonction  des 
deux  familles. 

1 329.  Hugues  Ferrou  et   Hugues  Artas  étoient 

notaires  ensemble,  il  étuit  très  commun 

de  rejeter  le  de,  même  devant  les  noms  de 

terre  ;  les  de  Fer  l'oivt  partout  ailleurs. 

l36o.  Hugues  de  Artas  étoit  procureur  et  syndic 
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de  la  confrairie  de  la  Trinité  (Titres  de 
l'église  de  Saint-Léger). 

1 369.  François  de  Artas ,  nol'  ,  est  nommé  dans 
quelques  actes  François  Régis  de  Artas. 

2  mars  1378.  !É^rége  François  de  Artas,  notaire, 
demeurant  à  Vitra ,  fonda  la  chapelle  de 
Saint-Michel,  en  l'église  de  Saint-Pierre, 
il  Genève ,  et  en  nomma  premier  recteur, 
Rolet  Gïuet  de  Bonne ,  clerc ,  son  nevea , 
instituant  pour  héritier  universel  Peronet 
de  Artas ,  son  frère.  Acte  reçu  par  J«aa 
Escuyer ,  de  Cluses  ,  notaire.  (  Parche- 
mins des  Grottes  ). 

33  juillet  137a.  Etienne  du  Villars,  not",  reçut 
le  testament  de  discret  Hugues  de  Artas , 
curé  de  Sainte-Croix  ,  à  Genève.  Il  ne  veut 
pas  que  Richard  de  Artas  (  probablement 
son  neveu  )  reçoive  les  ordres  avant  l'âge 
de  vingt-cinq  ans,  Pierre  de  Magnier  (sans 
doute  aussi  son  neveu)  et  ledit  Richard, 
Altariens,  sont  institués  héritiers  particu- 
liers ,  avec  quelques  avantages  pour  le 
premier.  Le  testateur  fonde  les  autels  de 
Saint-Nicolas  et  de  Saint-Claude,  et  ins- 
titue héritiers  universels  Jeannette  ,  sa 
mère,  François  et  Peronod,  ses  frères. 

i^m.  Jaques  et  Aymon  de  Artas,  fils  et  héritiers 
de  ffeu  Raimond  de  Artas,  damoiseau. 
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i478>  Vea  hoaorable  Jean  des  Arts  (de  Artibus)* 
dit  de  Thonon  ,  B.  G. ,  est:  mentionné  au 
livre  des  altariens  de  la  Madelaine. 
i5o5..Jean  des  Arts  {de  Artibus),  devoit  être 
fils  du  précédent ,  mais  comme  il  n'est  pas 
qualifié  ainsi  dans  les  actes  que  j'ai  vus, 
c'est  par  lui  que  je  commence  la  âliation 
-   authentique. 
Armes  :  d'azur  à  deux  cbevrons  d'or  accom- 
pagnés de  3  étoiles  2  et  t  et  surmontés  d'un  so- 
leil du  même.  Cimier ,  un  soleil. 

J'ai  vu ,  aux  lettres  du  syndic  Jaques  des  Arts 
deux  cachets  bien  conservés,  qui  offrent  quelque 
différence.  Le  premier,  de  1 5^5,  porte  le  soleil  sur 
un  chef  distinct  :  il  s'en  servoit  encore  en  tSos, 
pendant  son  ambassade  à  Lausanne.  L'autre ,  de 
i556,  porte  les  deux  chevrons  surmontés  du  so- 
leil, avec  une  seule  étoile  en  pointe. 
1.  Jean  des  Arts ,  dit  de  Thonon ,  C  G. ,  vivant 
en  i5o5. 

Ép.  une  sœur  de  No.  Pierre  Joly ,  de 
Thonon, ^dont  il  eut: 
1.  Jean,  sous  la  tutelle  de  Pierre  Joly,  avec 

ses  frères  iS^S,  majeur  1626. 
2*  Jaques  qui  suit. 

3<  Pierre  (nommé  Peronet  dans  quelques  actes). 
4-  No.  Aimon  ^aussi  nommé  Aimé)  des  Arts, 
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gros  sautier  1 555 ,  tailleur  de  la  mon- 

noie  1 562 ,  marié  avec  Henriette. . .  ■  ■ 

5.  Jeanne  ,  fem.  de  François  VuUiens,  B.  G>» 

(cont.  3  décembre  1 526)> 

H.  No.  Jaques  des  Arts  ,  conseiller  iS^t  >  syndic 

1545,  et  ensuite  trésorier  ;  employé  i 

diverses  ambassades ,  testa  le  a8  cet. 

1567  (ses  frères,  sœur»  et  lui,  possé- 

doient  en  indivis  une  maison  avec  co- 

I    •         lombieret  tour  à  Saint-Gervais,  jouxte 

le  cimetière  et  le  chemin  du  Rhône.  Son 

frère  Jean  vendit  son  ^  en  1 526,  devant 

Claude  de  Compois  ,  notaire). 

£p.  Catherine,  f.  de  No.  Pierre  Tlssol, 
cohéritière  de  son  père  ,  dont  elle  eut 
une  maison  à  Villette.  Leurs  enfaos 
furent  : 

1.  Jaques  qui  suit. 

2.  Catherine. 

llf.  No.  Jaques  des  Arts  ,  laissé  par  son  père, 
sous  la  tutelle  de  Gabriel  Pottu ,  fut  des 
LX,  héritier  de  Françoise  Tissol,  fem. 
de  No.  I^dras  Roset ,  sa  tante,  en  i568. 
Ep.  Jeanne,  f.  de  No.  Jean  Rilliet , 
syndic,  et  d'Anne  Pernet  (cont.  du 
23  mars  iSSg,  Butini  notaire  ),  dont 
il  eut  : 
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I.  Jean. 

2  Jaques. 

3.  Isaac  qui  suit  : 

4.  Daniel ,  dont  l'article  viendra  ensuite. 

5.  Sara. 

6.  Susanne.  . 

>^.  No.  Isaac  des  Arts ,  C.  G. 

Ép.  Barbe  Bastïer ,  veuve  de  No. 
Jacob  Rosset,  ffeu  Samuel  Bastier,  B'  de 
Bâsie,  et  d'Anne  Bitto ,  (cont.  3o  juillet 
i63i ,  Pierre  Jovenon,  notaire)  dont 
il  eut  : 
I.  Pierre  qui  suit. 
V.  No.  Pierre  des  Arts ,  C  G.  1646. 

Kp.  Anne  Rosset ,  ou  Rousset,  dont 
il  eut  : 
I.  Daniel,  mentionné  au  testament  de  sa  sœur 

Anne-Marie, 
a.  Anne-Marie,  fem.  despectable  Jean-Pierre 
Cornu,  proposant  en  théologie,  à  Lutry. 
Elle  testa  le  9  septembre  1674. 

3.  Jeanne,         \  j-      »         />  - 

/    %.K        -   -t      (    vendirent  en  i6q5  une  pro- 

4.  Marguerite ,  )     .„,,...  ^  ' 

5.  Françoise,    IpH^^-A'^e. 


V.  No.  Daniel  des  Arts  (  fils  de  Jaques  et  de 
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Jeanne  Rilliet  ),  capitaine  au  service 
de  Venise. 

Ép.  i)  Catherine  >  t  de  NoH...Liffort, 
soeur  du  syndic  Jean ,  dont  ses  enfans 
béritèrent. 

2)  Jeanne,  f.  de  No.  Samuel  Crespin, 
conseiller,  et  d'Anne  Stoer. 
11  eut  du  premier  lit  : 
I.  Odet  qui  suit. 
3.  Alexandrine ,  fem.  de  Pierre  Caille ,  C  G. 

Et  du  second: 
3.  Jean ,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 

son  frère. 
4>  Samuel ,  f  s.  e. 

V.  No<  Odet  des  Arts  ,  des  LX,   auditeur  et 

hospitalier. 

Ép.  Eslher  ,  f.  de  No.  et  spectable 
Philippe  Mestrezat,  pasteur  et  profes^ 
et  de  Madelaine  de  la  Rue,  dont  il  eut: 
I.  Philippe  qui  suit  : 

VI.  No.  Philippe  des  Arts,  né   1686,  J.U.D., 

conseiller,   syndic,  premier    syndic, 
ti754. 

Ép.  Judith ,  f.  de  No.  Gabriel  Rilliet 
et  d'Andrienne  Mallet,  dont  il  eut: 
I.  Susanne,  fem.  d'André  Naville. 
■    2.  Andrienne  ,  \s.a. 
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3.  Un  fils,  ts.  a. 


V.  No.  Jean  des  Arts  (  fils  de  Daniel  et  de  Jeanne 

Crespin ,  sa  seconde  femme  ). 

Ép.  Élizabeth ,  f.  de  George  Foex  et 
de  Christine  Bacuet ,  dont  il  eut  : 

1.  Jean  qui- suit. 

2.  Michëe  ,  majeure  en  1695 ,   feiii.  de  André 

Fischer,  habitant,  fils  de   Jean   Fré- 
déric Fischer ,  de  Strasbourg. 

VI.  Ho.  Jean  des  Arts. 

Ep.  Andrienne  Pauw,  C  du  Grand- 
Pensionnaire  de  HoUande,  dont  il  eut 
Jean  qui  suit. 
VIL  No.  Jean  des  Arts ,  né  à  la  Haye  1708. 

Ép.  1732,  Jeanne-Elizabeth  Achard , 
dont  il  eut  : 

1.  Jeanne-Marie,  fem.  de  Jean  Souchay. 

2.  Philippe  qui  suit 

3.  Pernette,  fem.  d'André  Bramerel. 

4-  Jeanne-Julie,  fem.  de  Jacob-P^'  Voullaire. 
5.  Joseph ,  dont  l'article  suivra  celui  de  son 

frère. 
Vni.  No.  Philippe  des  Arts,  né  1735,  du  CG 

1775. 
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3.  Alphonse,  né  1808. 

VIII.  No.  Joseph  des  Arts,  ni5  1743,  conseiller 
1777,  syndic  i8i4- 

Ep.  Elisabeth- Madelaine ,  f.  de  No. 
Ami  de  Chapeaurouge  et  d'Anne-Éli- 
sabeth  Boissier ,  dont  il  a  eu  : 

1.  Anne-Jean  qui  suit. 

2.  Jaques ,  dont  l'article  suivra  celui  de  son 

frère  Jaques. 

VÏII.  Ànne-Jean  des  Arts,  D.  C,  R.,  né  1776. 
Ép.   Cécile ,  f.  de  No.  Jejin  -  Daniel 

Turreltini  de  Turretin ,   et   de 

Saladin  ,  dont  il  a  eu  : 

1.  Antoinette,  fem.  de  Charles-Claude  Clapa- 

rède,  D.  C.  R. ,  1839, 

2.  Joseph-Charles,  né  1811. 

3.  Adolphe.        .    ^^^ 

■VIII.  Jaques  des  Arts ,  né  1778. 

Ép.  i8o5  Henriette- Louise  Sillem  , 
de  Hambourg ,  dont  il  a  : 

1.  Alfred,  né  1807. 

2.  Adolphe,  né  1808. 

3.  Amélie,  n.  i8io^ 

4.  Théodore. 

5.  Cécile. 
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Feu  M' le  syndic  Naville ,  mon  oncle ,  avoit 
recueilli  avec  soin  toute  la  généalogie  de  cette 
famille  très  distinguée,  à  Lausanne^omme  à  Ge- 
nève. Ses  papiers  étant  tous  entre  les  mains  de* 
la  famille  Rilliet,  je  n'ai  pu  rassembler  que  quel- 
ques notes  éparses  sur  la  branche  genevoise  » 
d'oii  sont  sortis  ceux  de  Lausanne.  ~' 

Armes:  Un  arbre  entouré  d'une  palissade.  Un 
chef  chargé  d'un  soleil.  Ces  armes  sont  k  une 
lettre  du  conseiller  Pierre  Tissot,  de  i55i. 

I.  Claude  Tissot ,   de  Thouz  ,   ou  Chouz ,  au 

diocèse  de  Lyon.,  eut  deux  fils  et  une 
fille: 

1.  Pierre  qui  suit. 

2.  Jaques,  B.  G. ,  vivant  en  14.66. 

3.  Jeannette,  fem.  de  No.  Jean  Genod  Fainé. 

II.  No.  Pierre  Tissot,  B.  G.  1466. 

Ép.  Jaquemette. . . .,  veuve  et  tu- 
trice de  ses  fils  en  i466,  dont  il  eut: 

1.  Pierre. 

2.  Thomas  Tissot.    C.  G.,  testa  le   16  mai 

1 4B3 ,  léguant  pour  1 5oo  messes ,  et 
ordonnant  sa  sépulture  dmis  le  tom- 
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beau  qu'il  avoit  à  lui  daus  l'église  du 
couvent  des  Frères  prêcheurs,  près  de 
la  chapelle  de  Saint-Claude.  Il  institue 
héritière  sa  mère»  à  laquelle  il  subs- 
titue son  frère  Nanterroet. 
3.  Nantermet  qui  suit. 

4<  Mîcbelle,  fem.  i  )  ,  de  Hugonin  Boccard  et 
2  )  ,  de  Godefîroy  de  la  Bruyère  , 
monnoyeur ,  B.  G. 

Elle  testa  le  20  aoust  i5o4t  eu  fa- 
veur de  son  frère  Nantermet. 

5.  Barthélemie,  fem.  de  Hugonin  de  Joye,  B.  G., 

légataire  de  sa  sœur  Michelle  pour 
la  moitié  de  ses  bonnes  oraisons  de 
corail  y  avec  un  bouton  garni  de  perles. 
Odette,  sa  fille ,  légataire  de  ladite  Mi- 
chelle pour  un  saphir. 

6.  Marie ,  légataire  de  sa  sœur  Michelle  pour 

l'autre  moitié    desdits    coraux ,   etc.  ; 
elle  étoit  femme  de  Jenon  Varembert. 
\\\.  No.  Nantermet  Tissot ,  viv*  i5o4»  i5o8. 

Ép.  Mai^uerite,  fi«u  No.  Jean  Mail- 
lard, veuve  et  tutrice  de  ses  eafaus  en 
i527.  Il  en  eut: 

1.  Loup  qui  suit. 

2.  André. 

3.  Thibaud. 

36 
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4.  Jérôme. 

5>  Claudine ,  fem.  de  No.  et  puiss*  S.  François 
de  Vallèse,  de  l'une  des  plus  illuslru 
£ainilles  de  l'Europe  (cont.  1329,  Bi- 
chardet,  notaire). 
IV.  No.  Loup  Tissot 

Ép.  I  )  No.  Jeanne ,  ffeu  Girardin 
Bet^eyron,  vivant  avec  lui  i54g' 

2 }  Nicolarde  y  f.  de  No.  François 
Lullin  y  veuve  de  No.  Jeau- Jaques 
Lévrier. 

Il  eut  de  Is  première  : 
I .  Pernette,  fem.  d'égrége  Jaques  Genod  (cont 
i588,  M.  Try,  notaire). 


I.  Etienne  Tissot,  dont  je  ne  connois  pas  la  jonc- 

tion aux  précédens,  eut  deux  fils: 

1.  Pierre  qui  suit. 

2.  Jean  qui  suivra. 

II.  No.  Pierre  Tissot,  conseiller  i552. 

Ép.  i)  une  fille  de  Henri  Ambler  ou  Embler. 
2)  Louise,  fille  de  Noble  François  Favre, 
cons*'. 

Il  eut  du  premier  lit: 
1 .  Catlierine ,  fem.  de  No.  Jaques  des  Arts , 
syndic. 
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Et  du  second: 
3.  Françoise ,  fera,  de  No.  P"  du  Villars. 


IL  Jean  Tissot,    f.  d'Etienne,  viv*  i54i. 
Ép.  N.  N. ,  dont  il  eut  : 
1.  Pernette  ,  fem.  de  Jean  Chenu. 


Mermet  l^ssot  étoît  chanoine  de  Lausanne, 

l4a8,  1433. 


M.  Louis  Tissot,  de  cette  famille,  est  fils  de 
François  -  Léonard  -  Pierre  -  Auguste  Tîssot , 
lieutenant -colonel  au  service  de  Hollande ,  et 
'  d'une  demoiselle  Le  Clerc ,  dont  la  généalogie 
se  trouvera  parmi  celle  des  François  réfugiés  la 
famille  Le  Clerc  ayant  produit  des  savans  très 
distingués  et  d'excellens  magistrats.  Il  a  épousé 
Marie -Justine- Antoinette- Ahxandrine  Tissot 
du  pays  de  Vaud,  sa  parente,  donFil  a  eu  deux 
enfans  : 

I .  Lydie  -  Françoise  -  Gabrielle  -  Isabelle  -  An- 
drienne-  Louise  -  Julie. 

3.  François-Lou>s-Elisée-Charle»-Daniel-Caton. 
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II  y  a  eu  i  Genève  plusieurs  familles  de  ce 
nom,  différentes  les  unes  des  aatres.  On  trouve 
dès  le  17  des  kalendes  de  juillet  1270,  Pontia, 
veuve  de  Thomas  du  Pont,  C  G. ,  et  Boson  du 
Pont ,  clerc ,  leur  fils ,   qui  vendent  aux  Frères 
prêcheurs  une  censé  annuelle  de  6  d.  et  un  cha- 
pon ,  avec  l'approbation  d'André  du  Pont ,  autre 
fils  de  Ponlia.  Boson  étoit  prêtre  en  1276. 
1276.  Aymon  du  Pont. 
i33i.  Thomas  du  Pont,  C.  G. 
i346.  Jacola  du  Pont,  sceur  de  Perret  de  Bâsle. 
I.  Cerguet  du  Pont,  CG.,  vivoit  en  i3i6,  et 
fut  père  de  Hugonet  qui  suit.  Il  avoit 
les  biens  de  Boson  et  Thomas  du  Pont. 
-  II.  Hugonet  du  Pont,  dit  Cerguier,  et  aussi  Sar- 
rasin ,  C  G. ,  1 347 , 1 36o ,  fut  père  de  P" 
-qui  suit, 
m.  Pierre  du  Pont,  conseiller  i364i  fut  père  de 
j.  Jaques  qui  suit. 

2.  Aymonette ,  fem.  de  No.  Jaques  de  Rolle. 

3.  Âleysie ,  fem.  de  Jean  de  Cluses,  C  G.,  testa 

le  10  mai  i44o,  en  ^vetir  de  sa  nièce 
Jeanne. 
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lY.  Jaques  du  Pont ,  damoiseau ,  C.  6.,  syndic 
1^23,  testa  te  17  nov.  i444> 

Ép.  Aymonette ,  fc  d'Etienne  de  Ni- 
cuday  et  d'Isabelle  d'Albier,  dont  il  eut 
deux  filles,  ses  héritières  universelles. 

1 .  Nycoletle ,  fem.  de  Pierre  Crochon ,  C  G.- 

2.  Jeannette ,  fem.  de  No.  Guillaume  Serrage 

de  Dammartin,  (cont.  i6  janvier  i^Ss». 
jour  de  la  célébration  ). 

i36o.  Nycolette,  veuve  Lambert  du  Pont. 

i4o8.  et  i4z5.  Messire  Huoibert  du  Pont,  cha- 
pelain, chancelier  del'Évêché;  sa  mère 
se  nommoit  Rose  de  Douvres.  Il  étoit 
curé  d'Aysie  i4i6. 

1433.  Jean  du  Pont  .  B.  G. ,  et  Étiennette  sa 
fem. ,  flFeu  Peronet  de  Quincy  ,  ^s  Ver- 
rières ,  recon.  au  fief  de  Granges* 
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BV  WOWt  de  Teriore. 

Cette  famille  me  paraît  une  branche  de  la  pré- 
cédente.  Raimond  du  Pont,  B'  de  Genève  et  de 
Yersoye,  dont  je  n'ai  trouvé  que  le  nom,  comme 
ancêtre  des  héritiers  de  cette  branche  en  1460, 
doit  en  avoir  été  la  lige. 

1337.  Johannet  du  Pont  de  Yersoye  vivoit  avec 
Françoise,  sa  femme,  ffeu  Jaquemod  Lu- 
cîat  et  de  Dognette  sa  veuve,  alors  rema- 
riée avec  Peronod  de  la  Halle^ 
1389.  Antoine  et  Raimond  du  Pont  de  Versoye, 

frères ,  B.  G. 
i3g2.  L^sdits  donnent  leur  garantie  avec  Hu- 
gonet  du  Font,  pour  Raimonde,  ffeu  Mer- 
met  de  la  Versoye ,  B.  G. ,  fein.  de  Michel 
de  Saint-Michel. 
1392.  Ledit  Raimond  étoit  syndic,  il  le  fut  en- 
core en   i4o3,  et  recteur  de  la  Halle  en 

i4o4. 

1422.  Françoise,  f.  d'Antoine  du  Pont,  fem. 
d'Aymonet  Favre  ,  ou  Fabri ,  C.  G. 

1460.  François  et  Guillaume  Fabri  ou  Favre, 
fils  de  ladite  Françoise,  reconnoissent  pour 
sa  succession,  des  biens  qui  furent  jadis  de 


.invGooyIc 


DU  PONT.  5l5 

Raimond  du  Pont,  B'  de  Genève  et  de 

Versoye. 
1 484* Discret  Hugonet  ou   Hugonin  du  Pont, 

notaire ,  C  G. ,  âgé  de  4o  ans. 
1489. Ledit  Hugues  du  Pont,  syndic. 
i5i3. No'  Lionard  et  Raimond,  fièu  honorable 

Hugonin  du  Pont  (  ledit  Lionard ,  âgé  de 

26  ans,  en  tSi?.) 
i5a4<  No.  Raimond,  ffeu  No.  Hugonet  du  Pont» 

C.G. 
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i352.  Leone,  veuve  de  Jonod  du  Poat  d'Arve, 
et  Jonod  du  Pont ,  soo  fils  ,  probablement 
père  de  Henri  qui  suit. 

1 392.  Henri ,  ffeu  Jean  du  Pont  d'Arv& 

1439.  Le  18  sept  Testament  de  Nicolette,  veuve 
de  Lambert  du  Pont ,  B.  G. ,  et  en  pre- 
mières noces ,  de  N.  Mochet,  dont  elle  avoit 
eu  Girard  Mochet.  Héritier  universel  Henri, 
ffeu  Girard  du  Pont,  son  petit-fils  y  arec 
le  posthume  (si  c'est  un  fils)  dont  Ro- 
lette,  veuve  de  son  dit  fils  Girard,  est 
enceinte  :  subst.  Claudia  et  Jaquemetle, 
ffeu  dit  Girard. 

i444'  Henri  et  Jaquemette,  enfans  de  feu  Girard 
du  Pont,  autrement  Mocliet,  B.  G.',  sous 
la  tutelle  de  Rolette  leur  mère. 


i346' Messire  Pierre  du  Pont,  jurisconsulte, 
François  et  Aymonet,  ses  frères,  et  Béalm 
leur  mère,  vendent  une  censé  de  20  octaves 
de  froment  à  Jean  Retondeur ,  notaire  de 
Genève,  pour  100  florins. 
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187  5<  Ledit  messire  Pierre  transige  avec  la  veave 
et  les  eofans  de  feu  Perriaud  de  Bour- 
digny ,  dont  la  première  femme  étoit  sa 
sœur  Marçuerite. 

iBgy.Bëatrix  du  Pont,  fem.  de  messire  Pierre 
Blanc  (Âtbi),  jurisconsulte,  syndic.  Elle 
étoit  probablement  f.  de  Hugonet,  et  sœur 
du  conseiller  Pierre  du  Pont ,  dont  le  fils , 
Jaques  Dupont,  damoiseau,  syndic,  nomme 
messire  Jean  AIbi,  jurisconsulte,  fils  de  la- 
dite  Béatrix ,  son  exécuteur  testamentaire 
en  1444. 

1 423. Etienne  du  Pont,  B.  G.,  et  Micolette  sa 
femme. 

1 4o2.  Vénérable  messire  Humbert  du  Pont  de 
Saint^André ,  curé  de  Seyssel ,  altariea  de 
Saint-Pierre. 

j  4o7'  Jean  du  Pont  de  Boye ,  fait  boui^eois  par 
l'évéque  Guillaume ,  remet  sa  lettre  de 
boui^eoisie  aux  syndics ,  comme  seuls  au- 
torisés à  la  lui  donner. 

i538.  Ayma,  veuve  de  Jean  Dupont,  mentionnée 
au  testament  de  Pierre  Messier,  son  frère. 

1S42.  Andrée,  sœur  d'Aymé  et  Pierre  Choupin, 
C.  G.,  femme  de  Robert  du  Pont. 

i544.  Hudry,  ffeu  Jean  du  Pont,  C.  G-,  et  Clau- 
dine, sa  femme  actuelle,  ffeuPierre  Yilliet. 
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1 559.  E^rige  François  du  Pont  et  Jeannette  sa 
femme ,  veuve  de  François  Bonivard. 

1557.  Thiband  du  Pont,  C.  G.,  âgé  d'environ 
5o  ans. 

1572.  Jean>  âèu  Thibaud  du  Font,  G.  G. 

1 585.  Jean  du  Pont,  G.  G.,  beau-fils  de  Michel 
Ruffi ,  C.  G. 

1573.  M/e  ,  C  de  Claude  du  Pont ,  veuve  de  P'" 
du  Marcey. 

Les  Dupont  venus  à  Genève  postérieurement 
k  la  réformatioo,  auront  leur  article  dans  la  suite 
de  cet  ouvrage. 
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Cette  famille  prenoit  son  nom  du  château'  des 

Bal  mes. 

Elle  a  formé  trois  branches  principales,  et  re- 

montoit  sous  ce  nom  jusqu'au-treizième  siècle. 

i3o4.  Messire  Henri  des  Balmes,  curé  de  Pouchy, 
peut  avoir  été  le  même  que  Henri  des 
Balmes  »  chanoine  de  Genève,  dans  le  tom- 
beau- duquel  son  neveu  demande  à  être 
enseveli.  11  est  probable  que  ce  ftit  lui  qui 
eut  un  fils  naturel  nommé  Pollychius,  viv* 
en  i388. 

3o  oct.  i365.  Testament  de  discret  Henri  des 
Balmes ,  jurisconsulte ,  ordonnant  sa  sé- 
pulture dans  le  tombeau  de  messire  Henri 
des  Balmes  ,  chanoine  de  Genève  ,  son 
oncle.  Legs  à  messire  Guillaume  Leydier  , 
son  neveu.  Il  fonde,  un  autel  pouï  les  âmes 
de  Pierre,  Jean  et  Jean  Betondeur  (Be- 
tonsor)  frères. 

Héritiers,  Girard,  Bolet,  Henri,  elle 
posthume,  dont  sa  femme  est  enceinte, 
si  c'est  un  fils. 
Exécuteurs  testamentaires ,  frère  Fanç' 
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des  Balmes ,  tnoïoe  d'Aulps  ,  son  frère  ; 
Robert  Chambrier»  chanoine  de  Génère; 
Etienne  Cotogny,  ledit  Guillaume  Leydier 
et  Nicolet  de  Gimel ,  clerc. 
I.  Messire  Henri  des  Balmes,  jurisconsulte,  testa 
le  3o  octobre  i365. 

Ép.  I  )  Ancellesie ,  viv*  en  1 342> 
2)  Marguerite  de  Bossier,  qui  testa 
le  7  avril  i4o3,  en  faveur  de  son  fib 
Girardin,  substituant  messire  Girard, 
S.  de  Ternier,  son  cousin.' — Elle  étoit 
veuve  et  tutrice  de  ses  en&ns ,  dès  i373> 
11  eut  du  premier  lit  : 
1.  Nicolette,  mère  de  François  Chambrier  en 
i4o3. 

Et  du  second  : 
3.  Girard  des  Balaies,  damoiseau ,  G.  G. ,  testa 
le  21  janvier  i^oS. 

Ép.  Nicolette,  f.  de  No.  P"  d'Esnay 
et  de  No.  Alexie  de  Pitigny,  dont  il 
n'eut  qu'un  fils  posthume,  nommé  Jean, 
dont  elle  avoit  hérité  en  1424- 
3.  Rolet ,  mentionné  au  testament  de  son  père. 
4*  Messire  Henri  des  Balmes,  mineur  1373, 
jurisconsulte  i389,  *''v*  *"  1420,  as- 
sesseur du  vidomne  Jean  de  Clermont 
en  1406. 
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Ép.  I  )  Aymonette,  f.  de  messire  Ro- 
dolphe de  Postella  ,  premier  syndic , 
jurisconsulte,  veuve  d'Onofrius  Nantel. 

3)  Isabelle,  f.  de  Stéphanod  de  Bour- 
digny,  qui  testa  le  24  oct.  iSgS. 

Il  ne  laissa  qu'un  fils>  Jean,  f  avant 
lui,  et  une  fille. 
1.  Guillemette  des  Balmes,  fem.  de  Mo.  et  dis- 
cret Etienne  de  la  Porte,  de  Divonne, 
avec  qui  elle  vivoit  en  1420,  1^22 ,  et 
dont  elle  était  veuve  1 447  ;  2)  de  No. 
Girard  de.Bourdigny,  syndic,  dont  elle 
éToit  veuve  1 458.  Elle  vivoit  encore  en 
1464. 


I.  No.  Jean  des  Balmes. 

Ép.  No.  Françoise  de  Voseyrier,  dont 
il  eut  : 
j.  Mermette,  fem.  de  No.  Aymon  Alamand, 
avec  qui  elle  vivoit  en  t4i8t  et  dont 
elle  eut  : 

a.  Noble  et  puissant  Jean  Alamand , 
S.  d'Eyarier. 

b.  No.  et  puissant  François  Alamand. 
e.  Catherine  Alamand ,  fem.  de  Noble 

Gérard  de  Châtillon. 
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à.  Nycolette,  abbesse  de  Bellerïve. 
3.  Henriette  des  Bahnes,  fem.  de  No.  François 
de  Villetf  e. 


L  No.  Mermet  des  Balmes  fut  père  de  Guîchard 
qui  sDÏt. 

n.  No.  Guichard  des  Balmes,  f  avant  1^12, 

Ép.  Mermette,  î.  et  héritière  unirer- 
verselle  de  Ko.  et  puissant  Jean ,  S.  de 
Monlfort,  avec  qui  il  vivoit  en  i38o,  et 
qui  se  remaria  avec  No.  et  puis*  S.  P^ 
de  Blonay,  S.  de  Saint-Paul^  chevalier, 
ayant  eu  de  son  premier  lit  : 
I .  Henriette  des  Balmes,  fem.  de  No.  Raoul  de 
Blonay,  frère  de  son  beau-père. 


i^z-].  No.  Anglinedes  Balmes,  veuve  de  No.  Mar- 

quet  de  Toiry. 
\^02.  No,  Marguerite  des  Balmes,  veuve  de  Ri- 
chard de  Clairfont,  ou  de  Ctairefontaine, 
damoiseau,  tutrice  de  leurs  enfans. 
13G9,  t382.  François  des  Balmes,  abbé  d'Aulps. 
]3g6.  Huldric  des  Balmes,  abbé  d'Aulps. 
No.  Perret ,  ffeu  Perret  des  Balmes ,  et  Poly- 
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cbius,  fils  aaturel  de  feu  son  frère  Henri. 
La  date  de  l'acte  ou  il  en  est  question  est 
fautive;  elle  marque  1 388  Ja  XIII' indiction; 
mais  l'année  1 388  correspond  à  la  XI'  indic- 
lion;  ia88  à  la  I";  1488  à  la  W. 
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S24  MOINE. 

,  Monaehî. 


Armes  :  une  fasce  sur  le  trait  supérieur  de  la- 
quelle est  un  buste  de  moine  en  pro6I. 
1296.  Pierre  Moioe,  de  Satigny. 


I.  Perret  Moine,  C.  G.,  testa  le  20  sept.  i34o, 
ordonnant  sa  sépulture  au  cimetière  de 
Saint-Léger,  son  patron,  auprès  de  son 
père  qu'il  nomme;  mais  le  not*^^  a  omis 
son  nom  de  baptême.  Il  laissa  Pierre  qui 
suit,  et  il  croyait  sa  femme  enceinte 
d'un  posthume. 

IL  Messire  Pierre  Moine,  Lie.  en  loix,  fut  père 
de  François  qui  suit. 

III.  François  Moine,  de  Crache,  B.  G.,  de  la  par. 
de  la  Madelaine  1420,  syndic  14^4* 
i43o,  secrétaire  i436,  premier  syndic 

1442,1445,47- 
Ép.  Antoina,  f.de  Pierre  Chapuis  et 

de de  la  Versoye,  donataire  de 

Jaquemette,  veuve  de  Pierre  d'Arcu- 
linge.  Elle  vivoit  avec  lui  en  i43i>  et  il 
en  eut: 
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1.  No.  Jean  Moine,  vivant  en  i465,  marié  avec 

No.  Amédéa  de  Liigrin,  dont  la  mère 
étoit  Marie  -de  Marval,  ({ui  vendît  des 
biens  en  1460  avec  No'  Jean,  Pierre» 
Pierre  et  Auiédée  de  Lugrin,  ses  autres 
enfans,  pour  payer  la  dot  promise  à  ia 
dite  Âmëdéa,  alors  fiancée. 

2.  Pierre  qui  suit. 

IV,  No.  Pierre  Moine,  vivant  i465,  1478. 

Ép.  Catherine,  f.  de  No.  Jean  de  Vil- 
lette,  de  Gaillard,  dont  il  eut: 

1.  François. 

2.  Amédée,  père  de  Nycod  Moine,  qui  vivoit 

en  i5o7. 

3.  Humbert  qui  suit. 

V.  No.  Humbert  Moine,  C.  G.,  institué  héritier 

avec  ses  frères  et  sa  mère,  par  No.  Ny- 
cod  de  Villette,  frère  de  sa  dite  mère, 
sous  la  condition  de  porter  son  nom  et 
ses  armes  i474' 

Ep.  No.  Jeanne , .veuve  et  tu- 
trice de  son  fils  i4s8.  Il  en  eut  Thomas 
qui  suit. 
YI.  No.  Thomas  Moine,  mineur  en  i4g8> 

Ep.  No.  Clauda  Bardin,  veuve  de 
Guillaume  Bouchin,  de  Beaune,  B.  G., 
dont  il  eut  : 

37 
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C'éloit  une  maison  tris  noble  du  Genevois. 
Vers  l3oo,  Rodolphe,  S.  dUauteville,  épousa 
Gabrielle  de  Lucinge,  et  leur  fille  Briande  épousa 
Pierre  II,  S.  deConzié,  qui  vivoiteniSaoet  i33o. 
l36r.  Pierre,  S.  d'HaulevilIe,  exécuteur  testamen- 
taire de  Jean,  S.  de  Conzié. 
I.  No.  et  puissant  Pierre,  S.  d'Hauteville,  chev^, 
Ép.  N.  N. ,  dont  il  eut  Nycod  qui  suit 
IL  No.  et  puissant  Nycod,  S.  d'Hauteville. 

Ép.  Béatrix ,  ffeu  Perret  de  St-Apre, 
damoiseau,  qui  testa  le  26  juin  1396, 
et  dont  il  eut  (elle  étoit  dame  d'une  par- 
lie  du  mandement  de  Peney)  : 

1.  No.  et  puissant  Antoiue,  S.  d'Hauteville, 

ts.  e. 

2.  Catherine,  dame  d'Hauteville  et  de  la  maison 

forte  deSt.-Apre  ]434>  fem.  dès  1896 
de  messire  Guillaume  de  Thoire  ,  che- 
valier. 

3.  Bonne,    1  l'une  d'elle  fut  mère  de  No.  Fran- 

4.  Blanclie,]  çois  de  Vallèse. 

5.  Marguerite,  fem.  de  messire  Jaques  de  Viry, 
clievalier,  conseigneur  de  Viry. 
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T^ous  avons  eu  à  Genève  trois  familles  de  ce 
nom.  La  première,  constamment  qualifiée  rioble, 
a  donné  deux  membres  au  petit  Conseil,  Etienne 
en  1459»  et  Antoine  en  i478>  IJne  branche,  celle 
de  cet  Antoine,  se  retira  d'abord  à  Avignon,  dont 
il  est  probable  qu'ils  étaient  originaires,  puisque 
le  fils  d'Antoine  «  Bartbélemî,  est  désigné  comme 
natif  de  Genève,  et  citoyen  d'Avignon.  De  là  ils 
passèrent  dans  le  Dauphiné,  où  ils  vivoient  en 
1 559.  A  celte  époque  ils  avoïent  encore  des  pro- 
priétés à  Genève.  Je  ne  connoîs  pas  leurs  armoi- 
ries. 

I.  Antoine  Achard,  cons^''  147B,  laissa  deux  fils: 

1.  François,  dont  on  ignore  la  destinée. 

2.  Barlhélemi,  dont  l'article  suit. 

II.  Barthélemi  Acliard,  S.  de  la  Heaume,  natif  de 

Genève,  et  citoyen  d'Avignon,  vivoit 
en  i5o3  et  i558,  et  étoit  mort  en 
1 559 ,  laissant  quatre  fils  : 

1.  Jean-Antoine  Achard  du  Dauphtné. 

2.  Antoine  Achard,  S.  de  PeneforL 

3.  Ijouis  Achard. 

4-  Claude  Achard,  S.  de  la  Beaume. 
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Ces  quatre  frères  étant  catholiques,  et  n'ayant 
pas  résidé  à  Genève  pendant  la  guerre  contre  la 
Savoie,  dévoient  avoir  perdu  leurs  droits  de  Cité. 

On  trouve,  sous  la  date  du  26  septemb.  iSyo, 
Victor  A'Achardy  S.  de  S*^-Colombe  en  Dauphiné, 
reçu  habitant. 


L  Un  autre  Antoine  Achard,  mort  après  1^68, 
laissa  deux  fils: 

1.  Jean,  dont  l'article  suivra. 

2.  Bavaud ,  dont  on  parlera  plus  bas. 

II.  Jean  Achard,  S.  du  Rosey,  eut  pour  héritiers 
ses  neveux.  Femme  :  Barthélemie  d'Or- 
sières,  veuve  de  No.  Claude  Richardet, 
syndic,  et  fille  de  No.  Pierre  d'Orsières, 
syndic.  Après  la  mort  de  Jean  Acliard, 
âgée  de  70  ans,  elle  voulut  se  remarier 
avec  un  jeune  homme,  son  commis,  en 
1557.  Le  Conseil  ne  voulut  point  per- 
mettre ce  mariage. 

II.  Itavaud  Achard  eut  deux  fils: 

1.  Guillaume,  cohéritier  de  son  oncle  en  iSSy, 

et  S.  du  Rosey  1567. 

2.  Jaques,  dont  l'article  suit. 

TII.  Jaques  Achard  étoit  mort  dès  i556,  laissant 
deux  fils  : 
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!  firent  reconnoHre  au  Vidom- 
nat  en  1 558  par  L*  du  Croux, 
pour  des  biens  hérites  de  Jean 
Achard,  S.  du  Rosey. 
LeS'Achard  modernes  auront  leur  article  dans 
la  suite  de  cet  ouvrage. 
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Les  plus  anciens  actes  qui  Ëissent  mention  de 
celte  famille,  la  nomment  de  Navillier,  Rotetde 
Maviliier,  dit  Comoîlle,  B,  G.»  vivoit  en  i36o  et  J 
i36i  ;  il  avoit  épousé  la  fille  de  Martin  Ck>nioiIle, 
qui  dunna  pendant  long-temps  son  nom  à  la  porte 
de  Saint-Clirîstophe,  située  près  de  sa  maison,  et 
il  n'en  eut  qu'une  fille  mariée  avec  Mathieu  Faj- 
san,  G.  G.,  avec  qui  elle  vivoit  encore  en  i4o7> 
elle  est  nommée  Jeannette  de  Navillier,  fêm.  de 
Math.  Faysan.  Perret  de  Navillier,  notaire  delà 
paroisse  de  Pers.  est  mentionné  dans  un  titre  de 
la  Confrairie  de  la  Trinité  au  comté  de  Genevois 
en  1 36o.  Il  est  probable  que  ce  fut  lui  qui  s'établit 
dans  la  paroisse  de  St.-Marlin,  près  d'Annecy,  et 
que  l'un  et  l'autre  descendoient  des  anciens  sires 
de  NavîUier  en  Franche-Comté,  qui  disparoissent 
de  l'histoire  de  cette  province,  précisément  à  l'é- 
poque oiî  ceux-ci  commencèrent  à  figurer  parmi 
nous.  Deux  événemens  peuvent  les  y  avoir  ame- 
nés ;  l '^  le  mariage  d'Agnès  de  Montfaucon  avec 
Aymon  III,  comte  de  Genevois  en  1271,  vu  qu'ils 
dépendoient,  pour  leurs  fiefs  de  Navillier  et  de 
Mont,  de  la  maison  de  Montfaucon  ;  2*^  l'établisse- 


.invGooj^le 


NAVILLE.  533 

ment  en  Savoie  d'une  branche  de  la  maison  de 
Salins  ,  à  laquelle  ils  étoient  alliés  :  car  Hu- 
gues de  Salins  étoit  Vidomne  de  Genève  en  i320. 
Les  propriétés  qu'ils  acquirent  dans  la  j)aroisse 
de  Pers ,  et  qui  portent  encore  leur  nom ,  leur 
appartenoient  dès  le  commencement  du  qua- 
torzième siècle;  ils  en  revendirent  quelques  droi- 
tures et  quelques  fonds  aux  comtes  de  Genevois 
à  cette  époque,  conservèrent  les  autres  pendant 
plus  de  4oo  ans ,  et  formèrent  un  grand  nombre 
de  branches  distinguées  par  divers  surnoms;  mais 
je  ne  parlerai  ici  que  de  celle  qui  existe  encore 
aujourd'hui  à  Genève  (i).  Les  deux  premiers  qui 
vinrent  s'y  établir,  long-temps  après Rolet,  furent 
membres  du  Conseil  des  L  jusqu'en  1626;  après 
celte  époque,  ils  ne  parurent  plus  dans  les  Con- 
seils, sans  doute  parce  qu'ils  avoient  suivi  le  parti 
du  Duc,  leur  suzerain  pour  leurs  possessions  dans 
le  Genevois. 

Armes  :  d'azur  au  chevron  d'argent  un  peu 
ployé ,  accompagné  de  trois  étoiles  d'or. 

Cimier  :  un  bouquetin  îssant. 

Devise  :  m  Nec  ardua  sistunt.  » 
L  Pernod  NaviUier,  mortavant  1 36$,  paroît  avoir 


(i)  Le  nom  est  écrit  de  Navillier,  Naviltier,  NaviUy,  Mavillie, 
NavillioE  et  Naviliiouz  dans  les  vieux  autes;  mais  toutes  les  bran- 
ches genevoises  portent  depuis  long-temps  cdûi  de  ITavillp. 
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épousé  ane  femme  du  nom  de  Pallan- 
jardi  qui  devoit  être  héritière:  car  une 
branche  de  ses  descemlans  prit  son  aom. 
II  en  eut  : 
I.  Peronet,        \ 

Jean  1  "ë**  "^^  '""^'^  branches  restées 

4<  Johannot  qui  suit. 

II.  Johannod  Navillie  reconnut  le  8_février  1869 

pour  son  patrimoine  *  avec  ses  frères^  et 
fut  père  de  : 

1.  Martin  qui  suit. 

2.  Pierre^sarnoromé  Munier,  vivant  à  Marsier 

i43o. 

III.  Martin  NaviUie  reconnut  le  21  mars  j43o,  et 

fut  père  de  : 

1.  Rolet  qui  suit' 

2.  Henri  reconnut  en  1443  et  1468. 

3.  Eustache  ,id. 

4.  Etienne  Naviltie,  recteur  de  là  chapelle  du 

St. -Esprit  ilans  ï'égtise  paroissiale  de 
Mont-Saint-Martin  1470^  ctiré  de  laMa- 
delaine  à  Hanteville  en  1473.  - 
ly.  Rolet  Havilly,  ditPalIatijard,  reconnut  pour 
son  patrimoine  en  1443  et  1468}  et  fut 
père  de  : 
I.  Martin  qui  suit. 
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2.  Jaques,  dont  l'article  suivra  celui  de  son 

frère. 
V.  Martin  Navilly  reconnut  en  i5oo  et  i5o2,  et 
fut  père  de  : 

3.  Antoine  qui  reconnut  en  1 519  pour  ses  frères 

et  pour  son  oncle  Jaqnes. 

2.  Peterman  Navilly,  dit  Pallanjard  i5ig. 

3.  Pierre  Navilly  est  au  nombre  des  citoyens  et 

bourgeois  qui  confirmèrent  en  1 53o  la 
bourgeoisie  avec  Berne  et  Fribourg.  11 
fut  reçu  B.  G.  5  déc.  1 5o5,  et  fut  du  L  de 
1 520  à  1 526. 

4.  Martin  Navilly,  vivant  en  iSig. 


V.  Jaques  Navilly,  fils  aîné  de  Rolet,  vint  s'établir 
à  Genève,  au  commencement  du  sei- 
zième siècle,  dans  la  paroisse  de  la  Ma- 
delaine,  et  fut  reçu  bourgeois  le  8  déc. 
i5o6  pour  huit  florins,  et  membre  du 
Conseil  des  L,  dès  i5o8  à  i526.  Le  22 
nov.  1 5o4>  il  fit  un  accord  pour  une  mai- 
son qu'il  avoit  déjà  précédemment  ac- 
quise. 

Ép.  i)  Jeannette  Tissot,  veuve  de 
Hugonin  Cabussat,  f.  de  Pierre  Tissot, 
de  Bons,  terre  de  Langin. 
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2)  Michée,  f.  de  Jean  du  Puis,  de 
Doveyne. 

Il  eut  du  second  lit  Jean  qui  suit. 

VI.  Jean  Navillie  étoit  avec  sa  mère  en  procès 

contre  les  hoirs  de  Pierre  Dupuis  de 
Doveyne  en  i556. 

Ep.  i)  le  5  avril  i55i  Claudine,  ffeu 
Pierre  Messier. 

a)  le  19  déc.  i563  Françoise,  f.  de 
Claude  Sermod.C.  G. 
11  eut  du  premier  lit  : 
I,  2.  Aniblard  et  Jaquema,  morts  jeunes. 
3.  François  qui  suit. 
4f  S.  Pierre  et  Jeanne,  f  jeunes. 

6.  Pierre),  f  à  26  ans  1587. 

Et  du  second  lit: 

7.  Jean,  f  jeune. 

8.  Jean  Navitle ,  né  1 566 ,  assassiné  à  Loex,  près 

de  Bonne,  par  les  frères  Chassay,  gen- 
tilshommes foucignerans,  le  i3  octobre 
i6t>5.  Il  avoit  épousé  en  iSga  Louise, 
ffeu  Louis  Poula  et  de  Gabrielle  Melin, 
de  Lyon,  dont  il  n'eut  point  d'enfatis; 
elle  se  remaria  avec  No.  Isaïe  Le  Doc. 
g,  10,  11.  Jaques,  Philippe  et  Abraham,  tous 
morts  jeunes. 

VII.  François  Naville,  né  i555. 
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Ép.  le  18  nov.  (582  Marie,  ffeu  Jean 
Charvet,  C.  G. ,  et  de  Clauda  Fol-Cathe- 
lan,  dont  il  eut: 

1.  Gabrielle,  née  i585,  f  de  peste  iSgg. 

2.  Jeanne,  née  t588,  f  de  peste  iSgg. 

3.  Jean,  né  i5ga,  qui  suit. 

4*  Barlhélemie ,  née  1 5g4 ,  mariée  en  1 638  avec 
André  Rey,  B.  G.,  dont  elle  n'eut  point 
d'enfans;  elle  testa  le  17  sept.  1660. 

5.  Pierre,  né  1697,  marié  le  27  janv.  1628  avec 

Susanne ,  ffeu  No.  François  Zobi  et  de 
Silvia  Sanlini ,  dont  il  n'eut  qu'une  fille, 
Jeanne,  |  s.  a.  i654< 

6.  Etienne ,  dont  l'article  suivra  la  postérité  de 

son  frère  Jean. 

7.  François,  né  i6o3,  f  de  peste  i636  s.  a. 

8.  Michée,  née  i6o5,  mariée  1640  avec  Julien 

Le  Boucher. 

9.  Humbert,  né  1608,  f  i636  s.  a. 

10,  II,  12.  Trois  autres  enfans,  f  en  bas  âge< 

VIII.  Jean  Naville,  né  1592,  fut  père  de  Pierre 

qui  suit. 

IX.  Pierre  Naville,  né  1624,  épousa  le  22  novem. 

1648  Jeanne,  f.  de  Jaques  Gras,  B.  G., 
et  de  Sa  ra  Gavi  n ,  dont  il  eut  : 

I.  Susanne,  née  t65o,  f  >7t3 ,  s.  a. 

3.  Judith,  née  i655,  f  1677. 
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i.  Jeanne-Françoise,  née  i656.' 

4.  Isaac,  né  i653. 

5.  Samuel. 

6.  Kerre. 

7.  Jeaii^  t  le  i3  nov.  1722,  sans  enfans  de  Ja- 

queline,  ffeu  Ami  Perret,  et  de  Paolîne 
de  la  Rue,  qu'il  avoit  épousée  en  171S. 

8.  9.  Deux  filles  du  nom  de  Pernette,  dont 

l'une  mourut  eu  enfance,  et  l'autre  en 
1733,  âgée  de  58  ans. 


VIII.  Élienne  NaviUe  (  fils  de  François  et  de  Marie 
Cbarvet),  né  10  déc.  1600,  testa  le  8, 
et  mourut  le  17  aoust  i656. 

Ép.  le  10  déc.  i633  Lydie,  f.  de  sire 
Pierre  Janvier ,  C.  G. ,  et  de  Lydie  Zobi , 
dont  il  eut  dix-sept  enfans,  savoir: 
].  Pierre,  né  et  mort  i634> 
i!.  Isaac  qui  suit. 

3.  Susanne,  née  1637,  f  i6g4t  fem.  1)  1662 de 

Gédéon  de  Combes;  2)   i683  de  Jean 
Jolivet. 

4.  Audrienne,  néei638,t  1674)  fem.  1669  d'Et" 

De  11  ta  nd. 
ïy.  Lydie,  née  1639,  f  1710,  fem.  de  JeanMus- 
sard. 
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6.  Jaques,  né  1641.  dont  l'article  suivra  celui 

de  son  frère  Isaac. 

7.  Marie,  née  1642,  fem.  de  Jean  Pallard,  ffeu 

Jean,  S.  de  la  Rose,  et  d'Elizabeth  lie 
Noir. 

8.  Barthélemie,  née  1646,  fem.  de  Charles  Mau- 

rice. 

9.  Jean-Jaques,  dont  l'article  suivra  la  postérité 

de  son  frère  Jaques. 
10,  à  17.  Huit  autres  enfans  morts  jeunes,  ou 
sans  alliance. 
ÏK-  Is^ac  Naville,  né.i"  septemb.  i635,  testa  le 
â  aoust  i683,  f  le  25  sept  suivant. 
.  Ep.  le  24  niars  1678  Anne-Marie,  (Feu 
David  f^  Maire  et  de  Jeanne  de  Pelissari, 
dont  il  eut  : 

1.  Jean-Saniel  qui  suit.. 

2.  Jacob,  dont  la  postérité  suivra  celle  de  son 

frère. 
.  '  3  et  4.  Deux  autres  enfans  morts  en  bas  âge. 
X.  Jean-Daniel  Naville,  né  28  sept.  1679,  des  CG 
1709,  t  5  juillet  1748.. 

Ep.  le  36  sept.  1703  Susanne,  f.  de 
Jean  Mallet,  C.  G.,  et  de  Judith  Pictet, 
t  20  mai  1755.  Il  en  eut: 
I.  Judith,  née  1703,  f  1775,  fem.  1729  de  Jaq. 
J^ucadou. 
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2.  Ànne-Marie,  née  lyoS,  f  s.  a.  1763. 

3.  Marc  qui  suit* 

4.  André,  dont  l'article  luivra  celai  de  son 

frère. 
XI.  Marc  Naville,  né  i"  juin  1707,  f  »786. 

Ép.  le  7  mai  1741  Anne-Olympe,  f.  de 
J°-Bénédicl  Lalouet  et  d'Olympe  Aymé, 
dont  il  eut  : 
I.  Jean-Daniel,  né  17^2,  f  1778. 
3<  Jeanne-Susanne,  née  174^,  f  ■764< 

3.  George-Constantin  qui  suit. 

4.  Pierre,  né  1757,  f  1791  ■•  e-  de  Julie,  £.  de 

Jean-Jaques  Bonnet,  C.  G.,  capitaine  au 
service  de  France,  et  chevalier  du  Mé- 
rite militaire-,  et  de  Jeanne-Marie  Gra- 
vier, remariée  avec  Ami  Dassier,  C.  G. 
Xn.  Spect^  George-Constantin  Navitie,  ministre, 
né  24niars  1755,  f  k  Florence  le  6  mai 

,789. 

Ép.  le  9  mars  1 7  83  Élizabetb-Susanne, 
fille  unique  de  No.  François  Colladon 
et  de  Louise  Torras ,  dont  il  eut  : 

1.  François- Marc- I^uîs  qui  suit. 

2.  Es|téraiice-Eriiesliiie,  fem.  de Aubert, 

O''  médecin. 
XIII.  Specl"  François-Marc-Louis  Naville,  minis- 
tre, né  II  juillet  1784* 
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Ép.  k  ig  ntfr.  ï8fo  Andrienne-Fran- 
çoise ,  f.  de  Jean  Conrad  Arnold  et  d'Éli- 
zabeth  Dubois  ^  dont  il  a  : 

1.  Jean-Louis,  né  28  juillet  181  a. 

2.  Jules-Ernest,  né  iS  déc.  1816. 

3.  Henriette  Éllzàbelh,' nëe  igavnl  i8ig. 
4<  Jean- Alexandre- Louis,  né  6  aoust  1823, 
&.  Rose-LouiBe,  née  g  févrin  1824. 


XI.  André  Naville,  61s  de  Jean-Daniel  et  de  Su- 
sanne  Mallet,  né  4  juin  1709,  f  3o  sept. 
1780,  testa  le  10  février  1775. 

Ép.ie  23  février  1749  Susanne,  f.  de 
No.  Philippe  des  Arts,  premier  syndic, 
et  de  Judith  Rilliet,  f  1 793 ,  dont  il  eut  : 

1.  Andrienne ,  née  1760  ,  f  s.  a.  1796. 

2.  Susanne  ,  née  -1751 ,  fem^  1787  de  No.  Jules-  - 

Alexandre  Gallatin. 

3.  François-André  qui  suit. 

4.  Philippe,  né  1753  f  1759. 

,    o.  Jean-Jaques  ^  né  1 760  ,  f  1 782.    .    . 
Xil.  No.  François -André  Naville,  né  23  avril 
.    .1752,  procureur-général  1782,  conseil- 
ler 1788,  massacré  par  les  Jacobins 
en 

Ép.  te  25  mars  1 783  Anne-Renée,  Sea 
38 
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No.  Abraham  Galla^îa  çt  de  Marie  Sa- 
:  ladin  (dont  U  eut  :       ;  . 

1.  Gabriel,  oé  1784,!  160Q,. 

2.  Andrienne<Susanne-L04i4e> , ;  ■■.-.  '  .; 

3.  Jean-Édouard  qui  cuit      ' 

4.  André-Jules-Pîerre ,  dont  l'articlei^uivra  ce- 

lui de  son;  frère. .  ;i  '' 

XIIL  No.  Jean-Édouard  Naville^  lié  sk  oot  1787, 
conseiller  1823,  syndic  1826. 

Ép.  i)  Sophie,  f.  de  spectMlenri  Bois- 
sier,  recteur  de  l'académie,  et  d*Adé- 
la'ide  Buisson  ; 

2)  Blanche,  f.  de  Jacob  Frédéric  Lui- 
Un  de  Châtewvieuxetd'ÉlizabethFabri. 

Il  a  de  la  premièr«: 

1.  Hairiette  Blandw. 

2.  Jaques-Adrien,  né  1816. 

3.  Émile-Gustave ,  oé  1 820. 

Et  de  la  seconde: 

4.  Gabriel ,  né  1 825. 

XIII.  André-Jules-Pierre  Nayîlïe,  né  4  mars  1760, 
auditeur,D.  C.  R. 

É  p.  Carol"%  f.  de  No.  Auguste  Satodin, 
et  de  N.  de  Budé,  dont  il  a: 

1.  Jules,  né  i8t6. 

2.  Adèle.     ' 
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X.  Jacob  Naville*  61sd'Isaacet  d'Anne-Marie  Le 
Maire,  néle  i2JuiUet  1 68a  y  mourut  le 
18  aoust  1744  d  répondant:  «Non»  je 
lui  pardonne  »,  k  ceux  qui  le  pressoient 
dé  poursuivre  au  Criminel  un  homme 
qui  lui  avoit  intenté  un  procès  inique. 
Ép.  ie'aS  juin   1709   Marie,  f.   de 
Jaques  Eftaard  de  la  Baume  et  d'Anne- 
'T^'Madëlaine  Grenus  ,'f  du  1 1  au  12  mars 
1 7  42  >  dont  il  eut  : 
I  et  2.  Deux  fils  morts  jeunes; 
3>  Marie ,  née  1712  f  1764  8>  a. 
4>  Pierre  qui  suit 

5.  Etienne  Naville,  né  1717,  f  ^  &•  i79<3* 

6.  Jean-Louis  Naville ,  né  1 7 1  g ,  f  s.  a.  à  Paris 

en  1778,  laissant  trois  fils  naturels,  qui 
ne  portèrent  point  son  nom ,  mais  à 
chacun  desquels  il  laissa  4000  livres  de 
rente. 
7  et  8.  Alexandrine  et  Jacoh  f  jeunes. 
XI.  Pierre  Naville,  né  le  4  juillet  1714,  du  CG 
1746,  auditeur  1750,  des  LX  1775, 
testa  le  a  avril  1790  f  le  18  dit. 

Ép.  ])  (au  Petit-Saconex,  le  18  jan- 
vier 1745),  Anne  Sara,  f.  aînée  deMes- 
sire  Isaac  de  Thellusson,  ministre  de 
la  République  à  Paris,  et  de  Sara  Le 
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Boullenger  (modèle  de  sagesse ,  de  mo- 
destie et  de  piété,  suivant  les  Mémoires 
de  son  père),  f  aS  février  i749> 

2)  le  14  mai  1767  Louise-Claudine, 
ffeu  Antoine  Aubert  et  de  Louise  Guy, 
I  18  aoust  1785  s.  e. 
Il  eut  du  premier  lit  : 

I.  Isaac*  né  17461  f  174?* 

a.  Marie,  née  3  juillet  1747*  f  lo  octobre 
1814,  femme  de  No.  BartfaélemiGaliffe, 
trésorier-générsl. 

3.  Isaac-Louifi  qui  suit, 
XII.  No.  Isaac-Louis  Naville,  né  i^  juillet  1748, 
cons"  1782,  syndic  1788,  ^8.  e.  d'Éli- 
zabeh-Anne,  L  de  No.  Robert  Rilliet, 
syndic. 


IX.  Jaques  Naville,  fils  d'Etienne  et  de  Lydie 
Janvier,  né  5  mai  i64i. 

Ép.  le  3o  janv.  1666  Madelaine,  f.  de 
Gaspard  du  Claux,  de  Nyons  en  Dau- 
phiné,  et  de  Henriette  de  Clopinberg 
d'Utrecht,  dont  il  eut: 

1.  Gaspard. 

2.  Isaac  qui  suit. 

3.  Henriette,  née  1Ç69. 
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4.  Susanne,  née  167 1. 

5.  Marguerite,  née  1673. 

6.  Élizabeth,  née  tSyS. 

'  7.  Louis,  né  1677,  f  1678. 

8.  Anne,  fem.  de  N.  BalLstack,  alleroand. 

9.  Jean-Jaques,  né  et  f  1682. 

X.  Isaac  Naville,  né  1668,  établi  à  Dusseldorp. 
Ép.  i)  N.  Sanders,  ^  a.  e. 
a)  Agnelle,  ou  Angenita  Schiill,  de 
Dorth,  dont  il  eut: 
I.  Jean-  Albert ,  né  à  Dusseldorp ,  f  s.  e. 
a.  Anne,  née  à  Dusseldorp,  fem.  de  Christo- 
phe Kromphar, 


IX.  Jean- Jaques  Naville,  fils  d^ienne  et  de  Lydie 
Janvier,  né  10  février  i653»  f  1 1  juillet 
1706. 

Ép.  le  i*'  juillet  1684  Aymée,  f.  de 
David  Le  Maire,  C.  G.,  et  de  Jeanne  de 
Pelissari,  dont  il  «it: 

I .  Daniel  qui  suit. 

3,  Jeanne-Marie,  née  1687,  f  1772  à  85  ans. 
A  l'âge  de  sept  ans  on  la  crut  morte,  et 
on  allait  l'ensevelir,  lorsque  M.  le  pasf 
Maurice^aon  oncle,  insista  pour  que  la 
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cérémooie  fût  différée,  et  l'on  découvrit 
qu'elle  était  seulement  en  léthargie. 

3.  Antoine,  dont  l'article 'suivra  la  postérité  de 

son  frère  Daniel. 

4.  André,  né  et  f  1689. 

5.  Susanne,  fem.  de  Jaques  Maudry* 

6.  7.  Marie  et  Jean-Jaques,  f -jeunes. 

Ô.  Jean-AntoioeNaville,  né  1698,1  1771,8.6. 

de  Marie-Anne,  f.  de  Pierre  Argand, 

CG. 
9.  Marîamne,  f  s.  a. 
X.  Daniel  KarîHe,  dit  le  Beau,  né  21  juillet  i6d5, 

f  25  avril  1765,  du  CG  1728,  auditeur 

1734. 
Ép.  le  22  mai  1718  Marie,  fille  unique 

de  No.  Abraham  Dupan  et  d'Aune  Bor- 

diër,  dont'it  eut: 

1.  Abrahaa,  né  171g,  f  1730. 

2.  Àymée,  née  1721,  fem.  1747  de  No.  Daniel 

Naville,  son  cousin-germain. 


X.  Aritbine  Naville,  né  3o  aoust  16&8,  f  22  déc. 
1754. 

Ép.  1724  Marie  Le  Maire, sa  cousine- 
germaine,  f.  de  Jean-Kerre  Le  Maire, 


T,Goo<^[c 


NÀ  VILLE.  547 

C  G. ,  et  d'Étizabeth  Meysonnier  de 
LyoDt  <Iont  il  eut: 

1.  Un  fils,  né  à  Lyon,  f  peu  après. 

2.  Daniel  qui  suit. 

Xt  No.  Daoîeï  NariLle ,  aé  ao  avril  172^}  cbàs'f 
1773;  syndic  1777'»  f  7  déc  1798. 
■  :  Ép*  le  1}  janTÏer  1747  Aymée,  f.  de 
Daniel  Naville  et  de  Marie  Dupan,  dont 
il  eut: 
i^^Daniel  qui  suit; 

3.  Antoine,  né  1752,  f  1769*  ' 
3.  Jean-Antoine,  né  1753,  mort  1769  d'un 

>      accident  ^   fusiU  efa  rcrenant  de  la 
chasse. 
4<  Judith-Jaqueline,  née  1760,  fem.  d«  Daniel 
iyialv«sin,€tG. 
XIL  No.  Baniet  NaviUe,  né  28  février  17S1. 

Ép.  te  i3tâoi)5t  i797Marié,  f.de..... 
Riagkr^  dont  il  «(^  t  ' 
I.  Louise,  fem,  de  Gharie»-Fraiiçoia  Prévost, 
D.  C.  R. 
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1.  Discret  Jean  Bx^et ,  notaire ,  B.  G, ,  consnllec 
i455,  56,  légataire  de  Jeannette  Soa- 
veraioe ,  veuve  de  No.  Kerre  de  Mar- 
cossey. 

Ép.  Peronetle,  ffeu  No.  P"  Velliet, 
syndic,  dont  il  eut  : . 

1 .  Girard  qui  suit. 
3.  Humt>ert. 

3.  GaiUaamfi}  dont  l'artiole  suivra  celui  de  Gi- 
rard* 

4*  No.  Rûmond  R(^et. 

5.  No.  François  Rqgel,  vivant  en  i^gS. 
IL  No.  Girard  Roget,  secrétaire  du  Conseil  1469 
à  72,  syndic  1476»  79  et  83»  fut  père  de: 

i.No>  Andréa  Roget,  qui  testa  le  12  janvier 
i534,  fem.  de  No.  etégrége  Nycod  Vin- 
cent, C.  G., 

2.  No.  Amblarde  Roget ,  fem.  de  No.  et  égrége 

Nicolas  Favre  ,  de  Bonne. 

3.  No.  Boniface  Roget,  sous  la  tutelle  de  son 

oncle  Guillaume  en  i493. 


.invGooj^le 


ROGET.  5^9 

II.  No.  Guillaume  Boget,  général  de  la  Monnoye 
en  i5og,  dit  âgé  de  66  ans  en  i5o6, 
fit  donation  d'une  maison  à  la  Pellisserie» 
à  sa  fille,  le  12  sept.  i499' 

Ép.  No.  Peronette ,  vivant  avec 

lui  en  iSqq,  dont  il  eut  : 

1.  No.  Peronette  Roget  fem.  i)  de  No.  Claude 

Marescali  secrétaire  ducal  et  conseiller» 
Ç.  G.,  vivant  en  i5o3}2)  deNo.  Mi- 
chel Dupan. 

2.  No.  Louis  Ri^t ,  assassiné  à  table  par  des 

inconnus,  le  dimanche  10  mars  iS^y, 
à  Chasey.  Son  frère  en  demanda  justice 
au  Conseil,  le  14  dit.  Il  laissa  un  fils 
naturel,  nommé  Charles,  pour  lequel 
il  reconnut  en  i5a4  au  chapitre»  des 
biens  que  lui  avoit  légués  No.  GuiU 
laume  Roget,  son  grand-père. 

3.  No.  André  Roget,  G.  G.,.^at»itant  de  la  pa- 

roisse de  Notre-Dame-ta-Neuve. 

Ep.  Françoise,  ffeu  spect*  messire 
Pierre  Milliet  D'  Dr.  .dont  il  ne  paroît 
pas  avoir  eu  des  enfans,  ses  biens  ayant 
passé  aux  enfans  de  Michel  Dupan*  son 
beau-frère. 
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II  y  a  eu  quinze  individus  de  ce  nom  adnm  à  h 
bouigeoisie  de  i444  ^  1S26,  et  il  est  presque 
impossibte  de  les  distinguer  les  uns  des  autres.  H 
y  en  aroit  de  nobles  et  d'autres.  Celaî  pour  lequel 
je  fais  cet  article  est  le  syndic  Nycolih  du  Crest 
qui  rendît  de  très  grands  serrices,  et  qui  paroU 
avoir  été  obligé'  de  s'expatrier  pour  la  religion. 
'Voici  le  résumé  de  toutes  les  ambassades  aux- 
quelles il  aroit  été  employé  et  pour  lesquelles  t^ 
n'avoit  pas  eu  un  seul  denier  de  récompense ,  non 
plus  que  pjur  son  syndicat  ;  1°  à  Frïbourg  et  à 
Berne,  avec  Robert  Yandel  et  Jean  Lullin  ,  pour 
la  mort  de  Pontverre;  il  y  passa  six  semaines; 
a*  aux  mêmes  lieux  avec  feu  Bes'ançon  Hugues 
pour  la  marche  de  Payerne,  sept  semaines;  3"  à 
Berne  avec  un  serviteur,  pendant  la  guerre  des 
Bernois  et  des  Tanderts,  sept  semaines;  4"  à  Berne, 
avec  plusieurs  autres,  pour  jurer  la  bourgeoisie 
la  seconde  fois,  dix  jours;  5°  à  Berne  avec  feu 
Bobert  Vandel,  quand  on  rompit  la  cloche  d'É- 
trambières,  quinze  jours  ;  6"  à  Berne  avec  le  vi- 
domne  (lieutenant)  du  Molard,  pour  faire  lâcher 
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«gret  de  ne  pouvoir  presque 
imille,  car  c'est  une  des  plus 
nous,  par  l'illustration  que 
I  yeux  le  syndic  Ami  Forral , 
inoes  qui  fondèrent  notre  in- 
un  homme  fort  gti ,  rempli 
irt  les  proverbes  avant  la  ré- 
ssages  sentencieux  des  Écri- 
!ut  embras^ëe.  il  en  cîtoit  à 
:ndant  il  n'éf oit  point  bigot  : 
chrétien  «  humble  de  cœur., 
croyant  à  la  prédestination, 
uveaux  convertis  y  croyoient 
sant  point  une  doctrine  ef- 
I  sont  fort  amusantes»  et  sa 
ivoîr  été  encore  davantage.  ' 
rral  de  Germagny,  notaire, 
conseiller  de  la  ville  en  \4^it 
dréa,  fièu  Aymor.  du  Saix, 

Porral  qui  suit. 
iPorral,  notaire,  syndic  i1j32 
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et  36,  sarintendant  de  l'hôpital  avec 
Jean  Bourdon ,  sous  l'hâpitalier  Lerrat 
en  1537,  vivant  encore  en  i54o  avec 
Yalentine ,  sa  femme  *  dont  j'ignore  s'il 
eutdes  enfans. 

3.  Egr"  Aymon  Porral,  qui  épousa  Michelette, 

ffeu  Jean  Bouvier,  dont  il  eut  un  fils 
nommé  Charles,  qui  étoij:  en  i53o  sous 
la  tutelle  de  sa  m.ère. 

4.  Egrége Nicolas  Porral,  notaire,  sergent  de 

bande   sons   le  -  capitaine   Coquet    en 
i535,  demenrant  iau  Bourg -de- Four 
en  i53o. 
n.  Égrége  Martin  Porral,   notaire,  syndic  en 

i5i7  ,  t  avant  i524. 
<  Ép<  Benoîte,  ffeu  Jean  du  Crest ,  dont 

il  eut  : 
t.  Jean  l'alné  qnî  soit, 
a*  Jean  le  cadet 

3.  Charles  épousa  i554  Jeanne,  fféu  Jean  du 
Crest. 
'    4'  Bernairdin. 

5.  Martin. 

in.  No.  et  ëgrége  Jean  Porral,  notaire,  C.  G., 
âgé  de  43  ans  en  iSB; ,  syndic. 
Ép.  Bertrande dont  il  eut  : 
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1.  Pierre,   \   institués  cohéritiers  par  André 

2.  Àmi,       I   Dorcin,  C.  G.,  leur  grand-oncle, 

3.  André»  )   en  1572. 

4.  Nycolarde. 

5.  Susanne,  fem.  de  Jean  Bourgeois. 

6.  Marie  ,  fem.  de  Robert  Lefévre ,  de  Massioî 

en  Flandres. 

7.  Mélie. 

Ces  quatre  sœurs  légataires  dudit  Oorcin  pour 
dix  écus  d'or  chacune. 


'  .£a  1446  Pierre  de  la  Crose,3<  G. y  institua 
Jean  P<H>râl  son  légataire  pour  ce  qu'il  lui  devoit, 
sous  la  condition  d'accompagner  son  corps  de 
Jvasy  à  Genève.  ' 
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i423>  Jean  du  Solier,  de  Gex,  pour  Claude  et 
Bertrand,  ses  fils,  nés  de£i^atrix,flkàRolet 
Confortet ,  de  Gex. 

i429<  Imbaud  de  Bletterens,  damoiseau  ,  conseil- 
ler royal  et  lieutenant  de  No.  et  puiss'  Hum- 
bert  de  Grolée ,  chevalier,  conseiller ,  et 
chambellan  du  Roi,  son  bailly  à  Mâcon. 

1 45o.  Pierre ,  f.  d'Etienne  de  la  Faye ,  ou  du  Fay 
(de  Fago)  de  là  Magne,  Jean  du  Fay,  son 
oncle  ,  et  François ,  ffeu  Pierre  du  Fay ,  ne- 
veu dudit  Jean,  fous  nommés  f/e  Fago  en 
latin. 

1472.  Pierre,  f.  d'Ansermod  Luysard,  de  Cluses. 
Philibert ,  f.  de  Jean  Luysard ,  dudtt  lieu. 

26  déc.  1492.  Magnifiques,  Speclables,  Nobles  et 
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Putssans Seigneurs,  Amédée  Baron  de  Vir/i 
Pierre  de  Bonvillars ,  S.  de  Mazières ,  prëû- 
dent  de  Genevois ,  Claude  de  Meothon ,  S. 
de  Rochefort,  Jean  d'Espagny,  m^lre- 
d'hôtel  de  feu  illustre  Prince  le  Comte  de 
Genève  >  signent  une  obligation  de  2029 
âorios  d'or,  petit  poids,  pour  des  draps 
noirs  pour  le  deuil  dudit  illustre  Prince, 
JanuB  de  Savoye,  comte  de  Genève. 

5  fév.  1 485.  Mariage  de  No.  et  puiss*  Jean  de  Vo- 
seyrier,  S.  de  Musel  en  Faucîgny ,  avec  No. 
Marie,  ffeu  No.  Pierre  Martin ,  veuve  de  No. 
et  égrége  Glande  Viennois,  C.  G.,  dot.  3ooo 
fl.  de  la  restitution  desquels  se  portent  ga- 
rans  :  vénérable  et  généreux  messire  Guil- 
laume de  Lucinge ,  prieur  de  Notre-Dame 
de  Brian...,  au  dioc.  de  Verceil,  No"  et 
puiss"Guigues  de  Thoire,  S.  de  Bellecombe, 
François  de  Contaminettes ,  Louis,  fTeu 
No.  Pierre  de  Lucinge,  conseigneur  de  Lu- 
cinge, et  Girard  de  Genthoud.* 

j  484.  Claude  de  Menthon ,  S.  de  Rochefort,  con- 
seigneur d'Aubonne,  et  I<ouis  de  Menthon, 
son  frère,  ssigneur  de  Dusilly,  chevaliers, 
fils  et  héritiers  de  feu  Jean  de  Menthon, 
S.  d'Aubonne  et  de  Dusilly ,  et  de  Guille-r- 

mette sa  femme,  partagent  entre  eux. 

39 
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Pliiti|i[wt  de  Saleneuve,  dame  de  Marly  et 
d'Espagny,  femme  dudit  Louis. 

1 485.  No.  Jean  Ciclat,  C  G.,  châtelain  d'Her- 
mence  pour  messire  Nanterme,  baron  de 
Miolans,  Anjou,  et  Balayson,  marëcbal  de 
Savoye,  héritier  de  spectable  et  généreuse 
dame  Antoina  de  Miolans,  sa  sœur,  veuve 
de  No.  et  puissant  5'  Jean  de  Menlhon , 
S.  de  Beaumont. 

i4o5.he  5  aoust.  Guill°**  de  Châtillon,  chanoine 
de  Genève,  lieuL*  die  messire  Jean  Bertrand, 
D'  en  loix ,  doyen  de  Valérie  en  l'église  de 
Syon,  officiai  de  la  cour  de  Genève. 

1425.  No.  Marguerite  de  Menthonay,  dame  en 
partie  de  Veygier. 

1 382.  No.  Hugues  Mestral  de  Chamonix ,  damoi- 
seau, vice-châtelain  de  Charrossue  pour 
No.  et  puissant  Jean,  S.  de  Dingier,  châ- 
telain dudit  lieu. 

21  aoust  1433.  No.  et  puissant  Nyoolet  de  Mont- 
fort,  demeurant  an  château  de  Gaillard,  y 
fait  son  testament  en  faveur  de  No.  et  puis- 
sant, J"  S;  de  Compeis,  Pierre  de  Compeis, 
chevalier,  et  Louis  de  Compeis,  frères. 

Janv'  i32i<  Jean, S.  de  Mont,  chevalier^  Ilenri 
son  frère,  du  diocèse  de  Genève,  Richard, 
S.  de  Wouflens  le  Cbâiel ,  chevalier ,  Henri 


.invGooj^le 


A   GENÈVE.  56 1 

et  Mennet ,  ffeu  Guillaume  de  Lussyex,  da- 
moiseau ,  du  diocèse  de  f^usanne ,  donnent 
quittance  à  Jean  et  Ferro<}>  ffeu  Girard  de 
Cottens ,  damoiseau. 

1342.  Guillaume  de  Châtillon,  chevalier,  S.  de 
Laringe. 

1 220.  Guillaume  de>  Leschal^  R>  de  Valéres  ;  P. 
de  Pellie ,  chevaliers. 

i3o3. Messire  Jean  de  Cbâtunay*  chevalier,  et 
XsaheUe,  veuve  de  Jean ,  ffeu  Girard  de  Cot- 
tens ,  avec  Jean  de  Cottens ,  son  fils. 

Sans  date.  Aymon  de  Châtunay,  damoiseau, 
châtelain  de  Mont,  pour  Louis  de  Savoye, 
S.  de  Vaud. 

i436.  Noble  femme,  madame  Peronette  du  (ou 
de)  Trembley,  veuve  de  No.  et  puissant 
Jean  de  Pontverre,  chevalier,  teste  en  fa- 
veur de  la  chapelle  d'Ostie. 

i<(64.  Rolet,  ffeu  Pierre  d'Âsserens,  de  Thoiry, 
et  vénérable  Pierre  d'Asserens ,  son  fils. 

■  457.  Jean,  ffeu  Aymon  d'Asserens. 

1 478.  No;  François  Copier ,  habitant  à  Massongy, 
etMai^uerite,  sa  femme,  ffeu  discret  Henri 
Goudrit,  dudit  lieu. 

i4ag.  Yënérable  messire  Jean  de  Mecora,  chan"" 
de  Genève,  et  No.  Hugues  de  Mecora ,  son   ' 
frère,  donnent  pour  répondans  No'  Franc* 
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de  Pellicr ,  George  de  Cliissé ,  Jean  de  Jullier, 
P"  de  Menthon.  S.  de  Montrottier,  Guil- 
laume de  Genève,  S.  de  Lullin,  Jean  Mar- 
tin ,  de  Salanches ,  Claude  et  Pierre  de  Lu- 
cioge,  frères* 

i420<  No.  Geoi^e,  f.  de  Hugonet  de  Contaminel- 
tes,  du  manderaent  de  la  Bonnevilie,  et 
Marie,  sa  mère,  f*  de  No.  Guichard  de  Cur< 
vitlion  et  de  Jeannette,  sa  femme. 

1472.  No.  Guillaume  de  Chastellar,  de  Cluses,  et 
Élyiiode,  sa  femme,  f.  de  No.  Pierre  Cha- 
puis,  d'Hermence.  No.  Pierre  de  Chastellar, 
son  frère. 

i4Go.  No.  Thomas  Benguisî,  d'Annecy;  Michel, 
Jean  et  Jean,  ses  fils. 

1453.  No.  Antoine,  f.  de  Guichard  Brunier,  de 
la  paroisse  de  S'^-Euphëmie. 

1461.  No.  et  puiss*  Etienne  Frédéric,  S.  de  Fer- 
nex,  reconnoit  pour  des  biens  qui  apparte- 
noient  jadis  à  messire  Guill'"^  de  Genève. 

i43o  s  1440.  No.  Catherine  d'Hauteville,  veuve 
de  Guillaume  de  Thoire,  chevalier. 

i36q.  No.'Richard  de  Clairfunt,  reconnoit  pour 
des  biens  acquis  de  No.  Rolet  de  Berbeys  et 
de  Françoise,  sa  femme,  hërilière  de  Mar- 
gueronne  de  Châlon. 

i3Go.  Kmaret  (Aymar)  de  Darma,  reconnoit  au 
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chapitre  pour  des  biens  au  territoire  de 
Darma  (je  crois  que  c'est  près  de  Vinci  ) 
pour  la  Bâstie,  en  présence  de  Humbert  de 
DarnKi. 

i465.  No.  Antoine  de  Jean-Filiaces*  de  Florence, 
B.  G.  (Il  eut  uo  fils  nommé  Edouard.) 

1 386.  Margueronne ,  ffeu  Humbert  de  Pressy, 
damoiseau. 

i32g.  Jonod  de  Fteyer,  damoiseau. 

I  i8i.  Girod  de  Maconex,  présent  à  une  donation 
faite  h  l'église  de  St-Pierre  de  Satigny  par 
Guillaume,  Vidomne  de  Rumilly. 

i344*  Âmédée  des  trois  Cours  de  Sessiers,  damoi- 
seau (de  tribus  Curiis.y 

i3i8.  Jourdaine,  veuve  de  Pierre  Tongin,  da-- 
moiseau. 

i328.  Metmet  des  trois  Cours  de  Sessiers^  damoi- 
seau, héritier  de  Pierre  Tongin,  damoiseau  » 
ffeu  Humbert  Doux  (Dulcis)  dudrt  lieu. 

1 333.  Leone»  veuve  de  Mermet  des  trois  Cours  de 
Sessiers,  et  ses  en&ns  héritiers  de  Pierre 
Tongin  de  Tongin,  damoiseau,  et  de  Jour- 
daine,  sa  femme. 

i333.  Girard  de  Bretonnière. 

i3io.  La  Pobeile,  veuve  de  Jean  de  Meycia,  Guil- 
laume et  Jean ,  ses  fils. 

i3i4'.Guill'"^  de  la  Pérouse,  et  Mermod^son  file. 
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i^sS.  Babdle  de  Puplinge,  veave  de  Raimond  de 
Chiss^,  damoiseau,  J*  et  Geoi^e  de  Gbissé, 
ses  fib. 
i4o5.  Les  hoirs  de  Perret  d'Ariciage,  i  Aricinge. 
i^aGb  Ajmon,  ffeu  Pfeiret  de  Sales,  de  Tiogyron, 

terre  de  Gcx. 
t43i.  No.  Ecajer  iean  de  Miricour,  aotrement 

Maitre-Jean. 
i43i.  Mje,  ffea  Goigonct  de  Con^nrai,  B.  G., 
fem.  de  Ko.  Jeaa  Sachet  d'Annecy,  recon- 
Dolt  pour  une  maison ,  me  des  Cordonniers , 
a  Genève 
38  tév.  \0f.  No.  Anne,  ffeu  No.  Jean  Geoige, 
d'Annecy,  femme  de  No.  Etienne  de  Ro- 
chette. 
i3o5.  Guillaame  et  Jean,  ffeu  Jean  de  Meyera  et 
d'Isabelle,  sa  femme,  sœur  de  feu  Pierre  de 
la  Conr  de  Piron,  oncle  maternel  de  Mer- 
met  de  Biolley,  avec  qui  ils  sont  en  différend. 
Leurs  arbitres  sont  :  Pierre  de  Livron ,  et 
Guillaume  de  Grigny,  damoiseaux,  raessire 
Jean  de  Poi^ny,  et  Janin  Mareschal,  de 
Chevrier. 
1 363.  Jean,  ffeu  Mermet  de  Chetaz,  héritier  de 
Peronod,  ffeu  Humbert  de  Chetaz,  son 
cousin. 
i3ot.  Henriette,  ffeu  Rodolphe  de  Visenaz,  fem. 
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de  Jaquetnet  Bastard,  dit  de  Poulie,  C  G. 

Léonette,  veuve  dudît  Rodolphe, etPeronet 

de  Visenaz,  son  fila. 
1417-  Béalrix,  (Feu  Peronier  d'Ornex,  veuve  d'Ay- 

mon  Bosset,  autrement  Botollier. 
1 358>  Hugues  de  Landissier,  témoin  au  testament 

de  Yulliard  de  St.-Gern3ain,  habitant  de 

Genève. 
1  Soi.  No.  Peronelte,  veuve  de  Noble  Pierre  de 

-l'Abergement,  fait  lever  une  expédition  du 

testament  de  Hugonet  de  Langin,  notaire» 

B.  G.,  du  3  mars  i455. 
i5o2.  No.  Jean  Put,  et  Louis,  son  neveu,  ffeuNo. 

Nycod  Put. 
1 52^.  Jaques  Seyturier,  S.  de  Marsona,  et  Claude 

Seyiurier,  S.  de  Pomiers,  frères.  Nicolas    . 

Seylurier,  prêtre,  leur  frère.    Jeanne  de 

Duyn,  fem.  dudît  Claude. 
j434-  Madame  Isabelle,  veuve  d'Etienne  de  Ni- 

cuday. 
1 44^-  No.  Jean  de  Moyron  reconnoit  à  l'Évéché 

pour  la  succession  de  Jeannette  Chufflier, 

autrement  Luyset,  sa  mère. 
14^5  h  1426.  Pierre  de  Moyron,   chanoine  de 

St.-Pierre. 
1478.  No.  Bertholette,  veuve  de  Noble  Jean  de 

Moyron. 


.invGooj^le 


566  NOTE  DE  QUELQUES  ACTES  PASSÉS 

t5ig.  No.  Jean  de  Mojnron»  de  Vitra,  âge  de  qua- 
rante ans. 

1329.  Nycod,  S.  de  Montfort,  chevalier. 

1437.  No*  François  et  Nycod  de  Montfort,  frères. 

i3gO'No.  Girard  de  Rossillon,  et  Àmédée,  son 
frère. 

i337.Jacod,  nourri  de  Jacod  de  Rossillon ,  dam., 
et  Françoise,  sa  femme,  fieu  Mermet  de 
Dardagny,  damoiseaa. 

i^io.  Nycod  de  Rossillon,  de  Mategnin,  damoi- 
seau, ffeu  Humbert  de  Rossillon,  damoi- 
seau ,  fait  hommage  au  Prieuré  de  Satigny. 

i4^4'  ^o-  Françoise,  fieu  No.  Humbert  de  Navi, 
veuve  de  No.  Pierre  de  Rossillon,  Jean  et 
Humbert,  leurs  fils. 

1466.  Vénérable  messire  Richard  de  Rossillon,  et 
No.  Jean  de  Rossillon,  son  frère. 

1387.  Jean  Milliet,  et  Guignes,  son  fils,  nommé, 
avec  d'autres  notaires,  procureur  de  Noble 
Rroeysette,  fem.  de  No.  Guigues  Barrai, 
d'Alanard,  damoiseau. 

i5o8.  Messire  Pierre  Milliet:  (tige  des  maisons  de 
Châles  et  d'ArvîlIars)  possède  un  fief  indivis 
avec  No.  Jaques  de  Menthon. 

1478.  No.  Anne  de  Joinville,  veuve  de  No.  Bar- 
thëlemi  Dalmace. 

1372.  Girard  de  Visegnin,  notaire  de  Genève,  et 
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Pierre,  son  fils,  né'  de  défunte  Luque,  sa 
femme. 

1487'  No.  François  de  Bardonenchei  Hugonin  et 
Bertrand,  ffeu  Mo.  Hugonin  de  Bardonen- 
che. 

1 520.  No.  et  puiss*  Nicolas,  ffeu  No.  Louis  de  Bar- 
donenche,  S.  de  Foltiet,  frère  de  Claude 
qui  a  précédemment  reconnu  pour  lui  et 
pour  No*  Hugues  et  Bertrand  de  Bardonen- 
che,  ses  frères,  et  No.  François  de  Bardo- 
nenche,  leur  oncle. 

1 5 1 7.  No.  François  de  Bardonenche,  âgé  de  3o  ans. 

1473.  No'  Michel  et  lierre  de  Bardonenche,  frè- 
res, B.  G. 

1371.  Le  16  janvier  test*  d'Etienne  d'Agnèr^, 
damoiseau ,  héritières  Nycolette  et  Isabel- 
lette,  ses  filles. 

ta€i>  Girod  d'Agnères,  et  Jean,  son  fils.  Pierre 
d'Agnères  et  ses  frères,  neveux  dudit  Girod, 
sont  vendus  à  Girod,  doyen  d'AlInge,  par 
messires  Bodolphe  et  Guillaume  de  Balay- 
son,  frères,  chevaliers,  pour  z5  livres  de 
Genève. 

i42i' Jaquemette,  ffeu  Marguerite  de  Tourna- 
vent,  veuve  de  Jean  d'Agnères,  fem.  d'A- 
médée  du  Nant,  notaire,  B.  G. 

i490'  No.  et  puiss*  Louis  Alaroand,  S.  d'Ëysirier, 
No'  Jean  et  Louis,  ses  frères. 
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149^.  Vénérable  Jean  Alatnand  d'Eysirier. 

i333.  No.  Humbert  Alamand,  S.  d'Âubonne. 

■  433.  No.  Françoise,  ffeu  messire  Jean  d'Avullier, 
veuve  de  No.  Jean  de  Boege,  teste  le  18 
avril  devant  Pierre  des  Mouilles,  notaire, 
en  faveur  de  No*  Aymooette,  Jaqaenaetle 
et  Agnès,  ses  filles,  et  Hunibcrt,filsdeNo. 
S.  Pierre  Voisin  et  de  feu  Jeannette ,  aussi 
sa  fille,  auxquelles  elle  substitue  Ko.  Hum- 
bert de  Cbigny,  fivaédée  et  P*^*  de  Chigny, 
frères,  damoiseaux,  ses  cousins,  dont  les 
deux  premiers  sont  ses  exécuteurs  testa- 
mentaires avec  Odon,  S.  de  Langin.  Fait  en 
sa  maison  forte  d'AvuUy. 

1455.  No.  et  puiss^  Antoine  de  Beaufort,  S.  du 
Bois»  héritier  de  Catherine  deVillette,  sa 
femme. 

1377.  Dreux,  f.  de  Guillaume,  S.  de  Beauregard. 

1 4o5.  No.  et  puiss^  P'*  de  Blonay,  S.  de  St-Paul , 
exécuteur  testamentaire  de  No.  Etienne, 
âieu  No.  messire  François  de  Grayzier,  che- 
valier. 


Ce  Tolume  étant  déjà  trop  gros,  je  dois  rraiettre  an  suivant 
pins  de  détails  sur  le*  de  Blonay,  de  Viry,  d'Alinge,  de  Mont- 
fort,  etc.,  etc. 
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(HB.  n  j  >  «ingt^apt  Cgosi  par  page-) 

Wtf-         Hfii'         irinr  lUu 

xij       a5  changcE  la  rà^ql«  «n  point  et  tù^uU. 

xxxBJ     \  c'étoit,  lisez  c'étoient. 

xxxix  aS  mettes  de  ptas  entre  deux  virgides. 

xlix        Q  par,  lises  d'. 

4  >  delapretuiètcDote,  pouTreGommander, /»«« 

mander. 

6         30  mettez  -}■  avant  cette  année. 

9         i4  efiâcoi  la  virgule  après  aoKurr. 

—  i5  ûfem  après  aecapés. 

lo  5  pour  Rochemont,  [isev  Rogemont. 

—  i3  mettes  tme  TÎrgule  après /finac& 
i5  3o  Guillaume  F>,  lisez  GuiUaimut  f. 

—  »6  efiàcez  de. 

ï8  i3  778,  lisez  1778. 

19  3  {i.— lisez  i). 

ao  6  mettes  tme  virgole  après  défendant. 

—  8  e&ces  la  virgule. 

sa        a4    Ferette, /ûezFJionene. 

—  17    àx,  lisez  sept. 

a4         18     Le  Fort,  lisez  Le  Fert. 
s5        17    Pemette , //f  »  Peronette. 

—  deniiére  six,  lisez  huit. 
2€         II     6,  /tfez  7. 

—  la     7,  /««  8.  ■' 
39         16     t,  liseta. 

—  16     ï  /mm  3. 
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VH-      !«>-        pov.  ' 

«9     as     Â,  lue*  a. 

34     14    mettes  nue  vii^nkkprès  iSa^ 

—  l^     ptnir  No.  lUn  H. 

36  16     Hov*, /ù»  Notaire,  et  fontes  i7;n  ruf.- 

37  8     Taudy,  Routes  dont  il  eut  :  puis  transportez  ici  de  la 

ligne  14  (Gonunençant  par  i.  Marguerite)  jusqu'à  la 
'fin  delà  page.  Aprèi  cela,  mettez  des  tirets,  et  pla- 
cée les  lignes  9  à  i3  inclusivement. 

—  a3     eCbcet  dont  Cartiek  tuit,  et  séparez  la  ligne  suivante 

par  des  tirets. 
— '      I    de  la  note,  a, /ùu  ce. 

40  ai    rv  lises  4. 

—  »6     Trombet,  lûez  Trombttt. 

41  19    i557,  lûez  1357. 

49     SI     mettes  une  virgnle  ajwès  damoUeau. 

43  7     francalleo,  lise»  franc  alleu. 

44  to    effiicez  en. 

—  AI     mettes  ;  1  la  fin  de  la  ligne. 

—  ai     sont,  lisez  ils  sont. 
48     10     efibces  de. 

&i     i3     1407,  lisez  1497- 

5a     19    mettez  iine  vii^e  après  chefatier. 

—  aa     D'  D',  lùez  D'  en  Dr. 

54       3     après  les  points,  i^outes  dont  U  eut: 

4      1 

I  Uontyon, /ù»  de  Versoitex. 

58     i3    mettez  une  virgule  après  l'wtipert,  et  i^outez  aa  lieu 
que 

—  iS    mettez  tue  TÎrgale  après /ei». 
17     ûiem  après  phot. 

5g       8     idem  après  housse. 
60     II     I,  lisez  III> 
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i3i  lo  mtiies  ose  wgnla  tfti»  J'mt^. 

i3i  16  idem  après  Antoise. 

i35  6  Gnignt,  lùe%  Gnîgnn. 

137  14  femme, /û«  fille. 

177  31  mettes  on*  TÎrgnk  «prèi  iftoi. 

)8i  dernière,  mantelîer, /ùtf)  Huileliar. 

186  19  mettes  une  virgule  apr^  MondoTt. 

187  a5  Ajoates:  Il  fat  Conseilla  en  149a. 

188  afi  mettez  une  virgule  aprèi  iSï.-(>rvM. 
197  18  après  I.  mettez  Elisabeth. 

199  II  tem.,  Useï  fiile. 

—  la  mettesnne  virgule  aprii  Gowytf/. 

—  ao  Arianue, //me  Ariane. 

aoo  I  après  Caj'la ,  ^joutez  D.  C.  R. 

ao5  14  ajouta,  lùex  ajouré. 

ao7  6  mettez  une  virgule  aprèt  mait. 

—  7  e'&«zla-virguleaprè««w#«7,«(mett«-«niwapri4 

ao8  7  du,  iûez  de,  H  joEgnex  la  ligne  ntivmt*,  dont  on  R 

mal  à  propo*  fait  un  aUaéa. 

aoS  9  Henuot ,  liiet  Mermet. 

aïo  I  aprè*  Ép.  mettez  ■}. 
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aïo 

18     Dance,  Uiei  Dsdsm. 

a» 

i5     P.,  fùeîHo. 

m 

5    aprts  3)  nettes  N.  Handrr»  f  ■- e- 

«9 

5    No.,'^»N. 

a3o 

I     *ulieuded.d.,BKtt»/w«tMn(fe^»<<l»f. 

s3i 

g     kfmaa,  liset  Ljmatta». 

aSï 



5    fermer  tes  g«>Uemct«aprèevilfe. 

a34 

6     Bondrin, /u»  Boadùn. 

338 

4     de  ]■  note.  164a,  lue»  t34a. 

»39 

a44 

13     Anper,  &«  Augier. 

— 

ï3     effiiCateTirKakatwisUcnnet 

_ 

i5     ûfefn  après  Michel. 

a49 

14     mettez  nu  point  et  ùrgole  après  fnau/Hfi^. 

a59 

ao     efbcez  le  second  de. 

264 

7     en,  /û»  ou 

366 

5     efEacez  le  pmnt  après  Pierre,  et  ajoutes  Paturd. 

374 

1 4     efbces  la  virgale  après  rUlanel. 

375 

iS     à/f ffi  i  la  fin  de  la  hgnc^ 

3o5 

Il     Cocqnet,  lisez  Coquet. 

3i5 

10     meUei  une  TÎr^e  après  prt^iétés. 

333 

33     JeandeCarTo,/»«i.Ko.J«andeCarro,con8eîl)er. 

339 

18    Vérj,  liiez  Viry. 

333 

10     BiUey, /ù«ï  BioUey. 

340 

36     Thelusson,  lisez  ThdlusKin. 

34. 

31     IMj(an,/ÀndeJean. 

357 

3     Mettez  une  TÏrgule  après  Boachin. 

36 1 

8     No.  égtitfi,  lises  No.  et  tgrége. 

37" 

36    S,  lirez  y  m. 

37> 

11     efSuxz  Nathilde. 
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371  is  an  lieu  des  poinU ,  loetta  Hathildc,  «t  cOaccE  ce  nom 

après  Jean-Loois. 

386  I  ajouté,  liiez  qjonré. 

389  i>  Cathoina,  lise»  Catherine. 

3gi  aa  Vîllîot,  iû»  Vîllot. 

396  31  f.,  lises  fem. 

—  a5  effacez  la  virgole  après  Aymon. 
4()i  4  mettez  une  virgale  ■près' viV/f . 
404  afi  en,  lisez  eoL 

410  31  mettez  une  TÎrgole  an  lien  des  points  de  la  fin. 

—  33  Pour,  lisez  pour. 

—  —  mettez  nne  vii^ule  après  moi. 

43s  16  Nicolas-Guillanme,  ^û^  Ificolai  et  Gniltanme. 

440  S  mettez  une  virgule  après  Renaud. 

446  17  Malvanda,  lisez  Malvenda. 

4S4  3  Éfeu,  lisez  feu. 

4^7  17  fermez  la  parenthèse  après  Petremand. 

469  6  de  St.-Gerrab,  lisez  Serraillon,  de  SL-Gerraù. 

473  10  de  Crest , /m»  du  Crest. 


.Cooi^lc 


.invGooj^le 


TABUS 


DES  ROMS  QUI  SB  TBOVTXST  DAMS  CBt  OWtMIM. 


iîqaeBt  1b  page  d«  la  g<n**Jogi« 
,  «alleioAacBMtqMrtwBdwu 


les  astre»  géBéalogiaa.) 

De  l'Abei^ement,  $6$. 
Achard,  180, 330, 505,  (dxxix). 
DeAda,  164,  165- 
A*ier,  19. 
D'Acqoino.SlS. 
Adam,  469- 
Adelhart ,  482- 
D'Affry,  156. 
D'Agnères,  565  ler. 
Agniel ,  303. 
D'Aignenoyre,  356. 
D'AilK,  82, 255,  397. 
AiUod,  472. 
D'Aire,  463. 
D'Aireboudouze,  195. 
Alamand,  438,  472,  521,  *i* 

565,  566  bù. 
Aliène,  277. 
Albi,  V.  Blanc. 
D'AIbier,  513. 


D'AlÎDge,  433. 
AUéoD,  340,  375- 

in,  201. 
D'Alwyt,  305. 
Amadon,279. 
D'Amancîer,  179,257,  £ù. 
Amarj,  192. 
Ambe,  552. 
Ambler,  35,  90,  510. 
Ameanz,  210- 
André,  148,  203,  293. 
AiidrloarS,  192,234,  340. 
Anfossa,  405. 
D'Angelras,  279- 
D'Angerille,  208. 
Anjomnt,  64, 119, 132,  350 
D'Anjon,  xvj,  Introduction. 
D'Anlezy,  130. 
D'Annessy,  341. 
Ansenne,  466- 


.invGooj^le 


576 

Anuùnc,  132,  309. 
Aqmnea,2H,tëà. 
Arbolcste,  3- 
Ariulettier,  14. 
De  l'Are,  441. 
De  l'AcdK,  354. 
L'Ardievéqne,  350. 
D'Arcnlinge,  524. 
Arfin,82,4I6. 
D'Aiwig,  28S. 
D'Arvntlion;  50,  35fi. 
Argand,  546. 
Argoud,  374- 
D'Ariboudouze,  195. 
D'Aricinge,  562. 
D'Arlod,  31,  124  (COCXi) 
384,  493. 


TABLB. 

AnriQl,  63,  384- 
Ansset,  105. 
D'Avnllier,  &%%. 
*re"»53Ôw,  117- 
Aymé,  540. 
Baciiet,99,  505. 
De  Baffott,  123. 
Bagnerrt,  371- 
Bailly,  84,  86. 
Balard,  132,229(CCCIX). 
De  Balayson,  565. 
Balexert,400. 
Balùtier,  444. 
Ballavaurat,  307- 
Ballet,  438. 
Ballon,  34. 
BallsUck,  545- 


D'Armex,  on  d'Annois,  228.     Des  Balme«,  184,  244,  437, 
Arnaud  ,2,3.  442 ,  445  (DXIX). 

Arnold,  541.  Bandières,  XX,  5,  12,35, 189, 

D'Asscrem,  559  i".  263,  339,  399. 

Aubert,  CXXXVII,  64,  113,  Banquet,  107. 
312,  325,  485,  540,  544.     Baralian,  216,  486. 


Aubier,  144. 
D'Aubonne,  240,  350. 
Audéoud,  606- 
Des  AveniéMS,  268. 
Augier,  244. 
D'Avignon,  131. 
De  l'Aulne,  138. 
D'Avonei,  ISS- 
Avril,  156. 


Barbaud,  417. 

Barbier ,  425- 

Bardet,  191. 

Bardin,  525- 

De  fiardonenche,  565  qMMer, 

De  Bamer,  66- 

Baronat,  340. 

Barrai,  168,  170,56*. 

Barre,  316. 


.invGooj^le 


Barthol,  96. 

Barut,210. 

Bary  (de  oa  du),  93,  97. 

De  Bàsie,  512. 

Bastard ,  563. 

Bastier,  503- 

Bataillard,  87. 

Baud,  XXXIX,  i,  6,  18 

391,  «8. 
Baudet,  394- 
Baulacre,  70,  146,486. 
De  laBaumey243> 
Baux,  V.  Bauct  . 
'   Bazin,  201. 
De  Beanfori,  566. 
Beaumont,  HO. 
De  Beauregard,  566- 
BecueL,  333. 
Bedderole,  319. 
De  Béguin,  178-  . 
Begon,  199,341,SÎ9. 
B^ioz,  V.  Bègue. 
Bègue,  70- 
Bel,46. 
Beljaquet,  493- 
BeUamy,  327. 
De  Bellegarde,  162,492. 
Bellot,  28^143. 
BentivogUo,  v.  Beddevole; 
De  Berbeys,  â60. 
Berdïtold,429. 
Bcrergcr,  132,351, 


TABU.  577 

Bergerin,  327. 
Bei^eyron, 334,480, 510. 
Bereier,li,311. 
Bernard,  144,  191,  349,  365^ 

370, 431. 
Bernardet,  22. 
De  Beruice,  205. 
11  y    Beroud,  12. 

BeithdUr,  VIU,23, 135. 

Bertherat,  356,  450. 

Berthet,  359.- 

Berthier,  334- 

Bertrand,  113,  m,  219,  281» 

558. 
Beason,  312,425.^ 
BassoDDet,  297,  32%,  450- 
DipBeys,  142  Am. 
Biandi^,  ou  Biandrata,  357. 
Bibaud,  422. 
Bidal,179,47t. 
Bienvenu,  429. 
Biffort,  i>.  Baffoit. 
De  Blolley,  562. 
Bitrj,  95,386,43f-. 
Bitto,  95,503. 
jj.  Blanc,  88, 178, 259, 412, 44?, 

(CDXCVl).    —  Jirt  { 
Blanci^,  155^  I 

Blanchet,  149-         ,^ 
Blandioz,  466- 
Blancmantel ,  3. 
BlaDdin,.40T. 


.invGooj^le 


s?  8  Table. 

Bleelicret,S3,316.  Bord,  19. 

De  BleUereni,  556-  B017,  24- 

De  BkMM7,  242  ,S22bû,  6fi6-  De  BoBÙer,  437,  520. 

nondd,  9Â,  191,  399  (CDl),  Bouon,  447. 

412,414.  Botollier,  563. 

De  Blnfier,  435  Boltière  (de  la),  129. 

Boccard ,  421,  509.  Bouchard,  469. 

Bo^e  (de)  364 ,  566.  Bondier,  359,  481. 

Boisûer,  103.  113,  197,  212  Bouchet  (ou  dn),  5, 159. 

(CCLXXV),  292,  322  Ai,    Boudiin,  79, 234, 357. 525.. 


331,341,542. 
Bolomier,  3,  163- 
Boa,  338, 425. 
De  Bons,  ou  de  Bonne, 

DCXXXni ,  437  bu. 


Boné,  342. 

De  Boiig7,  35,82  iû,  390. 

Boolard,  144. 

Bonqaet,  96. 

De  Boiirdigiij,170,  255 

(CDXXXVin),  475. 
BoutdflUat,  375. 
BourdoD,225,334,  «os- 
Bourgeois,  425,  446,  555. 
Bourot,  192. 
Bonna  ou  Bonne,  147,  388,  Bonssicr,  288. 

390,  417,  425  (CDXXVnj.  Bouvier,  33,  344, 464  6«,554. 
Bonna-Perteme,  *.  Pertems.       De  Bojgset,  189. 
Bonnet,  74,93, 109,  199,281,  Bramerel,  375,  484,  505. 
329,  374,  389,  391,  483,  Brasier,  335. 
640.  Bres,  292- 


De  Bonenc,  43. 
Bon«,60,69, 147,  202. 
Bonivard,  34,  178,  251 
(CCLVI),259,273,518. 


De  Bons,  343. 
Bontems ,  73- 
De  BonTÏIlars,  559. 
Bordier,  155,342,374,. 

546. 
Bordon,  v.  Bourdon. 


De  Bretonnière,  561< 
Brière,  71  bis,  148. 
Broissant,  81- 
,  Brossequin,  327- 
Bron,  229,  326,  414,430. 
Du  Bruc,  279. 


■v,Go(v^[c 


De  Brael ,  446- 
Brun,  V.  BrOD. 
Bnmemeyer,  91- 
De  Brunes,  357- 
Bmnet,  11. 
Branier,  560- 


Lble.  579 

Carcassola,  376. 
Carrier,  79,  405,445. 
De  Carro,  36,41,  383,  303, 

392,323,341,498. 
Carron,  430. 
Cartelier,  415,482- 


BrnTère  (de  la),  403,  509-        De  Castro,  161,  433- 
De  Budé,  110, 122,  152,  218.  Cayla,  123,  200. 
Buet,  318.  Cazenove,  233  bis. 

Buffet,  113.  Célëran,  143. 

Buisson,  100, 106, 113, 196,  Célérier,327,  328. 
212,  2I5,281,282fiw,283,  Cerisier,  21. 


Du  Cest,  V.  Aireboudonze. 
Chabrey,  341,  483. 
De  Chalex,  36S. 
De  Chaloes,  170,270. 
{^  CMlon,  560. 
Chalous,  303,  312. 
Deaia]oiir,267,470. 
CUmbrier,  241,254,  433 
(CDXXXV) ,  520. 


321 
Bulet,  3T0. 
Bnriamacbi,  xxxj,  65,  101 

146,  213, 297. 
Bnrnet,  333. 

Butini, 197,284,296, 379. 
Cabussat,  SZ5. 
Cacamex,  308. 
CaiUat,  343. 
Caille,  191 ,  197, 210, 350, 504.  Chamois,  135. 
Calandrini,  101, 107, 112, 123,  Champion,  310. 

147,  162,  214,  215,  220.      Des  Champs,  265- 
CalTin,  461.  '  , 
De  Cambiaguc,  303,  492. 
Camp,  103,  339. 
Canal  (CCXXIX),  309,  312, 

405,  493. 
Canappes,  230. 
De  Candolle,  216,  283-       "* 


Capitel,416. 


281,  124, 
153,286,291,  298,  301, 
(CCXXXV!I),340,354, 
369,  414,494,507. 

Chapella,  156. 

Delà  CJiapelie,  3G4. 

Chapuis,  268,  338,  524,  560- 


Charbonnier,  460  (CDLXVUI). 


■v,Go(v^[c 


58o  TA: 

Cluirtel,3Il. 

Oumaige,  466- 

Charret,  537. 

De  Oustallar,  £60. 

duuttl,  247. 

Chitean  (da) ,  433. 

De  Châteatmenf,  &,  96, 181, 

187,230,313,338,431, 

481  (CDLXXXXJ. 
CUtd,  303. 
DeChdtiUon,242>434,521, 

558, 559. 
De  CMtona;,  on  Oiituaay,  559 

CaiaTannei,  326, 
Chantemi,  462. 
Cheoaud,  S73. 
Du  Cbena;,  263. 
CheneUt,  29,  92,  359,  390, 

481,  493. 
Chenu,  1?4, 356, 398, 404,511. 
De  Chetaz,  562. 
Cheralier,  312 ,  335. 
DeChigniu,  364,566. 
De  Chissé,  560,  562. 
DeCH™)n,242,243. 
DeClio1ei,395,436. 
Chomel,  298- 
ChDsal ,  460. 
Chouaa  ,75. 
<^ouczon,  252. 
DeCLoudcn8,211,  375,  487. 


Clionet,65,374,377,416. 

De  Chougn7,  267. 

Choupin,517. 

CSiouTet,  334. 

Cbresdea,  92. 

Christîn,  449. 

ChnfBier,  Â63. 

a<^>ejTe,  388. 

Gclai,  262  (CCLXIV) ,  668. 

Du  Cimetière,  246. 

De  Clairfbnt,  523, 560- 

Claparède,  108, 112,  371,  SOI. 

Clijat,  312. 

aément,357. 

De  aès,  274. 

Clopinberg,  544. 

CJot,  146. 

De  auM»,  512. 

CoBnr(Le),  391. 

Coex,259. 

Cohennet,449. 

Coin,  24  biî. 

CoUadon,  62,  151,202,372, 

540- 
Co1Iorab,189,388. 
Cologny  (de),249. 
Combet,388. 
Corner,  230. 
De  Compets,  à58- 
Compos,  178  (CCL),  255, 357. 
Comte,  199,325,334,481. 
Confignon  (et  de),  xxiij,  181, 


■v,Go(v^[c 


445,446,536,563. 
Confbiiet,  556. 
De  Coostant,  394,  357. 
Constantin,  423- 
De  Contaminettes,  559*  560. 
Contant,  356. 
Conte  (le) ,  76- 
De  Consié,  528. 
Copier,  559- 
Coponex  (et  de),  34- 
Coquet,  S05, 307. 
De  la  Corbière,  37, 145,  201 , 

312,  342,  444. 
DeCQrceIles,482. 
Comc,   192,  228,  305, 

356. 
Coran,  503. 

Cortagier,  v.  Coortagier 
De  Cottens,  5â9.&M. 
Cotteret,  18. 
Cotti,141,142. 
Cottier,310,391. 
Coaet,500. 
Court,  190,205- 
Cooitagier,  288  (DCXlVn). 
De  CouTtdaiy,  30. 
Crache,  444. 
Cramer,  105, 152,153,220, 

224. 
Crap,  391. 
'  Crespin,  195,393,487,504. 
DeCjiminal,349. 


ILE.  58 1 

Crodion,  51,  513. 

Cromwell,  ix. 

Croppea,302. 

Croppet,  61,69,  192,201, 

224. 
Croset  [àmm  du},  360- 
De  Croso,  on  àe  Croux,  125, 

359. 
Cro^on,  526. 
Cuchet,  262,  324. 
Cnrt,  V.  Court. 
Ciirta,61> 
Cnrtet,  471. 
Cnrtîlliet,  v.  Pécolat. 
DeCiirTillioD,560. 
Cuûn,  357. 
Ijf  Cosineni,  53- 
Tîada,  4  (CCXXXIH). 
De  Dalmace,  &64. 
Danel.m,  392,408■ 
Daniel,  191. 

Dans»e,93,  101,  195,210. 
De  Dardagnj,  564. 
DeDanna,560,561. 
Daseier,  344,417,488,540. 
De  Combet,  149,  538. 
De  Domo,  312- 
De  Finod,  370. 
DeUarou,37. 
De  Jean,  341. 
De  la  Chana,  94. 
Delà  Chaux,  446. 


.invGooyIc 


589  TABLE. 

De  la  Combe,  74,82,  181,      De  la  Tlioj,  80- 

288. 
De  la  Cori»ère,  v.  Corbière. 
De  U  Conr,  337,  562. 
DeUCroix,  122,437,  474. 
De  la  CroM,  358  (CCd-X) , 

439. 
De  la  Doy,  1 19. 


De  la  Tour,  494- 

DelaTyre,338. 

De  l'Eacale,  37&- 

Délia  Bna,  4. 

DeLoc,96. 

Dental,  302. 

Dentan*l,f:E,  311,  387,538. 


_^  DeUFontaiue,  145,289,400,  De  Roche»,  124, 194,  210, 


450. 
De  la  Foretl,  312. 
De  la  Grange,  144,464. 
De  la  Halle,  514. 
De  la  HaicouneirTe  (i>. 

DelaHare,  15,  S 


349,369,400,494. 
Des  Arts,  288,  298, 301,  341 

(CDLXXXXIX),  510,541. 
Des  Confins,  389. 
DesGouttei,323,  338. 
DeMre,.rj:,145,  190- 
,  79,  118     Deaprés,  ou  Desprea,  97- 


(CXXXIV),308,431.    •«  DeTotmoes,  63,  66, 104, 13 

-1_  1~   M- le      «la  "^^        -ini      tno     in-r.ann     non 


DelaMer,  46,349■ 
DclaMortc,351. 
DelaPâsle,  326{CCCLV}, 

384,  415. 
De  U  Place,  185. 
De  la  Planche,  189- 
De  la  Porte,  279,  428,  44S, 

445,521. 
Delà  Rive,  23, 104,109,179, 

180,  (CLXXXII),  284, 290 ,  Dorcin,  555. 

292,  299,  318,  349,  350,  Dorier,  135. 

.3.58,  405,  465,  651.  Dorières,  44. 

De  la  Roche,  318.  Donmerc,  342. 

De  la  Rue,  46,  65,  96,  .391 ,     De  douïres,  513 

■12.3,  482, 485,  538-  Doui,  561. 


191,196,197,-300,329, 

3T6. 
DeTraz,  221. 

De  Ville,  30, 230,  344,  480. 
DeDingier,  558. 
Diodati, 113,215,395,293, 

300. 
Donzel,46, 138,  175,210, 

325  (CCCXXXII),415, 419. 


.invGooj^le 


Dranet,  459.  DnPrat,  3,21- 

Doboli,  380,  439.  473.  541.    Dupuis,  119,  310,  217,  321. 

Duc,  18t,  3à9.  335  bU,  344,  357,  S88, 405 

Dd  Claux,  544.  (CDXIII) ,  4l8,  488,  536- 

Du  aos,  364.  Dupu7,  291. 

Du  Commun,  154  ,  408.  Durand,  12,  370. 

Du  Crest,  11,  17,  188,  S35,      Durant,  393. 

596, 418,473 (DL), 554 6/*.  Durcot,  121. 
Du  Désert ,  399 ,  492.  Du  Roveray,  327. 

DuKaur,351.  Duval,  18- 

Dufour,  95, 129,  230,  244,      Du  Verger,  36. 

299,  407,  480,  492.  Dn  Vîllard  et  du  vaim,  124. 

Da  Uamel,  111,  341.  308,  473,  51 1. 

Dn  Marcej,  518.  De  Dutii,  563- 

Dumas,  506  bis.  Ëbraid,  321. 

DuMolard,5,llB{CCXXXI),ÉgoFfa,  1&. 

325,  476  bis.  ^^ler,  v.  Amblw. 

Du  Molin,  105.  ^Keric,  228,  364  bis. 

Duinont,93,288,354,429,    D'Entremonts,  368. 

494.  D'Erlach,  30,  552. 

Du  Mur,  11.  Escoffier,  176. 

DuMut,  18,  98, 121,  222, 328,  D'Esnay,  520. 

362,  372,  416,  454,  473,     D'Espagne,  228, 364  bU,  365- 

565.  D'E*pagny,  86,  249,  559- 

Dupan,  71  102  (CXL),  218,     Essantier,  312. 

290,  301,  370.  371,  372,      D'EstaUMs,  313. 

487,  546,  549-  De  l'Étable,  163. 

Bupéril,  137.  Evrard,  170. 

Duplex,  96,  97.  Échaquet,  S.  23,  S4Ô. 

Dupont,  319, 443 ,  496  (DXII  ,J-jaa^  L1Q,.£43.  -  ' 

DXIV,  DXVI).  Faire,  196. 

Dnpp»-Hopton,  198  Fabri,  47, 111, 189,251,  282, 


.invGooyIc 


M4  TABLS. 

28S  (CCCXIV),  329,  392,    Fesii,  J66  (CLXVII),  170. 

413,  48ft,  514.  Feternat,  144. 

Facut,  364.  Du  Feu,  462. 

FagnilloD,  76.  Fingoerlin,  110. 

Foillon,  388.  Fucher,  505. 

FalkenhiTii,  73-  Fiscaux,  340- 

Falqoet,  70,  102.  DeFleyer,  .161. 

De  Faites,  86.  Floomois,  483- 

Fatio,  101, 218  bù,  294,  321,  Foex,  £05. 

378,417-  F«1,S37. 

FatOB,  75.  Foldiier,  291. 

De  FaucigBj,  132.  Fomeret,  94,  393. 

Faucon,  313.  Forneri,  143. 

Favre,  x«<y,  26,30,  61,  99,     Forriet,  SI,  423. 

101,  214, 217,  231, 251,      Du  Fosial,  90. 

280,  289,  300  bis,  312, 349,  Des  Fossés.  24- 

350,  351,  388,  408,  421^K<Higeret,  292. 

445,  452,  460,  464,  481^^ourneret,  v.  Foroeret. 

£10, 514,  548-  Fournier,  1&6. 

Favre  da  Lac,  122-  Franc,  4, 5,  46, 119,  307, 

Fay  (du  ou  deU),  556.  349,  386,  392,  480- 

Fkyolle,  282.  Franconis, 62,94, 196,  i98iM, 

DeFe%i*res,383.-  450,482- 

Fer  (de)  (CLX),  165, 173, 496.  FmLn ,  303. 
De  F«raex,  4, 12,  82,  234,      Frédéric,  174,  560- 

246, 268, 356,420,  421,     Fromcntal,  24. 

461,  479.  Frossard,  225 ,  330  bis. 

Ferod,  397.  Fusier,  34,  132,  270. 

Féronce,  298-  Fusiei^Cayla,  v.  Cayla. 

Ferrât,  60,  189  (CCCLVIU),  Gaccon,  17. 

362,428,481.  Gaillard,  127, 139  (GDLXXni). 

Ferrier,  19,  69,  292,  341.       .  Galiffe,  26,  34  bis,  146,  166, 


.invGooj^le 


20)  fi«,  210, 223, 201,356, 

306,408,  465,  488, M4. 
Galissard  de  Marignac,  217- 
Gallatiii,62,99,  104,  HT  bis, 

148,212,215,301,328, 

339(CCCLXVI),388,389, 

4G0,  SU,  542- 
DeGalleraK,2G8. 
Galopia,  4iâ- 
Gapi  (CCLXXIV)- 
Garde.  476. 
Gaudr,  74,  202. 
Gavitt,  537. 

GaTit,410,446(CDLn). 
Gaussen,  112,343,408- 
Gauthier,  21. 
Gautier,  137,  231,  283,  303 

(CCCXXV),  334,356,  379, 

48a 
Gay,  xxwy,  184, 180,  308, 

434,453,467. 
DcGenèTe,560  6(V. 
Genod,338,364,419,495r 

508,  510. 
Genoyer,  328  ,  379  6(J. 
DeGentliod,ouGEnthoud,557. 
Genta.in,  408. 
Geoflroy,  407. 
Geoi^,24l,562. 
Gerbd,  60,  81,  92,  3-59. 
De  Germagny,  254- 
Germain,  311- 


Gerrais.x/^,  143,376,385. 

386. 
Gesson,  137- 
De  Gex ,  50. 

Gillieas  de  la  Trite,  289- 
Gilliers  (de),  346. 
DeGimel,  526. 
DcGingin,  15,  135,407. 
Girard ,  90  {CCXXVIl),  236, 

383. 
Girod,  145,  328- 
De  Gland,  259. 
Glasshof,  342. 

Glena,  150, 159, 168,(CLXX). 
De  Glenne ,  v.  Glena. 
Godeffroy,  204. 
Godon,  33. 
Gontcret,  21- 
GoMdard,  156,225. 
Goudet,202,320,377- 
Goudrit,  559- 
Goulard,  139- 

Goule,  6,  234  bû,  368,  399- 
Gourgas,  199- 
De  Gonviguon,  333. 
Goyet,  46,260. 
Grancie,  226- 
DcGrandson,  410. 
Grangier,  96,  09. 
Gras,  537- 
Giasset,  326. 
De  Grasswvi,  78. 
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Gravier,  &40- 

D«  GnTHn-,  240,  437, 566. 
Greniu,  10l,386,3»l,  372, 

&43. 
Grifierat,  336,  318, 368. 
Griffon,  90. 
DcGrign7,443,563. 
GrilUet,  37S. 
GiÎBgaUet,  10,  188,  467. 
De  Grolée,  556' 
Grolier  de  Sernàto»  465- 
Gros,  408- 

GrojKld,344,416,480. 
Goràier,  153,  328.. 
Guat,  465  [CLXIYJ. 
Guerri,40&,431. 
Guéria,  138- 
GtûdcMi,  327- 
Gnicbard,  418- 
Gnîdoniiet,  35. 
Gnignel,  xk, 
GniUiud,  425^ 
Giiilliet.l75|334)353. 
Gatknecht,  37. 
Guynet,  46»  41S. 
Gwj,  544. 
Gnyon,  313,300. 
Hodorne,  343. 
BaUwU,305. 


Hcnuidi,  67. 
Hertner,  133,  215. 

Hobert,  91. 

Ho£Sscher  (CXXVI). 

HoiMrMi,359,481. 

L'Home,  163,255. 

Hiiaui,324. 

Hober,  394. 

Hubert,  91< 

HDKa»(I),25,45,47,90, 

181,236,331,333,399. 
Bagnes  de  U  Garde,  295. 
Hnguctan,  151. 
Bumbert,  98, 108,  338,  351. 

373,  3»3,  408. 
Bnttauâ,94. 
HuitebinM,  289. 
Jacod.  87. 
J&cqoenond,  19-' 
J<ailet,92,ââ4. 
JanTier,350,538. 
Jaqnemet,  120^ 
JaqtMniiL,  460. 
la^emot,  429- 
J«quet,  117. 
Jaqnier,  93. 
I>eJaanaiid,68> 
De  Jancomt,  z/i'vj,  130^ 
De  Januand,  373. 


H(HtteTiUe{d'),347(DXXVIII),îe«ii,  481. 

560.  De  Jeao-FUiKca,  561. 

Bennbe,  on  (!'],  180.  De  Joignj,  264. 
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De  JoinvUle,â64. 

Jollvet,  108,  133,  148,303, 

426,  538. 
Joly,  110,135, 138,501. 
Joraii,393. 
Jordan,  368. 
Jossier,  422. 
De  Joye,  32, 509. 
De  Juge,  98,  147,376. 
Jugurin,  179* 
Julien,  295. 
De  Jurû,  441. 
Jnrîeux,  394- 
DeJussy,251,270,397. 
Kannegitters,  193. 
Kromphar,  545- 
Knnkler,  323. 
Labat,  283. 
Lafont,  374. 
Lagezza ,  xi/iij. 
Lagisse,  xi>iij. 
La  Gorce,  73- 
Lalouet,  540. 
l'aniande,  148. 
Lambert.  41,  42, 148,  334, 

418. 
I-ancoi,  141- 
De  Lancy,  46,254. 
De  LaadiMier,  563> 
DcLangei,103,28l. 

De  Langin,  239, 563,  566. 

LasMrre,506. 
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De  Lasyz,  438. 
Lavabre ,  343. 
La«t,203,  286. 
De  Launay,  -v.  Lonnex. 
Laurel.  298- 
De  Latuanne ,  255- 
DeLéaval,41S. 
Le  Boucher,  537. 
LeBoul]enger,323,&44. 
Le  Clerc,  377,  378,380, 

SU. 
Le  Cninie*  196. 
Le  Conte,  v.'Conte. 
Le  Coux  de  Berchère,  285- 
Lect,64,  88,102, 104',  316, 

299,305,349,436,480. 
Le  Duc,  536. 
LeFert,24,461. 
Le  Fcvre,  555. 
Le  Fort  (LV),  ICI,  106,  284, 

289,290,  359,380,465, 

486. 
Légerel,  259- 
L^as,  266- 
Le  Jeune,  62- 
LeMaignen,  312. 
Le  Maire,  70,  112,299,830, 

539,545,546. 
Le  Noir,  539- 
Le  Preux,  494. 
De  Leschal ,  &â9. 
Lestellcy  (de),  12,  22  (CCLXI), 
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266- 
Le  Sarre,  302,327. 
Le*ct,89,U6. 
Lemi,  145. 
Lerrier,  10  (XÏV),  92,  IJ5: 


nn.e. 

I-aciaii,  33â. 
Laàat,  514. 

De  LttdDge,  26S ,  433  te,  529» 
£57  te,  560. 
£rin,  525- 


510.  DeLiimer,247. 

DeLcrdemier»  53  (v- de  K»- Lnllin,  10,  71  te,  82 


ro). 


(LXXXIII),  151, 191, 197, 

202,212,214,219,222, 

226,  281,286,  294  te,299, 

322,350,374,392,405, 

498,  510. 

De  Lonei,  474- 

De  Lussiez,  559- 

LnjMTd,  471,556. 

LuyKl,  263. 

Lnysel,  563. 

Hacard,412. 


De  hejàermt,  440,  442. 
Leydier,  519- 
De  Lejua,  334- 
LifloTt,  62,  118,306,357, 

407,438,504. 
DeLiga.168,317. 
lingot,  V.  de  Liga. 
Lionardi ,  383- 
LÏMorgues ,  279. 
Livesay,  606. 
Livron,  xxj;wy,  129, 250,  301,  De  Machet,  236. 

339,  3i3,  374,  398,  562.     Maclct,  449. 
Loe(de),72. 
Lombard,  63,  148,203, 

(f;CLXVIl),30l,  404. 
Lombarde ,  v.  Lombard. 
I^ng,  98,  338,  353. 
De  Lonn«,  178,235,327, 

383,  474 ,  49V 
De  I^riol ,  277. 
I^>ssi<;r,  1U3. 
I.o»i>,  234- 
Dr  l.oys,  69. 
Luva(k>u,  .S39. 


De  Maconex,  561. 

Magister,  ou  Magistri,  91, 1B8, 

319A(V,45l. 
De  Magniez,  453. 
Magnin,88,  136,210,260, 


Maillard,x/.y,  34,53,  190, 
309,318,420,609. 

Maillet,  406, 481,  493,6,35, 
173,  255,  356,  384 
(CCCXCV). 

De  la  Maisonncuve,  111,  II8, 
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§39 ,  369 ,  373  bis  Martinean,  386- 

(CCCLXXXV),414,429.  Marval,  1«,470,  651. 

Maùtr««t    1  DeHarral,  525- 

Le  Haistre,  1  Masson ,  303 ,  338. 

Malao,  333.  Hadia,  18. 

De  Malapert,  74.  Mathieu,  318,  351. 

De  MalbuUson,  81,311,  368  Maobert,  482. 

(CCCLXXXI),  398.  De  Mauchamp,  260. 

De  Malbontent,  81.  De  Mauclére,  78. 
Mallel,63,  74, 123,  147, 148,  Maudry,  37,  546. 

153,  192,  196,  2Ifi,  217,  Maupeau,  359. 

289,  297,  298,  378,  392: 


DeMalTeada,409,446. 

IQalvesin,  547. 

De  Maudy,  390- 

Maniglier,  5. 

Manlich,  26,  124  (CDXX). 

De  Manussier,  135- 

Marcet,36, 198,  326,391, 


Maurice,  422,  539. 
Mauris,  450. 
Mayzolas,  303. 
"Mazet,  6- 
DeMecora,  559. 
Mégret,  348. 
Meires,  296. 
Menet,219. 
De  Menthon,  557  bit,  558, 

560,  564. 
De  Menthonay,  558. 
Mercier,  380,  425. 
De  Mericourt,  454. 


Marchand  ou  Marchiand,  19. 

Mardnbes,  304. 

De  Marcossay,  548. 

Hareschal,  90, 134, 155, 170,MenDet,  445. 
450,  549,  562.  Mermilliod,  4I6. 

Marquet,  137.  Menuod,  190. 

Martel,  302.  Mermy,  157. 

Martin,  124,221,268,  369,    Messier,517,  536- 
341  6m, 357,378, 462, 485, Meslral  de  Chamoms,  i 
559,  560.  Mestral  de  Mont,  243. 

Martine,  319-  Mestral  de  Perlier,  445. 
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Hotraat,  64,65,119,145,  Monod,26S- 
2l8,t97, 299,  326,  341,  Monon,  498. 
400, 418(CDLXXV1I),  604.  De  Mont,  55ft 


Métayer,  3M. 

McvBox,  302. 

MeoHer,  24. 

Ktj,  120. 

IitW.tyàa,b&t. 

De  Mejera,  063- 

DeHeyrins,  441,443- 

Heysonnier,  547. 

Hézières,  190. 

Hichaud,  445. 

Michel.  138. 

Hicheli,  71, 109,  154,  220], 

283. 
Hiége,  334,  354,376,  387. 
Migeraiid,390,  492. 
Hîlane»,  461- 
Milland,  139,435. 


132,  187- 


De  Montfoit,  41, 241, 522, 558, 

564  bis. 
Hofithonx, 
DeMontbDnx, 
De  Montvuagnard,  364. 
Hontyon,  53,  54,423. 
HonU,  198,284. 
Herel,  435- 
M*rf,  296- 
Morin,  76,  98. 
MoFlot,Ul.  391,  392- 
Morcrt:io(de},187. 
De  Morsier,  1J3. 
De  )a  Morsîère,  359. 
De  la  Motte,  462.  . 
Monchet,  ou  Machet,  516. 
Monry,  17,  384* 


MiUiet,  306,  317,  404  (CDX),  De  Moyron,  44,  563  ter,  564- 
455,  457,  497, 549,  564  *«.! 


Minutoli,  340. 

Hiol ,  60< 

De  Mîolaiu,558^ù. 

DeMiriconr,  562- 

MirogUo,304. 

Moine,  453  (DXXrV)- 

Mollet,  196,  330. 

DeMollie(i»,399. 

Monathon,  138,493. 

De  Moneatien  (Monti),  262. 


Du  Murgicr,  79. 
Mus,  93,  288. 
Hussard,  38,  324, 588. 
Hutilliet,  12,  175. 
Mutin,  82. 

Kacat,  V.  Naquat,  51- 
Nantel,  521. 
DeNaTi,  179,664- 
NaTtlle,  111,155,279,284, 
293, 327, 372,  378, 419, 533- 
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Na»i3,  338,  3 14, 348  (CCCLII).  Pache,  63. 


JJauwerck,  503. 

Paemact,  178. 

Necker,  200,293,328. 

Psget,8T. 

Neel.Oe. 

Paillard,  190. 

Nerga ,  22  i'V, 

Pallanjard,  .534. 

De  Nemicr,  40. 

Pallard,539. 

Neyrod, 81,  82,88,266. 

DelaPaIlo,278. 

IVicoIas,266. 

Panchand,  481. 

Nicole,  164. 

Paquelet,461,  493. 

De  Hicuday,  513- 

Pa([uei,  134,309,326. 

DeNigri,  142. 

Parai,  464. 

Noble,  189. 

Para^icini,  321. 

NobIet,)90,205,472,S51. 

Parcheroinier,         I 
Le  Parcherainier,  1 

Noél,  76- 

De  Nonnendie,  9â  ,  100  6», 

Pascalis,19. 

136,200,297,350,389, 

Paschal,  94.  279. 

418,425. 

PasuvaBt,214. 

DeNoyaselIa,80. 

Patac,  99,  373. 

Noyré,  J57. 

Patron,  19,  295. 

Hycod,  428. 

Patry,  475. 

De  Nycuday,  563. 

Patlcy,  323. 

De  Nyon,  396. 

Paulci,  279. 

Oftedi,  408. 

Pécolat,28,130,  309,  450. 

OliTel,  400. 

Pelegot,  13. 

OU«er,  278. 

Peiion,  318. 

OUard,  398. 

Péli*sier,  2,  389, 464. 

DerOlnie,187,448. 

Pellet,  302. 

De  l'Orne,  180. 

DePellier,559,  660. 

D'Omex,  563. 

»elli8sari,23,  70,  482,  493, 

D'Oni«ret,  5,  177,  1B7,  188, 

539. 

257,259,305,491,580. 

Pelloax,  318. 

Oudée,  144. 

PeniiYal,259. 
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TaILE. 

Ppii1ii«,  167,  153,  19 

5, 

415,416. 

201. 

DePieiTedon,279. 

Piréal ,  ce. 

Pigno1e(,Ln'fry. 

P«;»od,  338,  359. 

Pillel,  137. 

l'CTiiet,  288  (CCCV). 

Piltiod ,  PilUoud ,  96. 

Pernod,  |6- 

PiocIiel,41S. 

DelaPeron»e,i6l. 

De  Pirignin  ou  de  Pirigny,  441. 

PerMt,?30,330,326, 

334, 

PitanJ,  136,  138,414 

344,430,438. 

(CDXXIII),  428. 

Perrier,  302. 

DePitigny,  16G,  168,520. 

Perrin,  116,  1J8. 

Plànchamp  ou  Planckint,  430. 

Perrinet,201,202. 

Des  Plans,  269. 

Perron,  319. 

Planta,  297. 

Perrot,  289  bis,  340. 

Pertem»,  118,  129  (CDXXXI) 

,  Plantier,  37. 

40(. 

Plorqoa,  1 17,  308,  339, 492  *«. 

DePesmM,47,  8S,89, 

m. 

Des  Poiriers,  498. 

174,228,446,497. 

PoiUer,  15,  90,  124,  42a 

Petil,  3f.2. 

D*Poniéranie,23. 

Pelitot,481. 

Ponc«,302,448. 

Peyrolier,  166,  188(CDLXIU).  Foncier,  447,  448. 

Pey(ral,434. 

Pontex,276. 

Pharon,  376- 

De  Ponfverre,  240,  363,  559- 

Philippe,  15,90,135 

PopiJIon,  339. 

(CCCVI). 

Porral,176{DLIII). 

Piagel,  150,  193.  195. 

De  Portes,  293. 

369. 

Portier,  270. 

Picard,  59. 

Porvis,  4«. 

Picot,  493. 

Possel,  74. 

Pictet,  34, 104, 105, 106, 110,  De  Postella,  85,  254,436, 463, 
121, 151(CGVn),214,280i     531. 
293,335,  375,376,  378  éw, Poterel,  333,  344. 
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Pottu,  390,463,ô03. 
De  Pougny,  43.1,  437,  562. 
Foula,  536. 
De  Pressy,  561- 


DeBehlîngfl),  373- 
Heiiaud,  41Â. 
Rengera  (de),  149. 
Rengaisi,  ÂGO- 


Prévosl,  36  bi*,  322, 269,  323,  Retondeur,  àl9. 


338,471,494,547- 
De  PiëiaTcl,  et  de  Pme,  242- 
Preudhom,3l9>484. 
Pricaz,15,  135. 
Privai,  203,  254r255. 
DcPriTessin,353. 
Probe,  185- 
Prondon,  62- 
Provana,  4U 
Puérari,  343,489. 
Pullinet,  478. 
De  Puplinge,  562. 
Put,  5G3. 
Pynambert,  316- 
Pyu,  138, 193. 
Quiblier,  394. 
De  Quincy,  513. 
QuWa,  307. 
Quizard,  31t. 
De  Rabours,  390^  483. 
Rages,  210- 
Raiiaond ,  28. 
Ramadou,  150. 
Ramel,  13,  118, 129^  368 
r      {CDUX)-_ 
Regard,  31. 
Régi»,  471,  4Î»,  500- 


De  Rétro,  53. 

R«rilliod,98,  147,  176,  I99r 

283,292,297,300,370,. 

390. 
Rey,  430,  637^ 
Ricbard,  24,  288,  392- 
Richardet,  180,530. 
Rigaud,  7, 26, 146,326,  357^ 

415- 
Rigoi,  101,  154,475,439. 
Rmiei,  61,66,102  6.*,  104,. 

119,123,  147,  154,199-, 

301, 203, 222, 26a,.  305,. 

34Û,34L,  3Ê9,48S,502„ 

504,544.  ce  i-XrVl/, 

Ringler,  54T. 

Robin,  lîl. 

RoMa,61,  102,  203,  211, 3lt 

De  RodiemoDi,  233. 

De  Rochette,  562. 

De  Rogemonl,  10^ 

Rogct,  155,  412  {DSXVIIl).. 

Rogier ,  89- 

Ro{and,.38l. 

Roiai,280,  3Î.7. 
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UeRollr,  àl?-  DeSaiDt-Gaiiuû,8â- 

Rollin,  40B.  De  Saiiu-Joice,  26à .  26$. 

De  Ronugnao*,  190,  200.         De  Saint-Micfad,  244,  362. 
Ronunet,  13-  De  .SaiM  -Sanntir,  73- 

Roqact,  69.  302.  DnSaix,  161(CXXX1I),269, 

De  la  Roqnetle ,  343.  396  ,  553- 

RoMt,3à,99, 119,121, 124,  Saladio,  106, 109,  lâU283, 

194  èi$  (CCCXLVI),  354,        290, 321  i»,  343, 379. 

494.  D«  Salenenve,  â&l. 

Rouet,  23,  318,368,  384,      Sales,  105,  112,  280,  299, 

387, 503, 551,  Mt  300,  372, 418- 

Rouillent,  191.  DeSaJes,  562- 

DeRoiéiUoB,x'j^V,173,272,SaBi])e7Ûer  (de),  160. 

564  quater.  Sambyn,  188  bù,  4£6. 

De  BoTeroi,243  A«,244,437.&mdei»,  545. 
De  Rougemont,  52-  Sanguei,  36- 

De  RMorée,  243.  Santini,  37- 

Ronx,  85,  137  (v.  Ruffi  et  No-  De  S^pé,  319,  369- 

blet),  407,  472,485,506,     Sarasin,  62,  106,121,122, 

518,551.  123,  124,  149,211,299, 

Royaume,  192,481.  370,371,373,378,393, 

Rubalti,417.  _  .,,^      415,484. 

De  Rube'iS,  164-  '   "  Sartoris,  73,  218,  299,  374- 

Rubin ,  32-  De  Salîgny  (CCXLVI  dans  St.- 

DeRiiri»,162.  Apre),  249. 

Rnffi,  181,  326,  360,  404.         Savournin,  389. 
Rup,  29.  Savoye,  7,  31  (CCXXV).. 

De  Russin,  42.  253.  De  Saussure,  101,  153,  199, 

Ssbonadièie,  371-  281,297.  322- 

SabouriD,  304.  Sautier,  52,  333,  387,  408, 

De  .Saint-Apre,  241  (CCXLV),      475. 

528.  Savyon,  302,356. 
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Saxod,  137,  406. 

Scarron,  463- 

Scherer,  383. 

Schmonsky,  â06> 

UeSchmettau,  73. 

De  Schœnaich,  195. 

Scbiiffelin,  355. 

SchûU,  545. 

Sellon,  197,  280,282,284, 

376. 
De  Senarclens,  105. 
Scaebier,  60- 

Sepi(CXXVIII),  428, 431, 460. 
Sermod,  536- 
Serraillon,  v.  Charbonnier. 
Servage,  513. 
Serrent,  469. 
Servel,  135- 
Scrvion  (CLVIII},  171. 
Sève,  119,211,340,350,370. 
Seyturier,  563. 
Sicapeperis,  388. 
Sicilliat,  85. 
Sillem,  507. 
SUvestre,  94,  139. 
Similly,  257  (CCLXXUI), 
Simon,  156. 
Simond,  7. 
Simonin,  373- 
Six,484. 

Du  Soex  (CLXXV),  325,  334- 
SoUer(du),  766. 


Somareta,  449. 
De  Sonnay,  260. 
De  la  Soude,  279. 
DcSoTemier,  173,396. 
Soucfaay,  505. 
Souhai,  75. 
Sourd  (Le),  388. 
DeSoutens,  52. 
Spinola,  xva/bù. 
Splitgerber,68. 
Spon,91. 
Steiguer,  286. 
l,Stoer,328,370. 
Stoppa,  321- 
Stontz,  342- 
Subi,  19. 

Snchet,  309,  428,  562- 
DeSyonzier,332,333. 
Tacon ,  26  (XXVII) ,  312. 
Talon,  294. 

Tapponnier,  96,  415,  493. 
Taravel,  318. 
Tar<li,2âO(CCLIU). 
Xarlet,  278. 
TanifTo,  61. 
Tandy,  37. 

Tavel  (CCXXXVIH),  90^ 
TaTcrnier,  33,  393- 
Trissier,  279. 
DeTemier,  52,  160,240, 

247, 520. 
Teste,  6- 


$Û 


■,,Goo<^\c 


SgG  T. 

Testtt,  22  bit. 
ThellusiOD,  103,219,295, 

323,  340 .  i89,  543- 
Theriot,  296. 
De  Thi^nes,  xvij. 
Thoire  (de),  494,  038,559, 

S6(X. 
Thomas,  229,  357. 
Thomcguex,  145. 
Thoras,  203. 
Thorens  (de),  441. 
Till,  1513. 


TUIrn. 


,157. 


DeTingmin,  178,256 
(CCLVIII),  437,  497. 

TUsoi,  93, 118,348,502 
(DVIII) ,  535. 

De  Tongin,  561  bu, 

Toiras,  540. 

De  la  Tour  de  CliâtJllon,  244. 

De  la  Tour  du  Pin,  292. 

De  TouraaTent,  565. 

Toumier,  471. 

Tourteau  d'OrriUiers,  295. 

Tourton,  94- 

Trembley,  101,  106  bU,  107, 
151,298,299,330,340, 
350,359,368,38.1. 

T)u  ou  de  Trembley,  559. 

De  la  TremooUle,  120. 

Trie,  360. 

Troillet>  T9. 


Des  Trois  Coai-s,  561  ter. 
Trorobert,  40  (CCLXXI),  47« 

bit. 
Tronchin,  64,  76, 199,  280, 

281,  378- 
Try,  305. 

Tnidert,  xxxj,  559,  379,  483- 
Turc,  161. 
Turreriini,  122,  152,21t,223. 

280,281,282,290,291, 

298,607- 
VaUer(de),41. 
Vallése(de),610,  528. 
Vallet,  238,  234,464. 
Vanal,4[j. 

'vandel(LXXVn),38î. 
De  Varan ,  236. 
Varto,  47,  82,  94, 180,231, 

317,  323. 
Varut,  173. 

Vasserot,  de  Vincy,  281- 
Vaudenet,2U,  377. 
Vautier,  101,  323,  327,  330, 

371. 
Vautrain,  193^ 
DeVeigy,  169,254- 
Velliei,  548. 
DeVelIis,  89- 
Vellut,  208- 
Verdel,  269- 
Verdens,  134- 
Verdon,  459- 


.invGooj^lc 


TABLE.  597 

Verlios,  181-  De  Visenaz,  5C2. 

Vema,  156, 191-  I>«  Vbencicr,  338- 

Vernet,lU,163,222,282,  Visol,  391- 

321.  Vitriarius,4n. 

VerpUIières,  J67.  Vîttoria,  320- 
De  VersonM(Xi:vin\  166,270.  VWien,  19. 
De  la  Versoye,  244,  363,  âU,  Voisin,  82,  139,  U3,  520, 

524-  409,  426,  566- 

Veitîer,  181.  Voisine,  217,  313,  328,  391, 
Veyras,  144.  415,  488- 

De  Veyrier,  128.  '  Voland,  430. 

Vial,  152,  198.  Von  der  Hardt,  67. 

Viennob ,  46 ,  52  (CCLWX) ,  Von  der  Strasscn ,  340. 

559-  De  Voseyrier,  521,  559. 

Vignenlles  (de),  302-  Vonllaire,  505  bù. 

Tignier,  335.  Vfàévolodsly  (v.  Wessiow). 

Vignon,  93.  VuaiUet,  125  bis. 

Vigoureux,  260.  Vuarambert,  317,  509. 

Villain ,  92-  De  Waterille,  391,  392. 

Villars ,  v.  du  Villars.  De  Wcide,  66- 

De  Villariel,  274.  Vuerle,  338,  471. 

DeVillclle,269,397,  522,  WessIow.Weslovsky,  321. 

525,  566.  De  Vuflens,  558. 

DeVilliera,  363.  Vnichard,26,  267. 

Villiet,  188,  399,  459,  517.  De  Willermin,  351. 

Villot,  369,  391.  Vulliens,  502. 

Vimar,  61.  Wyctich  (Wichtig),  2,  21,  30. 
Vincent,  132,  312,  316,  548.  Wissembach,  138. 

Tiret,  323.  Vuy,  264,  265. 

DeVirraus,  376.  Wps,  78,35«. 
De  Viry,  xh,  243 ,  437,  528,    Zobi,  327, 537,  538. 


ZolliloiTer,  286,  296. 


DeVi3^;niii,564. 


.invGooyIc 


C(H>i^[c 


■v,Go(v^[c 


T,Goo<^[c 


.invGooj^le 


.invGooj^le 


.invGooj^le 


.invGoOJ^It* 


.invGooj^le 


T,Goo<^[c 


.invGooj^le 


.invGooj^le 


.invGooj^le 


.invGooj^le 


